
La CEE et la Suisse : une zone de
libre-échange ou le statu quo
LE DÉBAT AUX COMMUNES AURA LIEU EN AUTOMNE

BRUXELLES (AFP). — La commission européenne a adopte le texte de la proposition qu elle
présentera aii conseil des ministres des Six concernant  le sort à réserver aux pays européens non
candidats  à l'adhésion (Autr iche , Suède, Suisse, Finlande , Islande, Pprtugal) ,  mais qui veulent éta-
bl i r  avec la communauté  élargie des relations privilégiées.

II y a 15 jouis , la commission avait déjà arrête
les orientations de ce texte. Elle suggérait soit
la création d' une vaste zone de libre-échange euro-
péenne pour les seuls produits industriels , soit le
maintien pendant deux ans du statu quo actuel
pour laisser à la communauté un délai de réflexion ,
mais elle marquait très nettement la préférence
pour la première solution.

Sous la pression , semble-t-il , tant des Suisses
que des Suédois, et même de certains Etats mem-
bres de la communauté , la commission a été amenée
à supprimer cette notion de préférence.

Elle se borne donc à proposer aux Six , sans
choisir , les deux solutions : la zone de libre-échange
ou le statu quo , c'est-à-dire la clarté ou le flou
le plus complet.

OUTRE-MANCHE

Cédant à la pression , tant de son propre parti
que du parti travailliste , le premier ministre, M.
Heath , a annoncé à la Chambre des communes
que le débat parlementaire sur l' entrée de la Grande-
Bretagne dans le Marché commun aura lieu à
l' automne.

Les parlementaires des deux partis opposés à
l' entrée dans la CEE avaient fait pression pour
que le problème ne soit pas soumis au parlement
le mois prochain , avant les vacances d'été , dans
ta vague d'euphorie ayant suivi la [encontre entre
M. Heath et le président Pompidou. Ils ont fait
valoir qu 'ils voulaient disposer d'un délai raisonna-
ble avant un tel débat.

M. Heath a annonce que son gouvernement espère
résoudre les grands problèmes en négociation au
cours de la réunion des 22 et 23 juin à Luxem-
bourg, après quoi un « livre blanc » sera préparé
pour être remis aux parlementaires avant les va-
cances.

GAUHATI , Inde (AP). — L « opération Bonny Jack », qui dési-
gne le pont aérien desservi par des avions cargos « C-130 » amé-
ricains devant évacuer plusieurs dizaines de milliers de réfug ies
bengalis entassés dans la ville de Tripura , dans l'Assam, a com-
mencé jeudi.

Le premier «C-130 » a transporté cent six réfugiés embarqués
à Agartala , jusqu 'à Gauhati , où ils ont été achemines en camions
et en cars dans des camps de transit.

Pour la plupart des réfugiés , c'était leur baptême de l'air,
mais ils ont tous bien supporté ce voyage de 450 kilomètre s qui
a été fait en nonante minutes de vol.

Cependant , l'Organisation mondiale de la santé a annoncé
qu 'un nombre total de 21.938 cas de choléra — dont 3252 mor-
tels — avaient été signalés au 14 ju in  par le Bengale occidental.

Vers une nouvelle vie ?...

Le quatrième pouvoir
Par la « vastitude » de ses dimensions, par les climats extrêmes qui y sévis-

sent , par le contraste des races qui s'y coudoient, par la jeunesse de son
Histoire, l'Amérique du nord au sud est par excellence le pays des grandes
passions, de la violence et de la cruauté. Dans cette immensité, s'étendant
presque d'un pôle à l'autre de notre planète, les Etats-Unis ont ceci de parti-

: culier que les passions, toutes les passions, les meilleures comme les pires
;— et surtout les pires — éclatent au grand ' jour, sans restriction ni frein.

Cette publicité faite, instantanément , aux « affaires » les plus retentis-
; santés , aux scandales incroyables, aux indiscrétions majeures, est la rançon
: d'une certaine conception de la liberté, qui se trouve à la base de ce que les
: américains entendent par la démocratie.

Cela explique pourquoi un quotidien, aussi estimé et estimable que le
« New-York Times », après mûre réflexion, ait décidé de publier des révéla-
tions sensationnelles à propos du Vietnam.

Alors que la guerre est encore en cours et que nul au monde ne sau-
raiï véritablement en prédire la fin, l'appareil militaire américain s'en trouve
atteint. La diplomatie des Etats-Unis en supporte également les fâcheuses
conséquences. Que l'on imagine la réaction des plus solides alliés des Etats-
Unis à travers le monde, à la nouvelle que les secrets les mieux gardés,
dans leurs relations avec Washington, risquent à tout moment d'être débattus
dans la rue, au grand jour, par n'importe qui I

Si un grand journal new-yorkais , ayant pesé tous ces risques, choisit
néanmoins de divulguer ce qui ne devrait pas l'être, c'est qu'il obéit à une
notion qui est inconnue, dans cette mesure, partout ailleurs dans le monde,
et même dans les pays européens se flattant de posséder les régimes les
plus libéraux. Cette notion, c'est celle du quatrième pouvoir (les Américains
disent même du quatrième Etat), qui s'est autorisé, dès l'aube de la démo-
cratie américaine, il y a près de deux siècles, à contrôler l'exécutif, le légis-
latif et le judiciaire.

On peut en penser ce que l'on veut ; on peut le déplorer. Mais on ne
peut pas ne pas se demander si cette manière d'agir ne constitue pas une
grande force pour la vraie démocratie. Ce n'est pas le rédacteur en chef de
la c Pravda », organe central du parti communiste soviétique à Moscou, qui
5e permettrait de nous éclairer demain sur les dessous du coup de force de
Prague, le 21 août 1968, ou sur ce qui se trame, contre la liberté des peu-
ples, derrière les murs du Kremlin.

R. A.

Le procureur général de Genève
attaqué et blessé à son domicile
L'AGRESSEUR , UN ANCIEN DÉTENU, A ÉTÉ ARRÊTÉ

De notre correspondant :
M. Jean Egger, procureur général

de la République et canton de Genève
a été victime jeudi après-midi d'une
sauvage agression à son domicile, rue
Sauttcr, 11, dans son appartement du
quatrième étage.

Il était un peu plus de IA h quand
on sonna à la porte. Mme Egger alla
répondre.

Elle fut aussitôt assaillie par un
individu qui la frappa sauvagement
à coups de crosse de carabine.

La malheureuse s'effondra mais ses
cris alertèrent son mari qui vint à
la rescousse... pour subir le même
sort.

M. Egger, qui est doté d'une robuste
constitution , parvint cependant à re-
pousser son assaillant , car il avait été
moins grièvement atteint.

La scène s'est déroulée sous les
yeux de deux fillettes âgées d'environ
fi ans , qui se trouvaient sur place ,
et dont imagine sans peine l'effroi.

M. et Mme Egger ont été aussitôt
transportés à l'hôpital cantonal.

Le procureur général a pu quitter
rétablissement après avoir reçu des
soins. C'est le visage marqué par des
hématomes et strié de pansements qu 'il
a regagné son domicile. En revanche ,
Mme Egger est restée hospitalisée.

L'agresseur a été arrête.
R. T.

(Lire la suite en avant-dernière page)

LA CHINE ET L'EUROPE
DE L'EST

LES IDÉES ET LES FAITS

La Chine, depuis qu'elle est sortie de
la révolution culturelle qui l'avait si for-
tement ébranlée, fait progressivement son
entrée sur la scène internationale , mais elle
tient avant tout à jouer son rôle à elle.
Son adversaire ou plutôt son concurrent
principal demeure l'Union soviétique à la-
quelle elle dispute son hégémonie sur le
monde communiste. Et l'on ne peut pas
dire que les relations des deux grandes
puissances marxistes se soient améliorées.
On peut même noter que Pékin cherche
à jouer tous les tours possibles à Moscou.
Il y a eu la fameuse bataille de ping-pong
avec Washington , les Etats-Unis n'étant plus
considérés vraisemblablement comme un
« tigre de papier > . Assurément, l'« impéria-
lisme américain » demeure l'ennemi No 1.
Mais pour traite r avec lui , Mao ne craint
pas de se servir de la coexistence pacifique,
cette arme qu 'il dénonçait avec tant de
vigueur alors qu'elle était utilisée par
Khrouchtchev.

La Chine populaire porte encore plus
loin s(/n offensive contre l'URSS. Elle en-
tend s'ingérer jusque dans son fief de
l'Europe centrale et orientale, en frappant
habilement aux défauts de la cuirasse. Tel
est le sens qu'il faut donner aux deux
voyages accomplis récemment à Pékin par
M. Ceausescu, premier ministre roumain
et par M. Mirko Tapavatz, ministre des
affaires étrangères yougoslave. Ces deux
voyages ne se situent pas d'ailleurs tout
à fait au même niveau puisque Bucarest ,
tout en se donnant des allures d'indépen-
dance en politique étrangère, continue à
être partie intégrante du Pacte de Var-
sovie et du Comccon et à adopter une
attitude de stricte orthodoxie communiste
sur le plan intérieur. Tandis que Belgrade
est hors du joug soviétique et est à la
recherche de sa propre vie socialiste. •

Comme de juste, c'est M. Ceausescu «lui
R été l'objet des faveurs particulières de
M. Chou En-lai. Dcja récemment, la Rou-
manie avait obtenu de Pékin la livraison
d'installations industrielles complètes avec
des équipes d'ingénieurs et de techniciens
chargés du montage et de l'entretien. Au-
tant dire que, dans ce pays de l'Est euro-
péen, séjourneront en permanence des ex-
perts chinois. En outre, la Chine a accorde
à Bucarest un crédit de 250 millions de
dollars pour lui permettre de réduire le
déficit de sa balance commerciale. Mais
c'est surtout sur le plan politi que que Mao
a promis un ferme soutien à M. Ceausescu
pour son attitude d'indépendance au sein
du bloc soviétique , tout en l'encourageant
à promouvoir « toujours plus de révolution »
chez lui. N' en concluons pas cependant que
In Roumanie deviendra maoïste pour au-
tant. Elle continue à jouer sur les deux
tableaux communistes, comme dans une
certaine mesure aussi sur le tableau occi-
dental.

Avec la Yougoslavie, en revanche, il
n'est pas question d'accords économiques
particuliers et encore moins politiques. Il
s'agit de régulariser une situation politique
qui , à certains moments, fut très tendue.
Bien avant Moscou , Belgrade avait fait
l'objet de furieuses attaques de la Chine
qui lui reprochait son « révisionnisme » mar-
xiste. Depuis 1968, après les événements
de Prague, une détente avait été enregistrée.
En principe, aujourd'hui, le rapprochement ,
qui se traduira par un échange d'ambassa-
deurs, doit profiter aux deux parties : à
la Yougoslavie qui voit se lever pour elle
l'hypothèque albanaise et à la Chine qui
compte encore plus sur la neutralité de
Tito dans snn conflit avec la Russie.

Pour nous Occidentaux, s'il y a lieu de
considérer avec attention l'évolution de cette
situation à l'Est de notre continent, il est
indispensable de demeurer vigilants. Maoïs-
me et soviétisme restent les deux faces
d'un même péril communiste.

René BRAICHET

Sur les flots du Danube
Chaque minée , la Société des amis dn Danube d' Vlm , en Allemagne,
a f f r è t e  ce curieux bâtiment — qui est la cop ie d' un bateau du
Moyen âge — et descend le f l e u v e  jusqu 'à Vienne. Le voyage dure
huit jours , car c'est à ta rame que les navigateurs rejoignent la cap itale

autrichienne... Bon vent ! (Télcphoto AP)

Réserves, critiques et demande de moyens d'action plus étendus
De notre correspondant de Berne par intérim :

Nous serions bien les derniers à médire du travail parlemen taire. Il a sa noblesse jusque dans le fastidieux. Il faut convenir ,
cependant, que les choses iraient plus vite si tous les parlementaires avaient pris des leçons de rhétorique, s'ils pouvaient adapter leurs
interventions à ce qui est dit avant qu'ils montent à la tribune. Cela éviterait tant de redites, d'analyses mille fois entendues qui tuent un
peu les plus beaux débats au Conseil national.

Hier, comme avant-hier , en fin de matinée, les
conseillers fédéraux Celio et Brugger étaient assis
côte à côte pour écouter tous les orateurs inter-
venant dans le débat d'entrée en matière concer-
nant , à la fois, le rapport sur la réévaluation , l'ar-
rêté autorisant la Banque nationale a acheter des
devises à terni e, et l'arrêté sur la construction.
Chaque orateur parlait donc des trois objets, ce
qui est logique, puisqu 'ils ont un dénominateur
commun : l'inflation.

Tout d'abord , on vit défiler les porte-parole des
groupes : tous alémaniques sauf deux : le libéral
genevois Raymond Déonna et le communiste vau-
dois André Muret.

Le socialiste Wyss, de Bàle, accepte, au nom de
snn groupe, la réévaluation et appuie l'arrêté sur
la construction. Mais il s'en prend à ce qu 'il
appelle la « négligence des autorités », à leur com-
plaisance envers l'abus du libéralisme qui ont amené
la carte forcée de la réévaluation.

Il veut que le gouvernement promette d agir en permanence, définisse des
moyens d'action, un instrument pour lutter notamment contre la spéculation.
Il a des doutes quant a la possibilité de choisir judicieusement les régions où
la construction sera freinée. Tout cela irait mieux dans le cadre d'une planifi -
cation globale et permanente.

Bien que de manière nettement plus nuancée, le chef de file démocrate-
chrétien , le Saint-Gallois Kurt Furgler, ira un peu dans le même sens. Il faut
vraiment que l'on dispose d'un instrument conjoncturel complet qui aille à
l'appui d'une volonté permanente d'équilibre. Il lâche aussi le mot : « U faut pla-
nifier ». Il est pour un article constitutionnel obligeant la Confédération à
chercher l'équilibre économique. Le radical Burgi donne son appui à la politi-
que du gouvernement défendue, d'ailleurs , au banc de l'exécutif , par deux
radicaux. Le radical Schaller parlera , lui , de l' arrêté sur la construction , relevant
la bonne volonté manifestée par l'industrie de la construction en cette occurrence.

J. E.

(Lire la suite en avant-dernière page)

Débat au Nalori sir
la stabilité du franc

APRES LES REVE LATIONS DU « NEW-YORK TIMES »

PARIS (AFP). — La l lvme séance de la conférence du Viêt-nam a Fans a ete marquée par la distri-
but ion ù la presse, par la délégation d'Hanoï , d'un rap port du ministère nord-vietnamien des affaires étran-
gères remontant à 1965, rapport qui montre que la plupart  des faits et certains « documents secrets » dont
le « New-York Times » a dû suspendre la publication à la requête du gouvernement Nixon étaient connus de
I n i i u i w,  rl î itn ii TTj innï

Sous le titre « Vingt années d'intervention
et d'agression américaines au Viêt-nam », le
rapport nord-vietnamien faisait alors déjà res-
sortir les deux faits qui ont été accueillis
comme une « révélation » par l'opinion amé-
ricaine : l'importance de l'intervention améri-
caine au Viêt-nam dès avant le départ des
français, ainsi que la décision prise dès le
début de 1964, bien avant l'incident du golfe
du Tonkin qui en a servi de prétexte, de
bombarder le Viêt-nam du Nord.

En ce qui concerne 'le premier point , le
rapport rappelle notamment l'arrivée de la
première mission militaire américaine au Viet-
nam en juillet 1950 et l'installation de con-
seillers militaires en 1951.

Sur le second point, Hanoï cité un plan
secret du début de 1964 de M. Walter Rostow.
alors conseiller dn président Johnson, et . celui
du sous-secrétaire à la défense de l'époque,
M. McNaughton , qui lui fut préféré et qui,
tous deux , prévoyaient le bombardement du
Viêt-nam.
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Le « New-York Times » annonce qu 'il doit pendant quatre jours interrompre la publication du
rapport McNamara. (Téléphoto AP)

Pendant trois mois, huit des meilleurs jour-
nalistes du « New-York Times » enfermés au
onzième étage de l'hôtel Hilton à New-York
et, gardés par des policiers privés , ont tra-
vaillé sur la masse des documents secrets que
constitue le rapport McNamara, an total 37
volumes.

Ils avaient en outre à leur disposition une
centaine de livres de référence. A ceux qui
s'étonnaient de ne plus voir tel ou tel re-
porter, la direction du journal répondait qu 'ils
étaient en mission, ce qui était exact.

Lorsque le travail de dépouillement, de choix
et de présentation fut terminé, on fit construire
une cloison dans la salle d'imprimerie du
journal et samedi dernier, à la veille de la
publication de la première série de révélations,
les linotypistes spécialement choisis furent priés
de ne pas dire un mot de «se qu'ils allaient
composer.

Jamais, dans un monde aussi bavard que
celui de la presse, secret n'avait été aussi
bien gardé.

HANOI AVAIT CONNAISSANCE DU
RAPPORT SECRET DEPUIS 1965 !

Lire en page 14

Les salaires et l'inflation
par notre chroniqueur financier Eric Du Bois
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Les bourses : page 33 Un JOUeUf ZUMCOiS 6U F.-C. Bâle
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recteur de l'Université de Neuchâtel a le douloureux

devoir de faire part du décès de

Monsieur Jean-Luc CRÉLEROT
assistant à la faculté des sciences

à la suite d'un accident de la circulation , le 16 juin 1971.

L'ensevelissement aura lieu samedi après-midi 19 juin.

Départ du domicile mortuaire, à Cormoret, à 13 h 45.

Werner Sôrensen , recteur.

-rtS souci avec

Bienheureux ceux qui ont souffert
patiemment.

Jacques 5 : 11.
Madame Frédéric Meier-Charles ;
Monsieur et Madame Sully Jeannet-Meier ,

leurs enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Dominique Buggia-

Meier et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Marc Sterling-

Meier, à Paris ;
Monsieur et Madame Samuel Etter, le

Villaret,
ainsi que les familles Meier , Poffet , La-

vanchy et parentes ,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Fredy Meier
leur cher fils , frère , beau-frère , neveu , on-
cle, grand-oncle , cousin , parent et ami , en-
levé à leur tendre affection , dans sa 49me
année , après une pénible maladie.

2000 la Coudre-Neuchâtel , le 16 juin
1971.

(Dîme 4)
L'incinération , sans suite , aura lieu ven-

dredi 18 juin , à 15 heures.
Culte au temple de la Coudre , à 14 heu-

res.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard.
Prière de ne pas faire de visite

et de ne pas envoyer de fleurs , mais
de penser à l'Association neuchâteloise
Les Perce-Neige, la Chaux-de-Fonds ,

(CCP. 23 - 4234)

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Giuseppe et Ghislaine
DE MARCO - MOERLINI , ainsi que
Tania, ont la très grande joie d'annon-
cer la naissance de

Dimitri
le 17 juin 1971

Maternité des James-Paris 6
Cadolles Peseux

ÛLa 
C.C.A.P.
garantit l'avenir
de vos enfants

Tél. (038) 25 49 92 Neuchâtel
Agent général : Chs Robert

Affiches à la Tarentule
Les expositions sont rares à la Taren-

tule, pourtant le foyer s'y prête fort bien ,
témoin une suite d'affiches cubaines qui
y sera accrochée durant tout le mois de
juin. Trois organisations recouvrent de leur
signature les individus qui ont travaillé à
l'élaboration de ces affiches : l'un d'art
et d'industrie . cinématographique , l' autre
d'amitié avec les peuples de la Terre , le
troisième de soutien aux peuples afro-asia-
tiques en lutte pour leur liberté. Voilà tra-
cés par les organismes qui les ont pro-
duites , les trois grandes voies d'inspiration
de l'art graphique cubain. Visant avant tout
à l'efficacité , leur sty le est clair , coloré ,
souvent simp liste mais d'un impact tou-
jours puissant. Destinées à souligner des
journées d' amitié avec tel pays ami, à
répandre des slogans de soutien ou à in-
former l'opinion , elles trouvent parfois dans
les mots leur thème, tel : « Viêt-nam , deux
Hiroshima par jour > , d' autres fois l'ima-
ge seule est assez parlante , tel un conti-
nent africain se refermant comme une main
sur un fusil. Rythmées, colorées , elles usent
aussi bien des ressources de l'anecdote que
des astuces visuelles. Elles ne semblent
pas connaître de mode, leur style évolue
en fonction des nécessités du sujet du ton
sur ton à une gamme coloriée très diver-
se, du graphisme photographique à la pré-
cision naturaliste. Chacune d'entre elle fait
preuve d'une grande unité intérieure , d' une

vie personnelle dans un ensemble de mê-
me direction.

La manifestation présentée est donc très
vivante , souvent violente, agressive. Cer-
taines affiches portent dans leur forme
même la brutalité de leur sujet et gar-
deraient leur signification sans que leur
forme ou leur couleur ne forme même
une image lisible , tant les moyens mis
en œuvre se révèlent judicieux pour faire
ressentir l'espoir révolutionnaire ou l'hor-
reur de la guerre. Peu de personnes y
sont représentées , souvent Che Guevara,
quelquefoi s Ho Chi-minh , rarement 1-idel
Castro. L'accent est mis davantage sur les
peuples que sur les individus , donnant à
certaines célébrations d'amitiés afro-cubai-
nes ou asiatiques un climat quasi ethno-
graphique sans que pourtant soient ou-
bliées les circonstances particulières du rap-
prochement (guerre , oppression , famine ,
etc.). Un réel outil de propagande , dé-
montrant que les nécessités de l'Etat n 'em-
pêchent pas la bienfacture , l ' imagination
et le goût.

C.G.

Les Samaritains d Auvernier
ont bien fêté leurs 50 ans

De notre correspondant :
50 ans, c'est un jubilé qu 'a fêté récem-

ment la section des samaritains d'Auver-
nier. Pour bien marquer cet événement , on
le fit en famille, parents et enfants réu-
nis. Qui sait si le souvenir de cette jour-
née ne suscitera pas dans le temps une
ou deux vocations ? C'était aussi faire
coïncider la sortie familiale et la fête.
Et n'oublions pas les invités aimables et
généreux.

On prit donc la clé des champs et , par
monts et vaux, la cohorte arriva par train
aux Brenets , suivant en cela le slogan
«Va et découvre ton pays » . Et dans
cette montagne on se sentait doublement
à l'aise puisqu'on y retrouvait de l'eau,
ce Doubs magnifique que l'on ne manqua
pas dans l'après-midi de sillonner en ve-
dettes et dont on admira le Saut crachant
loin son embrun.

A l'hôtel, les tables étaient décorées de
boutons de roses offerts par une ancien-
ne samaritaine. Les conversations allèrent
bon train jusqu 'au moment où le repas ,
délicieux , fut servi. Un vin d'honneur fut
offert par la commune d'Auvernier. L'heu-
re inévitable des échanges de bonnes pa-
roles, congratulations et remerciements son-
na. Le président de la section qui cumule
la charge de président cantonal , M. Char-
les Vullième, ouvrit les feux oratoires. La
joie et la conviction qui l'attachent à la
cause samaritaine marquèrent ses propos.
Il s'adressa en particulier aux membres
fondateurs, Mlles Rosa Beieler et Gertru -
de Perdrizat (monitrice pendant plus de
40 ans) qui , participant à la fête , eurent
droit à la « bise » présidentielle. Ensuite ,
le délégué du Conseil communal , M. Jean
Henrioud , souligna l'estime en laquelle sont
tenus les samaritains sur qui l'on sait pou-
voir compter. Il annonça en outre que la
subvention communale sera portée à 200
fr. (agréable surprise appréciée avec gra-
titude) et remit encore au président une
enveloppe, en complément du message ver-
bal.

Le comité cantonal était représenté par
deux membres dont le vice-président , M.
Vermot du Cerneux-Péquignot , qui relève
entre autre que si le comité cantonal s'ap-
puie sur les sections , il sait aussi que les
sections l' appuient. Pour M. Galandre , dé-
légué de la société de chant l'« Echo du
lac », sa présence au sein des « samari-
tains » est une révélation et cela lui per-
met de reviser son opinion : il ne parlera
plus de « massacritains » !

Après cette confession , il glisse une en-
veloppe dans la main du président , main
qui contient aussi le message argenté du
groupement théâtral « Lakékoto » empêché
de se faire représenter. Retenue par les
obligations découlant de sa participation
à la Fête fédérale de musique à Lucerne,
la fanfare l'« Avenir » s'est excusée. Par
la vpix de M. Hegelbach , la section mar-
raine de Colombier, envoie ses félicita-
tions , rappelle l'évolution du travail sama-
ritain et laisse un mot d'ordre : continuez
l'instruction. Enfin , le pasteur M. Schnei-
der , revenu pour quelques heures dans son
ancien fief , dit le plaisir qu 'il éprouve de
se trouver , en compagnie de sa femme ,
aux Brenets et d'être associé à cette ren-
contre.

L'aide au prochain, le don de soi sont
les caractéristique s de l'idéal samaritain ,
dit-il. Quant à la « bise » , il se demande
si elle est en relation avec l'exercice du
bouche à bouche 1 Entre-temps, une sa-
maritaine présenta une rétrospective de l'ac-
tivité de la section dès sa fondation le
1er avril 1921 à «24  h 15» , en passant
par l'organisation de la vente du 1er mars
en faveur du dispensaire antituberculeux
du district , le travail en faveur des sol-
dats pendant la guerre, etc... et termina
par le projet automnal de 1971 de don-
ner un « cours de sauveteurs » d'une du-
rée de cinq leçons.

Dans le trajet du retour , des jeux sa-
maritains amusèrent les enfants tout en
les éduquant. Et mainten ant , en avant pour
le centenaire !

N5 et achats
d'immeubles

LA NEUVEVILLE

(c) Le Conseil municipal a pris connais-
sance d' un rapport des services techniques
concernant les travaux de démolition de la
buanderie du port et de l'ancienne usine à
gaz, en vue de la construction de la RN 5,
démolition qui facilitera les travaux de
pose du collecteur des eaux usées Saint-
Joux - Pré-de-la-Tour. A cette occasion, le
Conseil municipal a constaté que le Conseil
exécutif du canton de Berne avait été in-
vité à étudier la possibilité de rendre les ri-
ves des lacs à nouveau accessibles au pu-
blic et à encourager les communes dans
leurs efforts (subventions , mise à disposi-
tion de fonds pour le .rachat de parcelles
touchant aux lacs).

Dans cet ordre d'idée, l'autorité commu-
nale a décidé de demander au service des
autoroutes que les parcelles acquises par
l'Etat au bord du lac, en vue de la cons-
truction de la N 5, ne soient pas revendues
à des particuliers ou consacrées à des
échanges de terrains avec des particuliers ,
mais soient conservées pour rendre les rives
du lac accessibles au public.

Près de 100.000 fr.
pour les canalisations

(c) Le Conseil exécutif a alloué à la com-
mune de la Neuveville une contribution
forfaitaire de 19.000 fr. pour les travaux
de construction d'une canalisation pour les
eaux de surface à la route de Bienne, le
coût total de la construction étant estimé
à 91.400 francs.

On chante à Neuchâtel
et à Cortaillod

Cortaillod fête ses nouvelles orgues sa-
medi après-midi 19 juin. Temple ouvert,
organistes au poste, jouant , démontrant,
expliquant... Dans la cour du collège, un
buffet , une buvette, de la musique accueil-
lent la population.

Le soir un concert , avec les chœurs pa-
roissiaux des Valangines et de Cortaillod ,
sous la direction de Daniel Delisle, avec
un chœur d'enfants , un orchestre, une basse
soliste, l'organiste de la Collégiale de Neu-
châtel dans des œuvres anciennes et con-
temporaines.

Ce concert sera également donné le len-
demain , dimanche soir 20 juin au temple
des Valangines à Neuch âtel. Dans les deux
paroisses, les offrandes seront destinées aux
orgues respectives.

5fo BIBLIOGRAPHIE
François Perroux

INDÉPENDANCE DE LA NATION
(Christian Bourgois et Dominique de

Roux)
La triple structure qu 'il faut en France

pour alimenter en nouveauté, pour moder-
niser l'économie et pour lancer des ex-
portations offensives est définie ici en ter-
mes frappants. Dans ce nouvel ouvrage
de l'auteur de L'Europe sans rivages, pa-
ru dans la collection 10-18, le salut est
dans l'industrialisation au sein d'une Eu-
rope élargie , soutenue par une politique de
la recherche, de l'information et de l'en-
cadrement. Cette politique rationnelle est
justifiée par une analyse renouvelée des
échanges entre inégaux et armée d'un con-
cept de grande portée : l'emprise de struc-
ture.

Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

Un hélicoptère suisse
porté disparu
au Groenland

BERNE (ATS). — Un hélicoptère Bell-
47, d'Hcliswiss qui accomplissait une mis-
sion de transport pour une compagnie
de recherche géologique danoise sur la
côte ouest du Groenland u été porté
disparu jeudi soir, annonce l'agence da-
noise d'information. L'hélicoptère n 'était oc-
cupe que par son pilote , un Autrichien ,
au moment où il perdit tout contact avec
deux autres appareils qui l'accompagnaient,
Un hélicoptère danois et deux avions amé-
ricains ont immédiatement commence les
recherches.

Selon le porte-parole d'Hcliswiss à Ber-
ne le pilote aurait fait un atterrissage de
fortune. Une chute mortelle est peu pro-
bable. La topographie du terrain , dans la
région où a disparu l'appareil d'Hcliswiss
ne devrait pas poser de problèmes d'atter-
rissage particuliers.

PARLONS FRANÇAIS
Le rapport du Conseil communal

de Neuchâtel sur l'initiative pour la
protection des rives peut donner lieu,
du point de vue de la langue, à
trois observations.

Concernant la possibilité pour le
Conseil général de rejeter purement
et simplement l'initiative, ce rapport
dit : « En l' espèce, cette solution nous
paraît également inadéquate. » L'au-
teur voulait dire qu'elle ne lui paraît
pas appropriée. « Adéquat », contrai-
rement à un usage très fréquent , n'a
effectivement pas le sens d' approprié.
Issu du latin « aequare » (égaler), ce
mot signifie : entier, d'une étendue
ou d' une compréhension égale à son
objet. Exemple de Littré : « On ne
peut avoir de Dieu une idée adéquate ,
c'est-à-dire égale à son objet. » Il
a aussi le sens d'équivalent : une
« expression adéquate » n'est pas une
expression appropriée, mais équiva-
lente , synonyme.

Plus loin , le rapport parle d' « un
contre-projet auquel nous souhaitons
que vous pourrez vous rallier» . Celte
fausse construction du verbe « souhai-
ter » se retrouve à peu près dans
chaque rapport du Conseil communal.
Ce verbe doit être suivi du subjonc-

tif : Nous souhaitons que vous puis-
siez vous rallier. Le fu tur  serait de
mise, en revanche, après le verbe
espérer : Nous espérons que vous
pourrez...

Enfin , le rapport parle de « Neu-
châtel si naturellement belle de par
sa situation géograp hique ». Le genre
des noms de villes ne pose pas de
problème quand le nom comprend
lui-même un article (le Locle, la
Chaux-de-Fonds). Dans les autres cas,
il existe une bonne vieille règle à
laquelle les écrivains ont parfois dé-
rogé, mais fort  commode : les noms
de villes sont masculins, sauf quand
ils se terminent par une syllabe muet-
te : Neuchâtel est beau, Berne est
belle.

Il n'y a que deux exceptions à
cette règle : pour les noms qui déri-
vent d'un féminin latin et dont les
historiens ont consacré Ve genre (Jé-
rusalem délivrée , Vêtes abandonnée) ;
pour les noms de villes employés
par apostrop he (comme dans ce vers
de Delavigne : « Chante, heureuse Or-
léans, les vengeurs de la France ! »

Puisse Neuchâtel rester beau .'...
C.-P. B.

Pour leur attachement à l'entreprise et
leur longue activité, la Compagnie des tram-
ways a fêté hier une cohorte de fidèles
collaborateurs. Il s'agit , pour 40 années de
service, de MM. Robert Gaschen, chèf-
monteur ; André Schenk et Edouard Leu-
ba , tous deux contrôleurs-conducteurs, et
pour 25 années, de MM. Jean-Paul Be-
noit, directeu r ; Claude Neuhaus , dessina-
teur ; Freddy Bourquin , chef-instructeur ;
Edoardo Ombelli , menuisier ; Daniel Strahm,
soudeur et Samuel Simonet , cantonnier.

En outre, les TN ont pris congé pour
raison d'âge de M. Marcel Kolb, ouvrier
spécialiste ayant 38 années de service, el
de M. Charles Santschi, contrôleur-conduc-
teur, qui tout en étant retraité après 41
années à la compagnie a prêté son con-
cours comme auxiliaire sur la ligne 3.
En une période où les mutations sont
nombreuses au sein du personnel , une telle
fidélité à l'entreprise est hautement appré-
ciée. C'est ce qu 'a notamment relevé M.
Paul Dupuis , président du conseil d'admi-
nistration en adressant ses félicitations et
ses remerciements à tous ces collaborateurs ,
lors de l'agape qui les réunissait.

40 et 25 ans de service
aux TN

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 15 juin. Roulet , Aline ,

fille de Pierre-André , maître de dessin à
Neuchâtel , et de Monika-Hildegard , née
Muller ; Sandoz-Longjean , Yann, fils de
Charles-Ulysse-Constant, représentant à Neu-
châtel , et d'Inès-Renée, née Bernasconi.

MARIAGES. — 17 juin. Zetchi , Otmane,
ingénieur-chimiste à Neuchâtel, et Wittwer,
Françoise-Elisabeth , à Auvernier ; Balsiger,
Charles-Jean , serrurier , et Allegrini née
Schray, Lucie-Marie, les deux à Neuchâtel ;
Wavre, Nicolas-Paul-André, ingénieur à
Neuchâtel , et Masset, Loyse-Pierrette-Claude,
à Genève.

Observatoire de Neuchâtel : 17 juin. Tem-
pérature : Moyenne : 12.3. min. : 7,1. max. :
19,4. Baromètre : Moyenne : 724,5. Vent
dominan t : Direction : nord-ouest, force :
faible jusqu 'à 9 h ; sud, faible, dès 15 h.
Etat du ciel : ouest-sud-ouest, nuageux.

Niveau du lac du 17 juin à 6 h 30 429.35
Température de l'eau 16 ° 17 juin 1971

Prévisions météorologiques : Nord des
Alpes, Valais, nord et centre des Grisons :
le ciel sera très nuageux à couvert et
des pluies régionales se produiront au cours
de la journée, surtout sur le Jura , le long
des Préalpes et des Alpes , ainsi que dans
l'est du pays. En plaine la température at-
teindra 7 à 10 degrés tôt le matin et
14 à 19 degrés l'après-midi. Le vent du
sud-ouest sera faible à modéré en plaine
et assez fort en montagne. L'isotherme de
zéro degré, voisin de 2000 m s'abaissera
graduellement jusque vers 1600 m.

Evolution pour samedi et dimanche : Nord
des Alpes, ciel très nuageux, régionale-
ment couvert. Probabilité de quelques pluies,
surtout en montagne. Température sans
grand changement.

Observations météorologiques

Âf a^c\A\ce^

n̂ ^BiOfo Théâtre de poche

fê£\ de Saint-Aubin
CUBA, exposition d'affiches Entrée libre

Heures d'ouverture :
vendredi et samedi de 20 h à 23 h
samedi et dimanche de 15 h à 18 h
Vendredi 18 et samedi 19 juin :
projection du film

HISTOIRE DE LA RÉVOLUTION
de J.-G. Espinosa ,
et courts-métrages uruguayens.

Prix des places : Fr. 4.—. - Location :
mag. Chs Denis, tél. (038) 55 11 65

LE LANDERON

(c) Samedi soir et dimanche , la circula-
tion sera détournée par l'extérieur du bourg.
Cette mesure de police est autorisée pour
la traditionnelle Fête de la jeunesse qui
se déroulera à l'intérieur de la ville , dans
une ambiance favorisée par le cadre des
vieilles pierres. La manifestation commen-
cera par un concours destiné aux enfants
des écoles qui se regrouperont au collè-
ge, samedi après-midi. Ensuite , les autori-
tés communales inaugureront officiellement
la rue du Lac. De celle-ci partira le cor-
tège annoncé au début de l'après-midi du
dimanche. Quant à l'enceinte de la Ville ,
elle abritera le bal et les diverses produc-
tions.

Fête de la jeunesse

ROCHEFORT

Au volant de sa voiture , M. P. H.,
du Locle, circulait hier à 17 h 45 sur
la route cantonale de Bôle en direction
de Rochefort. Dans un virage à droite ,
il ne put éviter la collision avec un fourgon
britannique conduit par M. J. P., domici-
lié en Grande-Bretagne. Pas de blessés.
Dégâts.

PESEUX
Journée de paroisse

(c) La paroisse réformée de Peseux a convié
ses fidèles à se retrouver au Louverain ,
pour une journée en plein air. Au cours
du culte il fut procédé à l'installation du
collège des anciens avec la participation
du chœur mixte et d'un chœur d'enfants.
Malgré le temps maussade , cette journée
fut très réussie, près de 200 personnes
s'étant déplacées au Louverain. Le soir ,
au temple un culte avec service de sainte
cène mit un terme à la journée.

Collision frontale
Pourquoi si tôt ?

Myriam et Patrick ;
Monsieur et Madame Philippe Colin et

leurs enfants :
Monsieur et Madame Raymond Colin

et leur fille ,
Monsieur et Madame André Colin et

leur fils ,
Madame et Monsieur Jacques Roch-

Colin ,
Mademoiselle Christiane Colin ,
Monsieur René Colin ;

Monsieur Philippe Colin , ses enfants ,
petits-enfants et arrière-petits-enfants ;

Madame Rachel Renaud , ses enfants ,
petits-enfants et arrière-petits-enfants ,

ainsi que les familles parentes, alliées et
amies,

ont le profond chagrin de faire part du
décès de

Madame Liliane COLIN
leur très chère maman , fille , sœur , belle-
sœur , petite-fille, tante , parente et amie, que
Dieu a reprise à Lui dans sa 24me année ,
après une longue et cruelle maladie suppor-
tée avec courage.

2003 Neuchâtel , le 17 juin 1971.
(Pierre-de-Ving le 24)

L'Eternel est mon berger , même
quand je marche dans la vallée de
l'ombre de la mort , je ne crains au-
cun mal , car tu es avec moi ; ta
houlette et ton bâton me rassurent.

Ps. 23 : 1-4.
L'incinération aura lieu samedi 19 juin.
Culte à la chapelle du crématoire à

9 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

,

Combien
puis-je économiser
chaque mois?
Cette question vient naturellement
à l'esprit quand on pense à l'avenir.
Si votre budget vous permet de
mettre de côté chaque mois 50,
100 francs ou plus, alors nous avons
un plan avantageux pour vous:

le plan d'investissement.
C'est la forme de placement qui
récompense le mieux l'épargne
régulière. Dans n'importe quelle
UBS, il y a un conseiller dont c'est
le métier de penser à l'avenir de
votre argent.
NtMMMINMHHHNHMMn

| Bon |
• Veuillez m'adresser gratuitement votre •
m brochure «Le Plan d'Investissement». *

• Nom, Prénom •

• Profession •m _____________̂ ^_ m
m Adresse %¦ m
e •
• ^_ •
• A envoyer à: Union de Banques Suisses, •
J Investmentplan SA, Case postale 645, JJ
• 8021 Zurich •
MHMIHNMUNHNMNMH »

/^\(UBS)Va/
Union de Banques Suisses
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Dimanche 20 juin
Course aux œufs à PERTUIS

Samedi soir, dès 21 heures : B A L
Orchestre « Les Trois Etoiles »

En cas de mauvais temps, renvoi au 27 juin.
Se recommandent :
le Chœur mixte et le tenancier.

Partez en vacances
déjà bronzée !

grâce au SOLARIUM
de l ' institut JUVENA , Neuchâtel
Seyon 12 - Tél. (038) 25 84 21

Musée d'histoire naturelle
Vendredi 18 juin :

inauguration de la salle IV
Le musée sera ouvert dès 17 heures.

NEW-YORK (AP). — Le « New-York
Times » a fourni volontairement à l'admi-
nistration américaine la liste des documents
secrets du Pentagone lui ayant permis la
publication de trois articles sur l'historique
de la guerre du Viêt-nam.

Les services du ministère de la justice
ont reconnu, en début de soirée, avoir reçu
la liste.

Le juge fédéral Murray Gurfcin avait
suggéré au journal de coopérer volontaire-
ment avec les autorités.

« Je ne tolérerai aucune partie de pêche
dans les dossiers d'aucun journal », a cepen-
dant déclaré le juge.

KENNEDY
De son côté, le sénateur Edward Ken-

nedy s'est déclaré favorable jeud i à la pu-
blication des documents secrets sur la poli-
tique vietnamienne et les actions de son
frère, quand il était président.

« Je n'ai aucune idée de ce qu 'il y u de-
dans ou comment ça se présentera, mais le
peuple américain doit être le juge en der-
nier ressort de toute la période des années
60, et avant, au Viêt-nam.

» J'espère que maintenant que l'on a pu-
blié le matériel relatif à l'administration
Johnson , on va imprimer celui relatif à
l'administration Kennedy », a-t-il dit.

Par ailleurs, comme le Sénat la veille,
la Chambre des représentants a repoussé
jeudi une résolution tendant à la fixation
d'une date précise pour l'achèvement du
retrait des forces américaines du Viêt-nam.

La résolution fixant la date du retrait
au premier janvier 1972 a été repoussée par
la Chambre par 328 voix contre 81.

Précédemment, les députés avaient re-
poussé à main levée un amendement pro-
posant de fixer la date au 30 avril 1972.

Ces votes du Congrès renforcent la po-
sition du président Nixon qui soutient qu'en
le contraignant à fixer une date précise
pou r l'évacuation totale des forces amé-
ricaines du Viêt-nam, on affaiblirait les
cartes des Etats-Unis dans tous les efforts
accomplis pour le règlement du conflit.

Le « New-York Times »
donne la liste des
documents secrets

GORGIER

C'est la question que les spectateurs
qui asssitaient au concours hippique
du Plan-Jacot, dimanche dernier,
auront pu se poser en voyant ce
magnifique cheval, crinière au vent,
prendre son élan pour franchir

l'obstacle.
(Avipress - R. Chevalley)

Cheval
ou hippocampe ?

Hôtel de la CROIX-BLANCHE
CRESSIER (NE)
Dès ce soir :

BAR
ouvert jusqu'à 1 heure

Maculature |||
Ij  

soignée au bureau du journ al,

La tranche spéciale à prétirage, lancée
par la Loterie romande, a eu un heureux
résultat : 191.000 fr. de bénéfice brut.

Les deux tiers de cette somme ont été
versés à l'Institut suisse de recherches ex-
périmentales sur le cancer. Le tiers restant
est attribué aux comités cantonaux des cinq
cantons romands. La délégation neuchâte-
loise a pu ainsi remettre, hier , au président
cantonal de la lutte contre le cancer $000
francs. Puisse la tranche spéciale 1971,
en vente actuellement , avoir la même faveur
du public.

Pour la lutte
contre le cancer

KtL. 1 1HLA 1 IUIN
Tir obligatoire
SAMEDI MATIN 19 juin , 8-12 h ,
et non pas dimanche matin comme
annoncé par erreur dans le Bulletin
officiel.

Société de tir « Le Grutli »

 ̂
_
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Monsieur et Madame René Fuchs-Morf ,
leurs enfants et petit-fils, à Cressier ;

Monsieur et Madame Joseph Miihlebach-
Morf , à Ober-Engstringen (ZH) ;

Monsieur et Madame Jacob Schumpf-
Weidmann , leurs enfants et petits-enfants ,
à Opfikon-Glattbrugg (ZH),

ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Gottfried MORF
leur très cher papa, grand-papa , frère ,
beau-frère, parent et ami, que Dieu a re-
pris à Lui , dans sa 67me année.

2088 Cressier, le 16 juin 1971.
Mon âme bénis l'Eternel et n'ou-
blie aucun de ses bienfaits.

Ps. 103 : 2.
L'enterrement aura lieu à Cressier ven-

dredi 18 juin .
Culte à la chapelle , à 14 heures.
Domicile mortuaire : hôpital des Cadolles.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part



Le parcage : quel casse-tête...
Audience du tribunal de police de Neuchâtel

Le t r ibunal  de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence de M. J.
Ruedin, assisté de Mme M. Steininger qui
assumait les fonctions de greffier.

Septante places de parcage libres , voilà
qui ne sera pas sans faire rougir d' envie
les automobilistes de notre ville. Telle est
cependant la situation qui régnait à la
place A.-M. Piaget , le 5 mars dernier à
20 h , lorsque C. B. parqua son véhicule
à cet endroit. Tout à son bonheur de
trouver une place où garer son véhicule
et estimant pouvoir bénéficier de l'heure ,
C. B. ne songea guère à prêter une atten-
tion particulière à ces « longues fleurs
avides de pièces de 20 centimes » qui
bordent certaines places de stationnement.
Mal lui en prit , car si notre quidam s'était
intéressé à nos parcomètres, il eût ptl
constater en lisant les instructions qui y
figurent  qu'à 211 h aussi notre cité en-
caisse... Le l'ait que la zone bleue prenne
fin à 19 h ne devait pas laisser croire à
notre prévenu qu 'il en était de même pour
la zone • glaïeuls ». Et c'est pourtant 'ce
qui arriva . Comble de malchance , un ange
(gardien) passait par là si bien que... vous
connaissez la suite. Le prévenu , qui a
fait opposition , reconnaît  les faits mais

insiste sur l' erreur de droit  dont il fut la
vict ime. Ceci ne l'empêchera pas de voir
son amende de 20 fr. confirmée. 11 paiera ,
en outre , les frais de la cause qui s'élèvent
à 10 francs.

B. B. circulait le 22 mai 1971 en vi l le
sans être « couverte > par une assurance
RC, sans permis de circulation, avec des
p laques qui ne lui  étaient pas destinées
et à bord d' un véhicule impropre à la
circulation. La prévenue qui reconnaît les
faits , explique que sa précédente voiture
ayant été fortement endommag ée, elle s'était
rendue acquéreuse d'un nouveau véhicule.
Celui-ci nécessitant une expertise , le ven-
deur avait rendu attentive B. B. au fait
qu 'elle ne devait pas circuler avec une
voiture dans cet état. Des plaques avaient
cependant été remises à la prévenue afin
qu 'elle pût se rendre à sein domicile. Trois
jours après l' achat , la prévenue était
surprise par la police au volant de son vé-
hicule. Les antécédents de la prévenue
n 'étant pas très favorables , le tribunal con-
damne B. B. à 3 jours d' emprisonnement ,
40(1 fr. d' amende et 15 fr. de frais. Ce-
pendant af in  de laisser encore une chance
à la jeune condamnée , le juge prononcera
le sursis, tout en fixant le délai d'épreuve
à 4 ans.

F. P. se voit reprocher un parcage sur

la rampe est du port et cela hors des cases
réservées au stationnement. Le prévenu in-
voque pour sa défense le fait que des
forains de passage dans notre cité occu-
paient une large part des endroits destinés
au stat ionnement.  F. P. signale aussi qu 'il
avait ce 26 février , d'importantes affaires
qui ne lui permettaient pas de perdre du
temps dans la recherche d'une place de
parc. De plus , F. P. avait pu une année
auparavant  bénéficier d'une tolérance de
la police et cela en raison de la présence
des gens du cirque. Le tribunal ne peut
suivre le prévenu dans ses conclusions,
d' autant que si tout le monde voulait se
comporter de la même façon , notre ville
se trouverait très vite dans un état voi-
sin de l' anarchie. Une amende de 20 fr.
viendra sanctionner la faute du prévenu
qui devra supporter les frais de la cause
qui s'élèvent à 15 francs.

Book exchange :
une nouveauté

pour les étudiants
# Depuis hier les étudiants  de Neuchâtel
possèdent une librairie d'un genre nouveau ,
le « lîook exchange » . L'idée , également
courante aux Etats-Unis , vient tout droit
d'Angleterre , transportée par un étudiant
neuchâtelois , Pierre Lenzlinger , qui l' a im-
plantée au numéro 74 du faubourg de
l 'Hôpital , aidé par deux amies. Il s'agit
d' un système d'achat , de vente , d'échan-
ge de livres et de cours universitaires.
L 'étudiant qui n'a plus besoin d'un manuel
peut le vendre au « Book exchange », ou
celui qui a terminé ses examens peut faire
profiter ses camarades de son travail en
apportant la préparation de ses cours. Mê-
me les livres coûteux ou les cours très
spécialisés sont acceptés , à un régime spé-
cial < de dépôt » toutefois , c'est-à-dire que
les possesseurs ne toucheront l'argent que
lorsqu 'ils auront été vendus , et si entre-
temps ils veulent les retirer , rien ne les
en empêche I

Une idée intéressante , pratique , qui sera
sans doute une solution de dépannage pour
bien des étudiants , et qui a été arrosée
hier par un petit verre de blanc... devant
des rayons encore vides , mais qui accueil-
leront d'ici peu de temps des livres , dès
que le « commerce » aura démarré. (ALG).

Grève des cheminots français:
situation sans grand changement

Les grèves se poursuivent  en France et
la s i tuat ion n 'avait guère évolué hier soir.
Voici quelles sont les prévisions pour au-
jourd 'hui  :

0 Neuchâtel. — L'« Hispania > circulera.
Transit  par Pontar l ier  ; le 950 (arrivée à
14 h 27 de Paris) , le 951 (départ 15
h 22 pour Paris). Pour la nuit  du 18
au 19 , les trains suivants sont en principe
assurés : 942 (de Paris) 957 (départ 23
heures 03 pour Paris), 95S (arrivée 22
heures 21) et 943 (départ 8 h 40 pour
Berne - les Verrières - Berne).
0 Les Verrières. — Hier , le trafic s'est

déroulé comme la veille. Les trains suisses
vont jusqu 'à Pontarlier. Seuls les trains
express de jour , train 943 (Neuchâtel dép.
8 h 40) en direction de Paris, et le train
958 (Neuchâtel , arr. 22 h 21) en provenance
de Paris sont limités au parcours suisse,
jusqu 'à Pontarlier. Que se passera-t-il au-
jourd 'hui  ? Aucune garantie n 'est donnée.
Le personnel SNCF de Pontarlier travaille
à 85 % de 1 effectif. Mais plus loin , la
grève continue.

# Bâle. — Tous les trains rapides et
express circulent , sauf le TEE « L'Arbalète »
(départ 8 h 17) et le rapide 116 (départ
18 h 26) sur Paris ainsi que les trains
d'équilibre. Quelques trains omnibus sont
supprimés.

O Genève. — Au départ : No 5666
(départ 14 h 46) pour Culoz avec corres-
pondance pour Paris ; No 5692 (départ
17 h 10) pour Grenoble ; No 5478 (départ
19 h 52) pour Lyon seulement ; No 378
(départ 21 h 15) pour Port-Bou ; No 5660,
(départ 23 lt 05) pour Paris.

A l' arrivée : No 5661 (arrivée 7 h 15)
de Paris ; No 375 (arrivée 7 h 30) de
Cerbère ; No 5667 (arrivée 15 h 05) de
Culoz avec correspondance de Paris ; No
4579 (arrivée 9 h 50) de Lyon seulement';
No ' 5695 (arrivée 13 h 18) de Grenoble.

O Vallorbe. — Au départ : No 226
Lausanne (départ 15 h 28) pour Paris ;
No 224, Lausanne (départ 22 h 57) pour

Paris. A l' arrivée : No 225 (arrivée Lausanne
à 7 h) de Paris : No 227 (arrivée Lau-
sanne 14 h 03) de Paris.

0 Pontarlier. — Au départ : No 5752
(départ Berne 14 h 42), Neuchâtel (15 h 22
pour Paris) : No 5754 (départ Berne 22

heures 08) Neuchâtel (23 h 03 pour Pa-
ris) .

A l' arrivée : No 5753. arrivées à Neu-
châtel  (14 h 27 . Berne 15 h 17;  No
5755, arrivée à Neuchâtel 6 h 51 , à Berne
à 7 h 46 , ces deux n ains  venant de
Paris.

Port d Hauterive : une
petite école pour rêver

Le lac, les Alpes et rien devant ,
telle est la situation privilégiée de la
nouvelle petite école que la commune
d 'Hauterive a fai t  construire, en maté-
riaux préfabriq ués, au port d'Hauterive.
Une école pour rêver dans un décor
fa i t  pour le p la isir des enfants. Avec
un danger : le lac à quelq ues pas. Mais
Mlles Geuggis et Frochaux , qui sont
les titulaires du jardin d'enfants et de
la classe de première , qui sont logées
clans ce bâtiment inauguré à Pentecôte ,
ont pris d'énergiques mesures pour que ,
d' emblée, les enfants aient conscience
de ce danger et ne s'aventuren t pas
sur les enrochements bordant la rive.
Ainsi avertis, les petits ignorent la berg e

quand bien même le jeu des vagues
est tentant. Près du bâtiment, une pe-
louse avec des jeux sont à la disposi-
tion des enfants pour les récréations.

Cette école était nécessaire, pour dé-
lester le double collège d'Hauterive-cen-
tre et pour éviter aux enfants  de la
commune domiciliés entre la voie ferrée
Neuchâtel - Bienne et la N5 une longue
course au centre. Et pour traverser cette
route nationale afin d'aller au port ,
les petits ont à leur disposition un
passage souterrain de tout repos.

Depuis Pentecôte , quarante-neuf en-
fants  égaient ce petit bâtiment de leurs
cris et de leurs chansons.

A l'heure des concentrations, 1 industrie
horlogère a d'autant plus besoin de grands
laboratoires centraux voués à la recherche

informations horlogères

Jusqu 'où ira la grande aventure du Cen-
tre électronique horloger ? Car une aventure,
c'en était une. Elle a commencé en 1962
lors de la création de cette société ano-
nyme dont le but était « l' organisation de
la recherche horlogère par , notamment,
l'étude et la mise au point de garde-
temps nouveaux ainsi que le développe-
ment de l'horlogerie suisse ». A l'époque ,
la FH, Ebauches S. A., l'ASUAG et la
Chambre suisse de l'horlogerie lancèrent
le CEH comme une sorte de défi à la
concurrence internationale , comme l' avant-
dernier pion qui doit prendre les dames
de l'adversaire. L'envergure de la tâche
dépassait en effe t les possibilités de la
recherche individuelle. Depuis deux ans ,
Bulova avait commercialisé son « Accutron »
et on savait que Seiko et les Japonais
étaient sur la piste du quartz. Un unique
mandat fut donc donné au CEH, celui
de la dernière chance : développer un gar-
de-temps électronique à quartz. Les cher-
cheurs se mirent au travail dans des con-
ditions matérielles , devait rappeler M. Gé-
rard Bauer , lors d'un séminaire horloger
à Sigriswil , « sinon médiocres, du moins

relativement modestes parce que leur vraie
motivation était ailleurs ».

Et en 1967, lors des concours de l'Ob-
servatoire , le défi était relevé , l 'honneur
pareillement sauf : les montres du CEH
venaient d'enlever les dix premières places
dans la série chronomètres ' à quartz , Seiko
n 'obtenant que les suivantes , encore qu 'il
fût pris en sandwich par d' autres Bêta 2.1.

Depuis , la fabrication de ce calibre-pion-
nier s'est poursuivie et dans le courant
de cette année, la première série de 600!)
pièces qu 'habillent chacun à sa façon
les vingt et un partenaires de la commu-
nauté  sera terminée , la réalisation de la
montre électronique devant se faire par
la suite sous le régime des contrats de
licence. Dans l'intervalle , le CEH n 'a pas
délelé et il s'est consacré à l'étude d'un
calibre dame électronique , à la réalisation
de moteurs pas à pas et d' autres résona-
teurs , à l' affichage électroni que enfin.

Le tableau n 'aurait pas d'ombres s'il
n 'y avait les regroupement s horlogers dont
les derniers mois ont été particulière ment
riches. Un laboratoire central se ju st i f ie-
t-il encore à une époque où la concen-

tration des entreprises pourrai t  amener , a
plus ou moins long terme , de grands grou-
pes à dominer la scène horlogère ? Le
problème a été évoqué dans le dernier
rapport de gestion de la FH : « ... Ces
groupes vont en effet posséder chacun des
laboratoires de recherche respectables et
d' autant  plus importants que le marché
sera , demain , pour celui qui aura le degré
d'innovation et de flexibilité le plus élevé.
Il est peu probable que ces groupes , qui
auront  déjà les problèmes de croissance
et de concurrence à résoudre , puissent en-
core consacrer des sommes importantes à
une recherche plus théorique et quelque
peu distante du produit terminé proprement
dit. A plus forte raison , les entreprises
qui sont restées modestes ou spécialisées
ne pourront non plus parfaire l' effort en
recherche fondamentale ou appliquée. La
nécessité de ces laboratoires centraux sem-
ble démontrée et la complexité des techno-
logies nouvelles demandera de ces institu-
tions des efforts de plus en plus considé-
rables dans des domaines de plus en plus
vaste. »

La réponse est nette. Mais jusqu 'où ira
la grande aventure ? Il en sera question
aujourd'hui à Neuchâtel lors de l' assemblée
générale du CEH et demain lorsque devra
être reconduit un nouveau plan quinquen-
nal de financement et décidée la nouvelle
structure de la recherche horlogère. Con-
centration ou pas. le CEH doit être assuré
de sa survie. Ne pas la lui promettre
serait faire preuve d' une détestable ingra-
ti tude et de vues bien courtes. Quel Amé-
ricain refuserait donc de donner 50 cents
pour édifier une statue à Christophe Co-
lomb ?

Cl.-P. Ch.

Une nécessité: la qualité
et les prestations de service

Le comité mixte du Groupement des
fournisseurs d'horlogerie et de l'Association
suisse des horlogers a diffusé hier un
communiqué précisant que d'après des éva-
luations prudentes , le chiffre d'affaires an-
nuel du marché interne suisse de l'horlogerie
atteindrait environ 400 millions de francs.
Si l'on se rapporte aux prix des grossistes
en vue d'obtenir des bases de comparaison ,
cela correspond alors à 10 % de l'expor-
tation bien que les organisations horlogères
orientées vers l'exportation indiquent d'une
manière surprenante des chiffres sensible-
ment inférieurs. Du l'ait que la moitié
environ des montres vendues en Suisse
sont acquises par des touristes étrangers ,
il est absolument indispensable , et d' une
importance vitale du point de vue de la
branche horlogère, que le marché indigène
puisse quantitativement satisfaire les exigen-
ces les plus sévères puisque les touristes
exportent ainsi la notion fondamentale de
la qualité suisse.

A cet effet , l'Association suisse des hor-
logers (détaillants) et le Groupement des
fournisseurs d'horlogerie marché suisse
(fournisseurs) avaient il y a quelques an-
nées déjà , conclu une convention. Un comité
mixte , représenté par M. H.-R. Christen ,
député au Grand conseil bernois , s'occupe
des mesures prévues par la convention au
sujet de la propagation de la relève pro-
fessionnelle et de la formation complémen-
taire , de la surveillance technique neutre
des stocks et des livraisons , ainsi que

de la propagande en faveur de la montre
de qualité.

La compréhension bien répandue d' une
telle collaboration indispensable entre le
fournisseur el le détaillant , ainsi que la
valeur attribuée aux mesures conventionnel -
les , furent toutes deux illustrées par la
Journée du marché suisse de l'horl ogerie
à Interlaken , à laquelle participèrent envi-
ron 500 producteurs et détai l lants  sous
la direction des deux présidents d' associa-
tions, MM A. Guillard (Lausanne) et H. -E.
llombcrger (Schaffhouse). Au cours d' une
discussion libre , on exprima en premier
lieu les désirs et les exigences réciproques.

L'exposé du président de la Fédération
suisse des consommateurs , le rapport d'un
commerçant-horloger allemand sur la situa-
tion intern e du march é allemand , ainsi qu 'un
compte rendu des formes de diffusion ap-
pliquées aux branches similaires ont égale-
ment revêtu une certaine importance du
point de vue de l'appréciation de la si-
tuation actuelle. La discussion prouva à
quel point les participants furent par faite-
ment conscients du fait que l' avenir de
la branche horlogère dépend du maintien
du principe de qualité et de l' extension
des prestations de service.

Les délibérations furent suivies par le
nouveau directeur de la Foire suisse
d'échantillons , M. F. Walthard , délégué du
Conseil fédéral et par M. H. Tschumi ,
directeur de l'économie publique , représen-
tant le gouvernemen t bernois.

Assemblée générale du S.P.P.M.
— Nous devons avoir , en face de nous ,

des syndicats qui soient forts et nous
devons les aider dans ce sens afin de
mettre en échec les mouvements centrifu-
ges qui secouent durement le monde des
travai l leurs  à l'heure actuelle , a déclaré
M. Jacques Cornu, secrétaire général , lors
de l'assemblée générale ordinaire du syndi-
cat patronal des producteurs de la mon-
tre (SPPM) qui s'est déroulée jeudi aux
Geneveys-sur-Coffrane.

En l' absence du président en titre, M.
Maxime Crevoisier , M. Pierre Imhof a
présidé l' assemblée , saluant  notamment la
présence de MM. Charles-Maurice Witt-
wer , directeur de la Chambre suisse de
l'horlogerie, Marcel Duc , secrétaire géné-
ral de la Convention patronale , Max Hool ,
directeur administratif  de la Fédération
horlogère , et Pierre Cardis , directeur de
l 'Information horlogère. Durant l' année
écoulée , a-t-il  déclaré , le SPPM a soutenu
vigoureusement l' effort de formation pro-
fessionnelle de la Chambre suisse de l'hor-

logerie. Il a également prèle son concours
à l' organisation des festivités marquant  le
250me anniversaire de Jaquet-Droz. L'ave-
nir de l'industrie qui se dessine dans un
climat économique et social mouvant  csl
par ailleurs préoccupant pour les fabricants
d'horlogerie qui doivent faire face à des
revendications salariales sans rapport avec
l' augmentation réelle de la productivité ,
dans un contexte d'inflation doublé d'une
concurrence étrang ère acharnée. Décrivant
ainsi ces difficultés , M. Cornu souhaite
qu 'elles puissent st imuler  les industriels
dans la recherche de solutions équilibrées
à ces problèmes. Prenant la parole pour
terminer , M. Wittwer émit le vreu de
voir les diverses organisations profession-
nelles renforcer encore leur cohésion.

A l' assemblée générale du groupe FH
qui suivait , M. Max Hool parla des nou-
velles tâches des organisations profession-
nelles qui , elles aussi , doivent subir les
mutations requises par la restructuration
de l'industrie horlogère.

Des pansements adhésifs
pour les enfants du monde
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Depuis quelques jours et jusqu 'à fin
ju in , les pharmaciens suisses vendent
des pochettes de pansements adhésifs
marqués de l'insigne d' « Enfants du
monde ».

« Enfants du monde » est la branche
suisse de l 'Union internationale de pro-
tection de l' enfance. Ce mouvement , pré-
sidé par M. Paul Chaudet , a été créé
en 1968. Son but est de patronner
des actions en faveur de l' enfance dés-
héritée de divers pays, comme le fait
Pro Juventute en Suisse. Cette activité
se déroule principalement dans les pays
en voie de développement , qui sont
ceux où il a le plus à l'aire en
faveur  de l' enfance. L' aide fournie csl
principalement consacrée à des program-
mes à long terme pour l'éducation de
la petite enfance , pour la formation
sur place de cadres, pour la formation
professionnelle des jeunes.

Cette année , le but d' « Enfants du
monde » est de financer la construction
d' un pont au Cameroun. On peut évi-
demment se demander ce qu 'un pont
a à faire avec l' enfance. Il peut lui
venir en aide de deux manières. La
première en reliant la part ie  la plus
productive avec la partie la plus peu-
plée du pays. Il permettra d' améliorer
le ravitaillement de la population et
les enfants camerounais en profiteront
largement. La seconde est d'assurer le
financement d'un fonds de l'enfance créé
dans ce pavs et qui sera géré sous

la surveil lance d' « Entants du monde ».
Il est en effe t d' usage, dans les pays
africains , de prélever un péage pour
le passage des ponts. On escompte que
le produit s'en élèvera à 300.000 fr.
nets , tous frais d' entretien déduits. C'est
pourquoi ce pont s'appellera le « pont
de l' enfance ».
La vente des pansements rapides ne
sera qu ' un élément dans l' effort fait
pour collecter les fonds nécessaires.
« Enfants du inonde » a en effet lancé
toute une série de manifestations grou-
pées sous le nom de « Ronde de la
rose ». Les pharmaciens suisses ont tenu
à s'y associer à leur manière. Mais ,
pour que leur effort porte ses fruits ,
ils ont besion de l' appui du public ,
ils ont besoin que leur clientèle achète
les pochettes qui leur sont offertes pour
le prix de deux francs (les pharmaciens
ne réalisent aucun bénéfice sur ces ven-
tes). N'oubliez pas, chaque fois que
vous entrez dans une pharmacie , de
demander une pochette d'« Enfant s du
monde », vous viendrez en aide aux
enfants du Cameroun... et aussi aux
enfants suisses puisque 10 % du produit
de la vente sera versé à une œuvre
suisse en faveur des enfants handicapés.
C'est un tout petit effort qui vous
est demandé mais si nombreux sont
ceux qui le feront , il portera de grandes
quantités de fruits.

NEMO
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L'aide aux réfugies
• L'« Aide aux réfug iés » organise sa

traditionnelle vente en offrant aux pas-
sants un porte-clefs très utile. La vente
se fera aujourd 'hui et demain dans no-
tre ville et dans les environs.

Le bénéfice est destiné aux réfugiés
infirmes et malades. - L'année dernière ,
quatre mille d' entre eux ont été aidés
et ont été soignés. Précisons qu 'actuel-
lement plus de 30.0000 réfug iés venant
de quatorze pays ont trouvé asile dans
notre pays.

Nouveaux médecins
Nous apprenons que Mlle Geneviève

Barrelet , ainsi que MM. Daniel Bour-
quin, Jean-François Burkhalter , Mario
Ombelli et Laurent Vivien , tous de
Neuchâtel , ont obtenu le diplôme fédéral
de médecin.

Au bataillon
des sapeurs-pompiers
9 Le capitaine Willy Gattolliat a été

nommé par le Conseil communal en
qualité de remplaçant du commandant
du bataillon des sapeurs-pompiers , pour
succéder au capitaine Henri-Louis Per-
rin, démissionnaire., qui est entré à la
gendarmer ie pour occuper un poste à
la Chaux-de-Fonds.

116 logements en
1973. aux Sablons

La maison de maître que la famille
Renaud possédait au 48 de la rue des
Sablons et qui était inhabitée durant
ces deux dernières années , a disparu
sous la pioche des démolisseurs et il
en reste un terrain vague. Ces 5000
mètres carrés qu 'avait achetés naguère
la Caisse des pensions de l'Etat ont
été revendus à la compagnie d'assuran-
ces la Neuchâteloise qui projette d'y
construire 116 logements disponibles à
la fin de 1973. Les plans ont été
déposés à la commune et l'enquête pu-
blique sera ouverte dès la semaine pro-
chaine.

Le futur corps de bâtiment qui sera
construit à cet endroit comprendra des
studios , quelques chambres indépendan-
tes et surtout des appartements dont
les plus grands auront 5 pièces et demie.

Une partie de ce bâtiment remontera
la pente , en terrasses , jusqu 'à la rue
de la Côte qui surplombe la parcelle
au nord.

L'ensemble formera donc un L inver-
sé avec le bâtiment principal longeant
la rue des Sablons , qui aura retrouvé
là son nouvel alignement , et un corps

de bâtiment qui rejoindra la rue de
la Côte , sur la partie est de la par-
celle. Le tout sera agrémenté de terras-
ses gazonnées.

Au rez-de-chaussée du bâtiment prin-
ci pal viendra s'installer probablement un
grand magasin d'alimentation qui dispo-
sera de son propre parc à voitures ,
souterrain , à côté des garages réservés
aux locataires et qui seront construits
sur deux étages en sous-sol.

Le volume prévu par l'architecte , M.
Claude Pizzera , est de 36.000 m3 et
d'ores et déjà , trois mois de terrasse-
ments , dans de la roche dure , sont
prévus pour cette construction impor-
tante qui mettra sur le marché du
chef-lieu plus d'une centaine d'apparte-
ments soignés.

Si la démolition de la maison de
maître  a entraîné la mort d'un grand
tilleul, au tronc complètement pourri
d' ailleurs , et d' un beau cèdre , en revan-
che l'îlot de pins situé à l'ouest de
la parcelle a pu être maintenu et l'ar-
chitecte compte bien le préserver lors
de la construction. .

G. Mt

(Photo Lip)

On sait que grâce à Lip, la France est
entrée au « club électronique », l'entreprise
de Besançon devant lancer sur le marché ,
dans le courant de l'année prochaine , une
montre électronique à quartz dont les pre-
miers prototypes viennent d'être déposés à
l'Observatoire de la capitale de la Fran-
che-Comté. Voici la première photo de
cette montre présentée dans un boîtier cou-
rant du commerce sans qu 'aucune recher-
che d'esthétique ou de « styling » ait encore
été entreprise.

C'est la première
montre électronique

française

LA NEUVEVILLE

Achat d'immeuble
(c) Le Conseil municipal de la Neuveville
a décidé , sous réserve de ratification par
l'assemblée communale, de racheter une
parcelle route de Bienne , amputée par les
travaux de correction de la chaussée et de
correction d' un trottoir. Il s'ag it d'une par-
celle de 612 mètres carrés située à côté
du terrain communal où se trouve le bâ-
t iment  des abattoirs.

Carnet de deuil
(c) On a incinéré à Bienne M. Charles
Leuthold , vigneron âgé de 67 ans. Le dé-
funt , né à la Neuveville , n'avait jamais
quit té  sa cité natale.

Assemblée de la
Corporation bourgeoise

(c) La Corporation bourgeoise a siégé sous
la présidence de M.. Charles Nahrath , .avo-
cat. Le procès-verbal et les différents rap-
ports furent acceptés.- L'assemblée autorisa
le Conseil de bourgeoisie à acheter une
parcelle de forêts située au lieu dit « Che-
val-Gris » , sur le terri toire de Nods.

Une piscine, oui
mais où?

<c) L'autorité communale de la Neuveville
a pris connaissance d'un rapport de la
commission d'étude pour la création d' une
piscine couverte. Les principes suivants ont
été admis : la construction d'une piscine
publi que est non seulement souhaitable ,
mais répond à une nécessité ; la p iscine
doit être couverte , permettant une durée d'ex-
ploitation de 365 jours par an, au lieu de
50 seulement en moyenne pour une piscine
ouverte ; les dimensions du bassin doivent
être de 25 m et 12 m 50. La question de
l' emplacement n 'a pu trouver jusqu 'ici une
solution satisfaisante. En plus des deux pos-
sibilités (place de football ou place de
camping) , la commission a également envi-
sagé de placer le bassin dans la partie
ouest de la plage.

Toutefois , avant de poursuivre ces étu-
des, des recherches géologiques doivent
être entreprises ' pour déterminer avec exac-
titude le périmètre de la zone de protection
de la station de pompage du Pré-de-la-
Tour.„ La commission propose dès lors au
Conseil municipal de faire entreprendre de
telles recherches en collaboration avec l'Of-
fice cantonal de l'économie hydraul ique
et énergétique , qui prendra à sa charge
25 % des dépenses.

CORTAILLOD

le) samedi seront mauguecs les nouvelles
orgues du temple. Durant l' après-midi , les
organistes se relaieront au pupitre pour
en démontrer les possibilités et les qual i -
tés , landis qu 'une petite fête se déroulera
conjointement dans le préau du collège.
Le soir , les choeurs paroissieaux de Cor-
tai l lod et des Valangines réunis donneront
un concert sous la direction de M. Daniel
Delisle. avec la participation de M. Sa-
muel Ducommun.  organiste de la Collé-
giale de Neuchâtel , d' un orchestre et de
solistes.

Les enseignants
se recycleront

Des cours de mathémati ques modernes
ont été prévus par le département à l ' in-
tention du corps enseignant primaire et
préprofessionnel. Ils se dérouleront pen-
dant les trois prochains trimestres de « l' an-
née longue > et seront obli gatoires pour
les maîtresses de lre et 2me années pri-
maires , facultat ifs  pour les autres intéressés.

Tous les titulaires de classes ont eu la
faculté de juger eux-mêmes de leur de-
gré de connaissances en se soumettant à
un test. 488 inscriptions ont été enregis-
trées avec 308 débutants , 140 moyens et
40 avancés. Ces cours , confiés à une équi-
pe de maîtres secondaires spécialisés , se
donneront dans les principaux centres sco-
laires du canton.

Fête des orgues
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^Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 25 65-01
Compte de chèques postaux 20-178 |
Nos guichets sont ouverts aa prt>Uc
de 8 heures à midi et de 13 h 45
è 18 h TO, «an! le samecfl .
Tous nos tmmmKmmmmmAm9̂mmmmm&
.W téléphone ûa 71»30 à. 12 heares.
et de 13 h-45 à 18 lietaes. En dehors
de ces heures, une permanence est
ouverte, du dimanche au nenttecS soir
de 20 h 30 à 0 h 30. La sédaction
répond ensuite aux appels jusqu'à
2 heures.

Délai de réception
de la publicité ;

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veiile à
17 heures peuvent paraîtra le surlen-
demain. Pour le numéro du lundi,
les grandes annonces doivent parvenir
à notre bureau le vendredi avant 9
heures et les petites annonces, le ven-
dredi également avant tl heures. Pour
le mardi, le lundi jusqu'à 8 h 15.

Mmm* naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
mortuaires sont reçus à notre bureau
jusqu'à 18 heures ; dès ce moment
et jusqu'à 23 heures, il peuvent être
glissés dans la boîte aux lettres du
journal située à la rue Saint-Maurice
4. dans le passage.

Réclames eî avis tardîîs
Les réclame» doivent nous parvenir
Jusqu'à 15 heures. Passa ca délai et
Jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que de» avis, tardifs dont la hau-
teur est fixée au maximum à 50 mil-
limètres et de S0 mJtlhnèSres pour
les-réclame».

Tarif des abonnements
satsse

1 an 6 mois 3 moto 1 mois
64.— 3&50 17 J0 &50

ÉTRANGER
1 an B mois 3 mois 1 mois
«0.—* 46.— 24.— 850 j

Espagne. Turquie.... 'Grande- Bretagne.
Yougoslavie - et les pays tfootœ-mer :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
140.—* 52.— 27.— 10.—
* Taxes postales hrternat ionates majo-

rées depuis le 1. 7. 71.

DÉLAIS POUR LES
CHANGEMENTS D'ADRESSE

J (minimum 1 semaine)
la veille avant 8 h 30

Pour le lundi : le vendredi
avant 8 h 30

Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : trais de

port en plus.

I COSTA - BLANC A I
ESPANA

N'ACHETEZ PAS EN ESPAGNE avant d'avoir consulté notre
offre.

Nous bâtissons individuellement aux abords immédiats de la
mer, à la côte de « Costa-Blanca », au sud de Valencia.
Actuellement il y a plus de 1000 acheteurs de 15 nations qui
sont propriétaires.
Nous avons à votre disposition : courts de tennis, minigolf,
piscine chauffée, école d'équitation, clubs, etc.
Nos prix s'entendent : prix net catalogue. Le prix de revient
correspond au quart d'une construction de chez nous.

Terrains clôturés avec vue sur la mer à 12 fr.
le m2
Une bonification de 12 % est garantie sur
demande, par une banque allemande.
Chaque année vous bénéficiez d'un vol gratuit
aller-retour.
Tous les week-ends vous pouvez participer aux
vols d'excursions faits par des avions de ligne,
dont le prix s'élève à 460 fr.
Pour les acheteurs, ces vols sont gratuits.

[N̂ \jf^M Demandez nos prospectus, vous serez surpris ,
pssftâr -̂ sss  ̂ en 

bien nous 
l'espérons.

U==2LJj*saJ Pour la Suisse romande
IVvAVV] Vapf-lnformation
MF/ « J J Av. Clos-Brochet 35
1 #¦! ¦ ¦ 2002 Neuchâtel

La Commission du Centre scolaire du Val-de-Ruz met au
concours 1 poste de

SECRETAIRE- COMPTABLE
Exigé :

— formation commerciale ou administrative
— quelques années d'expérience

Salaire :
— selon l'échelle de l'Etat

Entrée en fonction : septembre ou date à convenir.
Délai de réception des postulations : 25 juin 1971.

Plusieurs postes de

CONCIERGES
Salaire : selon l'échelle de l'Etat
Entrée en fonction : 1er octobre 1971.

Pour tous renseignements, s'adresser à
M. Michel Ruttimann, directeur de l'Ecole secondaire inter-
communale du Val-de-Ruz, 2053 Cernier, tél. (038) 53 26 80.
Adresser les offres à la Direction de l'Ecole secondaire
intercommunale du Val-de-Ruz, 2053 Cernier, avec la mention
« postulation ».
Cernier, le 17 juin 1971

La Commission

A vendre, dans
la région de
Saint-Aubin,
Provence et
Creux-du-Van,
plusieurs parcelles
de

terrain
d'une superficie
de 1000 à 6000 m2
convenant pour
villas, chalets
et caravanes.
Prix , selon
situation, de
4 fr. à 30 fr.
le m2. Adresser
offres écrites à
PT 1001 au
bureau du journal.

Â vendre
propriétés
par étage
à Neuchâtel et
aux environs.
Adresser offres
écrites à AG 1297
au bureau
du journal.

BS ^°mmune
Bffl de Fenin-Vilars-Saules

Mise de bois de feu
Samedi 19 juin 1971, à 13 h 30, aux
« Quatre-Tilleuls », à Vilars.

La commune de Fenin-Vilars-Saules ven-
dra par voie d'enchères publiques, aux
conditions habituelles, 210 stères hêtre
et sapin.

Conseil communal

Je cherche à acheter

TERRAINS AGRICOLES
éventuellement domaine.
Région Bevaix - Vaumarcus.

Faire offres sous chiffres
P 300359 N à Publicitas S.A.,
2000 Neuchâtel.

Je cherche

immeuble locatif
de 200.000 à 600.000 francs.
Bon état d'entretien et loyer rai-
sonnable.

Adresser offres écrites à AO 1367
au bureau du journal.

Particulier cherche à acheter

MAISON
de 1 à 4 appartements. Construc-
tion récente. Région Peseux ou
Corcelles.

Adresser offres écrites à JX 1359
au bureau du journal.

VALAIS
A vendre dans centre touristique,

t à 1100 m d'altitude,

TERRAIN
de 2000 m2
en 2 parcelles, tout sur place.
Prix modéré.
Tél. (051) 62 37 24.

Je cherche pour tout de suite

maison
de 2 appartements

de 3 à 4 chambres, avec confort.

Tél. (024) 2 26 74, à Yverdon.

A vendre à Chevroux, au bord
du lac de Neuchâtel,

WEEK- END
avec 3 chambres à coucher, i

i grand living, douche, \
cuisine aménagée, grand balcon, f

! égout, électricité, etc.

S'adresser à F. Curchod,
1523 Granges.
Tél. (037) 6411 52.

ÉTUDE WAVRE, notaires
Palais Du Peyrou Tél. 2510 63

Immeubles à vendre
Haut de la ville : bel immeuble de 27
appartements, garages et places de
parc.

Cressier : 30 appartements et 10 gara-
ges.

Cornaux : 12 appartements, garages et
places de parc couvertes.

Les Ponts-de-Martel : 8 logements de
2 et 3 chambres. Partiellement rénové.

Terrains
Cressier : parcelle de 2216 m2, situation
dominante. Conditions avantageuses.

Cressier : parcelle de 4738 m2 situation
de 1er ordre.

m
lll COMMUNE Ol) 10CLE

. '
ÉCOLE SECONDAIRE

MISE AU CONCOURS
La commission scolaire du Locle met
au concours le poste de

SOUS-DIRECTEUR
de l'Ecole secondaire (plus spéciale-
ment chargé de la section préprofes-
sionnelle).

Qualifications exigées : formation péda-
gogique approfondie, expérience de quel-
ques années d'enseignement, qualités
d'organisateur et d'administrateur, per-
sonnalité dynamique.
Le poste comprend un certain nombre
d'heures d'enseignement.

Obligations et traitement légaux.
Entrée en fonction : 1er septembre 1971,
ou date à convenir.
Pour tous renseignements, les candidats
sont priés de s'adresser à la direction
des Ecoles secondaire et supérieure de
commerce, tél. (039) 31 44 33.

Formalités à remplir avant le 3 juillet
1971 :
1. Adresser une lettre de candidature

avec curriculum vitae et pièces jus-
tificatives à M. Jean Klaus, directeur
des Ecoles secondaire et supérieure
de commerc e, rue Daniel-Jeanrichard
11, 2400 le Locle.

2. Informer simultanément de l'avis de
candidature le service de l'enseigne-
ment secondaire, département de
l'Instruction publique, rue du Château
23, 2001 Neuchâtel.

2400 le Locle, 16 juin 1971.

LA COMMISSION

f APPARTEMENTS ]
AVENDRE

LA TOUR-DE-PEILZ

Résidence de Pérouge B
Dans immeuble de grande classe

Vastes appartements de 2,3 et 4 pièces
Construction soignée, matériaux de qualité

tant pour la construction
que pour les aménagements intérieurs.

! ___. A des prix exceptionnels 

VUE GRANDIOSE,'
ORIENTATION PLEIN SOLEIL
Convenant pour résidence principale ou

secondaire, placement intéressant < j
; Exemples de prix: 4 pièces Fr. 157 OOO.-

3 pièces Fr. 109 OOO.-
2 pièces Fr. 98000.-
Larges crédits accordés.

Permanence sur place: chemin des Murets
le samedi 19 et le dimanche 20 juin, de 10 h. à 17 h.

VENEZ VOUS EN RENDRE COMPTE
PAR VOUS-MEME

A vendre, dans localité industriel-
le du Littoral, immeuble ancien
rénové avec

CAFÉ - RESTAURANT
de 65 places , 5 appartements tout
confort de 2-4 pièces.
Rendement brut de 8 %.
Nécessaire pour traiter :
Fr. 100.000.—, y compris l'inven-
taire.

Ecrire sous chiffres HA 1403 au
bureau du journal.

A vendre, dans localité importante du Nord vaudois, pour des
raisons de concentration,

BÂTIk^EkJT
jtlapgnl 1 Ivv Q Hl mm ^HSfl SS
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en très bon état d'entretien. Excellente situation ; 2750 m2 de sur-
face utilisable ; 13.600 m3 environ. Cette usine conviendrait notam-
ment à une industrie fine. Eventuellement 15-25 personnes suisses
à disposition. Pas sérieux et intermédiaires s'abstenir.

Pour traiter : environ 500.000 à 600.000 fr., après hypothèque.

Faire offres sous chiffres OFP 9598 à Orell Fussli-Publicité S.A.,
Bel-Aîr, Métropole 1, 1002 Lausanne.

A vendre

APPARTEMENT de 5 pièces
situé dans un immeuble de 9 appartements, à
Neuchâtel.
Très belle situation avec vue imprenable sur le
lac et les Alpes.

Prix : Fr. 151.000.— plus garage Fr. 11.000.—
(hypothèques à disposition).

Pour renseignements et visites, s'adresser à
Paul CRETEGNY & Cie.
Neuchâtel - Tél. 25 69 21.

A vendre au centre
de Cormondrèche

petit
immeuble
locatif
ancien
sans confort. Pour
tous renseignements ,
s'adresser à l'étude
M. Jacques Ribaux,
Promenade-Noire 6, •
Neuchâtel.

Tél. (038) 24 67 41.

Vacances en
Gruyère

APPARTEMENT
pour 5 personnes ,
3 chambres ,
cuisine,
électricité.
Libre du 1er au
30 août.

Tél. (029) 5 16 09.

A vendre

MAISON FAMILIALE
à 10 km de Neuchâtel
(Val-de-Ruz). Vue, confort , verger,
jardin.

Ecrire sous chiffres P 300360 N,
à Publicitas S.A., 2000 Neuchâtel.

A louer pour le 1er décembre 1971 ou
pour date à convenir , dans la région de
Neuchâtel ,

restaurant avec spécialités
bien fréquenté ; chiffre d'affaires intéressant.
Pour couple spécialisé dans la cuisine, re-
venu au-dessus de la moyenne. Ouvert tou-
te l'année ; fréquenté par une clientèle sé-
lectionnée et fidèle. Bail de longue durée,
achat de l'immeuble (se trouvant dans bon-
ne situation) éventuellement possible.
Les intéressés sérieux sont priés d'adres-
ser leurs offres sous chiffres P 21388 N
à Publicitas S.A., 2000 Neuchâtel.

Les Ponts-de-Martel
A louer immédiatement , ou pour
date à convenir, logement de

3 chambres
bains et dépendances.

S'adresser : Etude Wavre , notaires.
Tél. 25 10 63.

A ibuer
dans immeuble résidentiel, à Gorgier,

1 appartement de 5 pièces

avec garage
tout confort ,
cuisine entièrement équipée avec ma-
chine à laver la vaisselle, ascenseur.

' Situation tranquille, vue imprenable
sur le lac et les Alpes.
S'sdrssssr à
l'entreprise COMINA NOBILE S.A.,
à Saint-Aubin.
Tél. (038) 55 27 27.

A louer, immédiatement ou pour
date à convenir, chemin de la
Caille 78 (quartier de Maillefer),
à Neuchâtel,

place de parc
loyer mensuel : Fr. 20.—

FIDUCIAIRE LEUBA & SCHWARZ
fbg de l'Hôpital 13, Neuchâtel,
tél. (038) 25 76 72.

/
Faubourg de l'Hôpital
A louer
pour le 24 septembre 1971,
éventuellement avant ,

2 petites chambres
indépendantes

non meublées, mais chauffées.

S'adresser : Etude Wavre , notaires,
tél. 25 10 63.

A louer
à Neuchâtel

LOCAUX
COMMERCIAUX
d'environ 80 m2.
Conviendrait pour
atelier de mécanique.
S'adresser à l'étude
Jacques Ribaux ,
Promenade-Noire 6,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41.

Famille de 5 personnes, cherche à louer

CHALET
plaisant et confortable, au bord du lac,
pour juillet 1971.

Tél. (039) 22 56 79.

HOTEL TOURING AU LAC
Tél. 25 55 01
cherche :

chambre à deux lits
pour couple marié ;
chambre indépendante
pour demoiselle.

nmm.mmmmmm^^^.^^^^*^^~î ^^^^^^^^^^^^^^^^

Nous cherchons, pour un de nos
employés,

appartement
de 2 V2 ou 3 pièces

région Neuchâtel ou environs.
Troehler & Cie,
rue des Indiennes 11,
2074 Marin.
Tél. 33 38 66.

Infirmière ou
aide soignante

est cherchée pour les mois de
juillet et août.
(demi-journée).
Faire offres au
Dispensaire de Neuchâtel,
rue Fleury 22.
Tél. 2519 61.

On cherche

UNE SOMMELIÈRE
UNE SOMMELIÈRE
extra pour le samedi
ef le dimanche

Bon gain. Entrée immédiate ou
date à convenir.
Hôtel du Cheval-Blanc,
Colombier. Tél. 41 34 21.

loue dès le 1er juillet 1971

locaux industriels
d'une superficie de 360 m2, situés à l'est
de Neuchâtel. Conviendraient particulière-
ment pour ateliers d'horlogerie.

S'adresser à la Direction
9, route des Gouttes-d'Or, à Neuchâtel.
Tél. (038) 24 22 66.

A toute demanae de renseignements,
prière de joindre un timbre pour la réponse

Administration de la
t FeutUe d'avis de Neuchâtel »

A louer pour fin juin 1971,

au centre de Neuchâtel

LOCAUX COMMERCIAUX
4 étages de 230 m2 chacun.
Etude Jacques RIBAUX , Promenade-Noire 6, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41.

On cherche

femme
de ménage
pour 2 heures
par jour, aux
Geneveys-sur-
Coffrane.
Tél. 57 16 98,
demander
M. Timperio.

On cherche

CUISINIER
SOMMELIÈRE
DE SERVICE

Entrée immédiate ou à convenir.
Bon salaire.
Tél. (038) 33 30 31.

Dans station du centre du Valais ,
on cherche

dame ou jeune fille
désirant aller en altitude.
Juillet et août. Pension et logement
compensés par des heures d'entretien
du ménage. Conditions à fixer .
Ecrire sous chiffres P 36-27044 à
Publicitas, 1951 Sion, ou téléphoner
au (027) 8 75 83.
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Petite entreprise à Saint-Biaise, à
proximité de l'arrêt du trolley-
bus, cherche

OUVRIÈRES
pour exécuter travaux propres et
faciles, sur machines automatiques
et de contrôle.
Prendre contact pendant les heu-
res de bureau au
No (038) 24 37 91.

A louer à Gorgier, pour fin juin,

APPARTEMENT
1 chambre, hall , cuisine, salle de
bains, balcon, chauffage avec eau
chaude.
Situation tranquille et ensoleillée.
Vue spiendide.
Loyer : 220 fr. charges comprises.
Tél. (038) 55 15 44.

A louer
tout de suite
ou pour date
à convenir ,

garage
chauffé, avec eau,
au chemin
de la Marnière,
à Hauterive.
S'adresser à
Charles Berset,
gérant d'immeubles ,
Jardinière 87,
la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 23 78 33.

Nous louons à -3 ]
CERVIA (Adriatique) ^W
MAISONS ET APPARTEMENTS ' "
DE VACANCES
à des prix modérés

J.P. Trûmpler, Eschenweg 10

^
6340 Baar, Téléphone 042/315245/315244 J



Bureau de la ville demande

pendant la période des vacances
en qualité d'aide de bureau.
Semaine de 5 jours.

A la même adresse ,

EMPLOYÉE
à temps partiel

Demander rendez-vous sous chif-
fres MG 1409 au bureau du jour-
nal.

, . }
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•! RpBlli éJBBH! BB« i. =" !?^ £̂v S â HBTIIÊÊÉÉIP fl mm. collection «Atlanta». Vendus en exclusivité cadre solide en contre-plaqué, sans sangle,

ilLMÏfl JE m _ij t_mj i ' . ' iCV' f̂^" ; ||L M MILMÉ&.'MBI Sk chez Coop, les valises et sacs de voyage en sahara, rouge, or , noir , à partir de 55 cm
j|Bl fll 5wS^̂ S^̂ * ¥» '-'"¦&''*- M mr '""* ¦« TBV Corta en similicuir légèrement graine ne Fr. 59.-. Sac de voyage avec compartiment

v IB» m *>ffîffi( (în%$mm WJ ' ,—H&F'* Wm, *sMIS Ss*» me*. ^S.
J«« ¦" - ^L. Poseront pas plus dans vos bagages que pour chemises , fermeture à serrures , en

1 «̂j^HlBBR m?V\y? '. ^PS"1
 ̂ r*1 î BV -̂! | |». dans votre budget. Board-Case assorti, rouge, or , noir Fr. 29.80. Valise à fermeture

p- , ,.;;" ^ 
JSBSSM̂ ^P .̂*JMJ^^^?' » B»t# JfcsFî-. i "̂ SP Î^L . 
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l?. .  KMHW? '̂ - '1 ^"- " r V̂m^̂ ~^̂ ^̂ mmm m̂\ m̂m^̂ m m̂TLmmm m̂9m m̂^̂ ^̂ m m̂mTMim^̂  *. .' '¦ - . . . . . ' " . '. ' ' . . '. ' :̂ Ŝ :::'̂ SSSSH^̂ E~''̂  '̂ V̂ ^̂ K̂̂ ^̂ ^ h f̂fi B̂H " '"̂ ^BH V̂^̂ K ' W pJfcjgM '¦  '.'.̂ Q^̂ â^̂ ^^̂ ^^̂ g ŷgJ
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Hôtel-restaurant CITY Neuchâtel
cherche un

COMMIS
DE CUISINE
Horaire de 48 heures, caisse de !
retraite.
S'adresser à la Direction ou télé- !
phoner au (038) 25 54 12.

FABRIQUE D'HORLOGERIE

engagerait

EMBOÎTEUR
QUALIFIÉ

Tél. (032) 3 99 23.

L'entreprise des PTT engage du

personnel
à temps partiel

pour le service de nettoyage sur
la place de Neuchâtel , le matin
de 06 h 15 à 10 h 15.

S'adresser au service des bâti-
ments et du matériel de la di-
rection d'arrondissemt postal , 2001
Neuchâtel, tél. 2212 79.

'• CONFISERIE VAUTRAVERS

R. NICOLE SUCCESSEUR
* cherche f

vendeuse
pour entrée immédiate. Semaine de

5 jours .
Place Pury Neuchâtel J

Tél. (038) 25 17 70 j Am

Nous cherchons pour notre kios-
que à journaux Terminus, à Saint-
Biaise, une

REMPUCANTE
pour 3 jours par semaine.

Des connaissances particulières
de la branche ne sont pas exi-
gées, car nous . ppuvons prévoir

' une période de mise au courant.

an*r|*i. ' t f-t iî a <gi|̂ î fg ï

Les intéressées sont priées de
s'annoncer au kiosque, à la gé-
rante, Mlle Conrad.
Tél. 33 43 81, après 19 h 30.

Fiduciaire de Neuchâtel engagerait
' Immédiatement ou pour date à con-

venir,
une

secrétaire
de bonne formation commerciale et

I ayant le goût de l'initiative.

Conditions de travail agréables, se-
; maine de 5 jours.

Faire offres sous chiffres P 900171
N, à Publicitas S.A.,
2000 Neuchâtel.

On cherche

garçon
ou fille d'office

comme extra, pour la fin de la
semaine.
S'adresser au
restaurant du Théâtre,
2000 Neuchâtel.
Tél. 25 29 77.

GOUVERNANTE
On cherche gouvernante de confiance,
de 50 à 60 ans, pour monsieur d'un
certain âge. Entière liberté de s'occu-
per de son ménage. Serait appelée à
l'accompagner dans ses séjours, à
l'étranger. SI possible, sachant con-
duire, mais pas indispensable. Pas de
gros travaux ménagers. Seules les per-
sonnes pouvant disposer de tout leur
temps peuvent répondre à cette offre
d'emploi. Salaire à discuter d'un com-
mun accord. Région bas Valais.

Ecrire sous chiffres P.U. 308273 à Pu-
blicitas S.A. - 1002 Lausanne.

Commerçantss
Ne vous creusez pas la tête pour
vos problèmes de publicité. Nous
avons pour les résoudre un service
à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel

Maison d'eaux minérales cherche,
pour entrée à convenir,

chauffeur-livreur
Permis A, si possible A + D.
Faire offres sous chiffres CS 1379
avec certificats, au. bureau du
journal.

„ Pharmacie Bonhôte, Boudry,
cherche

aide en pharmacie diplômée
Tél. 421812 ou 24 23 34.

Fabrique d'Horlogerie de
Saint-Biaise S.A., Saint-Biaise ,
engage

MÉCANICIENS-
OUTILLEURS

Appartements disponibles.
Faire offres ou se présenter.
Tél. (038) 33 28 62.

Constructions , métalliques + Serrurerie
Segessemann, Cortaillod, cherche

SERRURIERS
Pour tous renseignements
tél. (038) 41 14 64.

Nous cherchons,
pour le 15 juillet,

MANŒUVRES EN
BATIMENT

Logements à disposition.
S'adresser à
Robert & Cie, couvreurs,
2013 Colombier.
Tél. 41 29 80.

On cherche

garçon de cuisine
Entrée Immédiate.
Nourri et logé.
Bon salaire.

Faire offres à l'hôtel du Poisson,
2012 Auvernier. Tél. (038) 31 62 31.
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5 |̂S«^39pîï'î f̂t: *̂,Î3^y t̂tSÊk j mr*̂ ^̂ '*̂  . c '-  ̂..- <^̂ s> . >*,""rj / / **
,i%C*L-î^ ' \ ¦r̂ S^̂ ff
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bR« a Ĥ S M̂^MP ŜHM t̂ É̂Sâ W Ê̂ÉmWSmB/ îmàW^̂ nSl mwW^ -« ¦ ,» < ^̂ | ^̂ t. ¦

tfs^W& r̂S5^^ 
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GERMAIN SOULIÉ

Le choc fut tel pour le peintre qu 'il lui coupa toute
réaction. Il demeurait sans parole , sans geste.

— Je t'ai vu , le soir de Noël , continuait le mur-
mure odieux , j' allais à l'office de Saint- Etienne avec
ma famille avant de rejoindre ensuite les copains. Nous
étions en retard , il était près de minuit .  Tu marchais
vite, tu as suivi la rue Lebat tandis que nous traver-
sions la place. Je suis restée un peu en arrière pour
regarder. Comme je m'y attendais , tu te dirigeais vers
la maison de Natacha. De loin , j'ai vu la vitrine va-
guement éclairée. Elle t'attendait , bien sûr. Ah ! con-
clut-elle triomphante, qu 'as-tu à répondre ?

Et comme il demeurait assommé :
— Les autres reviennent, entends-tu leurs pas ? Je

ne sais ce que leur a dit Mme Benoit , mais , moi, je
vais leur servir la vérité. On va bien rigoler.

Du coup, Patrice s'était levé, faisait face. Il la fixa
d'un regard soudain durci.

— La vérité ? Es-tu sûre que ce soit la vérité ?
Et si tu t'étais trompée ? Combien y a-t-il en ce mo-
ment, à Toulouse, de gars vêtus d'une canadienne
marron, porteurs du collier de barbe ? Si tu t'étais
trompée, dis ?

Il l'avait saisie aux poignets et la secouait durement.
Surprise par cette réaction imprévue et brutale , elle
cria :

— Mais tu deviens fou , ou quoi ? Je ne me suis pas
tromp ée, je reconnaîtrais entre mille ta démarche, ta
façon de faire aller tes bras , et tout...

Tout ce que, durant des mois, elle avait admiré,
prête à toutes les concessions devant ce grand garçon
dont la voix savait être si douce , les mains si cares-
santes. Devant l'abandon de Patrice, elle se défendait ,
par orgueil , de l'aimer encore. Cependant , un mot du
jeune homme eût suffit à la jeter sur son épaule, ivre
de joie.

Il la maintenait toujours devant lui , mais sans
aucune tendresse, loin de là.

—¦ Que tu sois certaine de m'avoir vu ou non te
regarde , grinça-t-il entre ses dents. Mais si tu as le
malheur  de raconter cette histoire idiote aux copains
ou à d'autres , gare à toi !

-T- Que me feras-tu ? nargua-t-elle , luttant contre la
peur qui l'envahissait devant une attitude qu 'elle ne
comprenait  pas. Tes relations avec Natacha doivent-
elles à ce point garder un caractère de clandestinité ?
Oh ! là , là ! En voilà des complications pour une intri-
gue semblable à des tas d'autres.

Les pas de la bande , cette fois , résonnaient sur les
dalles parmi les rires. La porte s'ouvrit. Patrice tenait
encore les poignets de Jenny.

— Nous rentrons trop tôt , commenta flegmati que-
ment Torrent. Embrassez-vous, les poulets , ne vous
gênez pas pour nous.

Mâchoires crispées, Patrice attendait. Le comporte-
ment de ses camarades ne lui apprenait rien encore.
AU ! Savoir , vite, être délivré de cet étau qui lui
broyait la poitrine.

Si Mme Benoit avait été dupe de la comédie de son
locataire, elle aurait affirmé avec énergie que ce der-
nier , alité, n'avait pas bougé de son appartement. Et
ce témoignage était un sûr garant de l'avenir.

Sinon , on pouvait  envisager le pire.
La figure en pleine lune d'Albert Cagnaud se déta-

chait des autres , avec son nez en pied de marmite,
ses yeux ronds , ses joues poup ines. C'était un futur
architecte , pour le moment un joyeux luron.

— Bon , fit-il à l'adresse de Jenny. Rien à repro-
cher au maître de céans. Il gisait dès hier soir dans
les affres d'une migraine , sans doute causée par une
digestion laborieuse. Sa « madame Vautour » est for-
melle, elle lui a , de sa blanche main , administré deux
comprimés d'asp irine et une infusion de tilleul. Fer-
mez le ban !

Avec des « hourras », la bande se précipita vers un
placard , en extirpa quel ques bouteilles de coca-cola ,
jus de fruits et whisky. Brigitte , nuque rase, mais
frange noire lui mangeant la figure , mit en marche
le tourne-disques.

Tandis que les autres se trémoussaient au rythme
du jerk , Patrice et Jenny, âprement , s'af f ronta ien t  du
regard. Celui du peintre disait clairement :

— Parle , ma fille. Tu verras ce qu 'il t'en coûtera.
Les yeux verts , entre les lourds cils noirs, répon-

daient , narquois :
— Je parlerai si cela me convient , et à mon heure.
— Viens danser , trancha-t-il , la voix rauque.
A tort ou à raison , il s'imaginait dépendre d'elle ,

maintenant , jugeait , dans son cerveau obsédé , que , des
révélations inopportunes , ou du silence de Jenny, dé-
coulerait la catastrop he irréparable ou la paix salva-
trice. La paix , pourrait-il jamais  la connaître à nou-
veau.

Le jerk emportait Patrice dans ses gestes désordon-
nés. Pendant quelques minutes , il lui apporterait un
défoulement salutaire , un oubli qui lui permettrait de
reprendre haleine.

Il ne voyait plus , en face de lui , le visage énigma-
tique de Jenny qui , elle , ne le quittait pas des yeux.

CHAPITRE V

— Gattagno m'a remis l'objet voici quelques ins-
tants , dit Chaubert sans bouger.

Assis devant  sa table d'examen , dans le laboratoire
de la P.J., il besognait avec vissé à l'œil droi t, un
verre grossissant comme ceux qu 'emploient les horlo-
gers pour leur travail minutieux. Ce qu 'il examinai t
avec autant  de soin paraissait être un infime morceau
de toile de teinte grisâtre.

— Pressé ? demanda Jérôme.
— Assez. Il est probable que ce bout d'étoffe pro-

vient  d'un sac ayant contenu de la drogue. Il est né-
cessaire de faire vite , avant que les zèbres s'aperçoi-
vent  qu 'il s'est produit une fuite.

— Ça va demander longtemps ?
— Il faut procéder à des analyses.
L'inspecteur Jérôme soup ira. Cependant , dans une

P.J. quasi-déserte en ce samedi lendemain de Noël ,
il était bien content de constater que tous les roua-
ges n 'étaient pas arrêtés , que le diligent Gattogno
avait  dès l'ouverture du laboratoire , remis à Chaubert
le poignard malais , confisqué , et dûment envelopp é
dans le mouchoir.

— Mon truc aussi est pressé , insista-t-il. Une jeune
fille a été assassinée, pas très loin d'ici. Il se pour-
rait que cette arme corresponde à la blessure, ceci
sans aucune certitude , naturellement. Enfin , il faut
voir s'il existe des traces de sang.

— Je dois partir en week-end cet après-midi , mur-
mura Chaubert.

Il se leva et , debout , son dos toujours penché vers
quel que urgence dont dépendait le sort d'une enquête ,
gardait une forme arrondie.

— C'est tout de même une veine , pensait Jérôme,
que lui aussi n 'ait pas foutu le camp.

(A suivre)

Qu'as-tu fait de Natacha

Superbe

RÔTI DE PORC
\ et toujours nos !

belles langues de bœuf
; Nos magnifiques poulets frais

<FINBEC>

T.251050 g #BOUCHERIE CHARCUTERIE

|| Rue Fleury 20 — NEUCHATEL I

COMMERÇANTS
Ne vous creusez pas la tête pour vos pro-
blèmes de publicité. Nous avons pour les
résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel
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& A partir de
CQC m

...sur le cyclomoteur couronné de*
succès, fabriqué par PIAGGIO
(Vespa). Techniquement mûr, sans
problème, élégant et pourtant
économique. Pour tous et toutes à

, partir de 14 ans.

CKMT
Venez le voir et l'essayer:

Prospectus et démonstration :

MAISON G. CORDEY & FILS
CYCLES - MOTOS

Ecluse 47-49 - 0 25 34 27

NEUCHATEL
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Combien de véhicules
à moteur au Vallon?

(c) Au 31 décembre , il y avait au Val-
de-Travers 3311 automobiles , 260 camions,
5 tracteurs industriels , 117 remorques , 157
machines de travail et 405 tracteurs agri-
coles, soit un total de 4255 véhicules , aux-
quels il faut ajouter 5 motocycles avec
side-car , S9 sans sidc-car , 151 motocycles
légers et 1579 cyclomoteurs. On comptait
en outre 3169 cycles, 3 mono-axes et deux
voitures à bras. Sur 18 jeunes agriculteurs
âgés de 14 à IS ans qui se sont présen-
tés aux examens théoriques , à Fleurier ,
cinq d'entre eux ont été renvoyés.

RÉPARTITION DES TAXES
La part des communes aux taxes sur

les automobiles a été répartie de la façon
suivante : Môtiers : 8011 fr. 80;  Couvet :
38.831 . fr. 50; Travers : 14.103 fr. 60;
Noiraigue : 4289 fr. 85 ; Boveresse : 3333 fr.
95 ; Buttes : 8424 fr. 60 ; La Côte-aux-
Fées : 7822 fr. 10 ; Saint-Sulpice : 4705 fr.
10 ; les Verrières : 13.016 fr. 45 ; les

Bayards 4072 fr. 25 ; Fleurier 40.906 fr. 10.
Pendant la même période , les accidents

de la circulation survenus sur les routes
du Val-de-Travers ont été au nombre de
118 (chiffre le plus bas enregistré depuis

1966), et l' on a dénombré 70 personnes
blessées. Il y eut deux lues alors que
cette année , 12 personnes ont déj à perdu

la vie.

Les travaux de correction entre Couvet et Travers

Les travaux de fondation d'un tunnel dans la région du Loclat (à gauche),
et l'ébauche de la nouvelle route au nord du Loclat et du cimetière de

Travers. (Avipress - Fyj)

l>e notre correspondant :
Les travaux de correction de la RC 10

entre Couvet et Travers , dans la région
du Loclat , vont bon train. Plusieurs bara-
quements ont élé installés pour les ouvriers
et le matériel. En bordure de la voie du

R.V.T.. l'ébauche de la nouvelle route entre
le Loclat et Travers, au nord du cimetière
de ce village, est tracée.

Plus spectaculaires encore sont les tra-
vaux à proximité du passage à niveau
du Loclat. Les fondations du tunnel dans
lequel sera « installée » la voie du R.V.T.
sont en train de se construire. On sait
que la RC 10 passera par dessus ce tunnel
et qu 'elle empruntera un tracé nouveau par
rapport à l' actuel.

La chaussée , en effet , ne passera plus
au sud du Loclat mais au nord des mai-
sons et du cimetière de Travers. Elle re-
joindra la route actuelle à l' entrée ouest
de Travers. Pour l ' instant , la circulation
des véhicules n'est pas entravée par ces
premiers travaux de correction ; elle le
sera quand la route entre la sortie est
de Couvet et le Loclat sera refaite.

Coupe FAN
Les demi-finalistes connus
(c) En faisant match nul (0-0) contre
Ebauches , Le Snack-bar s'est qualifié pour
les demi-finales de la coupe FAN. Ces
demi-finales auront lieu ce soir et oppo-
seront Le Bâtiment à Tornos et Le Col-
lège régional au Snack-bar.

Dans le groupe 1, Le Bâtiment a totalisé
6 p en trois matches , Le Snack-bar 3 p.
L Apollo 2 p et Ebauches 1 p. Dans le

groupe 2, Le Collège rég ional a aussi
6 p en trois matches , Tornos 4 p. Les
Indépendants et Les Horlogers 0 p. en

2 matches.

Présentation
d'une maquette

(c) Mercredi le public pourra voir en soi-
rée à la salle Fleurisia , la maquette du
chœur de la future église catholique de
Fleurier. Elle sera présentée* par l' artiste
Yoki qui . en collaboration avec l' architecte.
M. Pierre Gerlsch , s'est penché sur l' amé-

nagement du chœur et des vitraux. Celle
séance d'information sera agrémentée de
vues en couleurs de vitraux et d'églises

Le 6me tournoi
du F.-C. L'Areuse

(c) Le F.C. L'Areuse organisera , dimanche ,
aux Petits-Marais , son 6me tournoi annuel
auquel prendront part huit équipes de 3
et 4me ligues. Ces formations ont été
réparties en deux groupes de l'Areuse
I (Couvet) ; Azzuri (Pontarlier) ; Fulgor
(Belp) et F.C. Italia (Lucerne) ; b) Asso-
ciation sportive (Fleurier) ; F.C. Dynamic
(Neuchâtel) ; ASI Audax (Neuchâtel) et
Club sportif italien (Genève) . Les matches
dureront 40 minuts.

Des coupes (la première offerte par le
consul d'Italie à Neuchâtel) récompenseront
les huit  formations engagées et une coupe
« fair play » sera offerte par le Cercle
italien récréatif de Couvet. Plusieurs person-
nalités, dont le consul d'Italie, ont été
invitées. Le repas de midi sera préparé
par des membres de la société. Fyj

4550 timbres vendus
(c'I La vente des timbres de la fête na-
tionale à Couvet-Travers et Noiraigue a
produit 1590 fr. (1508 fr. en 1970) 1100
timbres de 10 et, 1600 et 20 et, 1350
de 30 et et 500 timbres de 50 et.

« L'Helvétia » à l'hôpital
(c) L'Helvétia a donné un concert mer-
credi soir à l'hôpital sous la direction de
M. Emile de Ceuninck. Avant les vacan-
ces, l'« Helvetia » se produira mercredi dans
quelques quartiers du village, le 27 juin
à la fête régionale des musiques à Travers
et le 3 juillet pour la fête de la jeunesse
à Couvet.

Les vers de la fontaine «présidentielle»
Un groupe d* chasseurs môtisans a

construit, à Y'entrée des gorges de la
Poëta-Raisse, pour marquer l 'élection
de M. Louis Mauler à la présidence
du Grand conseil, une fontaine qui porte
une plaque en bronze rappelant f  événe-
ment. Le bassin est formé d'un tronc
évidé. L'eau y  est claire et les abords
ont été aménagés avec des plantes de
nos forêts.

Un ami de M. Mauler, M.  Philippe
Favarger, présid ent au tribunal, a écrit
les vers suivant à propos de * la fon-
taine à Louis » :

Je suis poète, eh /.» oui, tout le
monde me croit :

J 'ai chanté le printemps, les roses
et let bois

Autre chose, aussi, que je ne vous
dirai pas!

Mail, amis, pourquoi ne p a s  re-
tourner au bois ?

Cctt ià, en effet , qu'aujourd'hui,
Trône c la fontaine à Louis ».
Fontaine, j e  n» boirai pas de ton-

neaux... .'
Je préfère un plus noble' breuvage,
éelui que Dont Pérignon, sur f â g i f
eut inventer pour nous faire ou-

blier-, l'eau !
Le siècle avait sept ans
Lorsque Napoléon
Reçu à Epernay
Fut ainsi salué
Par Y hôte de céans :
Santé 1 Buvons du bon !

«La fontaine à Louis » près de
Môtiers.

(Avipress - Schelling)

Les temps ont certes bien changé
Adieu les têtes couronnées,
La République est bien ancrée
Mais le Champagne n'a pas changé.
Car pour fêter joyeusement
Le p résident du parlement
C'est lui qui en fu t  l'artisa n !
« La fontaine à Louis »
Sauvera de l'oubli
Ces jours fastes pour lui
Et pour tous ses amis.

Il fallait bien qu 'après les « stances
à Louis » d' un député , le juge célébrâ t
de façon fort  sp irituelle la réception
de M. Mauler. La p ittoresque fontaine
et les vers de M. Philippe  Favarger
sont là pour cela... G. D.

Au Football-club
Môtiers

(spi. Le Football-club de Môtiers a siège
sous la présidence de M. René Jeanre-
naud , en présence de 20 membres. Le pro-
cès-verbal de la dernière assemblée rédi-
gé par M. Paul Loup, les rapports du pré-
sident , du caissier , M. René Roth, des
vérificateurs , du responsable du terrain et
du matériel , M. René Rey, ont tous été
adoptés. Le club compte actuellement 22
joueurs-actifs , 20 membres supporters et
500 membres passifs. La société éprouve
quelques difficultés pour son terrain mis
à mal par les travaux de l'épuration des
eaux. Les matches du second tour de la
saison 1970-71 ont dû être joués à l'ex-
térieur et il en sera certainement de mê-
me pour les premières rencontres du cham-
pionnat 1971-72.

Le nouveau comité comprend MM. René
Jeanrenaud (pour la Sme fois consécutive),
président : René Rey, vice-président ; Paul
Loup, secrétaire ; Jean-Pierre Antoniotti ,
convocaleur ; René Roth , caissier ; Florian
Roth , entraîneur.  Vérificateurs de comptes :
MM. Edouard Chevré et Francis Loup.
Délégués à l'U.S.L. : MM. René Jeanre-
naud et Jean-Pierre Antoniotti.

Pour sa fidélité et les services rendus
à la société , M. Denis Roth a reçu le di-
plôme de membre honoraire du club.

AVEC LES VÉTÉRANS
Le soir précédent , les vétérans du club

avaient réélu leur comité. Il comprend :
MM. René Jeanrenaud , président ; Wilfred
Loosli . caissier ; Francis Loup, ' secrétaire.
La caisse des vétérans est florissante et
le tournoi annuel traditionnellement organisé
en juin sera mis sur pied lorsque le ter-
rain du F.C. Môtiers aura retrouvé son as-
pect normal.

Demain , l'équipe des vétérans prendra
pnrt  au tournoi du F.C. Yvonand.

Les courses scolaires
(sp) Les courses scolaires ont eu lieu mer-
credi. La première comprenant les degrés
4 et 5 s'est faite en car ; 27 élèves, 7
membres du la commission scolaire et du
corps ensei gnant y participaient. Après avoir
passé par Neuchâtel et Fribourg, la cohorte
s'arrêta à Broc pour visiter une fabrique
de chocolat. Le pique-nique eut lieu au
bord du lac Relaud, près du col du Pillon.
Une marche de deux heures s'est orga-
nisée dans des conditions parfois diffici-
les en raison du sol détrempé. Mais fina-
lement tout s'est bien passé. Les enfants
ont repris le car aux Diablerets et sont
rentrés via Aigle , Lausanne et Sainte-Croix.

43 élèves et 4 adultes se rendirent à
Berne en car où ils visitèrent le « Tierpark »
et la fosse aux ours avant de monter au
Ciurlen. Le soleil ne s'est pas fait trop
voir , cependant tous furent enchantés de
ces courses.

Les enfants  é tan t  fatigués , ils furent dis-
pensés au retour , du tradit ionnel discours
du président de la commission scolaire ,
M. Pierre Jeanrenaud qui a toutefois expri-
mé sa gratitude à la fanfare « l'Harmo-
nie » venue accueillir les écoliers.

Assemblée des notaires
(c) L'Association cantonale de la Chambre
des notaires , a siégé, hier après-midi à la
salle polyvalente du musée régional. Un re-
pas a réuni , le soir, les participants dans
un établissement public.

Faites contrôler
vos amortisseurs !

Dans une série d'agences de voitures ,
de garages et d'ateliers de répara tions , une
affiche invite chaque automobiliste à faire
contrôler les amortisseurs de son véhicule.
Si une auto à l'arrêt oscille plus de deux
fois après qu 'on lui ait imprimé un mou-
vement de balancement vertical par quel-
ques pressions vigoureuses , il est nécessai-
res de faire contrôler les amortisseurs .

Une autre méthode simple permet de
vérifier leur , état : si le véhicule , conduit
à une vitesse de 15 km/h enviro n , se ba-
lance après s'être arrêté à la suite d'une
série de légers coups de freins, les amor-
tisseurs ne fonctionn ent  plus comme ils de-
vraient.  En fais ant cet essai , prenez garde
au traf ic  !

Les amortisseurs usés allongent le che-
min de freinage.

Ils réduisent en effe t l' efficacité du frei-
nage car les roues sautillent sur la chaus-
sée. En outre , le véhicule a tendance à
partir de côté, les  pneus sont soumis à
une usure irrégulière et les ressorts doi-
vent supporter des efforts anormalement
grands.

Même si rien ne donne à penser que
les amortisseurs sont usés, un spécialiste
devrait les contrôler après 30.000 km, et
au besoin, les changer. Le BPA recom-
mande instamment aux automobilist es de
faire procéder à ces contrôles de routine,
car leur sécurité et celle des autres usa-

gers de la route dépend plus qu 'on ne
peut le penser de l'état des amortisseurs.
(BPA).

Télévision bonne ou mauvaises^Une bonne télévision est celle qui
se veut ouverture sur la vie, reflet
des problèmes actuels de la société ,
intelligemment distractive et on en-
globera ici certains feuille tons de
qualité qui, à tout pre ndre, valent
bien quelques dramatiques dites cul-
turelles, mais grandiloquentes, lorsque
le temps d'antenne réservé à la mi-
norité est proportionnel à celui accor-
dé à la majorité. Une bonne télévi-
sion fait  appel à des réalisateurs
ou à des hommes de télévision qui
ont que lque chose à dire. Pour elle ,
l'homme de droite ou l'homme de
gauche sont du même côté de la
barrière : du côté de ceux qui ont
justement quelque chose à dire. Elle
cherche à promouvoir un sty le télé-
visuel qui lui évite de devenir une
simple * boîte à images » en tenant
compte à chaque f o i s  de l' aspect
< spectaculaire » de ses possibilit és
d'où l'ennui serait banni.

Elle cherch e à promouvoir un style
qui soit le contraire d' un style froid.
Elle pratique la règle de la compré-
hension, révèle ce qui, dans une œu-
vre, un homme, appelle l'intérêt , la
sympathie, elle cherche à retenir l'at-
tention , à susciter la réflexion , à
provoquer les questions. Enfi n , elle

est une télévision de la fête , au
sens où l' entendait Jean Vila r, hom-
me de théâtre.

Il y a une mauvaise télévision lors-
qu 'elle est conformiste , lorsque les
programmes se réduisent ù quelques
émissions types , lorsque les sujets y
sont traités de façon conventionnelle ,
selon un canevas toujours semblable ,
lorsqu 'elle se contente de distiller des
émissions préfabriquées , lorsque le
ron est sans cesse sérieux et scolaire.

Trois émissions, hier, que nous
classerons dans la catégorie « bonne
télévision », toutes trois ayant les qua-
lités dont nous parlons plus haut
à des titres divers et pour des rai-
sons qui n'apparaissent pas a priori :
« Les enfants du monde », une émis-
sion de l'Union européenne de radio-
diffusion à l'occasion du 25me an-
niversaire de l 'UNICEF , « Cette se-
maine au parlemen t » , au sujet des
mesures prises par la Confédération
contre l'inflation , enfin * Progrès de
la médecine », d'Alexandre Burger ,
consacré aux nouvautés en art den-
taire, sujet rébarbatif, mais remarqua-
blement bien traité , souvent passion-
nant , grâce à la primauté des images
sur le verbe.

R Z.

Des habitants de Travers menacent
de quitter leurs appartements

POUR PROTESTER CONTRE LA
POLLUTION DE L'AIR ET LE BRUIT

De notre correspondant régional :
A Travers, des propriétaires d'im-

meubles et des locataires viennent
d'entreprendre une action contre la
pollution de l'air et le bruit à la
suite de l'ouverture d'une carrosserie
dans un ancien garage, rue des Mou-
lins. Les faits reprochés sont que
l'odeur de peinture et le travail qui
se fait non seulement pendant la
journée mais en soirée, incommodent
plusieurs habitants du quartier.

Une lettre a d'ailleurs été adressée
jeudi au Conseil général, qui siégera
lundi et de laquelle nous extrayons
ce qui suit : « A une époque dominée
par les innombrables agressions dont
l'homme et la nature sont l'objet,
il a paru indispensable au législateur
fédéral d'inclure dans la constitution
une disposition pour protéger l'envi-
ronnement Il appartient maintenant
à toutes les autorités de notre pays,
et notamment à celles des communes,
d'oeuvrer dans le sens prévu par la
constitution. »

ÉQUILIBRE ROMPU
«La localité de Travers, poursuit

la lettre, a sa jusqu'à ce jour, habile-

ment, répartir les quartiers d'habita-
tion et ceux plus spécialement réser-
vés à l'industrie. Cet équilibre risque
d'être définitivement rompu par l'ins-
tallation récente d'une carrosserie aux
« Moulins ». Cette carrosserie est
bruyante et malodorante. Elle est si-
tuée en plein milieu d'un quartier
de maisons habitées par de nom-
breux ménages. Lorsque l'air n'est pas
empesté par les odeurs, les gaz ou
les particules de peinture, il est trou-
blé par le bruit des coups donnés
sur les tôles. Plusieurs locataires me-
nacent de quitter leur habitation. »

INTÉRÊT GÉNÉRAL
C'est donc un pressant appel qui

a été lancé au Conseil général de
façon qu'il mette tout en œuvre pour
que cesse cet état de fait. Le main-
tien du calme, de la tranquillité et
de l'air pur, plus encore, la santé
des habitants doivent primer les inté-
rêts économiques.

On saura probablement au début
de la semaine prochaine ce que le
législatif pense de cette requête sou-
mise à son attention.

G. D.

CHRONIQUE DU VAL-DE- TRAVERS ™«.c= J

(c) La société cynologique du Val-de-Tra-
vers organisera le 31 octobre les champion-
nats romands de dressage , chiens de toutes
races, à Fleurier et dans la région. Un
comité d' organisation a été constitué derniè-
rement et comprend : MM. André Wenger
(Travers), président ; Léo Coulot (Couvet).
vice-président ; Raymond Schlaepfer (les
Verrières), secrétaire ; Fritz Lûscher (Fleu-
rier) , caissier ; Amédée Schuler (Pontarlier),
chef technique ; Roger Ulrich (Fleurier),
chef du matériel.

Pour permettre le déroulement de la ma-
nifestation , une souscription a été lancée
auprès d 'industriels , de commerçants et de
personnalités du Val-de-Travers et de l'exté-
rieur.

Nomination
(sp) L'Office fédéral de l' air a nommé
le Dr Roulet , de Travers, médecin-conseil
pour le Val-de-Travers. Les pilotes pour-
ront dorénavant passer leurs visites médi-
cales au Vallon , alors que, précédemment ,
ils devaient se rendre à la Chaux-de-
Fonds. Neuchâtel  ou Yverdon. Ces visites
sont périodiques et obligatoires pour le
renouvellement dès licences de pilotes ou
l'établissement des cartes d'élèves.

Championnats romands
de dressage au Vallon

PROLIFÉRATION DES APPAREILS À SOUS

BERNE (ATS). — La prolifération des
appareils à sous a suscité l'inquiétude du
conseiller national Wyler (soc/ti), qui a
relevé que dans quelques cantons — dont
le Tessin — on a tenté d'en empêcher la
diffusion, mais que l ' interdiction décrétée
par le Conseil d 'Etat  n 'a pu exercer ses
effets en raison d' un recours, présenté par
les propriétaires des appareils à sous, qui
a été admis par le Tribunal fédéral. Le fait ,
ajoute M. Wyler , n 'a pas manqué de sur-
prendre l' opinion publique, étant donné que
les jeux de hasard et l' exploitation des mai-
sons de jeu sont interdits.

RECOURS POSSIBLE
Selon l' article 3 de la loi fédérale du

5 octobre 1929 sur les maisons de jeu . a
répondu le Conseil fédéral , les appareils dejeu délivrant de l' argent sont interdit s, dans
la mesure ou l'issue du jeu ne dépend pas
uni quement ou essentiellement de l'adresse.Le département fédéral de j ustice et police
décide à ce sujet. Ses décisions peuvent
faire l'objet d'un recours de droit adminis-
tratif au Tribunal fédéral.

Dans les limites permises par la liberté du
commerce et de l'industri e , les cantons peu-vent interdire des appareils de jeu autorisés
par la législation fédérale. L'inter diction pro-noncée par le Conseil d'Etat du canton

du Tessin a été annulée par le Tribunal
fédéral parce qu 'elle aurait dû se fonder
sur une loi en vigueur et non pas sur une
simple ordonnance de ce Conseil et parce
que cette interdiction violait le principe de
la séparation des pouvoirs.

AU NIVEAU
DE LA CONFÉDÉRATION

La réponse du Conseil fédéral donne en-
core les indications suivantes :

Au niveau de la Confédération, ce sontl' article 35 de la Constitution fédérale et
la loi fédérale du 5 octobre 1929 sur les
maisons de jeu qui réglementent les mai-
sons de je u el les entreprises des jeux de
hasard. En outre , les cantons peuvent ausi
émettre des prescriptions, dans les limit es
permises par ia liberté du commerce et de
l 'industrie.

La décision sur 'l'interdiction ou l' admis-
sibilité d' un appareil de j eu ne vaut pas
seulement pour l' appareil examiné, mais aus-
si pour tous les appareils identiques par
leur constructi on , leur apparence et leur
fonctionnemen t.

Enfin , selon les renseig nements reçus du
secrétariat de la commission des cartels ,
cette commission ne pourr ait  traiter ce pro-
blème , la législation sur les cartels n 'offran t
aucune po ssibilité d ' interv ent ion.

LES CANTONS PEUVENT AUSSI
EMETTRE DES PRESCRIPTIONS
MAIS OANS CERTAINES LIMITES

De la neige
pour la mi-juin !

(sp) Sur les hauteurs , entourant les Verriè-
res, tout était blanc hier matin et, au vil-
lage, on remarquait de grandes taches de
neige. Le thermomètre ne marquait que 1°
et les jardins ont souffert.

(c) Les paysans de Suisse centrale ne sont
pas gâtés ce prin temps. Après les inonda-
tions , _ la grêle fait à son tour parler d' elle.
La région de Baden et de Brougg a été
touchée dans la nuit  de mardi à mercredi
par une véritable « averse » de grêle. Les
dégâts causés aux cultures étant très im-
portants , la grandeur des grêlons atteignai t
celle d' ceufs de pi geons. Même des voitu-
res ont subi d' importants dégâts. Il y a
quelques jours , l' arrière-campagne lucernoise
avai t  elle aussi été touchée par un orage
de grêle d' une intensité peu commune , les
dégâts causés se chiff rant  par des dizaines
de milliers de francs.

Fidélité à la Coop
Dernièrement, la Coop réunissait ceux

de ses collaborateurs qui avaient passé un
certain nombre d' années au service de la
société. Furent parli culièement fêtés : M.
Roger Schwab (combustibles) 49 ans de
service ; M. Paul Herzig (boulangerie) 40
ans : Mme Flélène Jornod (géante â Saint-
Sul pice) 30 ans ; M. Charles Fluhmann
(p roduit frais) 30 ans ; Mme Edith Jeannet
(inventaires) 25 ans ; M. Walter Mart in
(pharmacie) 25 ans : M. Charles Besson
(transports) 20 ans ; M. André Ducommun
(chef pharmacien) 20 ans de service.

La grêle après
les inondations :

gros dégâts

CINÉMA Colisée, Couvet : 20 h 30,
Montre-moi ton petit oiseau.

Môtiers, maison des Mascarons , 20 h
30 : récital José Barrense-Dias , guitariste.

Médecin et pharmacien habituels.
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Profondément touchée des nombreux té-
moignages de sympathie reçus lors de son
grand deuil , la famille de

Madame
Angela SCHICK-GALLA

remercie toutes les personnes qui, par leur
présence, leurs fleurs et leurs messages,
ont pris part à son épreuve, et les prie
de croire à sa vive gratitude.

Neuchâtel , juin 1971.

Très touchée des nombreux témoignages
de sympathie reçus lors de sa pénible
épreuve , la famille de

Madame
Anna WIDMER-DEBROT

remercie avec vive gratitude toutes les per-
sonnes qui y ont pris part.

Neuchâtel , juin 1971.

Profondément touchée des témoignages de
sympathie et d'affection reçus lors de son
grand deuil , la famille de

Monsieur Aurèle BRAGHINI
remercie vivement toutes les personnes qui.
par leur présence, leur message ou leui
envoi de fleurs, l'ont entourée pendant ces
jours de deuil.

Noiraigue, Juin 1971.
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Publicité
dans la FAN
= efficacité.
Demandez la
visite de notre
représentant à
Fleurier.
Tél. 61 15 22.

SAMEDI 19 JUIN 1971
dès 7 h 30

Place du Marché à Fleurier

VENTE DE CORNETS
A LA CREME

par l'Union Cadette, pour l'amé-
nagement du nouveau local

Pour bien manger :
chez André

à l'hôtel de la Poste,
Fleurier

T É L É V I S I O N
radio - enregistreur - disques

R. M O N N I E R
Concessionnaires des PTT

Dépannage après-vente garanti

Travers - Couvet - Fleurier
(f i 63 14 24 «3 19 22 «128 08

CE SOIR, à 20 h 30

MÔTIERS
José Barrense- Dias

guitariste brésilien
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Miele
machines à laver.
lave-vaisselle,
aspirateurs.
Conditions
Intéressantes.
Représenté par

Elexa
électricité générais

Couvet
Tél. 63 23 71.

Ce) La semaine passée, la voie du R.V.T.
a; été changée entre la Presta et Couvet.
à , partir du km 3 où quelque 800 tonnes

..le ballast ont été mises en place. Celle se-
maine, de mêmes travaux ont' été entre-
pris entre Couvet et Môtiers au km '6.
Tout le travail a dû se faire de nuit pour
ne pas contrecarrer la circulation des trains
mais le trafic ferroviaire a dû être sus-
pendu depuis le milieu de la soirée et rem-
placé par un service d'autocar.

Ainsi, une fois que les derniers « bour-
rages > auront été faits , la voie sera en
état de Travers jusqu 'à Môtiers , soit sur
une distance d'un peu plus de 6 km.
Mais restera le gros morceau, les travaux
entre Môtiers et Fleurier , sur deux kilo-
mètres.

Sports au Vallon
Le F.-C. Travers

et les finales de 4me ligue
(c) Travers a battu dimanche Deportivo
par 2-0. L'équipe entraînée par William
Gaiani se rendra dimanche à Bevaix pour
y rencontrer Châtelard. Comme il n 'y aura
que deux promus en 3me ligue , Travers
qui est actuellement 2me du classement à
un point de Dombresson , se doit de ga-
gner s'il veut garder ses chances. Uiv;
semaine plus tard , les Traversins accueille-
ront Lignières pour le dernier match des
finales.

Après six tentives infructueuses , l'équi pe
reprendra-t-elle sa place en 3me li gue ?

Fyj

Travaux
(presque) achevés

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEDCHATEL
S. A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler
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première huile de synthèse*
(au volant:M. J.-M. Berthoud de Genève).
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moteur, par exemple, il pour le moteur.
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protège et lubrifie le Milan : midi, place du
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I HflLCO I Nous cherchons pour notre
[ A,M J . -.,*—.,. ~l magasin spécial de manteaux
\f^flvCrfufSvCtCf de pluie, très mode, une

ïg# VENDEUSE
qualifiée, pour entrée immédiate ou date à convenir. Tra-
vail à plein temps ou à la demi-journée.

; Si vous appréciez la semaine de 5 jours , une bonne rému-
nération et une ambiance de travail agréable au sein d'une
équipe sympathique, veuillez nous téléphoner ou nous faire
une offre écrite

REGENPFEIFER
12, rue Dufour, 2500 Bienne. — Tél. (032) 6 96 99.

j  CABLES CORTAILLOD cherche

SERRURIERS
OUVRIERS (ÈRES) DE CÂBLERIES
Nous offrons :

y — Possibilités d'acquérir une formation intéressante
Zi — Plein salaire dès l'engagement, puis augmenta-

tion progressive
— Climat et rythme de travail humains
— Différents types d'horaires.

Votre cas sera examiné sur simple appel téléphonique,
Service du personnel, Câbles Electriques, 2016 Cortaillod,
tél. (038) 4212 42.
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Pour notre département des équipements, nous engageons un

ingénieur technicien ETS
• en électronique

et un

monteur
en appareils électroniques
ayant 2 à 3 ans de pratique.

Les Intéressés sont Invités à faire leurs offres ou à télépho-
\ ner à notre bureau du personnel, tél. (038) 33 44 33,

2074 Marin (NE).
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Au tribunal de police
(c) Lo tribunal de police a siégé mercredi ,
sous la présidence de M. Pierre-André Ro-
gnon , assisté de Mme Josette Perrenoud ,
qui remplissait les fonctions de greffier.

— L. M., de la Chaux-de-Fonds , prévenu
d'infraction à la LCR et ivresse au volant ,
a été condamné à 1000 fr. d'amende et
200 fr. do frais. L'amende sera radiée du
casier judiciaire après un délai d'épreuve
fixé à trois ans.

— G. C, des Bois , pour infraction à la
LCR et ivresse au volant , paiera une amende
de 800 fr. et 200 fr. de frais. L'amende
sera radiée au bout de trois ans.

— B. S., à Bellechasse , .pour vol , fera
un mois d'emprisonnement et paiera 30
francs de frais.

— G. P., de la Chaux-de-Fonds, égale-
ment pour vol , a été condamné à vingt
jours d'emprisonnement avec sursis pendant
trois ans, sous déduction de deux jours
de détention préventive, et à 50 fr. do
frais.

— M. H., sans domicile connu , et R. T.,
de la Chaux-de-Fonds , pour vol , le premier
à vingt jours d'emprisonnement , sans sur-
sis, et à 140 fr. de frais ainsi qu 'à 50 fr.
d'indemnité de dépens, et le second à
300 fr. d'amende, 80 fr. de frais et 50
fr. pour l'indemnité de dépens. Les préve -
nus sont solidairement responsable des frais.

— P. L., pour infraction à la LCR et
ivresse au volant, à vingt jours d'emprison-
nement sans sursis, à 230 fr. do frais et à
la publication du jugement.

— M. T., de la Chaux-de-Fonds, pour
infraction à la LCR et ivresse au volant ,
à 20 jours d'emprisonnement , 100 fr.
d'amende et 220 fr. de frais ; le tribunal
ordonne en outre la publication du juge-
ment.

— G. T., du Locle, pour vol , à vingt
jours d'emprisonnement et 40 fr. de frais.

— R. P., do Genève, pour infraction
à la LCR et ivresse au volant paiera
une amende fixée à 1200 fr. et 170 fr.
de frais.

— J.-C. B., de la Chaux-de-Fonds, pour
abus de confi ance et faux dans les titres ,
à 2 mois d'emprisonnement et 100 fr. de
frais.

— B. D., de la Chaux-de-Fonds, pour
diffamation et calomnie, voit la plainte
retirée. U paiera 30 fr. de frais et versera
50 fr. à une œuvre.

Le problème de la coordination
culturelle évoqué ù rassemblée

de lu Guilde du film
Faible participation à l' assemblée géné-

rale de la Guilde du film , mardi soir à
l' aula des Forges. S'étaient réunis cepen-
dant tous ceux qui persistent à croire im-
portante la place du cinéma dans l'éven-
tail des activités créatrices artistiques. Dans
son rapport des comptes , M. Perrenoud
fait état des finances équilibrées au cours
du dernier exercice. En revanche, au vu
des comptes portant sur la première moitié
ds la saison 71, il paraît assez pessimiste.
Il s'agira d'envisager des mesures appro-
priées , soit un ralentissement de la fréquence
des séances et la création de nouvelles
sources de recettes. Le rapport des véri-
ficateurs aussi corsé que pimenté , donne
décharge des comptes au comité.

Parlant de la saison 1970-1971, M. Jean
Frey, président de la Guilde , fait un large
tour d'horizon. Du 1er janvier 1970 au
15 juin 1971, 75 séances ont été organisées,
dont 35 publiques au cours desquelles ont
été projetés environ 80 films. La Guilde
s'est efforcée de montrer les cinématogra-
phies délaissées par le circuit commercial
(Italie , Europe de l'Est, Japon) et à ré-
véler les naissantes parmi lesquelles la Suisse
vient au premier plan de ses préoccupa-
tions. Les week-ends consacrés au Japon
et à la Pologne ont rencontré de beaux
succès d'estime ; le « week-end Buache >
a même enregistré 800 entrées environ.
De multiples collaborations ont été entre-
prises tant avec le Club 44, le TPR, l'ABC
(Cinéma suisse) que le Ciné-club du Gym-
nase (films pop, week-end Buache) ou le
CC italien (cycle sur l'immigration avec
le TPR). Un certain nombre de critiques
et de réalisateurs suisses ont été les hôtes
de la Guilde , souvent en collaboration avec
d'autres organismes culturels.

L état des membres est assez réjouissan t,
puisqu'ils sont 466 dont plus d'une cen-
taine de lycéens du CC du Gymnase ;
la Guilde avait offert à ces derniers, l'année
dernière, le titre de membre à part en-
tière aux conditions les plus avantageuses,
dans un esprit de rajeunissement du public
et d'une politique de recrutement. Enfin ,
un jumelage administratif avec le TPR a
été mené à bien dans le but évident de
coordination et d'ouverture réciproque. Les
problèmes de fréquentation des séances gra-
tuites se posent avec acuité (parfois 30
à 40 personnes aux films d'anthologie in-
connus ou au « cinéma nouveau >) et doi-
vent être attribués à une certaine méfiance,
une absence de curiosité, mais aussi un
manque de disponibilité et une carence de
coordination.

COORDINATION :
UNE QUESTION VITALE

M. Frey rappelle ensuite les tâches de
la Guilde : réévaluer l'histoire du cinéma
à travers l'anthologie et révéler les films
contemporains fussent-ils violemment con-
troversés (seules les grandes œuvres ne
suscitent-elles pas les passions ?) Mais il
s'agit aussi de coordonner les activités ciné-
matographiques qui pullulent littéralement
(Club 44, ABC, ciné-clubs, etc.) au risque
de paralyser définitivement toute activité
culturelle en ce domaine. M. Frey rappelle
au passage la récente disparition du Ritz
et s'étonne qu'il n'y ait eu à sa connais-
sance mienne intervention de la commune,
les salles obscures participant manifestement
à l'équipement culturel d'une ville. Directe-
ment concernée , la Guilde se révéla totale-
ment impuissante pour défendre sa cause.
Pour l'heure , la collaboration avec les salles
publiques s'est poursuivie au Plaza de ma-
nière relativemen t satisfaisante, puisque son
gérant , M. Schallenberg est décidé à con-
tinuer l'expérience.

Enfin , en dépit des difficultés sérieuses
empêchant un déroulement normal de l'ac-
tivité de la Guilde, un nombre important
de films fut présenté au public chaux-de-
fonnier par sa seule entremise. Dans ce
cadre-là, il faudrait aussi mieux diffuser
les films suisses, notamment de Goretta ,
Tanner , Roy, qui méritent une sortie pu-

blique. Concluant son rapport , M. Frey
regrette le désintérêt jusqu 'ici enregistré de
la part des autorités communales à l'égard
de toute politique globale du ciném a et
annonce l'établissement d' un mémoire sur
la situation locale et la demande d'un
soutien communal pour des manifestations
de plus grand relief notamment.

Après reconduction tacite du comité et
élection des nouveaux vérificateurs de comp-
tes, s'ouvre une discussion. M. Vuillemin
émet une opinion , qui , sans faire l'unanimité ,
a le mérite de bien circonscrire le pro-
blème posé à la Guilde. II pense en effet
que la Chaux-de-Fonds est une ville trop
petite pour permettre une prospective à
grande échelle du film expérimental et doit
se borner à présenter des œuvres sûres de
rallier la majorité des suffrages de ses
membres. Une telle attitude nous semble
aller à l'encontre des buts d'une telle ins-
titution et favoriser un centralisme culturel
dangereux. Vu les carences de structure au
niveau fédéral , le développement de la dif-
fusion cinématographique ne saurait se con-
cevoir qu 'à l'échelon régional, en l'occur-
rence de Delémont à Pontarlier , région qui
ne compte pas moins de huit centres de
ciné-clubs parmi les plus actifs de _ Suisse.
M. Jo van Osselt , secrétaire général du
TPR , pense que la Guilde du Film devrait
chercher à imposer une image de marque
qui par la qualité de ses programmes et
la continuité de sa polit ique, sache s'at-
tacher la confiance et la fidélité du spec-
tateur.

Le débat demeure ouvert. L'organisation
pratique de la future saison permettra de
préciser les options fondamentales à pren-
dre au sein d'une institution qui ne devrait
de loin pas avoir terminé son activité cul-
turelle à l'heure d'une explosion créatrice
cinématographique sans précédent.

Bl.N.

L alcool au volant...
SÉANCE DE CLÔTURE DU TCS. JUNIOR...

D'un correspondant :
Depuis 1961, le Touring Club suisse or-

ganise chaque année, pour les jeunes de
16 à 18 ans un cours théorique et prati-
que portant notamment sur la mécanique
auto, les soins à apporter aux blessés des
accidents de la circulation , les règles de
la circulation ainsi que des séances de con-
duite avec moniteurs.

Cette année, ce sont 46 participants, gar-
çons et filles, qui se retrouvèrent mardi
soir au buffet de Gare pour la tradition-
nelle séance de clôture, au cours de la-
quelle M. Stoudmann, chef de la gendar-
merie parla de l'état du conducteur, l'ivres-
se, la toxicomanie et le surmenage au vo-
lant.

Cet exposé avait pour but de mettre
en garde les jeunes contre les effets gra-
ves d'un état déficient du conducteur de
voiture ou de cycle. En 1970, 232 tués
sur les routes suisses par suite de défail-
lance due à l'alcoolémie et 74 dus à un
état déficient : ces chiffres sont évocateurs
du danger que représente la conduite d'un
véhicule dans un état anormal. En 1962,
on constatait , en Suisse 3717 accidents dus
à l'ivresse et 371 dus à un état maladif.

En 1970, ces chiffres sont passés à 5087
et 1004.

Au cours du seul dernier week-end, la
police neuchâteloise détectait - sept cas d'al-
colémie au volant , dont quatre avec ac-
cident. M. Stoudmann exposa la procédure
de détection du fatidique taux de 0,8 %
qui entraîne automatiquement le retrait de
permis pour 2 mois au minimum en , cas
d'accident.

Assisté d'un gendarme, il présenta en
outre le fameux breathalyser qui, rappe-
lons-le n'est considéré que comme indica-
teur de présence d'alcoll, la prise de sang
restant seule base d'accusation et témoin
infaillible du taux d'alcoolémie.

Deux cobayes qui, pour la circonstan-
ces avaient bien mangé et bien bu se
prêtèrent au test. M. Stoudmann releva en-
fin tous les éléments influant sur la toléran-
ce de l'absorbtion en fonction du sexe et
poids de l'individu , la sensibilité personnelle ,
l'état physique et psychique, le fait d'être
à jeun.

Quelques membres du comité du TCS
junior dont M. Golay, président ainsi que
M. Frasse, secrétaire-caissier , assistaient à
cette réunion.

A.R.

Elle va partir
Dernièrement, nous avions relevé l' annon-

ce parue dans un quotidien. Elle propo-
sait , sous une forme en fait assez ano-
nyme, la vente d'une baraque à usage
do week-end. Les mensurations fournies
correspondaient exactement avec celles de
la fameuse gare de Couvet du RVT, deve-
nue par la suite gare provisoire des trans-
ports en commun par la grâce d'une déci-
sion modifiant le parcours des trolleybus.
Le temps étant venu et avec lui aussi
une fameuse votation , il apparaissait évident '
que cette bâtisse, à l'ouest de la poste ,
n'avait plus sa raison d'être. D'où la pro-
position de vente.

Le bâtiment va être déménagé cette nuit.
Mais contrairement à ce que l'on pourrait
supposer, les milieux bien informés confir-
ment qu'aucune personne ne s'est présentée
en vue d'un achat On précise même que
la gare retournera à Couvet. Qui venait
avec satisfaction, il y a peu, de constater
qu'elle n'en avait plus besoin.

Espérons néanmoins que quelqu'un vou-
dra bien so charger d'une baraque en
bon état , mémo si un trax des TP l'a
quelque peu éventrée au cours du dernier
hiver. Comme pour activer son départ...

(Avipress - Girardin)

Il joue la fille
de l'air : 14 jours

de prison !

AU TRIBUNAL DE POLICE

(c) Le tribunal de police du Locle a
siégé, hier , sous la présidence de M. Jean-
Louis Duvanel , qu 'assistait son greffier , M.
Jean-Michel Riat.

En 1968, un ressortissant français , L. V.,
actuellement domicilié à Besançon, était
l'objet d'une expulsion de Suisse d'une
durée illimitée. Cependant, le 7 mai, avec
un ami automobiliste, il pénétra en Suisse.
Le douanier de service invita le conduc-
teur de l'automobile à descendre avec les
papiers pour un contrôle. Sentant le dan -
ger qu 'il courait , L. V. se mit au volant
de l'automobile et joua la fille de l'air,
laissant le douanier et son copain avec
ses papiers !

V. était cité hier par voie édictale ;
mais il ne s'est pas présenté. Aussi, le
juge le condamna par défaut à une peine
d'emprisonnement de 14 jours fermes et
au paiement des frais se montant à 30
francs.

FAUTIFS TOUS LES DEUX
A DES DEGRÉS DIFFÉRENTS

A l'ouverture de l'audience, le juge donna
lecture du jugement d'une cause assez con-
fuse débattue jeudi dernier. Il s'agit d'une
collision qui s'est produite le 27 avril à
l'intersection des rues Girardet et de la
Jambe-Ducommun. L'automobiliste, A. M.,
désirait prendre la route de la Jambe-
Ducommun. Pour ce faire, il obliqua sur
sa gauche avant de tourner à droite.

A ce moment-là, un autre automobiliste
qui le suivait , G. A., pensa que M. allait
tourner à gauche. Il tenta alors d'opérer
le dépassement par la droite. Mal lui en
prit , il entra en collision avec l'automobile
de M. qui se rabattait sur sa droite pour
s'engager sur la route de la Jambe-Du-
commun.

Le juge estime que les deux prévenus
sont fautifs. Pour se rendre à la Jambe-
Ducommun, M. n'avait pas besoin d'obli-
quer à gauche avant de tourner. A. qui
le suivait , a également manqué de juge-
ment , surtout qu'il prétend que M. n'avait
pas mis son clignoteur. Le tribunal con-
damne A. M. à une amende de 75 fr.
et • met 30 fr. de frais à sa charge et
G. A. à une amende de 25 fr. et 10 fr.
de frais.

P. C.

LE DIRECTEUR
DES ÉCOLES
PRIMAIRES

DÉMISSIONNE
(c) La commission scolaier de la Chaux-
de-Fonds vient de recevoir la démission de
M. Jean-Pierre Miéville, directeur des écoles
primaires. M. Miéville, qui est âgé de 51
ans, marié et père da trois enfants, avait
pris ses fonctions au printemps de l'année
1959, soit il y a douze ans. Auparavant, il
avait fonctionné comme directeur, pendant
six ans, des institutions de Malvilliers.

Originaire et né à Colombier, M. Mié-
ville a été instituteur dans le bas du can-
ton avan t d'accéder à sa fonction de res-
ponsable des écoles primaires. Il s'est no-
tamment battu pour l'adoption de la se-
maine de cinq jours, qui depuis son intro-
duction remporte un succès certain. Quant
au principe des devoirs surveillés, il est ac-
tuellemwent en veilleuse au vu de nouveaux
facteurs.

M. Miéville, qui occupera une place en
vue au sein du département cantonal de
l'instruction publique, restera à son poste
le temps néessaire pour qu'un successeur
lui soit trouvé.

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Corso : 20 h 30 : « Fan-

tomas »
Eden : 20 h 30 : « Texas »
Plaza : 20 h 30 : « Le labyrinthe de la
sexualité »
ABC : 20 h 30 : « La momie ».

EXPOSITIONS. — Vivarium de la Bonne-
Fontaine : 9 h - 12 h , 14 h - 20 h 30 :
Plus de 200 animaux.
Année Jaquet-Droz : Musée des beaux-
arts : 10 h - 12 h, 14 h - 17 h : Les
androïdes. Pour les autres manifesta-
tions, consulter les programmes officiels.

TOURISME. — Bureau officiel de ren-
seignements, Léopold-Robert 84, tél .(039)
23 36 10. Ouverture : 8 h 30 - 12 h,
14 h - 18 h 30.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN -
TAIRE. — En cas d'absence du mé-
decin de famille, tél. 22 10 17.

PHARMACIE D'OFFICE. — Forges, Char-
les-Naine 2a , jusqu 'à 21 heures , ensuite
tél. 11.

# AU LOCLE
CINÉMAS. — Casino : 20 h 30, Cran

d'arrêt.
Lux : 20 h 30, Qui veut la fin.

EXPOSITIONS. — (Année Jaquet-Droz) :
Musée des beaux-arts : 10 h - 12 h ,
14 h - 17 h , (sauf le lundi) ; un siècle
de gravures.

'Château des Monts : 10 h - 12 h, 14 h -
17 h (sauf le lundi) ; pendules et horloges
de Jaquet-Droz.
Pharmacie d'office. — Breguet, Grand-
Rue 28. Dès 21 h, tél. 17.
Permanences médicale et dentaire. —
En cas d'absence du médecin traitant ,
tél. 17 ou le service d'urgence de l'hô-
pital , tél. 31 52 52.

Nouveau
conseiller général

A la suite de la démission de M. Léon
Moresi , M. Willy Robert-Nicoud (soc) a
été élu conseiller général.

Suisse jouerait le rôle d'initiatrice
De notre correspondant :
Les cérémonies solennelles marquant

l' ouverture de l' année Jaquet-Droz dans
le Jura neuchâtelois , si elles ont vu
nombre d'expositions s'ouvrir, auront
permis également à quelques orateurs
de marque de se prononcer sur l'avenir
de l'horlogerie. A ce propos, il est
intéressant de relever le discours que
prononça au Théâtre de la Chaux-de-
Fonds, samedi en fin d'après-midi , M.
Maurice Herzog, président du conseil
d'administration de la Société de déve-
loppement de l'horlogerie française. Les
observateurs remarqueront que bien des
idées émises ont déjà fait l'objet de
propositions tant du côté .elvétique
qu 'étranger, il y a quelques années
déjà. Mais au-delà de certaines phra-
ses, se dégage une position très nette
de coopération qui directement ou non
se retrouve à travers le problème des
frontaliers .

c La frontière est floue entre artisan
et artiste, dira M. Herzog. Mais de
ce que nous savons de Pierre Jaquet-
Droz — né en 1721 et mort en 1790
— je crois devoir retenir qu 'il ne fut
pourtant pas un artisan ni un ouvrier
se haussant à l'œuvre d'art : ce fut
un intellectuel qui s'adonna à la mé-
canique, abolissant ainsi une autre fron-
tière. (...)

» La notoriété de Pierre Jaquet-Droz
franchit également l'espace, traversant
les frontières nationales : ce fut surtout
le voyage d'Espagne qui compta dans
sa vie ; mais sa renommée s'étendit
aussi en Angleterre, en Allemagne, aux
Pays-Bas et, bien sûr, en France, à
Paris et à Versailles. (...) Après avoir
constaté que tout Suisse est en fait
Européen de cœur, le député-maire de
Chamonix relèvera que l'horlogerie suis-
se sut. dès le 18me siècle, celui de

Pierre Jaquet-Droz, et dans le Jura
neuchâtelois, acquérir une dimension in-
dustrielle.

» Reflétant une réalité humaine , les
échanges qui ont aujourd'hui lieu dans
l'ordre économique entre nos deux pays
se traduisent bien sûr en chiffres . Il
convient de souligner que leur évolu-
tion au cours des vingt dernières an-
nées a été telle que la France, ayant
durant cette période multiplié par six
et demi en valeur ses ventes à la
Suisse, est passée du troisième rang
au deuxième parmi les fournisseurs du
marché helvétique, et qu'elle se situe
au quatrième rang des clients de la
Suisse, d'où ses importations ont quin-
tuplé en valeur entre 1950 et 1970.

DOMAINE HORLOGER
» Dans le domaine horloger, les ex-

portations suisses de montres, mouve-
ments et pièces détachées vers la Franco
se sont élevées à 74.279.000 francs suis-
ses en 1970, et ce courant n'est pas
à sens unique puisque, l'an dernier éga-
lement, les exportations françaises de
montres et mouvements et, surtout de
pièces détachées, vers la Suisse, ont
atteint 30.083.000 fr. français (contre
8.548.000 fr. français en 1965). Il est
vrai que la quasi-totalité des montres
françaises vendues en Suisse ne font
qu 'y transiter , si bien qu 'il s'agit de
réduire ce chiffre au montant des piè-
ces détachées exportées en 1970 vers
la Suisse, soit pour 26.157.000 fr. fran-
çais. (...)

» En Suisse, poursuit M. Herzog, on
a vu se former des sociétés holding
qui, par voie do participation , arrivent
à constituer do véritables groupes indus-
triels de puissance internationale, tout
en ayant pour base des entreprises de

M. Maurice Herzog.
(Avipress - Girardin)

taille moyenne. Le mouvement de con-
centration horizontale s'est complété
d'une intégration sur le plan vertical.
D'autre part , nombre d'entreprises ont
procédé à la création de fil iales, parfois
même plus importantes que les maisons
mères. (...)

> Le « leadership » mondial en matière
horlogère appartient à la Suisse. Pour
conserver cette position privilégiée et
méritée, il devient plus que jamais né-
cessaire de constituer un ensemble multi-
national européen , conclut l'orateur , dont
l'industrie suisse serait l'initiatrice, le
catalyseur . et la protectrice . Mais la
puissance d'un partenaire , si elle lui
ouvre des droits , lui confère aussi des
devoirs. Dans notre domaine, la coopé-
ration , pour être véritable et efficace,
supposera que Suisses et Français se
trouvent vraiment en termes d'associa-
tion. »

I M. Maurice Herzog :
I Cette Europe où la

Naissances : Viprey, Gérald Marie Ber-
nard , fils de Joël Alix Louis Marie, hor-
loger, et de Michèle Paul Henriette Rose-
lyne, née Landau. Leuenberger , Pierre-Alain,
fils de Paul Roland , employé de bureau
et de Marceline, née Helbling.

Promesses de mariage : Balossi , Pierre
Antoine, mécanicien et Payage Jocelyne
Marcelle ; Messerli Jean Daniel Paul , mé-
canicien, et Kolonovics, Judith.

Mariages : Zumbrunnen, Jean-Pierre , insti-
tuteur et Monney Christine ; Cattin Roger
Jules , menuisier, et Altmahn, née Daebel
Ingelore Frida ; Ischer, Jean-Michel , chauf-
feur et Hàchler, Liselotte ; Maître, Jean-
Michel Alfred , boîtier et Travaglini, Jeanne
Mathilde Albertine ; Saintpère Joël Char-
les, vidangeur-graisseur et Frêne, Marcelle
Elvire ; Millot , Claude-Emile Gaston, ou-
vrier de fabrique et Veuve, Martine Hélène;
Pesavento Pietro Antonio, vitrier, et Ber-
naschina , Carmen Eliane : Carminé, Marco
Giovanni, ouvrier de fabrique, et Flury,
Josiane Bluette.

Décès : Amoux, Roger Jacob Henri ,
décorateur , né le 6 mai 1916. Jeanneret,
née Mâder , Berthe Hélène, née le 27
octobre 1883.

(14 juin)
Naissances : Simonin Catherine Anne-Ma-

rie, fi lle de Willy Rémy Félix, et de Do-
rothea Elisa , née Gerber.

Promesse de mariage : Poirier , Jean-Char-
les Henri , électronicien et Anthoine Claudine
Gisèle.

Décès : Calame-Longjean, née Bilat ,
Cécile-Marie-Aurélie , née le 6 juin 1910.
Binkert, Philipp Alfried, employé de ban-
que, né le 27 juin 1890.

du mardi 15 juin 1971
NAISSANCES. — Sissaoui, David, fils

de Ammar, employé et de Céleste Alida,
née Fiorio. Jacot-Descombes, Yannick Ber-
trand , fils de Pierre-André, employé de
commerce et de Jacqueline Josette, née
Graf. Ryser, Steve, fils de Jean Claude,
technicien et de Sylvianne Alice France
née Margairaz. Biéri, Christiane, fille de
Jean-Daniel , agriculteur et de Sylvia Elisa-
beth née Bohrens. Wyss, Jean-Bernard , fils
de Charles Jean Joseph, fonctionnaire canto-
nal et de Lucie Marguerite, née Jaggi.
Tinner, Sandra, fille de Hansjôrg, fonc-
tionnaire postal et de Lina Paulina, née
Muff. L'EpIattenier, Natacha Magali, fille
de Rémy Roger, ouvrier et de Tersilla,
née Botter. Kissling, Jean-Michel André,
fils de Jean-Claude, fonctionnaire et de
Nicole Aline, née Hanniet. Sauser, Sarah,
fille de Maurice, agriculteur et de Nelly-
Madeleine, née Dubois. Monnet, Pierre
François Gérard , fils de Jean-Louis Char-
les Camille, encaisseur et de Josette Marie
Estelle, née Pelletier. Jeànmaire-dit-Quartier,
Raphaël, fils de Pierre, décorateur et de
Yolande Lilianne, née Isoz.

PROMESSES DE MARIAGE. — Vahl,
Gilles Germain, technicien et Vergracht,
Mireille-Madeleine. Kiener, René-Frédy, ty-
pographe et Nyez, Francine.

DÉCÈS. — Grobéty, née Aubry, Ber-
the Suzanne Marie, ménagère, née le 31
octobre 1920 épouse de Grobéty, Roger
Léon Eugène, dom. Le Noirmont. Sandoz-
Gendre , née Schupbach , Emma, ménagère,
née le 5 février 1900, veuve de Sandoz-
Gendre, Gaston Henri , dom. Les Planchet-
tes. Porret, Jean Jacques, employé CFF,
né le 8 juin 1926, époux de Ginette Alice,
née Simon, dom. Locle 32. Monier, née
Garnache, ménagère, née le 20 mai 1917,
épouse de Monier, Paul-Pierre , dom. Ter-
reaux 28. Christen, André-Wilhelm, horlo-
ger , né le 3 octobre 1900, époux d'Alexan-
drine-Caroline, née Monnier , dom. Ter-
tre 4. Zanesco , Arnoldo-Enrico-Leone,
mécanicien , né Te 9 juin 1912, époux de
Rosa-Lucie-Berthe, née Kohler , dom. Gre-
nier 24.

Etat civil (16 juin)
NAISSANCES. — Bosquet , Patricia-Dé-

sirée, fille de Riccardo-Edouard , ingénieur
et de Ulla-Christina, née Malmheden ;
Brandt , Emmanuelle-Véronique, fille de
Jean-Claude, mécanicien de précision et
de Claudine-Yvonne, née Vermot-Petit-Ou-
thenin ; Genzoni , Olivier-Georges, fils de
René-Ch arles, adjoint de direction et de
Brigitte-Elisabeth , née Niehoff ; Sauser, Jan-
nick-Josée , fille de José-Héribert , chauffeur
et de Monique-Madeleine , née Andrié.

PROMESSES DE MARIAGES. — Naef ,
Heinz , employé de commerce et Jaeger,
Margrit-Thérèse ; Aprile, Rocco, aide mé-
canicien et Sisto, Vittoria-Genoveffa.

Etat civil du 17 juin
NAISSANCE. — Blandenier , Gilles-An-

toine , fils de François-Gilbert , médecin et
de Madeline Françoise, née Guillermin.

Promesses de mariage. — Hehlen, Claude-
Mario-Christian , monteur en appareils élec-
troniques , et Lambert, Véronique-Ahnée. Hu-
guenin-Elie , Yves-Marcel , technicien et Stei-
ner, Nicole-Martine.

DÉCÈS. — Borel, née Huguenin-Dezot,
Bluette-Yvonne , ménagère, née le 6 juin
1896, épouse de Borel , Charles-Frédéric,
dom. Châtelot 11. Guillaume-Gentil , Da-
niel-Henri , boucher , né le 5 octobre 1908,
époux de Lydia-Martha, née von Nieder-
hâusern , dom. Commerce 81.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
(11 juin)

(c) Le Conseil communal vient de re-
cevoir M. Jon Georgescu, ambassadeur
de la République de Roumanie à Berne.
Après la visite d'une fabri que d'horlo-
gerie, notre hôte, accompagné d' un con-
seiller d'ambassade et de l'attaché cul-
turel, a été accueilli dans les salons du
château des Monts.

Les hôtes de la ville ont ainsi eu
l'occasion d'admirer les collections du
Musée d'horlogerie, de la salle Sandoz
et de l'exposition des horloges et pen-
dules Jaquet-Droz. La journée s'est ter-
minée par la visite d' une usine de mé-
canique.

Visite roumaine
au château des Monts

Course des personnes
âgées

(c) Nonante-quatre personnes âgées de la
localité , accompagnées du président de
commune, M. Bernard Pellaton , des con-
seillers communaux Amez-Droz et Favre,
et de l'administrateur communal , M. Serge
l'Eplattenier , ont participé mercredi à la
course annuelle traditionnelle dont l'itiné-
raire n'était pas connu. Trois cars et une au-
to ont conduit les participants par Neu-
châtel , Morat et Planfayon jusqu 'au Lac-
Noir où une collation leur fut offerte. Le
retour se fit par Guggisberg, Flamatt et
Chiètres.

A Cernier , les voyageurs furent reçus
en musique par l'Union instrumentale , après
quoi un repas leur fut servi à l'hôtel de
la Paix. Au cours de celui-ci , d'aimables
paroles furent prononcées par le président
de commune auxquelles répondit-Mlle Lau-
re Soguel qui remercia l' autorité do sa
sollicitude envers les aînés.

Fins guidons
(c) Vingt et un tireurs ont accompli leur
tir obligatoire ; 10 d'entre eux ont obte-
nu la mention fédérale de 106 p. sur
132. Les résultats sont : H. Steinemann
(fils) 125 ; J.-L. Glauser 123 ; M. Glauser
121 ; F. Badertscher 120 ; H. Steinemann
(père) 120 ; E. Liniger 113 ; F. Reymond
112 ; J. Glauser 109 ; C. Etter 109 ; P.
Gerber 108.

VALANGIN

La photo ? C'est simple !
(c) Mercredi s'est déroulé un cours de
photographie pour le corps enseignant du
canton de Neuchâtel. Organisée par la
société neuchâteloise de perfectionnement pé-
dagogique et dirigée à la perfection par
M. et Mme Jean-Jacques Luder , cette jour-
née était consacrée entièrement aux dif-
férentes techniques de la reproduction en
couleurs ou en noir-blanc de documents.
Les deux hôtes avaient mis à disposition
leurs propres locaux et laboratoires. Ce
cours sera renouvelé prochainement pour
d'autres enseignants.

Chez les gymnastes
(c) La gym-hommes a pu rattraper in
extremis un certain retard dans sa prépa-
ration dû avan t tout au stationnement de
l'armée à la salle et aux conditions mé-
téorologiques peu favorables. Aussi pour-
ra-t-elle participer dimanche à la fête can-
tonale de la Chaux-de-Fonds.

LE PAQUIER

Fins guidons
(sp) Les tirs obligatoires ont donné les
résultats suivants : 1. Rodolphe Aeby, 124
points ; 2. Rodolphe Walti (122) ; 3. Eu-
gène Cuche (120), etc. Le tir individuel
a vu la victoire de Roger Tschanz au pro -
gramme A et de Roger Oppliger au pro-
gramme B.

sous ia présidence ae M. ueorges Braun-
schweig, en fait le fondateur , le Club
44 a tenu hier soir son assemblée générale
ordinaire. Contrairement aux autres exer-
cices, celui-ci revêtait un intérêt tout par-
ticulier. Il marquait la fin d'une ère, celle
des jeudis réservés aux hommes. Aussi,
au travers tant des nombreuses interven-
tions que de l'ordre du jour , ressortit-il
la nécessité de réadapter les statuts, les
cotisations. Nous aurons l'occasion d'y re-
venir. Mais une déclaration est à souligner :
sous aucun prétexte, devait préciser M.
Braunschweig, la valeur des conférences
du jeudi ne devra être amoindrie. Ce qui
revient à confirmer la ferme volonté des
dirigeants de maintenir sous sa forme ac-
tuelle le principe des séances passées.

Perte de maîtrise :
un blessé

Conduisant un tracteur, M. Charles Far-
del , agriculteur à la Chaux-de-Fonds , cir-
culait , hier après-midi , en direction de
Biaufond. Dans un virage , il perdit sou-
dain la maîtrise de son véhicule qui dé-
vala un talus. Transporté à l'hôpital en
ambulance, il souffre d'éraflures aux mains
et au visage, ainsi que de contusions
légères.

Le Club 44 en face
de nouvelles
perspectives

(c) Le Conseil général a siégé mercredi
soir. Le compte-rendu détaillé paraîtra dans
une prochaine édition. Voici la composi-
tion du nouveau bureau élu à cette occa-
sion : président : Raymond Huguenin, so-
cialiste , premier vice-président : Gilbert Ro-
chat , socialiste, deuxième vice-président :
André Brandt , radical , premier secrétaire :
G. Bringolf , popiste, deuxième secrétaire :
A. Olympi, ppn , questeurs : J.-M. Boichat ,
socialiste, et Philippe Thomi, popiste.

Quant à la commission du budget et
des comptes pour l'exercice 1971-72, elle
comprend : MM. J.-L. Bellenot , J.-M. Boi-
chat , Jean Hirsch , et J. Kramer , tous so-
cialistes , puis Alfred Olympi et Pierre Ul-
rich , PPN , Louis Sidler, J. Schmidlin et
Gérard Berger, popistes , enfi n , André Brandt
et Louis Genilloud, radicaux.

Le nouveau bureau
du Conseil général

Hier après-midi, la plupart des médecins
du canton se retrouvaient à la ferme du
Grand-Caohot-de-Vent, près de la Chaux-
du-Milieu, pour passer quelques instants
de détente, ensemble. Un magnifique con-
cert, donné notamment par quatre clave-
cins, mit un terme à cette visite en terre
jurassienne. Par ailleurs , au Locle, la der-
nière main est mise pour l'organisation
de la Fête de la jeunesse... et des adul-
tes. Nous aurons l'occasion de revenir pro-
chainement sur ces deux sujets.

Etat civil du Locle (11 juin)
Promesses de mariage : Humbert-Droz,

Michel, professeur, et Gonthier, Claire Mar-
guerite ; Nori , Giampietro , coiffeur et Jean-
guenat , Cécile Angèle.

Mariages : Lôffel , Eric , maroquinier , et
Masciangelo Annamaria ; Sabbatucci , Ada-
mo, maçon, et Paolini , Anna.

DÉCÈS : Jacot , Berthe Louise, née le
22 juillet 1889.

Etat civil, 15 juin 1971
NAISSANCES. — Julmy, Laure-Marie-

France, fille de Denis-Eugène-Martin, mé-
canicien-électricien, et de Denîse-Clémenti-
ne-Georgette, née Jacquot ; Cuche, Sté-
phane-Henri , fils de Jacques-Henri , gendar-
me, et de Yvette-Jeanne, née Niklès.

PROMESSES DE MARIAGE. — Barat-
ta , Luigi , coiffeur et Comelli , Silvana-Raf-
faelia ; Di Natale, Jean-Pierre , horloger et
Robert , Ginette-Nelly.

Réunion et jeunesse

\WÊÊm
BSii î BIl
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Bureau des Montagnes
M. Philippe Nydegger, Journaliste R.P.

Avenue Léopold-Robert 75
2300 LA CHAUX-DE-FONDS
Tél. (039) 22 47 54
Case postale 473
Télex 3 52 82

Pour les districts do la Chaux-de-
Fonds et du Locle. toutes informa-
tions, Invitations , etc., peuvent être
communiquées à cette adresse.

FAN-L'EXPRESS

Pharmacies de service. — Marti , Cernier ,
Piergiovanni , Fontaines.
Permanences médicale et dentaire. —
Votre médecin habituel.
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NEUCHA TEL
demande

sommeliers
pour service Pizzeria.

Tél. 24 30 30 ou se présenter de;
14 heures.
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HiHiH ->-C>l?#  ̂ . rÊÊKmW 4wm ! _ . *JF^WIÊÊÈSmmmmW " " ""' ^̂ ''*i;'̂ T?̂  SsffiM f̂'^̂ M̂BÉ ¦" '•*- *:- ' ^̂ ^̂ ^ ¦SBtTM'wi

1 ¦'¦ '" H^̂ ^SH 
vCif 
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Complet moderne, taille légèrement prononcée, en TREVIRA/laine, différentes couleurs et dessins variés. 4»
Grâce à notre propre fabrication Fr.139.- seulement.
M.i. «n. ria moria nour damas et hommes è- Bâlo, Glaris. Olten, Rapperswil, Schoffhousa et Shopping Center do Spreitenbach. Maisons spécialisées da vëtemonts pour hommes et garçons â: Arbon, Baden, Berne, Bienne, Bûmpliz, Coire, Delémont,
FraiSd Friboura Ŝ B H "ris", InterlTken, Langenthal, liusanne, Lenzbourg, Lucerne, Neuchâtel, Romanshorn, St-Gall, Stans, Thoune, Vevey, Wil, Winterthour, Wohlen, Yverdon, Zoug, Zurich, Zurich-Oerlikon. Maisons spécialisées pour chemises, lingor.o,
vêtement»pour damas à: Âarau, Arbon, Baden, Bienne, Coire,. Delémont, Frauenfeld, Harisau, Interlaken, Lenzbourg, Lucerne, Romanshorn, Rorschach, St-Gall, Soleure, Thoune, Wil, Winterthour, Wohlen, Zoug, Zurich, Zurich-Oerlikon.

NEUCHÂTEL, 9, ST-HONORÉ

ARO SA_
Fabrique d'appareils électro-mé-
nagers et de grandes cuisines,
en pleine expansion, cherche pour
entrée immédiate ou à convenir:

mécaniciens
aides-mécaniciens
pour travaux d'automatisation
construction d'outillages et gaba-
rits.

travailleurs
(hommes et femmes) pour les
départements de :

— montage

— presses

— soudeuses

— chaînes de montage

Nous offrons :

Ambiance dynamique et agréable
Prestations sociales intéressantes
Bon salaire selon formation et
capacités.

S'adresser ou téléphoner à ARO
S.A., la Neuveville.

Tél. (038) 51 20 91.
M. Ramseyer - interne 21.
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Restaurant Jurassien, rue Numa-
Droz 1, la Chaux-de-Fonds,

sommelier (ère)
cherche, pour entrée immédiate,
Faire offres ou se présenter.
Tél. (039) 23 82 77.

Salon de coiffure, au centre de
Neuchâtel) cherche

coiffeuse-manucure
Entrée à convenir.
Tél. 24 20 21.

Cercla Libéral Neuchâtel
cherche

SOMMELIERS
SOMMELIÈRES
Gain assuré. Congé le dimanche.
Se présenter ou téléphoner au (038)
25 11 30.

A Neuchâtel al la Chaux-de-Fonds

SECURITAS S.A.
engage des hommes da confiance en qua-
lité de

gardes professionnels
ou auxiliaires
Services nocturnes et diurnes.
Pas de connaissances spéciales nécessaires.
Nous assurons votre formation.
Situation stable, bien rémunérée ; excellents
avantages sociaux.
Téléphoner au No (038) 24 45 25 ou se
présenter à : SECURITAS S.A., Ecluse 30,
2000 Neuchâtel.

PAPETERIES DE SERRIÈRES S. A.
Noué engageons Immédiatement ou
pour date à convenir des

ouvriers
de. nationalité suisse ou étrangère
hors plafonnement, pour le travail
d'équipe ou de Jour ;

mécaniciens qualifiés
! pour les réparations et l'entretien des

machines ;

un électricien
qualifié

Conditions Intéressantes, avantages
sociaux, logement HLM à disposi-
tion.
Se présenter ou faire offres écrites
à la Direction de Papeteries de Ser-
rières S.A., 2003 Neuchâtel, télépho-
ne (038) 25 75 75.

MOKA BAR
Concert 4 - Tél. (038) 25 54 24
cherche

SERVEUSE
(Congé le dimanche).

USA
SERRURIER - SOUDEUR

Nous cherchons ouvrier très capable, sérieux et
de toute confiance, que nous formerons pour la
conduite de travaux de soudage périodiques aux
Etats-Unis. Suisse ou étranger. Connaissance de la
langue pas nécessaire. Tous frais de déplacements
remboursés, salaire intégral versé en Suisse. Les
intéressés sérieux sont prié d'adresser leurs offres
de service manuscrites, avec curriculum vitae, cer-
tificats et références sous chiffre AS 39-786 L aux
Annonces Suisses S.A., « ASSA », case postale,
1002 Lausanne.

L'hûtel-restaurant Beaux-Arts, Neu-
châtel, engagerait, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

dame ou fille de buffet
Faire offres ou se présenter au
bureau de l'hôtel. Tél. 24 01 51.

Nous cherchons pour notre dépar-
tement moulage

1 OUVRIER
capable de travailler seul.
Bonne rémunération.

Tél. 25 81 17.

Bureau de Neuchâtel s'occupant de règlements de
sinistres d'assurance transport cherche, pour le
1er septembre 1971 ou date à convenir,

SECRÉTAIRE
de langue maternelle française, ayant de très bon-
nes connaissances d'anglais, pour correspondance
dans les deux langues.
Semaine de cinq jours. Quatre semaines de
vacances annuelles.
Faire offres, avec curriculum vitae, à case posta-
le No 756, 2001 Neuchâtel.

Nous cherchons,
pour le 1er septembre 1971 ou
date à convenir,

employée de bureau
pour travaux variés et intéres-
sants.
Faire offres à Huguenin-Sandoz.
Plan 3, Neuchâtel, tél. 25 24 75.

Les restaurants Beaulac, tél. 24 42 42, cherchent

fille ou garçon d'office
Se présenter au restaurant.



« Une soliftii d'avenir coiessieoneie ou œcuménique ? »
L'Eglise protestante du Jura s interroge

« On peut se demander si la «olution
d'avenir est confessionnelle ou œcuméni-
que », c'est l'interrogation que se posait
cette semaine à Sornetan le pasteur J.-P.
Perrin , de Bienn e, président du bureau
du synode jurassien, en évoquant les ré-
formes de structures à promouvoir dans
l'Eglise réformée du Jura. *

C'est un fait que du côté catholique ro-
main comme dans l'Eglise réformée , on
éprouve le besoin de dépasser les structu-

res paroissiales remises en causa par les
mutations de la société.

Jusqu'à présent, l'Eglise réformée du Ju-
ra reposait sur des structures paroissiales.
Cette organisation a fait ses preuves, mais
les conditions sociologiques changent , el-
les sont . notamment caractérisées par les
déménagements fréquents , le nomadisme.
L'Eglise doit adapter ses structures à cette
évolution. Des solutions sont cherchées dans
deux directions : régionale et ministérielle.

PERSPECTIVE RÉGIONALISTE
La création de commissions sociale et

de jeunesse , comme l'ouverture du centre
de Sornetan, s'inscrivent dans une perspec-
tive régionaliste. Sur le plan ministériel , la
pastorale s'oriente vers les ministères spé-
cialisés , tel celui occupé dans le Jura par
le pasteur Charles Biber , pour la presse.
On envisage de créer dans les régions des
équipes ministérielles dans le cadre des-

quelles des laïcs pourraient exercer des
occupations à plein temps.

Le pasteur Jacques de Roulet , de Péry,
conseiller synodal, brossa ensuite un ta-
bleau des structures actuelles de l'Eglise

. Z '•¦'

protestante jurassienne dont le fondement
est la fédération des paroisses.

L'Eglise protestante du Jura fait partie
de l'Eglise réformée évangélique du canton
de Berne qui compte quelque 750.000 fi-
dèles, dont 60.000 Jurassiens environ. Le
synode cantonal , son législatif , qui a 200
députés, dispose d'un budget de 3,25 mil-
lions. Le conseil synodal , exécutif , compte
9 membres, dont un Jurassien , le pasteur
Jacques de Roulet. L'Eglise cantonale est
divisée en 18 arrondissements , dont un ju-
rassien auquel se joignent Bienne et Berne
romandes. Le synode de l'arrondissement
jurassien jouit d'une assez large autonomie,
il est le seul à avoir un exécutif. Le bu-
reau synodal se compose de 9 membres
(5 laïcs, 4 pasteurs). La prochaine ses-
sion du synode cantonal aura à son or-
dre du jour l' article 84 de la constitution
bernoise. 11 s'agira de faire des proposi-
tions au gouvernement bernois pour mettre
sur pied d'égalité les trois Eglises nationa-
les du canton : réformée, catholique ro-
maine 'et catholique chrétienne. TREIZE MOIS DE PRISON

A UN PÈRE INDIGNE

A LA COUR D'ASSISES DU JURA

De notre correspondant :
La Cour d'assises dû Jura a siégc_ à

nouveau hier , à Delémont , sous la prési-
dence de M. Vallat , assisté des ju ges Ceppi ,
président du tribunal de Delémont , et Bos-
hardt , président du tribunal de Courtela-
ry. Au banc des accusés , D„ un pauvre
hère dont l' expert psychiatrique, le Dr
Fehr , de Bellelay, dira que sa responsabi-
lité est moyennement diminuée, car il est
atteint d'arriération mentale accentuée et
ne sait ni lire , ni écrire, ni calculer. Age
de 42 ans, D. est marié et père de 5
enfants. Sa conjointe a une fille d'un pre-
mier mariage, actuellement âgée de 17
ans. C'est à la pudeur de cette adolescen-
ts, ainsi qu 'à celle d'une de ses propres
filles — ce que nie D., — âgée actuelle-
ment de 13 ans, que l'accusé attenta de
1968 à 1970, soit pendant près de trois
ans. D. fut arrêté lorsqu 'une de ses vic-
times parla. Depuis le 22 janvier dernier
il purge sa peine , à titre préventif , au pé-
nitencier de Witzwil.

A la décharge de l'accusé, outre son
arriération mentale , il y a une enfance dif-
ficile, dans un foyer perturbé par l'ivro-

gnerie du père. C'est à Tramelan et Ta-
vannes que D. passa sa jeunesse ; après ,
il s'établit à Epauvillers , puis en dernier
lieu à Saint-Ursanne. Manœuvre dans dif-
férentes entreprises, il donna toute satis-
faction à ses employeurs, car c'est un ex-
cellent travailleur.

Le procureur Trœhler requit 18 mois
d'emprisonnement , tandis que l'avocat d'of-
fice proposait à la cour d'assortir la pei-
ne du sursis. Reconnu coupable d'attentat
à la pudeur des enfants commis de ma-
nière répétée sur la fille de sa conjoin-
te et sur sa propre fille , c'est à 13 mois
d'emprisonnement , moins 53 jours de pré-
ventive, ainsi qu 'à la déchéance de la puis-
sance paternelle, que fut condamné D.
Les audiences se sont déroulées à huis
clos.

COURT
Auto contre auto

(c) Hier, vers 8 h , une collision entre
deux automobiles s'est produite rue des
Gorges. Dégâts : 1500 fr.

le Moléson

LAUSANNE

voulait vendre

au roi d'Arabie...
Dix mois de prison ferme pour es-

croquerie , abus de confiance et faux
dans les titres , c'est la peine que le
tribunal correctionnel de Lausanne a
infligée hier à un prévenu de 29 ans ,
qui , entre autres fantaisies , avait em-
prunté 1000 fr. à une étrangère pour
payer le voyage que , disait-il , il devait
faire en Arabie séoudite : se prétendant
l'ami du roi Fayçal , il racontait qu 'il
espérait négocier pour 20 millions le
Moléson , afin d'y aménager des loge-
ments de vacances...

11 écrivit effectivement au souverain
et, en le tutoyant , lui expliqua qu 'en
Suisse tout était à vendre , les lacs ,
les montagnes et même la nei ge. Mais
le voyage n'eut jamais lieu et la somme
ne fut pas remboursée I

Folklore international à Romont
TOUTE UNE POPULATION S'ENTHOUSIASME

De notre correspondant :
Est-ce parce que Romont est une petite

ville , parce qu 'elle offre un cadre histori-
que et artistique incomparable , parce que
sa population n'est pas encore trop « gâ-
tée > par les facilités du temps ? Il doit
y avoir de tout' cela un peu , pour produire
l'étonnant enthousiasme qui l'anime , à la
veille du deuxième Festival folklorique in-
ternational. Certes, le premier festival , en
1967, avait déjà connu le succès. Alors ,
on avait les meilleures raisons de remettre
en route une organisation qui , cette année ,
a pris de l'ampleur.

Le festival aura lieu du 25 juin au
4 juillet. Six pays délégueront des groupes :
Finlande, France , Italie , Suède, Yougoslavie
et Suisse. Deux cent cinquante chanteurs ,
danseurs et musiciens de Romont et de
la région ont mis sur pied le « Jeu du
Feuillu », d'Emile Jaques-Dalcroze , dans la
version orchestrée par Bernard Reichel . U

y aura , lors de la journée officielle du
27 juin, un grand cortège sur le thème
de « La Musique et la danse à travers
les âges », avec une,' douzaine de chars
originaux imaginés par le graphiste Pierre
Savoy et un millier de participants.

La Fédération fribourgeoise des costumes
et coutumes tiendra son assemblée à Ro-
mont le 27 juin, puis, le 30, s'y déroulera
l'assemblée générale de l'Office national
suisse du tourisme. Les patoisants fribour-
geois s'y réuniront également. Cette « dé-
cade des arts populaires > sera complétée
par une exposition qui rassemblera des
œuvres d'artistes fribourgeois d'aujourd'hui ,
les vitraux de la célèbre c Annonciation »

de Romont (15me siècle), toute une image-
rie populaire ancienne et des travaux d'au-
teurs patoisants. ,

L'ensemble des festivités se déroulera
sous la direction de M. Louis Page, pro-:
fesseur émérite, qui préside le : comité d'or-
ganisation. Le « Jeu du Feuillu » bénéficie
d'une mise en scène et d'une chorégraphie
nouvelles de Jo Baeriswyl , qui a également
conçu les traits essentiels du , cortège. Le
groupe folklorique « Au fil du temps »,
de Romont, présidé par M. Jean-Pierre
Morard , a pris une part prépondérante
à la mise sur pied d'une rencontre qui
présente de nombreux aspects attachants.

M. G.

« FAITES PENCHER LA BALANCE »
LES «BEATLES» ARRIVENT EN TÊTE

De notre correspondant :
Hier, une jeunesse nombreuse et joijeuse n partici p é à l'émission

« Faites pencher la balance ». Deux candidats , les « Beatles » et Mireille
Matthieu , pesaient lourd dans la balance. Après une lutte serrée , la victoire
devait revenir au « Beatles » avec 5695 annuaires , alors que Mireille
Matthieu n'en obtenait « que » M95. Les animateurs de cette émission ,
Jean-Pierre et Jean-Charles , ont remporté leur succès habituel.

Adrienne Trouillet , Domini que Tosche, Nicole Lâchât et Marie-
Laure Bognon , de Bienne, ont récolté 6't5 annuaires en faveur  de
Mireille Matthieu.

(Avipress - Guggisberg)

Violente collision à Buix
CONDUCTRICE TUÉE, 3 BLESSES

DE NOTRE CORRESPONDANT :

Un grave accident de la circulation
s'est produit hier vers 17 h 45, à la
sortie de Buix. Une voiture occupée
par quatre jeunes ouvrières de la ma-
nufacture Burrus de Boncourt , se diri-
geait vers Courtemaîche. A la sortie
de Buix , clic se trouva derrière un train
routier qu 'elle entreprit de dépasser.
Mais en sens inverse arrivait un bus
transportant des ouvriers de la fabrique
Tornos, de Moutier. La collision fut
violente , et la conductrice de la voi-

ture tuée sur le coup. Il s'agit de
Mlle Irma Suard, 22 ans, de Rocourt.
Ses trois camarades, grièvement blessées,
ont été transportées à l'bôpital de Por-
rentruy. Ce sont Mlles Sabine Bailly,
22 ans, d'Aile, Gabrielle Montavon , 20
ans, de Boncourt et Mlle Yvette Christe ,
20 ans, de Courgenay. Aucune des qua-
tre personnes se trouvant dans le car
conduit par M. Lechenne, de Courge-
nay, n'a été blessée. Les dégâts s'élèvent
à 12.000 fr. La circulation dut être
déviée pendant un certain temps par
Montigncz.

Cette belle enseigne d un vieux restau-
rant de Porrentruy est vouée à une pro-
chaine disparition. Le c Cultivateu r » en ef-
fet sera démoli dans quelques semaines
dans le cadre des trav aux d'aménagement
du nouveau passage à niveau Saint-Ger-
main. La visibilité en sera améliorée dans
tout un secteur , mais les habitués regrette-
ront la disparition d'un restaurant caracté-
ristique d' une époque.

(Avipress - Bévi)

Fin d'une belle
enseigne

SAINT-IMIER

(c) Les musiciens de Saint-imier s apprê-
tent à affronter les jur ys de la Fête fé-
dérale de musique à Lucerne, ouverte le
11 juin dernier. Les morceaux de choix
et imposés seront jugés par un collège de
trois membres, selon les facteurs sui-
vants : pureté harmonique , précision ryth-
mique , dynamique , qualité d'émission et
interprétation. Les points vont de 1 à
10 pour chaque facteur d' appréciation si
bien que la note idéale est de 50 points
par morceau. Il faut dire que ce résulta t
est rarement atteint car , chez des amateurs ,
la perfection existe-t-elle ?

Quant au concours de marches, jugé éga-
lement par trois autres membres du jury,
outre les facteurs d'appréciation ci-dessus,
entrent en considération notamment : le
choix de la marche, la tenue , l'alignement
et l'impression générale.

Ici pas de points , mais des mentions tel -
les que : excellent , très bien , bien , satis-
faisant.

Le Corps de musique quittera Saint-
Imier samedi matin et son retour se fera
dimanche soir.

Si l'on se" base sur la préparation qui
nous a paru excellente , on peut espérer le
succès à condition que le « trac » ne trou-
ve pas place sur scène !

Les musiciens sont prêts !

COURTELARY

(sp) Préparé depuis plusieurs mois par un
actif comité d'organisation présidé par M.
Monnier , le 35me Festival jurassien des
accordéonistes se déroulera samedi et di-
manche à Courtelary. La soirée de gala
de samedi sera agrémentée entre autres
par le Petit chœur du Littoral. Les con-
cours auront lieu dimanche matin , suivis
de la réception de la bannière romande
et des souhaits de bienvenue de M. Eris-
mann, maire. L'après-midi , le cortège par-
courra les rues du village et la journée
se terminera par le concert donné par
les clubs d'accordéonistes.

Les accordéonistes

LE NOIRMONT

mont accueillera des centaines de pup illes
et pupillettes du Jura. Plus de 2500 gym-
nastes participeront à cette fête.

CORMORET
Il a eu de la chance

(c) Hier, vers 9 h, M. Ernest Maurer ,
domicilié à Renens, circulait au volant de
sa voiture , à Cormoret. Voulant dépasser
un camion , il calcula mal sa distance et
se trouva en face d'un véhicule roulant
en sens inverse. En voulant l'éviter , sa
voiture dérapa , fit quelques tonneaux , tra-
versa la ligne de chemin de fer et s'arrêta
dans les champs. Le conducteur fut con-
duit à l'hôpital pour contrôle. Dégâts :
10.000 fr.

COURTETELLE
Oui à la colonie

(c) Les citoyens et citoyennes de Courtetelle
ont décidé hier soir , en assemblée commu-
nale , la construction d'une colonie d'habi-
tations pour personnes âgées. Ils ont voté
à cet effet un crédit de 1.362.000 francs. La
construction comprendra 24 logements : 16
d' une pièce et 8 de deux pièces.

Fête des pupilles
et pupillettes

T a. If. ot 17 inîn r»rrn-r..air.c lo "Mnïr_

(c) M. et Mme Léon Meister ont fête
leurs noces de diamant , entourés de leurs
proches. M. Meister s'est fait un nom
dans la gymnastique.

' i' ,

Fidélité au travail
(c) Mmes Jeanne Pingeon et Antoinette
Bouverat , ont été fêtées pour 25 années
de travail dans une fabrique de Saint-
Imier.

Carnet de deuil
(c) M. Georges Canton est décédé dans
sa 88me année, après une longue maladie.
Le défunt ancien maître menuisier , était
un membre fidèle de la société locale
de gymnastique.

Noces de diamant

(sp) Réuni sous l'égide du parti socialiste ,
un groupe de citoyens a entendu entre
autres un exposé de M. Francis Loetscher,
maire de Saint-Imier, qui a pris une part
importante à la réalisation d'immeubles
pour personnes âgées à Saint-Imier. Après
discussion, une résolution a été votée de-
mandant à l'autorité communale la réa-
lisation d'un immeuble pour personnes âgées
à Courtelary.

A quand un immeuble
pour personnes âgées ?

(c) Les examens pour l'obtention du se-
cond certificat professionnel de chant au
Conservatoire de la Chaux-de-Fonds vien-
nen t de se terminer. Parmi les lauréats
se trouve Mme Liliane Hugi , domiciliée
à Péry.

Cyclomotoriste blessé
(c) Hier , vers 7 h , Marie Schwab, 11 ans,
domiciliée à Belmont , qui circulait à vélo-
moteur route de Madretsch , a été ren-
versée par une automobile. Elle a été trans-
portée à l'hôpital pour contrôle.

Collision
(c) Hier , vers 14 h, deux automobiles sont
entrées en collision route de Boujean.
Dégâts : 3000 fr.

Succès aux examens

Tournoi triangulaire
de tir à l'arc à Belfort

(c) Le nouveau stade de Belfort sera di-
manche le théâtre d'une rencontre inter-
nations de tir à l'arc opposant les sélec-
tions de France, de Suisse et d'Italie. Du
côté français , signalons la présence de Jac-
ques Becken et Marc Mirguet. Du côté
suisse , Lucien Trepper et J.-P. Héritier.
Le duel entre Jacques Becken , recordman
de France depuis des années et ex-record-
man du monde des 50 mètres avec le
Suisse Trepper , un junior , qui vient de
battre le record de Suisse du 50 mè-
tres , sera une des attractions de cette ren-
contre qui réunira la fine fleur des trois
pays.

COLMAR

Deux braconniers
jurassiens condamnés

(c) Le tribun al de grande instance de Col-
mar vient de juger deux ressortissants ju-
rassiens, l'un de Bonfol , l'autre de Vic-
ques, pour délit de braconnage dans une
chasse privée d'Alsace. Les deux bracon-
niers ont été condamnés à trois mois de
prison ferme — à subir évidemment en

France — et 500 fr. chacun d'amende.
En outre , leur voiture ainsi que leur ma-
tériel de chasse — perfectionné à ce qu 'il
paraît — ont été confisqués.

Près de deux cents spécialistes , repré-
sentant des industries horlogères alleman-
des, françaises , suisses, des fabricants de
composants électroniquse américains et fran-
çais, des fabricants de piles , des universi-
taires et chercheurs scientifiques sont ac-
tuellement réunis à Grenoble à l'occasion
du congrès franco-allemand organisé par
la société chronométrique de France.

Le programme scientifique de ce con-
grès comporte vingt-quatre communications ,
dont les sujets ont trait soit à l'horlogerie
mécanique, soit à l'hologerie électronique ,
ainsi qu'aux matériaux et à la chronomé-
trie scientifique.

L'intérêt semble vouloir se manifester de
plus en plus en faveur de la montre élec-
tronique à quartz , dont on annonce qu 'un
premier modèle de fabrication française en
format commercial vient d'être déposé à
l'observatoire de Besançon.

L'évolution se manifeste ainsi dans lo
sens d'une précision toujours plus grande.
Les variations d'une montre à quarts ne
portant que sur quelques secondes par an ,
ce qui constitue un gain appréciable en
technique pure, sur les montres mécani-
ques les plus précises.

Des spécialistes
suisses à Grenoble

La rénovation des conduites
d'eau coûtera 2.500.000 francs

Au Conseil de ville

... De notre correspondant :
Au cours de la 7me séance, le Conseil

i de ville de Bienne, présidé pax M. Fidel
Linder, a entendu différentes réponses à
des interventions concernant l'aménagement
de places de parc, route d'Orpond, la ré-
partition des frais de l'hôpital de district
(dont nous avons publié le rapport) et la

j collaboration avec le Théâtre populaire ro-
mand à qui une somme de 20.000 fr. sera
allouée durant trois ans. Les autres in-
terpellations avaient triât à l'insuffisance de
capacité du four de la Mura et à l'intro-
duction d'une semaine de sport dans les
écoles..

Plusieurs interventions ont été ensuite
développées, entre autres, celle de MM.
Carrel , sur la construction de logements ,
Bieri , sur l'hôpital de Wildermeth (applica-
tion de la LAMA), Moser sur la construc-
tion d'une salle d'attente, place de la Thiè-
le, Schaerer sur la protection de l'environ-
nement (renonciation à étendre l'exploita-
tion des autobus), A. Villard sur l'enlève-
ment de photos de l'exposition m The Con-
cerned photographer » au Palais des congrès,
Biéri sur les conditions de logements des
étrangers , A. Villard sur l'aide social e com-
plémentaire d' automne aux bénéficiaires de
l'AVS. La plupart de ces interventions ro-
mandes ont déjà été présentées dans une
édition précédente.

NOMINATIONS
M. Rémy Bregnard est nommé à la com-

mission d'impôt et M. Max Karrer à la
commission pour les valeurs officielles de
la propriété foncière.

Le Conseil accepte le rach at au prix
de 160.000 fr. de la propriété de M. Biegfer
située rue des Prés, en prévision d'un agran-
dissement du terrain scolaire Schnyder.

La commune est autorisée à céder en
droit de superficie à la maison Reymond
et Cie un terraint à bâtir situé route de
Port , en vue de la construction d'un bâ-
timent commercial. Le prix de ce terrain
a été fixé à 235.950 francs.

CONVERSION D'UN PRÊT
DE 3 MILLIONS

La conversion d'un prêt de 3 millions
auprès de la SUVA, prêt dont le solde
de 2.460.000 fr. devrait être remboursé de-
puis le 10 juin 1971 est acceptée. Ce
solde du prêt à 3 % % est converti en un
prêt à 6 % au cours de renouvellement de

' . . . . ' • ¦ - . ¦ • . - .i, ¦
.; ;i

100 %y net pour . uhe durée dp 10 ans.
Une somme de 216.000 lr. est allouée

porir; l'agrandissement, du clritetière de Mâ-
cheJ

EAU ET GAZ
Une somme de 115.550 fr. est accordée

pour la construction des conduites princi-
pales de gaz au Burgerbeuden à Nidau ,
391.900 fr. pour les mêmes travaux rue
des Jardins , quai du Haut , rue , Schoeni ,
Marché-Neuf , 684.600 fr. seront nécessai-
res pour les conduites du chemin de Long-
champ, 329.800 fr. pour la pose de con-
duites rue des Prés - place des Pianos,
129.800 fr. pour les mêmes travaux rues

de Morat , d'Argent, des Prés ; 203.400 fr.
Nord , enfin 221.800 fr. pour le rempla-
cement des conduites d'eau et de gaz
rues de l'Avenir, d'Argent et Aebi.

UN TUNNEL POUR LA N 5
Le directeur des travaux publics a donné ,

en fin de séance, une réponse à M. Ha-
begger relative à la construction éventuelle
d'un tunnel sous la Battenberg, qui permet-
trait à la N 5 d'éviter de passer à proxi-
mité d'un quartier tranquille. D'ailleurs, une
conférence de presse se tiendra prochai-
nement à ce sujet. La motion a été ac-
ceptée.

Les prochaines séances auront lieu le
1er juillet et le 26 août. Quatre interven-
tions ont été déposées sur le bureau .

SOLEURE

Mgr Gabriel Cuenin ayant renoncé à
sa charge de chanoine résident de l'Etat
de Benne , au sein du chapitre cathédral de
Soleure , pour raison d'âge, l'évêque du
diocèse , Mgr Hanggi a porté son choix sur
la personne de Mgr Josph Candolfi , vi-
caire général pour la partie française du
diocèse de Bâle , depuis le mois d'août
1968. Mgr Candolfi , né à Reconvillier ,
est âgé de 49 ans.

Mgr Candolfi chanoineVoitures incendiées
à Vevey

(c) Dans la nuit de mercredi à jeudi, entre
3 et 4 heures, deux voitures de 2 CV par-
quées dans deux rues différentes à Vevey
ont été complètement détruites par le feu.
Dans l'un des cas, deux autres automobiles
qui étaient stationnées de chaque côté de
la 2 CV ont été endommagées par les
flammes et la chaleur. L'enquête ouverte
n'a pas encore permis d'établir les circons-
tances exactes de ces sinistres, mais il est
d'ores et déjà certain qu 'il s'agit d'actes de
malveillance.

AVENCHES

(c) Hier , vers 12 h 40, une auto conduite
par Mme Mireille Duc, 54 ans, domiciliée
au Mont-Pélerin , et un train routier gla-
ronnais sont entrés en collision à la sortie
d'Avenches, au lieu dit c Le paon » . Sous
l'effet du choc, l' auto s'est retournée sur
le toit. Souffrant d'une forte commotion
et de blessures aux jambes , Mme Duc
a été hospitalisée à Vevey . La voiture est
démolie. Le train routier n'a subi que de
légers dommages.

BULLET
Nécrologie

(c) On a rendu les derniers honn eurs à M.
Oldéric Cattani , décédé à l'âge de 88 ans
et qui passa 43 ans à Bullet , où il rem-
plaça M. Rod comme agent des Forces
de Joux. Il était particulièrement apprécié
pour ses talents de conteur.

Auto contre camion

PAYERNE

<-. esi par un temps nuageux que s est
déroulée , hier , la Foire de juin. Elle a
été de moyenne importance , mais tout de
même assez animée. Les marchan ds forains ,
nombreux , ont fait quelques affaires. Sur
la place Général-Guisan , le parc aux ma-
chines agricoles a accueil li de nombreux
visiteurs , intéressés par les nouveautés en
mécanisation agrivolc.

Le marché aux fruits et légumes, lapins
et volaille , était abndant. On y trouvait
des fraises , ainsi que les premières ceri-
ses du pays. Les œufs se vendaient 3
francs 50 la douzaine. Il n 'y avait aucune
tête de gros bétail sur le champ de foire.
En revanche, sur la place de la Concorde ,
le marché au petit bétail était abondant
et animé. On a dénombré 693 porcs, dont
les prix étaient en baisse. Les jeunes sujets
de six à huit semaines coûtaient de 160
à 190 francs la paire , ceux de neuf à
dix semaines valaient de 190 à 210 fr.
la paire. Les jeunes porcs de trois mois
se payaient de 110 à 120 fr. la pièce
et ceux de quatre mois , de 120 à 140
francs. Le porc gras était coté de 3 fr.
30 à 3 fr. 55 le kilos , poids vif , suivant
la qualité.

La foire de juin

ESSERTINES

(c) On a rendu les derniers honneur s
M. Fernand Courvoisier , décédé subitemen
à l'âge de 64 ans , ancien municipal £
vice-président du Conseil général. A Pailly
son village natal , il se dévoua égalemen
à la chose publique.

Entre Orbe et Orny
Tracteur contre auto

(c) Hier soir , au lieu dit « Longevy » en
tre Orbe et Orny, un tracteur accoupl
d' un char a coupé la route à une aut
qui roulait à vive allure. Le conducteu
de l' auto , grièvement blessé, a été condui
à l'hôpital d'Yverdon. Il a pu , ensuit <
regagner son domicile.

Derniers honneurs

__^_^

GRANDCOUR

(c) Hier , vers 20 h , Dominique Bonfils.
15 ans, circulant à bicyclette près de la
poste de Grandcour, s'est jeté contre le
pare-brise d'une auto. Souffrant d'une com-
motion , le garçon a été conduit à l'hôpi-
tal pour un examen.

PAYERNE
L'eau est-elle vendue
en dessous du prix

à certains industriels ?
(c) Dans sa séance d'hier soir, présidée
par Mme Verena Monney, le Conseil com-
munal de Payerne a entendu le rapport de
la commission de gestion pour l'année 1970.
Puis les réponses de la municipalité à cer-
tains vœux de la commission ont été dis-
cutées longuement , notamment celles con-
cernant la réorganisation du service de la
voirie , la réfection des trottoirs et le
prix de l'eau potable , qui semble être ven-
due à certaines industries en dessous du
prix de revient.

Finalement , la gestion a été approuvée
sans opposition , ainsi que les comptes com-
munaux qui ont bouclé par un excédent
de dépenses de 138.000 fr. sur un total de
dépenses de 6.522.000 francs.

Cycliste contre auto

Près de Fribourg

(c) Accident peu banal hier , vers 15 h
15, près de Fribourg. Un camion d'une
entreprise de Tavel , conduit par M. Fritz
Baumgartner , de Saint-Sylvestre , circulait
en direction de Fribourg. Sur le tronçon
rectilign e du bois de la Glane , pour une
cause inconnue , le camion se renversa sur
la chaussée qui fut obstruée par le char-
gement. Le chauffeur , légèrement blessé ,
dut être hospitalisé. Dégâts : 20.000 francs.
La circulation a dû être détournée par Ma-
tran pendant deux heures.

Camion renversé :
circulation détournée

Odeurs d'épuration : il f audra
100.000 fr. pour les supprimer

De notre correspondant :
Le Conseil communal de Fribourg a pris

acte d'un rapport de la direction de la
police et des établissements industriels , con -
cernant les installations et les expériences
réalisées pour lutter contre les mauvaises
odeurs de la station d'épuration des eaux.
Il l'a autorisée à passer commande de di-
verses inst allations.

Lors des plus fortes chaleurs de l'été
dernier , particulièr ement , des odeurs nau-
séabondes avaient envahi certains quartier
de la ville. Et le fait avait provoqué un
tollé assez général. La commune avait alors
entrepris d'étudier les moyens de parer

à ces inconvénients qui étaient , certains
jours , très incommodants. On a procédé
à la couverture de certains canaux. Ail
reste, il s'agit d'une installation d' aspersion
des bassins à boues activées, d'un systè-
me permettant de brûler le gaz méthane
(qui se dégage de matières en putréfaction),
ainsi que la construction d' un pont mé-
tallique sur les bassins de décantation , afin
de faciliter , notamment , leur nettoyage. L'en-
semble coûtera quelque 100.000 francs.

On note d'autre part que le Conseil com-
munal a accordé un don extraordinaire de
2000 fr. à « Enfants du monde », en fa-
veur des réfugiés du Pakistan.
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Ruth et Fred STAUFFER à Lyss
Mme Marcelle Schurch, directrice de

la Galerie des beaux-arts de la cité voi-
sine, nous présente cette fo i s  des œu-
vres récentes de ce coup le de peintres
bernois, « anciennes connaissances », qui
depuis de longues années a conquis la
faveur f idèle d' un grand nombre d'ama-
teurs. Chacun sait dans la Ville fédé-
rale, et loin à la ronde dans le canton,
la renommée et la grande carrière de
ces deux autochtones dont les succès
n'ont fait  que croître à grands pas ces
dernières années. Lyss a été en outre
l'endroit où ils se sont montrés réguliè-
rement j usqu'en 1968. Trois années
après, ils reviennent à d'anciennes ha-
bitudes pour montrer leur nouvelle pro-
duction.

C'est un cas très singu lier que celui
de ces deux peintres mariés qui se sont
présentés souvent au public de Berne au-
tant qu'à Zurich, centres artistiques où
ils comptent de vieille date — tout au
long d'une double carrière féconde —
le plus grand nombre d'adeptes et f i -
dèles qui se sont arraché leur produc-
tion quantitativement considérable. Vrai-
ment, il ne peut y avoir que peu de cas
de pein tres qui aient conservé sans dé-
faillan ce une si ancienne cohorte d'in-
conditionnels.

FRED STA UFFER
C'est un peintre dès son premier âge.

I l .  a vécu et étudié d'abord en Suisse,
puis à Paris et en Allemagne. Partout,
il a fréquenté assidûment les milieux ar-
tistiques les p lus intéressants pendan t sa
jeunesse et bien au-delà. Il a tout vu
et connu de ces époques aujourd'hui un

peu lointaines en l'assimilant correcte-
ment. Avec une technique abondante en
ressources, il garde encore la fraîcheur
de ses premières étapes dans tout ce
qu'il a fait  jusqu 'ici. Il  est deven u au-
jourd'hui plutôt traditionnel après bien
des avatars.

Son p inceau peut être a présent moins
vigoureux qu'auparavant , mais dans les
gouaches qu'il nous laisse voir dans
l' exposition actuelle, sa personnalité res-
le intacte et son amour pour la campa-
gne bernoise, ses lacs — un amour pas-
sionné jamais démenti — est imman-
quablement aussi vif.

C'est sa femme, qui tient maintenant
la vedette à Lyss avec p lus de vingt-
cinq œuvres huiles, et feuilles peintes. Par
des couches contiguës et multiples, à la
manière qui fu t  constamment la sienne
— touches multiples aux teintes les p lus
diverses — elle obtient la tonalité vou-
lue sanv peine et avec une assurance
remarquable. Son pinceau garde la fer-
meté et l'énergie d'antan, qu'elle a main-
tenue à travers ses différentes form es
d' expression avec lesquelles ainsi que
son conjoint elle a atteint la réussite
que chacun sait, et pas des moindres.
On peut bien employ er à leur propos
l'expression courante : « Ils ne l'ont pas
volé. » Une lutte, un travail acharné sou-
tenus malgré les adversités et les dif-
ficultés, que d'autres ont aussi connues
en y succombant pa rce qu'ils avaient
moins de dévouement pour la peinture.

Bien sûr, la palette àe Ruth Stauffer
ressemble à celle de son mari avec qui
elle a parcouru le chemin, mais certaines
particularités considérablement accusées
toutefois les écartent, ni sujets, ni tou-
ches ne peuvent être assimilés. Les ima-
ges de Ruth Stauffer sont plus douces
et témoignent d'une féminité des p lus
délicates. Sa thématique et ses affinités

ont fait  que son indépendance s'affir-
me dans la mesure où elle est compa-
tible avec une conception commune de
la peinture.

Leur f i guratif traditionnel garde un
grand attrait auprès d'innombrables
amateurs et du public. La peinture de
la famille S tau f fer  a su toujours offrir
les images typiques du terroir. C'est
pourquoi il n'est point malaisé de com-
prendre l'accueil que l'actuelle exposi-
tion de Lyss connaît et connaîtra jus-
qu'à la fermetu re car, du reste, une bon-
ne partie des œuvres accrochées ont dé-
jà preneurs. A.R.S.

(Avipress-Gugglsberg)

La Fête jurassienne des cadettes et cadets
Cadettes et cadets se retrouveront à

Corgémont les 19 et 20 juin prochains.
A ce propos, le faisceau des Unions
cadettes jurassiennes nous prie de publier
ce qui suit :

VIE COMM UNAUTAIRE
La Fête jurassienne des cadettes et

cadets est avant tout un camp sous
tente : les quelque 1200 participants s'ins-
talleront samedi prochain dans 200 tentes
environ, sur le pâturage du Stand, à
Corgémont. Qui dit camp, dit vie com-
munautaire. C'est là une expérience qui
ne manque jamais son but : apprendre
à vivre avec les autres, ce qui est parfois
difficile, on s'en rend compte au travers
de toutes les discordes de la vie cou-
rante.

Le montage du camp et des instal-
lations annexes — notamment la cui-
sine — est une première activité, géné-
ralement intéressante et appréciée des
campeurs. Toutefois, dans le cadre des
deux jours de la Fête jurassienne, le
montage du camp empêcherait trop
d'activités s'il était fait par les cadets
et cadettes eux-mêmes. Ce sont donc
les cheftaines et chefs des différentes
sections du Jura qui installeront le vil-
lage de toile et prépareront les repas,
permettant ainsi aux cadettes et cadets
de suivre les activités de la fête.

DES GROUPES D'INTÉRÊT
Précédemment, le centre de la Fête

jurassienne était le « concours d'hon-
neur », soit une piste par monts et par
vaux , jalonnée de postes et parcourue
par équipes de six à huit cadettes ou
cadets. A chaque poste, ceux-ci devaient
répondre à des questions résumant l'en-
semble du travail fourni au cours de
l'année écoulée : débrouillardise, techni-
ques de camps, chants, jeux d'adresse
et surtout l'étude d'un sujet commun
à tous les cadets de la Suisse romande,
comme par exemple, Saint-Exupéry en
67 et l'Inde en 70.

Quelques cadets
surpris en plein travail

(Avipress-Guggisberg)

Aujourd'hui, ce concours a perdu son
sens : le sujet d'étude en commun n'est
plus possible. Les intérêts suivant les
âges et les régions, les villes et les
campagnes se sont fortement diversifiés ;
la fougue et le sens de « l'honneur »
de l'équipe s'amenuisent également.
Après des expériences fructueuses dans
diverses séances hebdomadaires ou à
l'occasion de rencontres et de cours de
formation de chefs et cheftaines, la Fête
jurassienne 71 verra une innovation : des
« ateliers » remplaceront les concours
d'hier.

Le terme « atelier » est à prendre au
sens large : il couvre non seulement
des ateliers proprement dits de bricolage,
mais aussi des activités en groupe de
sport et de jeux. Ainsi, ce n'est plus
par équipes que se dérouleront les acti-
vités du samedi après-midi, mais par
groupes formés selon l'intérêt et les goûts
personnels des cadettes et cadets. Les
groupes créés selon ces nouveaux critè-
res n'excluent pas, bien sûr, que les
copains d'une équipe soient réunis au
sein d'un même « atelier ». Dans la ré-
partition des groupes, l'âge naturellement
entre également en considération, mais
ce qu'il faut relever avant tout, c'est
le mélange des gars et des filles de
différentes régions, ce qui améliorera
sensiblement les contacts d'un bout à
l'autre du Jura, par rapport à la rivalité
interéquipes qui présidait autrefois aux
« concours d'honneur ».

Pour prendre en charge plus de 1000
gosses dans les divers « ateliers » en
laissant les cheftaines et chefs s'occuper
des emplacements de camp, l'équipe des
responsables jurassiens des cadettes el
cadets a fait appel à d'anciens chefs
et autres personnes s'occupant de jeunes
en général. Ce ne sont pas moins de
100 personnes qui ont répondu sponta-
nément à l'appel qui leur était lancé
et qui ont préparé par petits groupes,
les activités des « ateliers ».

VIVRE LE FEU DE CAMP
Un feu de camp n'est ni un rassem-

blement, ni un spectacle. L'association
de la chaleur et de la lumière du feu
avec les chants et les exclamations de
1200 cadettes et cadets apporte beaucoup
plus. Un feu de camp ne s'écoute ni
se regarde : il se vit.

Celui de la fête de Corgémont sera
mené par Christiane Oriol, animatrice
de la jeunesse catholique de France,
qui chante en s'accompagnant à la gui-
tare. Le moment du feu de camp est
souvent le plus joyeux de tous à un
camp. C'est également autour de ce feu
que chacun se sent le plus proche des
autres, que l'amitié reprend tout son
sens.

DES TOURNOIS SPORTIFS...
Les joutes sportives qui opposeront

les différentes équipes de cadettes et
cadets sont principalement de deux sor-
tes : du , volley-ball aux camps pour les
benjamins. i'Si la balle aux camps est
un des jeux des mieux adaptés aux
plus jeûnes par ses règles simples et
la possibilité de faire jouer des enfants
de conditions physiques très différentes,
le volley-ball exige une certaine techni-

que. Ce sport, assez peu connu dans
notre région, est avant tout un jeu
d'équipe : chaque membre de la forma-
tion a la même importance, du fait
qu'après chaque phase de jeu , les joueurs
prennent la place de leur voisin, occu-
pant ainsi tous les postes de jeu au
cours d'une partie. La cohésion de l'équi-
pe y est donc déterminante, le volley-ball
devenait le sport-test pour mettre à
l'épreuve des équipes de cadettes et ca-
dets dont les activités en général, de-
vraient mener à une grande homogénéité,
signe d'une équipe qui « marche ».

Sur le plan pratique, les tournois se
déroulent de la manière suivante : pour
chaque catégorie d'âges, les équipes sont
réparties en différents groupes, au sein
desquels se dispute un championnat. Les
premiers classés de chaque groupe se
rencontrent alors selon la formule d'une
coupe. Les équipes victorieuses sont na-
turellement récompensées.

... ET SURTOUT UNE AMBIANCE !

A travers toutes les activités, c'est
l'esprit de camaraderie entre cadettes
et cadets qui prédominent. L'expérien-
ce de vie communautaire, d'activités en
groupes dans lesquels la débrouillardise
et l'amitié sont développées, contribue
dans une mesure certaine à l'éducation
des enfants : préparer des adultes cons-
cients de leurs responsabilités, dans une
optique chrétienne, c'est là le but princi-
pale du mouvement cadet.

Les nombreuses manifestations de fin de semaine
A Bienne : Dimanche, premier rallye

automobile du jeune club « Auto-Sprint. »
Départ de la place d'aviation de Bienne-
Boujean et distribution des prix , suivie de
la projection d'un film.

A Tavannes ; Samedi et dimanche, en-
viron 170 lutteurs jurassiens se retrou-
veront à l'occasion de leur fête annuelle
qui coïncide avec le cinquantième an-
niversaire de la fondation de l'Associa-
tion jurassienne des lutteurs. Mis à part
les vingt-six lutteurs jurassiens qui bri-
guerons le titre, on compte de nom-
breux initiés venus du canton de Neu-
châtel, du Seeland, du Mitteland, de
l'Emmenthal, de la Haute-Argovie, de
l'Oberland. Le canton de Zurich a délé-
gué cinq lutteurs dont Max Wolfensber-
ger, (un géant de plus de 2 m) qu'on dit
être le futur « roi » de la lutte et Guido
Zôrkirchen qui fut champion suisse de
judo. ' - ;. ty j i i  jr ', - >¦¦ .- \

A Mortier :, La rencontré trisannuelle
des Chœurs parpissiaux de; l'Eglise réfor-
mée" dit jura aura lieu dimt(nche à Mou-
tier. Un dimanche tout de chansons é)s de
joie . g$? '"' î r |?W?

A Courtelary :' Festival jurassien des
accordéonistes :

C'est samedi et dimanche qu 'aura . lieu

à Courtelary le festival jurassien des ac-
cordéonistes. Samedi, concert animé par
les sociétés locales de Courtelary et de
Corgémont et par le Petit Chœur du Lit-
toral de Colombier. Dimanche, sept so-
ciétés d'accordéonistes se présenteront au
jury, puis cortège et concert.

A Tramelan : Journée de la porte ou-
verte à la mairie.

Afin de permettre à chacun de présen-
ter librement ses problèmes personnels,
professionnels, les problèmes d'entrepri-
se, des critiques, vœux et suggestions, le
maire M. Willy Jeanneret sera à dispo-
sition les samedi 19 et 26 juin de 7 h
à 12 h au bureau municipal.

A Saint-Imier : Assemblée-excursion
du € Parc jurassien de la Combe-Grède».

La traditionnelle assemblée-excursion
du Parc jurassien de la Combe-Grède au-
ra lieu (samedi, après une course au Châ-
teau d'Erguel, à la Cerlière, à La Ré-
serve des Pontions avec visite de la nou-
velle réserve.

Assemblée de Pro Jura :
Elle se tiendra à Saint-Imier samedi

en la Salle des Rameaux. En sus à l'or-
dre du jour habituel, présentation audio-
visuelle du « Jura vu d'avion » et « Stra-
tégie de l'aménagement du territoire. »

HP
maciies â laver
Indésit - Riber - Hoover - Mlele - Can-
dy, etc. Modèles d'exposition. Reprises jus-
qu'à Fr. 500.—. Demandez-nous une offre.

Livraison, mise en service gratuites. Service
après-vente assuré. Appareils neufs cédés
à des prix sans concurrence. Facilités de
paiement. Discount du Vignoble
FORNACHON & CIE
Tél. (038) 46 18 77, 2022 Bevaix.

FJSN \
C'est ici qu'aurait dû
paraître aujourd'hui votre

PETITE ANNONCE
Vous êtes juste assez tôt
pour qu'elle soit demain
dans la

\ FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHÂTEL
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Apollo (tél. 2 31 23), à 15 h et 20 h 15 :
Le Crépuscule des Aigles, jusqu 'au 20 juin.

Capitole (tél. 2 25 17), dimanche à 15 h et
20 h 15 : Je suis un névropathe, jusqu'au
24 juin

Elite (tél. 3 67 97), à 15 h et 20 h :
Le Cabinet du Dr Caligari.

Lido (tél. 3 66 55), à 15 h et 20 h 15 :
Le Gendarme à New-York.

Métro (tél. 2 28 87), à 20 h, mercredi
samedi, dimanche à 15 h : Exécution —
La nuit est faite pour voler, jusqu'au 22
juin.

Palace (tél. 2 32 22), à 15 h et 20 h 15 :
The Losers.

Rex (tél. 2 26 45), à 15 h et 20 h !
5 pièces faciles.

Scala (tél. 2 26 45), à 14 h 30 et 20 h :
Soldat bleu.

Studio (tél. 2 17 37), à 15 h et 20 h 15 :
Nachts wenn Dracula erwacht X à
22 h 30 . Wilde Kôrper.

DIVERTISSEMENTS
Astoria : c Le Tiroler Buabn >
Bonne Auberge : Chaque samedi soir, diver-

tissement musical.
Café-bar Saint-Paull : Mercredi, vendredi ,

samedi et dimanche : divertissement musi-
cal. Mercredi soirée dansante.

City-Centre : vendredi, samedi soir ainsi
que dimanche après-midi : Dise-Jockey
François Bauder.

Chambord Night-Club : Le pianiste Alain
Dub'as. . . . . .

Domino : L'orchestre Young Wams avec
le chanteur Wolfgang Yoùng.

Fantasio : L'Orchestre indonésien Rhine Ri-
ver Union.

Seefels : Disc-Jockey Ringo. Light-show.
Hôtel Rotonde : Samedi, dimanche , diver -

tissement musical.

Stadthaus Nidau : Le pianiste Willy- Bra-
meshuber.

La Chartreuse : Bar à l'étage tous les soin,
ambiance créée par des pianistes ama-
teurs.

Club-Hôtel Palace : Le pianiste Yolanda
Noël.

Beau-Rivage i Mercredi, samedi, dimanche :
Danse.

EXPOSITIONS
Galerie Form-Light : Quai du Bas 108 :

Exposition permanente Aima Rossini.
Galerie Lydie Ray : rue Centrale 14 : Ex-

position permanente d'œuvres de Fofold,
Friboulet, Rummel, Kirschka, Lambert.

Galerie Flury : Exposition de 20 graphistes.
Hôtel de la Clef I Exposition, de papillons

jusqu'au 20 juin.
Galerie Pop Art : Cuno Rôthlisberg, jus-

qu'au 4 juillet.
Galerie 57: Exposition de sculptures da

Michel Engel, jusqu'au 3 juillet.
Galerie d'art, Lyss : Exposition Ruth et

Fred Stauffer, jusqu'au 4 juillet.
Médecins pour cas urgents : Les jeudis, di-

manches et fêtes générales : Le télépho-
ne 6 55 66 (police municipale) indiquera
les adresses des médecins de service.

Dentiste : Dimanche, tél. 7 23 85 et 11.
Pharmacie de nuit et du , dimanche : Phar-

macie Coopérative, rue Centrale 45,
tél. 2 49 63.

Service permanent du jeudi : Pharmacie de
- . ja Gare , avenue de la Gare 16, télé-
;. phone 2 52 57. Pharmacie Centrale, Dr

î. Jolissaintj rue de l'Union 16, télé-
phone' 2 41 13. Pharmacie Stern, T. De-
mény, rue des Maréchaux 9. télépho-
ne 2 40 05. ' , .

La plage est ouverte.



Votre visage vous trahit
Si vous souffrez de douleurs
rhumatismales  ̂arthritiques ou
simplement musculaires.-

N'attendez pas :
prenez un ou deux comprimés
effervescents
d'EXCEPIRINE « 200 »
association de Vitamine C et
d'acide acétylsalicylique qui
supprime la douleur.

En vente dans toutes les
pharmacies.

Les expériences soviétiques
Depuis plus de cinquante ans que des principes immuables, mais revus et

corrigés au gré des circonstances, commandent la politique russe, les expériences
économiques et sociales se succèdent, mais le climat reste toujours le même,
oppression, suspicion, méfiance et répression restant les armes d'un des gouver-
nements les plus arriérés et les plus despotiques du monde.

« La Russie est le pays du secret et du mystère » notait Jacques Bainville
dans son journa l au début du siècle. Les tsars sont tombés, le prolétariat a pris le
pouvoir par personnes interposées, le secret et le mystère demeurent. Tout ce que
l'on sait, relevé par les observateurs impartiaux du régime soviétique, c'est que
l'échec est . complet, tant sur le plan économique que social. Pourquoi ? Parce que
comme l'expliquait il y a peu, au Club 44, M. Jean-Paul Pigasse de la revue
« Entreprise », il s'agit avant tout d'un échec humain. Même dans la rue, on res-
sent une sensation d'écrasement. Le laisser-aller est quasi général parce qu 'il n'y
a pas de raison d'agir. On peut dire qu'il y a 220 millions de fonctionnaires, toute
uno population qui ne se sent pas concernée. C'est l'ennui, l'irresponsabilité et l'im-
pression d'une absence de vie totale.

Ce tableau révélateur montre que la classe dirigeante, bien pourvue, confor-
tablement logée et nourrie, qui se maintient dans ses privilèges par un mysté-
rieux mécanisme de cooptation qui comprend aussi un brutal système d'expulsion
de ceux qui ont cessé de plaire, est complètement coupée de la base, selon la ter-
minologie marxiste elle-même. Ce qui est toujours grave et , à plus ou moins long
terme, ne présage rien de bon.

Jusqu'à présent, cette classe dirigeante gouvernant par la force la p lus brutale
un des peuples les plus passifs du monde a su se maintenir au pouvoir et , disposant
d'une puissance militaire considérable , régner par la terreur sur les Etats du glacis
européen et imposer à l'Occident un régime d'inquiétude permanente péniblement
contenu par ce qu'il est convenu d'appeler « l'équilibre des forces stratégiques ».

C'est que, pour les maîtres de la Russie, tout se ramène en effet à une ques-
tion do rapport des forces. Qu'il s'agisse du maintien de l'ordre intérieur ou des
rapports internationaux, tout revient à une évaluation d'effectifs militaire s, de gros
bataillons, comme disait Bismarck, bien équipés, bien entraînés à la dure el
munis des meilleures armes actuelles à tous les plans et à tous les niveaux.

A l'extérieur, cette méthode a conduit la flotte russe à se renforcer progressi-
vement en Méditerranée et à y être maintenant installée pour soutenir efficacement
les Etats arabes. Et si le Kremlin préconise la réouverture du canal de Suez, c'est
moins pour ennuyer Israël que pour s'ouvrir une voie rapide en direction dol'océan Indien par lequel passent près de la moitié du pétrole destiné à l'Europeet 90% de celui qui va au Japon. Force, présence et création du fait accompli ,il n'y a rien de plus classique et efficace que la politique extérieure russe.

Sur le plan intérieur
Sur le plan intérieur , un conservatisme économique et social voisin de l' im-mobilisme domine la scène depuis la guerre. En sacrifiant tout à l'industrie lour-de et à la coûteuse recherche spatiale et nucléaire, le gouvernement soviétiquea assure les bases de sa politique extérieure de force et de prestige , mais il a« oublie » ses sujets dans un état de sous-développement de plus en plus alarmantA tel point que, devant le Congrès du parti en avril dernier , M. Alexis Kossyguinechef du gouvernement a dû reconnaître que « la principale tâche du nouveau planquinquennal consiste à assurer une élévation considérable du niveau matériel etculturel de la population ». Par quelles voies et par quels moyens ? Eh bien toutsimplement « par l'augmentation du rôle du profit clans l'économie nationale »Moyennant quoi la productivité du travail devra augmenter de 36 à 40% dansl'industrie et de 37 à 40 % dans l'agriculture. Grâce à quoi le revenu réel de lapopulation augmentera de 72 milliards de roubles contre 54 milliards pendant lescinq années précédentes. Le revenu réel par tête d'habitant s'accroîtra d'environ30 %. Le salaire minimal garanti sera porté à 70 roubles (420 francs) par moiscontre 50 roubles précédemment. Le salaire moyen mensuel, qui était de 122 roublessubira durant le nouveau quinquennat un accroissement de 20 à 22 %.L'accroissement prévu de la production des biens de consommation sera lesuivant : tissus 19 a 24 %, tricots 47 %, chaussures 18 à 23 %.
Ce sont là des perspectives intéressantes pour les citoyens des Républiquessocialistes soviétiques qui , n'ayant pas accès aux magasins et aux marchés spéciauxreeryes à la classe dingeante, en sont réduits , faute de pouvoir s'approvisionnersuffisamment, a verser l'excédent de leur pouvoir d'achat dans des « caissesd épargne » qui veulent bien le recevoir, mais sans intérêt.
Au point où elles en sont arrivées, les expériences soviéti ques débouchentsur un vide assez impressionnant. Beaucoup de choses sont possibles sans êtrecertaines, évolution raisonnable vers une vie économique et sociale plus libreeffondrement dans 1 anarchie reprise en main plus- implacable que jamais, appel auxarmes pour défendre la Sainte Russie et la non moins sainte révolution . Le choixsera peut-être moins le fait de la volonté des hommes que celui de l'enchaîne-ment des circonstances.

. Philippe VOISIER

Vers une réévaluation globale des rapports économiques en Occident
La session ministérielle de l'OCDE qui

s'est tenue à Paris les 7 et 8 juin mar-
quera probablement l'avènement d'une
réorganisation profonde des relations éco-
nomiques entre pays occidentaux ou p lus
exactement entre pays à économie de
marché hautement développés. Les règles
et instruments juridiques qui régissent ces
relations depuis la fin de la Deuxième
Guerre mondiale, ne répondent plus, en
effet que partiellement aux conditions et
exigences actuelles d' un développement
harmonieux et doivent être adaptées
après plus de 25 ans de bons et loyaux
services. C'est le sens qu 'il convient de
donner à cette décision du conseil minis-
tériel de l'OCDE —¦ il est vrai assez
insignifiant à première vue — d'instau-
rer un « groupe de travail », composé de
hauts fonctionnaires et autres personna-
lités nommés par le gouvernement, char-
gé « d'identifier les problèmes » et de
leur préparer des solutions suivant leur
caractère d'urgence.

H LA J U S T I F I C A T I O N
A en juger par les principes généraux *

définis par les ministres, le mandat qui'
sera donné à ce groupe par lé conseil
des représentants permanents, se réduira
aux seules questions des échanges inter-
nationaux. Ceux-ci poursuivent leur pro- !
gression ininterrompue depuis plus de dix
ans, et le profane voit mal pourquoi il
y aurait urgence à intervenir dans ce sec-
teur somme toute bien pourtant... Au
demeurant , le GATT s'occupe déjà des , .
problèmes commerciaux, et il n'est pas
certain que le nouveau groupe qui verra
le jour au sein de l'OCDE sera plus
efficace que le GATT.

Mais c'est précisément dans la mesure
où cette organisation genevoise qui n'est
en réalité qu 'un code juridique interna-
tional ne répond plus totalement à la
complexité des problèmes qu 'un groupe
de réflexion qui n 'est pas enserré dans
un carcan juridique étroit a sa justifi-
cation. Qu'on songe à l'exemple du com-
merce agricole. Il ne suffit pas de faire
proclamer par un article de droit qu 'il
est interdit de limiter les importations par
des restrictions quantitatives ou tarifaires ,
le fait que la plupart des gouvernements
(y compris le nôtre) sont incapables de
laisser libre cours aux importations agri-
coles correspond à une contrainte poli-
tique contre laquelle les conventions in-
ternationales ne peuvent rien... A moins
qu'elles n'apportent la solution aux pro-
blèmes de la disparité des prix et des
surproductions.

Les velléités protectionnistes du par-
lement américain sont un autre exemple.
Elles constituent une menace permanente
pour la liberté des échanges internatio-
naux. Là encore, les accords et conven-
tions codifiant cette liberté n 'y peuvent
pas grand-chose tant que la situation des
Etats-Unis est caractérisée par la présen-
ce de plus de 6 % de chômeurs et tant
que le citoyen américain est convaincu
que Japonais et Européens lui font la
concurrence par une main-d'œuvre bon
marché et au surp lus parce qu 'ils se sont
déchargés sur les USA du fardeau de la
défense qu 'ils devraient assumer eux-mê-
mes.

RÉÉQUILIBRER LA BALANCE
AMÉRICAINE

Aussi s'agit-il cette fois d'aller au fond
des problèmes et de ne plus les aborder
sous l'angle étroit de leur manifestation
commerciale. On ne peut qu 'app laudir
aux paroles de M. William Rogers à
l'OCDE demandant que les grandes enti-

tés économiques comme le Japon et le
Marché commun , qui se sont constituées
grâce à l'appui politique , militaire et éco-
nomique des Etats-Unis, prennent désor-
mais leurs propres responsabilités dans
les affaires mondiales. C'est-à-dire, qu'el-
les assument leur part dans la défense
commune. Le déficit américain des paie-
ments extérieur ¦— doctoralement critiqué
en Europe — n'est rien d'autre, selon
M. Rogers, que le prix payé par
Washington pour la défense du monde
libre , c'est-à-dire pour le stationnement
des troupes américaines en Europe et en
Méditerranée.

En termes monétaires, ce prix s'expri-
me par une 1 sortie de dollars qui se trans-
forme en déficit du moment qu'il n 'y
a plus de contre partie sous forme de
rentrées. Pour sortir de cette situation ,
les partenaires des Etats-Unis peuvent
accepter que Washington finance indé-
finiment son déficit en dollars. Mais
comme, visiblement , ils sont de moins

en moisns décides de l'accepter, ils pour
raient ouvrir plus largement leurs marchés
aux produits et services américains, ce
qui rééquilibrerait la balance US. Derniè-
re hypothèse, enfin : ils pourraient ne
toucher ni au système monétaire, ni au
système des échanges, mais prendre en
charge et assumer eux-mêmes leur défen-
se, soulageant ainsi de quelque 5 mil-
liards de dollars par année la balance
américaine.

Mais la politique qui consiste à dire
qu 'en Europe nous organisons nos échan-
ges comme nous l'entendons pourvu qu 'il
n'y ait pas d'infraction au GATT, tout
en comptant que les USA se mettent en
accord avec les obligations du Fonds mo-
nétaire et rééquilibrent leur balance des

paiements en assumant la défense de
l'Europe libre conformément aux enga-
gements pris à l'OTAN, n'est tout sim-
plement plus praticable : avant longtemps
elle conduirait l'administration — voire
le Congrès — à réagir, et sa réaction
ne pourrait être alors que protectionniste
ou même isolationniste. C'est parce que
tous les gouvernements occidentaux onl
intérêt à éviter que la crise prenne pa-
reille tournure que la décision prise à
Paris, de revoir en entier les règles qui
régissent les relations entre pays indus-
triels et non communistes a été prise à
l'unanimité. Reste à savoir si elle débou-
chera sur des solutions positives. Ce n'es!
pas joué d'avance.

Paul KELLER

La fermeture du canal de Suez a déjà coûté
18 milliards de francs au monde occidental

NEW-YORK , (AP). — Selon un rapport
de M. Ragei El Mallakh , professeur d'éco-
nomie et président de la section des études
africaines et du Proche-Orient à l'Univer-
sité du Colorado , la fermeture du canal
de Suez aura coûté au monde occidental ,
à la fin de l'année , près de 18 milliards
de francs et s'il devait rester fermé , ce
chiffre pourrait atteindre 27 milliards.

< Le monde occidental ne pourrait que
tirer des avantages de la reprise normale
du trafic sur le canal , dont 93 % repré-
sentent des transits faits par les pays non
communistes • , déclare-t-il dans ce rapport.

« 7 % de trafic qu revient au bloc
communiste équilibrent à peine et sont loin
de surpasser les avantages que représente-
rait la réouverture du canal , pour les Etats-

Unis , 1 Europe et les pays en voie de déve-
loppement.

> Si l'essentiel du tonnage transitant par
le canal était constitué de pétroliers , qui
représentaient 73 % de toutes les redevan-
ces versées , 66 millions de tonnes de car-
gaisons sèches ont également transité par le
canal en 1966.

» En tenant compte du fait que le commer-
ce mondial s'accroît de 10,4 % en moyenne
par an , si l'on se base sur la moyenne des
cinq dernières années, ce sont 108,3 mil-
lions de tonnes de cargaisons sèches qui
auraient transité par le canal en 1971.

» La réouverture du canal de Suez est
donc un problème capital pour l'Europe.
Sur l'ensemble de la demande d'énergie
d'Europe occidentale , le pétrole a représenté
58 % en 1970 et cette part doit s'accroître
jusqu 'à 70 % d'ici à la fin de cette décen-
nie » estime M. El Mallakh.

Quarante-six pour cent des importations
européennes de pétrole provenant de la ré-
gion du golfe Persique et 34 % d'Afrique
du Nord , M. El Mallakh considère que
« étant donné les frais de production peu
élevés et l'importance des réserves du Pro-
che-Orient , on peut estimer que le volume
de pétrole arabe livré en Europe passera
de 300 millions de tonnes par an approxi-
mativement en 1970 à environ 425 millions
de tonnes par an vers 1975 >.

Cet expert pense que le canal de Suez
pourrait permettre le passage de la plupart
des superpétroliers actuels , ce qui réduirait
de moitié la durée du voyage et ferait éco-
nomiser , aller et retour , environ 15.000 ki-
lomètres.

Pour M. El Mallakh , l' oléoduc Suez-Mé-
diterranée , qui reliera Suez à Alexandrie ,
ne sera que complémentaire au canal et
non pas concurrentiel.

« On aura besoin du canal de Suez , des
superpétroliers et de cet oléoduc , comme
de ceux qui existent déj à, pour transporter
les quantités de pétrole dont les Etats-Unis ,
l'Europe et le Japon auront besoin au cours
de cette décennie , et à plus forte raison
au cours de la prochaine » , estime-t-il.

L étude de l'économie devrait être
introduite dans toutes les classes

Ouvrir l'école sur le monde, donc sur lacollectivité, c'est sans doute lui permettred'ajouter à l'enseignement qu 'elle dispense
une dimension socio-économique. Répondant
à de tels principes de base, « Jeunesse et
économie » organise depuis 1959 déjà le Sé-
minaire pédagogique de Chexbres qui- per-
met, une fois par an, de jeter les ponts en-
tre l'école et l'économie en amenant et fa-
cilitant le dialogue entre les milieu * ens -gnants, économiques et les responsables d'en-
treprises. Le thème de ce lime Séminaire
était : • L'entreprise, la publicité et l'en-
fant, » sujet d'une grande actualité.

Près de 80 enseignants représentant les
diverses sociétés pédagogiques romandes se
sont posé la question de savoir sous quelle
forme et à quel moment l'enfant perçoit
le monde économique. Adolescent , il faut
l'éduquer et l'amener à prendre conscience
des sollicitations économiques dont il est
l'objet, étant entendu qu 'adulte, il détermine
ra lui-même l'économie de la société à la-
quelle il appartient. Il convient donc de lui
donner une idée exacte du fonctionnement
de cette économie en introduisant son étu-
de dans les classes, à tous les niveaux , tant
primaire que secondaire, préprofessionnel ,
professionnel et universitaire.

Les objectifs de cette initiation socio-éco-
nomique n'impliquent pas l'adjonction d'une
discipline scolaire supplémentaire. Véhiculée
par tous les enseignements, elle doit trou-
ver une application dans les disciplines d'é-
veil comme l'histoire, la géographie ou l'ins-
truction civique par exemple.

Il va de soi, d'autre part , que la for-
mation économique et sociale devrait être
inscrite au programme de nos écoles nor-
males et en constituer désormais, une acti-
vité majeure. Une mesure simple permettrait
de suppléer rapidement à cette carence en

organisant clans chaque école normale oucycle de formation un enseignement écono-
mique.

Conséquence de l'élévation du niveau devie , les jeunes détiennent actuel lement unpouvoir d'achat sensiblement accru. Les in-térêts qu 'ils représentent ont été vite com-
pris par les adultes qui se sont empressés
de toucher cette clientèle. L'adolescent est
devenu véritablement un pilier de l'écono-
mie.

Il a à sa disposition des fonds suffisants
provenant principalement d'un argent de po-
che attribué par des parents et souvent
complété par les revenus d'un travail acces-
soire en deh ors de l'école. Fort de ces
moyens, l'adolescent intervient d'autre part
fortement dans le choix même des parents ,
influençant leurs achats.

_ L'adolescent peut être également considé-
ré comme un pilier indirect de l'économie.
Son rôle est alors moins évident , mais pour-
tant bien réel. La mode vestimentaire en estl' exemple typique.

Généralement inconscients du pouvoir éco-
nomique qu'ils représentent , les adolescents
n 'en intéressent pas moins l'économie. Il se-
rait donc normal qu 'ils puissent en saisir les
mécanismes.

A lMssue de ce séminaire 1971, < Jeunes-
se et économie » a décidé de renforcer son
action afin de mettre à disposition du corps
enseignant le matériel qui lui .permettra de
comprendre les rouages de l'économie avant
d'en parler aux élèves qui lui sont confiés.
Elle pense aussi avoir réussi à établir un
dialogue fructueux entre l'école et l'économie
et entend désormais contribuer à son main-
tien et à son élargissement en prenant toute
init iat ive susceptible de rapprocher ces deux
enlitp s.

Production, prix et salaires
en hausse dans la CEE

BRUXELLES. — Stimulées par les dépen-
ses des consommateurs , les affaires ont été
en expansion au cours du premier trimestre
dans les pays du Marché commun , à l'ex-
ception de l'Italie.

La production , les prix , les importations ,
les ventes et les salaires ont été générale-
ment on hausse tandis que les pressions sur
le marché du travail se sont un peu relâ-
chées sauf en Italie où le nombre des chô-
meurs à temps partiel est allé en augmen-
tant.

C'est ce qui ressort des notes trimestriel-
les sur la situation économique des six pu-
bliées par la commission executive.

La production industrielle a été supérieu-
re de trois pour cent à celle du dernier tri-
mestre de 1970, bien qu 'un ralentissement
ait été constaté fin mars , en particulier ,
et que la production ait marqué le pas en
Italie.

L'augmentation des prix à la consomma-
tion s'est accélérée à peu près partout mais
particulièrement en Allemagne occidentale
et en France où la consommation privée
augmente rapidement. Les importations en
provenance des pays tiers se sont dévelop-

pées lentement. L augmentation plus nette
enregistrée en Allemagne a été contrebalan-
cée par une tendance à une diminution en
France , en Belg ique et en Italie.

Les prix de gros ont augmenté par suite
de l'augmentation des coûts. Ils étaient de
5,2 pour cent plus élevés en Allemagne
en avril par rapport à l'année précédente.

La hausse des salaires a été rapide. Elle
a atteint 14 pour cent d'une année à l'au-
tre en Allemagne et il n'y a qu'aux Pays-
Bas que cette tendance s'est ralentie. (AP)

Vol de titres: progression alarmante
aux Etats-Unis

Du correspondant de 1 ATS :
NEW-YORK.— On évalue officielle-

ment à 500 millions de dollars au moin s
le montant des vols de titres commis au
cours de ces deux dernières années aux
Etats-Unis dans les bureaux de courtiers ,
les banques ou les sacs postaux. A cô-
té de ces vols, on assiste aussi à un
commerce florissant de faux titres et
certificats d'actions. Prenant la parole
devant une commission d'enquête du Sé-
nat, le ministre de la justice M. Mitchell
et le commissaire de police Murphy, de
New-York, ont déclaré qu'ils pensaient
que la recrudescence des vols de titres
devait être attribuée surtout au fait que
la Mafi a s'intéressait à ce genre d'affai-
res particulièrement lucratives. MM. Mit-
chell et Murphy ont tenu à souligner
que le montant sus-indiqué ne concer-
nait que les vols annoncés. On admet
généralement que le montant des vols
est en définitive beaucoup plus élevé
que celui indiqué de source officielle ,
le» courtiers et les banques tardant sou-
vent à aviser la police de peur de nuire
à leur publicité.

Le ministre américain de la justice a

sévèrement critiqué les instituts d'émis-
sion de titres qui , a ses yeux , n'exercent
pas une surveillance suffisante sur leurs
employés , les dépôts de titres , les trans-
ports et la comptabilité. Les courtiers
et les banques ont , certes , renforcé quel-
que peu les disposition s prises à cet ef-
fet , mais ils n'ont pu se mettre d'ac-
cord sur les méthodes de surveillance
touchant les certificats d'actions.

Il a été proposé d'éliminer complète-
ment les certificats d'actions, de les en-
registrer s'ils provenaient d'une banque
ou d'un courtier ou d'en limiter la né-
gociation.

A Wall Street , les avis sont partagés
sur la manière de prévenir les vols et
tant qu 'aucune entente ne peut se taire
à ce propos, aucune mesure de défen-
se ne saurait être appliquée. La com-
mission d' enquête du Sénat proposera
pour sa part des mesures qui ne pour-
ront servir toutefois que de recomman-
dation. En raison de la recrudescence
des vols de titres , l'état de New-York
a promulgué une loi aux termes de la-
quelle il est exigé de tous les courtiers
qu 'ils tiennent un registre des emprein-
tes digitales de leurs employés. (ATS)

La bureaucratie
sévit dans la CEE

Sur 348.714.799 dollars accordes par
la CEE, entre 1964 et 1969, pour la mo-
dernisation de l'agriculture, 44.863.918
dollars seulement ont été dépensés et l ' I tal ie ,
principa le bénéficiaire ave 117.834.844
dollars , n 'a dépensé que 3.839.763 dollars ,
soit 3,2 pour cent.

Ces différences , selon des experts de
la communauté , sont dues à la bureau-
cratie et ils se demandent ce qu 'il ad-
viendra lorsque des crédits encore plus
importants seront accordés pour le dé-
part à la retraite de certains agriculteurs
et pour la fusion de leurs exploitations ,
afin de créer des unités plus rentables ,
en application du plan Mansholt.

Outre l'Italie , la répartition des crédits
accordés et des crédits effectivement em-
ployés est la suivante (en dollars)

Allemagne occidentale : 98.037.530 et
19.953.850

France : 76.850.972 et 8.496.312
Pays-Bas : 27.998.507 et 7.103.058
Belgique : 25.759.754 et 4.855.374
Luxembourg : 2.233.192 et 624.561
Les crédits qui n'ont pas été utilisées

n'ont pas été versés aux pays bénéficiai-
res par la CEE. Ils restent entre les
mains des pays qui ont accepté de les
fournir jusqu 'à ce qu 'ils soient réellement
employés.

L administration Nixon serait opposée
à une plus grande flexibilité monétaire

NEW-YORK (AP).— Les experts moné-
taires mondiaux qui sont partisans d'une plus
grande flexibilité des taux de change inter-
nationaux , ne peuvent guère compter sur une
aide des Etats-Unis , car le secrétaire au
Trésor John Connally a adopté une poli-
tique énergique de « défense du dollar à
tout prix », écrit le magazine « Time » dans
un commentaire sur les récentes discussions
des dirigeants des banques centrales à Bâle ,
et sur celles des ministres de la CEE, à
Luxembourg.

« Time » fait mention d' un projet du pro-
fesseur Robert Triffin , de l'université Yale.
Les pays du Marché commun et la Grande-
Bretagne , se mettraient d'accord entre eux
pour fixer un plafond aux quantités de dol-
lars en surplus qu 'ils achèteraient.

Si ces plafonds sont atteints et que des
dollars en surplus continuent d'affluer en
Europe , les ajustements nécessaires seraient
à la charge des Etats-Unis.

Washington devrait soit les échanger con-

tre de 1 or ou des devises étrangères , soit
diminuer le taux de change du dollar par
rapport aux monnaies européennes.

« M. Connally, ajoute « Time » maintient
que la discrimination des pays étrangers à
l'égard des exportations américaines empê-
che les Etats-Unis de vendre suffisamment
au reste du monde pour couvrir leurs dé-
penses militaires , touristiques et leurs investis-
sements d'outre-mer. C'est cette discrimina-
tion , déclare Connally, qui perpétue le dé-
ficit de la balance des paiements de la na-
tion. »

n Un nouvel abaissement des barrières
commerciales est évidemment nécessaire.
Mais la position de Washington a deux dé-
fauts. »

Connally ne fait aucune allusion à des
concessions commerciales réciproques de 1a
part des Etats-Unis , et les Européens inter-
prètent avec ressentiment ses déclarations
comme une menace de déclencher une guer-
re commerciale de grande envergure.

LIMA. — Le Pérou et la Suisse ont
signé lundi un accord portant sur des
travaux de reconstruction et de reclas-
sement dans la région affectée par le
tremblement de terre du 31 mai 1970
qui fit environ 70.000 morts.

L'accord porte sur les domaines de
l'enseignement , de la santé et de l'éner-
gie électrique dans l'état d'Ancash , et
se monte à 737.500 dollars.

Le « groupe suisse > comprend notam-
ment le Conseil fédéral , la Croix-Rouge,
Caritas suisse, Péru-hilfe , H.E.K.S. suis-
se. L'accord a été signé par l'ambassa-
deur William Frei et le général Carlos
Villa Pazos, président de la commission
de reconstruction et de reclassement.
(AP)

Accord entre la Suisse
et le Pérou

Les salaires et 1 inflation
En dépit de la réévaluation de

7 % de notre franc, l'indice fédé-
ral des prix à la consommation
laisse apparaître une croissance
accélérée pour le mois de mai 1971.
Le renchérissement dépasse 7 % de-
puis un an. Une progression aussi
rap ide n'avait plus été atteinte de-
puis un quart de siècle ; il faut en
effet remonter à la période la plus
sombre du second conflit mondial
pour retrouver une écrosion aussi
rapide du pouvoir d'achat de notre
monnaie.

LA SPIRALE INFERNALE
L'indexation des salaires aux

fluctuations des prix à la consom-
mation est aujourd'hui appliquée
pour la très grande majorité des
salariés. Si ce principe est en soi
parfaitement équitable car il évite
de pénaliser le salaire réel des em-
ployés et des ouvriers lorsque le
coût de la vie augmente, son appli-
cation rencontre certaines difficul-
tés. Il y a lieu, à ce sujet , de dis-
tinguer deux cas bien différents :
d'une part celui des collectivités
de droit public (Confédération, can-
tons et communes) disposant de la
faculté de majorer leurs recettes en
fonction des tâches qui leur sont
assignées et d'autre part les entre-
prises privées dont les recettes sont
peu extensibles en raison de la rete-
nue des acheteurs devant des haus-
ses de prix ainsi que pour des mo-
tifs de concurrence.

En période de haute conjoncture,
les salaires s'accroissent plus rapi-
dement que l'offre de biens et de
services à disposition sur le mar-
ché, pour plusieurs raisons. La pres-
sion salariale due à la pénurie
chronique de personnel conduit à
des améliorations réelles du reve-
nu du travail ; la hausse des prix
déclenche des salaires nominaux
majorés sans qu'il en résulte une
production accrue parallèlement.
Ainsi, la spirale prix-salaires-prix se
développe et s'accélère au point
qu'il est souvent difficile de l'arrêter
si l'on n'agit pas de façon énergi-
que et rapide.

IL EST GRAND TEMPS
DE RÉAGIR

Deux semaines avant la réévalua-
tion du 9 mai 1971, le Conseil fédé-
ral publiait un ensemble de recom-
mandations expresses adressées aux
gouvernements cantonaux en met-
tant en évidence la nécessité de
comprimer énergiquement les oc-
trois de crédits aux destinations édi-
litaires et en particulier de renon-
cer à des investissements pour des
installations de nature culturelle ou
sportive.

D'autres mes ures ont su ivi et
maintenant il est question de geler
les dépôts d'étrangers pendant une
certaine période avant de les tolé-
rer à des placements , afin de ré-
duire les effets de la « hot money »
(ces moyens financiers vagabonds

qui se déplacent d'un pays à un
autre en quête de profits spécula-
tifs obtenus à court terme).

Un politique anticonjoncturelle
doit être menée sur l'ensemble du
territoire helvétique par tous les
organes de décision du secteur
public aussi bien que du secteur
privé. C'est à cette condition seu-
le que l'inflation toujours plus ga-
lopante dont nous souffrons pourra
être jugulée.

Dans cette optique, rien ne doit
être omis et les premières semai-
nes qui suivent la réévaluation doi-
vent être particulièrement mises à
profit pour bloquer toute majora-
tion.

On peut dès lors s'étonner de
voir le Conseil fédéral proposer une
majoration substantielle des traite-
ments des fonctionnaires fédéraux
et des pouvoirs exécutifs subalter-
nes — en particulier celui du can-
ton de Neuchâtel — s'avancer dans
la même direction. L'application de
tels postulats se traduirai unique-
ment par une augmentation de la
masse monétaire sans accroisse-
ment de l'offre ; des hausses de
prix en seraient l'inévitable et im-
médiate consé quence. Il n'en décou-
lerait pas d'avantages aux présu-
més bénéficiaires de ces revalorisa-
tions, ceci d'autant moins que le
secteur privé devrait suivre sous
peine de voir les effectifs de son
personnel fondre encore.

Louons la pertinence et le cou-
rage de mandataires libéraux aux
Chambres fédérales, MM. Biaise
Clerc et Eric Choisy, qui sont inter-
venus énergiquement en faveur
d'une action enfin coordonnée vi-
sant à juguler l'avilissement de no-
tre franc et à maintenir, aussi bien
la confiance interne que notre ca-
pacité de vendre nos produits à
l'étranger.

LA CEE ET LA BRI
POUR UNE POLITIQUE

INTERNATIONALE DES SALAIRES
Jamais encore le mouvement d'in-

flation monétaire n'avait revêtu un
aspect aussi international, aussi gé-
néral dans le monde industrialisé.
Le record est atteint, chez nos voi-
s ins, par l'Italie où les prix de dé-
tail se sont enflés de plus de 20 %
en deux ans. Les revendications
salariales contribuent à accélérer
l'inflation dans la mesure où elles
excèdent les possibilités de con>
pression des coûts par la rationa-
lisation ou la concentration des en-
treprises.

Il est intéressant de relever que
deux rapports importants, publiés
cette semaine, insistent sur la né-
cessité de limiter les hausses des
salaires réels pour éviter une crise
profonde à notre édifice monétaire
et social. A Bruxelles et à Bâle
les experts tirent les mêmes con-
clusions.

Eric DU BOIS

—i le, vie économique ¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦
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IAMANN + CIE S.A.
cherche tout de suite ou pour date à
convenir

employé de cave
connaissant le métier et les travaux de
cave en général.

Ambiance de travail agréable dans caves
modernes bien agencées.

Place stable, caisse de retraite. Semaine
de 5 jours.

Faire offres à la Direction de

AMANN + CIE S.A.
Importation de vins en gros, 2002 NEUCHATEL

Tél. (038) 25 67 31.

1

I

fllllll Activité en Suisse alémanique iBll '¦

iBl lllljeunes collaborateurs ¦

¦ et collaboratrices fijj
llll ' llll
|||| i|| Nous vous offtons un travail intéressant au ll lllt
8|||||| siège de la direction générale d' une grande lllll |
1||||||| société d'assurances. lllllll

1|§|§ 1| Après vous avoir introduit soigneusement dans IBl l
1|||||| votre nouvelle tâche, nous vous confierons un lllili
ll lllll champ d'activité dans lequel vous serez IB ll
lllllll appelé à travailler de façon indépendante. Il ll ll
§|§§| l| Nous vous aiderons volontiers à trouver une l|llî|
||||||| chambre ou un petit appartement à votre Illlll
B||||| convenance. 111111

l||||||| Si vous avez une formation commerciale IBl l
|H1 ||| (école de commerce ou apprentissage) n'hé- Bll lll
lllllll sitez pas, téléphonez à notre collaborateur, IBll
lj|j| M. Strauli, tél. (052) 85 21 21, interne 717 iB l
1§|§§§| qui se tient volontiers à votre disposition ll lllll
t|||||| . pour vous donner des renseignements com- ll lllll
|||| 1|| plémentaires. IBll
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Winterthur-Vie, service du personnel
Rômerstrasse 17, 8401 Winterthur.

Il Christofle
Fabrique de couverts et d'orfèvrerie

Cherchez-vous une place stable dans une ambiance de
travail agréable ?
Nous engageons, pour le mois d'août ou pour date
à convenir :

argenteur ou
aide-argenteur
Mise au courant possible pour collaborateur dési-
reux de se spécialiser dans ce domaine

polisseur-aviveur
travail varié pour collaborateur capable de fonc-
tionner également dans d'autres ateliers

ouvrières
pour notre atelier de brunissage (oxydation , con-
trôle, retouches et emballage).
Horaire partiel éventuellement accepté.

Nous offrons les avantages sociaux d'une entreprise
moderne. N'hésitez pas à prendre contact avec notre
chef du personnel qui se fera un plaisir de vous
renseigner.
SICODOK S. A., PESEUX
Tél. (038) 31 13 01.
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Entreprise spécialisée de construction
de remorques et véhicules spéciaux
engage : j
une

EMPLOYÉE de BUREAU
BILINGUE
pour la réception de la clientèle, le
téléphone et le télex , ainsi que pour
l'exécution de travaux dactylographiés.

Entrée immédiate ou à convenir. Se-
mairie de 5 jours. Avantages sociaux.

Faire offres à

DRAIZE S. A.
2006 NEUCHÂTEL
Tél. (038) 31 2415. |

;
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Nous désirons engager un

emplovê supérieur
capable d'assumer, après mise au courant,
la responsabilité de notre service de la
comptabilité et de l'encaissement des pri-
mes.

Etant donné l'importance des tâches qui
seront confiées à ce collaborateur, nous
demandons

— le sens des responsabilités

— le désir da se créer une situation sta-
ble

— de bonnes connaissances de la langue
allemande

Nous offrons :
— un travail intéressant et varié

— de réelles perspectives d'avenir

— des prestations sociales étendues

Prière d'adresser les offres de service ou
de se renseigner à

v$0^̂ §\ LA NEUCHATELOISE

r*/si!3lKy\ Compagnie d'Assurances sur la Vie

V"H£$£&£u'y Rue du Bassin 16

Nfôx=jkx 2001 Neuchâtel.
^4»_-̂  Tél. (038) 21 11 71, interne 208.

BÉROCHE S.A., fabrique de décolletages
cherche, pour entrée à convenir

employé (e) de bureau
pour son service des achats.
Possibilité d'avancement.

Travail intéressant et varié ;

téléphoniste
pour réception, service du téléphone et petits
travaux.
Prestations sociales usuelles et bonne ambian-
ce de travail.

M) BÉROCHE S.A.

ÇgÉjL 2025 Chez-le-Bart.

«̂k Tél. (038) 5516 76.
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cherche pour date à convenir une j ;.

employée de bureau I
connaissant la sténodactylo, contact avec la clien-
tèle, ambiance de travail agréable. ï j

Adresser offres écrites, avec curriculum vitae, à j i

Maison suisse d'articles de décoration et d'em-
ballage cadeaux 3M cherche, pour son service
extérieur ,

REPOESENTANT
avec domicile dans les environs de Bienne,
Neuchâtel.
Activité : la vente des articles d'emballage cadeau
3M de renommée mondiale (programme attrayant)
et de matériel de décoration.
Clientèle : commerces de détail de la Suisse ro-
mande.
Nous demandons : des candidats avec un flair pour
la mode, qui sont particulièrement désignés pour
cette activité. Expérience de la vente en maga-
sin ou sur la route souhaitée. Bilingues.
Nous offrons : activité intéressante et indépen-
dante. Salaire fixe et commission , frais de voyage,
voiture à disposition.

Prière d'adresser offres à

¦sEndèCOFEiii
rue des Marchandises 13, 2501 Bienne

Tél. (032) 2 49 53.

FA/V
Cortaillod-bas
Gain accessoire intéressant
est offert à personne habitant à Cortaillod ou dans
les environs immédiats. Nous cherchons pour tout
de suite, un (e)

porteur (euse) de journaux
disposant éventuellement d'un aide, pour la dis-
tribution de notre journal. Horaire de 5 h 30 à
7 heures environ. Frais de déplacement éventuels.

Pour tous renseignements, s'adresser à la Feuille
d'avis de Neuchâtel, service de distribution,
4, rue Saint-Maurice, 2001 Neuchâtel , tél. 25 65 01.

Notre nouveau

chef de la bourse
devra conseiller notre clientèle internationale sui
les placements de capitaux , disposer d'une expé-
rience de plusieurs années , se familiariser avec
les plus importantes bourses du monde et pos-
séder des connaissances de langues (français , alle-
mand, anglais).
Un habile

spécialiste en opérations
boursières

devra le seconder. En tant que conseiller en pla-
cements, il aura également du contact avec les
clients.
Pour le département

caisse des titres
nous cherchons un spécialiste expérimenté , ayanl
déjà une activité dans un poste élevé, au cou-
rant des usages internationaux et de toutes les
questions y relatives.
Ces activités offrent une responsabilité et une
indépendance considérables et seront rétribuées
en conséquence.
Un poste important sera offert aux personnes
ayant l'esprit d'entreprise.
Nous sommes une entreprise bancaire d'une éten-
due moyenne, à Genève, possédant un rendement
considérable.
Votre offre nous parviendra sous chiffres 44-46246
et sera assurée de notre entière discrétion.
Publicitas S.A., case postale, 8021 Zurich.

entreprise jeune et dynamique cherche,
afin de faire face à son expansion,

personnel
d'atelier

féminin et masculin pour la fabrication
et le contrôle.

Formation assurée par nos soins.

Horaire de travail normal ou en équipe,
selon convenance.

• 

Semaine de 5 jours.

Prière d'adresser offres, de se présen-

ELECTRONA ter ou de téléphoner à M. Tschander.

• 
ELECTRONA S.A., 2017 Boudry (NE)
Tél. (038) 421515.
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Nous cherchons, pour entrée immédiate ou dafe à convenir, pour
seconder notre directeur général,

secrétuire de direction
Il s'agit d'un poste de confiance avec un travail varié.
Ce poste conviendrait à une candidate qualifiée parlant et

. écrivant couramment l'allemand et le français , et sachant la
sténo dans ces deux langues.

ste . Bonnes connaissances de l'anglais indispensables.
Prière! de nous téléphoner au (037) 83 11 31 pu d'adresser offres
de service, avec les documents habituels, en indiquant pres-
tations, au chef du personnel de

CONDENSATEURS FRIBOURG S. A.
Route de la Fonderie 8
1700 FRIBOURG
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FABRIQUE D'HORLOGERIE

engagerait

horloger complet
capable de prendre des responsabilités comme

chef d'atelier
Faire offres sous chiffres M 920332 à Publicitas
S.A., rue Neuve 48, 2501 Bienne.

désire engager une

SECRÉTAIRE DE DIRECTION
de langue maternelle française, possédant de bonnes con-
naissances d'allemand.

Travail indépendant et varié.

Les candidates intéressées sont priées d'adresser leurs
offres à :

SOCIÉTÉ DES PRODUITS NESTLÉ S.A.,
département du personnel , (réf. FN), case postale 352,
1800 VEVEY. Tél. (021) 51 01 11, interne 3107.

Gardy S.A., Neuchâtel,
cherche, pour entrée immédiat
ou à convenir,

SECRÉTAIRE
pouvant assumer divers travau:
de bureau, tels que : réceptio
des clients, service du téléphone
facturation, classement , etc.

Téléphoner, pour prendre rendez
vous, au (038) 24 01 44.

3 Pour entrée Immédiate ou pour
époque à convenir, on cherche

sommelière
Débutante acceptée, bons gains,

< nourrie, logée.
-\
, Café National,

2525 le Landeron.
Tél. (038) 51 23 89.

Nous cherchons, pour notre colonie à
¦ Veysonnaz (VS), du 31 juillet au 21 août 1971,

cuisinière
ou cuisinier

60 personnes.

Adresser offres écrites aux :

Services sociaux des
Fabriques de Tabac Réunies S.A.,
2003 Neuchâtel.



Des centaines de jeunes gens et jeunes tilles sont arrives
au terme de leur apprentissage professionnel

Ces trois derniers mois , ae ires nomoicu*
jeunes gens et jeunes filles ont passé leurs
examens pour l'obtention d'un certificat at-
testant qu 'ils ont suivi un apprentissage et
reçu les connaissances indispensables à l'ac-
tivité professionnelle choisie.

Voici les noms des « anciens apprentis »
dont la majorité travaillent déjà en tant
qu 'ouvriers.

Aide en pharmacie.— Josiane Binggeli ,
Christine Boillod , Elena Bottaro , Valentina
Crosilla , Josiane Fluckiger, Christiane Froi-
devaux , Janine Gaser , Anne-Geneviève Gran
ge, Pierrette Jaberg, Anne-Lise Liengme, An-

ne Lutz, Carmen Manghera , Liliane Mutti ,
Martine Nussbaumer, Anne-Catherine Stauf-
fer , Francine Thievent , Laurence Wuthicr.

Bobincur en électricité.— Modesto Juan.
Boucher-charcutier.— Pierre-André Benoit ,

André Buhler , Philippe Burki, Georgy Emo-
net Arthur  Finazzi , Hans Huggler Philippe
Junod , René Kurzen , Jean-Louis Maeder ,
Daniel Matthey, Johny Matthey Fritz Peyer ,
Hans Pfister , Hans-Peter Saladin , Kurt
Schafroth.

Boulanger.— Jean-François Rosset.
Boulanger-pâtissier.— Martial Devaud ,

Jôrg-Uwe Herbst, Lucien Lunazzi, Fritz
Noll , Jean-Louis Tribolet.

Carreleur.— Claude-Alain Graf.
Coiffeur - coiffeuse pour dames.— Rose-

Marie Balossi, Micheline Bellini , Marie-José
Bigler, Martine Bourgeois , Sylvia Bourquin ,
Jean-Claude Brunner , Laszlo Budai , Blanche-
Hélène Chapatte, Lucia Ciriolo, Wanda Dra-
pel, Christiane Fallet , Monique Frieden ,
Mary-Claude Gimmel , Viviane Graf , Ariane
Hug, Claudine Im Hof , Christiane Krahen-
biihl , Véronique Lambert , Alessandra Lu-
pezza , Solange Manini , Nicole Mathys,
Christine Metzger, Claude Montandon. An-
tonia Panzera, Dominique Riat , Danièle
Rochat , Jocelyne Rosat, Lise-Marie Scherly,
Béatrice Schweizer, Silvana Sgarban, Donata
Sinisi, Renata Steffen , Nicole Vaucher, Da-
nièle Vœgtli , Edith Wenker, Josiane Wun-
derli.

Coiffeur pour messieurs— Aurélio Giar-
j atana, Claude Kilcher , Rolf Zobrist.

Compositeur-typographe.— Bernard Alle-
mann , Frédy Balli , Serge Barbey, Jean-Pierre
Bregnard , Pierre Brigadoi , Jean-Jacques
Burkhard, Jean-François Cochet, Francis
Gerber, José Guillod , Pierre-André Jobin ,
Daniel Kohler, Daniel Ogi, Biaise Philippin,
Georges - André Pidoux, Daniel Ribaux,
Pierette Schild, Hubert Seidel, Jean-Fran-
çois Vaucher.

Conducteur de camion.— Roger Amstutz,
Jean-François Bellenot , Eric Bigler, Claude-
Alain Bourquin , Jean-Louis Bovay, Daniel-
Alain Burgy, Remo Casanova, Charles Cha-
vaillaz , Maurice Geissbuhler, Alexandre
Gurzeler, Paul Hotz, Jean-Claude Ischer,
Hans Leuenberger, Karl May, Freddy Mi-
chaud , Denis Millet , Gilbert Sansonnens,
Claude Walpen , Peter Weber.

Conducteur en héliogravure.— Roland
T? Dr,o,,H

Conducteur-typographe.— Daniel Claude,
Alfred - Alexandre David , Alain Fornage,
Pierre-Alain Iff , Jacques Pittet , Michel
Quinche , Jean-Michel Riifenacht.

Confiseur - pâtissier - glacier.— Michel
Fahrni, Michel Frutschi , Adrien Gambarini,
Werner Kamm.

Constructeur de bateaux.— Pierre Egger.
Copiste en offset - essayeur.— Pierre-José

Bless, Gérard Dubois, Michel Huguet, Jean-
Michel Laubscher. * É

Courtepointière.— Marianne Laubscher,
Irène Perret, Marisa Ranzoni.

Couturière.— Thérèse Amstutz. Rosemay
Barbezat , Danièle Lauper, Christine Martino ,
Jocelyne Mouttet , Lucette Pellaton, Béatrice
Stampfli.

Couvreurs.— Georges Comtesse, Jean-
Marc Fahrni, Claude-André Robert , Jean-
Daniel Robert.

Cuisinier.— René Anken , François Ber-
nabe, Christian Daniel, Gabriel Duc, Gabriel
Kolly, Ernst Roth , Harald Weber.

Cuisinière.— Marianne Gris, Marie-France
Jacquod.

Décolleteur.— François Auderset, Jean-
Claude Bohnenstengel, Robert Dubois, Ri-
chard Favre, Daniel Ischi , Juan Martinez.

Dessinateur de machines.— Rodolfo Bar-
bany, Alain Bourgeois , Roger Cochand , Mar-
co, Feruglio, Celso Garcia , Denis-Michel
Glauser, Marcel Kopp, Marco Magri , Jean -
Philione Maire. Roland Muanv. Eric Rece-

veur , Charly Rougemont , Denis SchenK, Ani-
ta Sermon. Jean-François Theubet, Jean
Trarbach.

Dessinateur du génie civil.— Raoul Bé-
guelin , Patrice Blanc, Jean-Daniel Calame,
Bern ard Collaud , Jean-François Henry, Mar
Jaccard , Philippe Laeng, Michel Miserez,
Denis Procureur, Gilbert Progin, Michel Ra-
cine, Pierre-Henry Stauffer, Jean Tellenbach ,
Francis Vautravers , Gérald Vez, Jocelyne
Vuilliomenet , Pierre-Alain Wymann.

Dessinateur en bâtiment.— René Augsbur-
ger , Jean-Claude Bassegoda, Eddy Bernas-
coni , Silvio Carcan i, Claude Dœrfliger, Gé-
rald Grimaitre , Kurt Kohler , Claude Mar-
tinet , Claude Pauchard , Pierre-André Ro-
gnon , Bruno Rossi, Patrick Schauenberg,
Erick Schild, André Wermeille.

Dessinateur en chauffage.— Henri Bernar-
di , Yvan Broillet.

Dessinateur en installations sanitaires.—
Claude Broggi , Serge Droz, Denis Schenk,
Maurice Schenk.

Dessinateur-géomètre.— Laurent Lecoultre.
Droguiste.— Robert Bornet , Rémy Bona-

ni , Yvano Bottinclli . Roger Kammer, Beat
Kindler , Lucienne Kohler. Jacques-Ed. Re-
naud , Pierre-Alain Schenk, Jean-François
Schneitter.

Electrophistc.— Jean-Pierre Bouille, Mi-
chel Dick, Hilaire Donzallaz, Jean-Bernard
Girard , Edouard Gobet , Jean-Paul Kalts-
chmied , Jean-Pierre Manzoni , Maurice Ma-
selli , Roger Pétremand.

Employé de commerce et d'administra-
tion.— Maria Alessandri , Françoise Bâhler,
Jacqueline Baillods , Michèle Bandelier , Jean-
Jacques Barras , Marlène Bays , André Ben
Abed , Francis Besson, Marie-Franc. Blon-
deau , Rosanne Bolis , Jean-Pierre Borel , Mar-
lène Borel , Philippe Bouille, Marie-Laure
Bourdin , Monique Bourquin , Frédéric Bur-
la, Gérard Burri , Gisèle Calderari , Nelda
Caretti , Anne-Lise Cavin, Philippe Chaipatte,
J.-Michel de Chambrier, Christiane Deck
Domin. de Landtsheer, Anne-Marie Desche-
naux, Dominique Dougoud, Monique Du-
commun, Gisèle Einaudi , Anne-Marie Es-
chler , Claire-Françoise Fanti, Nicole Fatton ,
Denis Favalli , Ariane Favre, Régine Ferrier,
Jean-Charles Feruglio, Marie-Louise Feru-
glio ,Anne-Lise Gaille. Marie-Claire Gaille,
Denise Genilloud, Jocelyne Gerster, Hervé
Glauque, Charlotte Gogiat, Claudine Grand-
jean , Angèle Gremaud , Liliane Grimm, Ma-
rie-José Grolimund, Elfriede Gubler, Anne-
Mari e Guex, Monique Guyot, Raymond
Haas, Anita Hager. Roseline Hammerli,
Claudine Hauert , Silvia Holzhauer, Marie-
Christ. Hostettler, Hélène Javet, Georges
Jeanbourquin , Francine Jeannin, Marie-José
Jornod , Michèle Juvet , Christiane Kocher-
hans, Sylvia Krâhenbùhl, Michel Kuenzer,
Charles Kung, François Kybourg. Marlyse
Lamprecht, Sonia Laubscher, Yvette Léchot,
Nadia Locher, Lise-Ariane Lorimier, Dora
Luginbiihl, François Lussi, Jean-Michel Lu-
thy, Jacques Maire, Paulette Maire, François
Martenet , Heidi Marti , Yvonne Mathey. Mo-
nique Matthey, Mary-Claude Metille, Gilber-
te Michel. Marv-Claude Miserez, Béatrice
Mojon , Fredy Montandon , berge Montan-
don. Laura Morelli , Hélène Mon, Nelly
Muller , Jean-Pierre Nobs, Jocelyne-Franç.
Pasche, Sylvie Perrin, François Pheulpin ,
Janine Piccolo, Nicole Pittet , Cyrille Pout-
chkar , Michel Prétot , Daniel Quadri, Daniel-
le Ranzoni , Marcel Rapw, Jacques Rimaz ,
Marie-Claude Rothen , Françoise Roux, Mar-
guerite Rubi , Augusta Ruedin, Marie-Claire
Sandner, Jocelyne Sandoz. Nicole Sanson-
nens, Madeleine Scherer , ' Muriellé Schmalz,
Danièle Schulze, - Bernard Siirfonet, Ursula
Steiner, Marguerite Stucki, Gianpiero Tabac-
chi, Jacqueline Tercier , Gislaine Theurillat,
Jacqueline Thièche, Nolita Vendeman, Clau-
de Verdan. Francis Verdan , Josiane Veuve,
Luc Von Lanthen, Myriam Vuille, Henri
Welti , Alain Winterhalter, Martine Wuthrich.

Employé de laboratoire.— Josiane Borel ,
Alain-Fred Carnal. Sylvie Clerc, Marie-Fran-
ce Jeanneret, Nicolas Lovy, André Uebers-
chlag.

Fleuriste.— Françoise Baumann , Jacqueli-
ne Christinat, Mary-Claude Contesse, Ma-
rianne Guinand , François Guyot. Margot
Hani. Denise Hofstetter, Michèle Riesen ,
Sylviane Trifoni , Mireille Vaucher.

Forestier-bûcheron.— Laurent Ribaux ,
Jean-Luc Seilaz , Tiziano Strappazon.

Forgeron mécanicien en machines agrico-
les.— Pierre-Alain Spycher, Jacques Tissot.

Fourreur.— Christiane Schrepfer.

Graveur en autotypie.— Ueorges-Anore
Matthey, Reni Richard.

Horloger-praticien.— Claude-Alain Jacot.
Horticulteur.— Yves Desaules, Louis-Mau-

rice Etter , André Lavanchy, Kurt Nobs,
Claude-Alain Ramseyer, Paul-André - Zur-
cher.

Imprimeur en offset.— Georges, Neuhaus,
Daniel Schneiter.

Maçon.— Victor-Albert , Béguelin , Claude-
Alain , Bonjour , Roland Bullat , Jean-Louis
Delay, René Dort , Jean-Denis Facchinetti,
Géral d Geiser, Jacques-Alain Maulini. Char-
le-Henry Melly, François Monnier.

Mécanicien de précision.— Pierangelo
Alce, Denis Bellini , Francis Berset, Patrice
Blaser, Eric Boichat , Claude Boss, Salvatore
Bottarella , Marcel Bourqui , Alain Brunel ,
Diego Capelli, Verso Casali , Jean-Claude
Challandes. Etienne Crettenand , Michel Cret-
tenand , Silvio De Vincenti, Roland Droz,
Willy Droz, Jean-Claude Fallet, Alfred
Fankhauser, Jean-Bernard Favre, Enrique
Fernandez, Michel Fitze, Antonio Fontanel-
la , Jean-Philippe Fritz, François Gaberel ,
Robert Gaille Michel Guye, Philippe Hum-
bert-Droz, Christian Jaquier , André Jost,
Robert Mabillard , Jacques Marmelo, Mi-
chel Marquis , Daniel Matthey, Fabio Maz-
zolini , Daniel Mottaz , Jacques Page, Max
Peter, Franco Picci, Joaquin Brades. Mau-
ro Previati , Antonio Ratteni, Enrico Ra-
vasio, Roberto Rizzolo. Jean-Robert Rub,
Pierre Schneider, José Segade, Edoardo Sor-
renti , Denis Staehli, Jean-François Vermot,
Mnr i i . n l  Volerv. Guv Vouillamoz, Denis Vuil-
le, François Walohli , Pierre-Alain wenren,
Pierre-Louis Zambon, Michel-Pierre Zbinden.

Mécanicien en automobiles.— Willy-Phi-
Hppe Bianchi, Claude-Willy Braillard , Roger
Burri , Christian Champème, André Châte-
lain , Roméo D'Amico, Jean-François Erard,
Michel Froidevaux, Jacques Gaillard, Jean -
Claude Geiser, Jean-Pierre Huguenin, Mi-
chel Kiing, Lopez Baltazar, Gilbert Mas-
son, Pierre-Alain Mojon, Eric Morel, Alfred
Noghero, Eric Oppliger, Jacques Perrenoud,
Francis Racheter, Serge Robert, Bruno Scha-
fer , Denis Schwab, Nicolas Villanova, Ber-
nard Vogt, Marc-André Walther. Bernard
Winkler , Gilbert Zbinden.

Mécanicien en étampes.— Pierre-Alain
Gafner, Pierre-André Houriet, Raymond Lu-
thy, Pierre-Georges Richard.

Ménagère rurale.— Maya Forrer.
Monteur d'appareils électroniques et de té-

lécommunication.— Gérard Gisler, Patrice
Hammerli, Patrick Vontobel, Arnold Wy-
dler.

Monteur-électricien.— Jacques Aubert,
Pierre Werger, Pierre-André Bésomi , Frédy
Bula , Bernard Christin , Marcel Clémence,
Michel Despont, Jean-Pierre Dreyer, Adrien
Folly, Joseph Fontaine, Jean-Michel Fros-
sard , Jacques Guinand, Raymond Hirt, An-
dré Jost. Bernard Lehmann, Claude Marthe
Denis Matthey, Gérard Morard , Marcel Nie-
derer, Charles-Albert Orsat, Daniel Perrelet ,
Jacques Perrottet, René Pfister, Laurent
Quellet , Pierre-André Quirici, Fortunato Rœ-
lon , Jean-Michel Sansonnens, Robert Chranz,
Marc Stàhli, Gilbert Strohhecker. Antonio
Suriano, Patrice Testaz, Frédéric Tillmann,
André Ummel, Jean-François Vuilliomenet.

Ouvrier spécialiste en construction de rou-
tes.— André-Bernard Moreillon.

Peintre en bâtiments.— Pierre Aerny,
Jean-Louis Claude, Guiseppe de Marco, Pier-
re-Alain Guye, André Pellet , Antonio Set-
tecasi , Jean-Jacques Spychiger, Gérard Zwah-
len. . - ,Photographe.— Laurence Barmaverarn,
Freddy Bourquin, Pierre-André Dubois, Ray-
mond Gillabert , Pierre-Alain Jaussi, Michel
Robert.

Photographe de reproduction en photogra-
vure.— Kurt Hesslohl.

Photographe en héliogravure.— Marc-An-
dré Monard.

Photolithographe.— Donald Thomi, Frank-
lin Von Kaenel.

Radio-électricien.— Henri-Albert Bennin-
ger, José Bosquet, Michel Conterno, Wil-
fred Guye, Roland Maillot, Rainer Nolde,
Francis Piller, Jean-Pierre Quartier, Bernard
Reymond, Willy Schûrch, Jean-Jacques
Teuscher , Pierre-André Zwahlen.

Ramoneur.— Werner Bleuler, Daniel Vil-
lommet.

Réparateur de machines à écrire.— Robert
Mojon. Pierre-Yves Stauffer.

Serrurier de construction.— Michel Du-
bois , Walter Thuler.

Sommelière.— Brigitte Hirt.
Technicien pour dentistes.— Christian

Gloor.
Stcréotypeur.— Jean-Marie Clerc.
Tôlier en carrosserie.— Claude Baillod ,

François Cand, Gérard Détraz, Higinio Lo-
pez, Jacques Rebetez.

Tourneur de boîtes or.— Frédy Godât.
Vendeur - vendeuse.— Jacqueline Adam,

Jacques Apothéloz, Jean-Daniel Aubée, Ali-
ce Badertscher, Marie-France Badiali , Lu-
cienne Bardet. Marlène Baumann , Anne-Lyse
Bonjour , Josiane Bouquet , Marguerite Bour-
rut , Ghislaine Brancharel , Eric Carminati,
Daniel Châtelain, Pierre-André Clerc, Jac-
queline Cominelli, Henriette Dalrio, Marié-
Claude Dreyer, Marie Dupanloup, Sylvia
Ecœur, Monique Fallet, Anita Fluckiger,
Monique Flùhmann, Chr.-Aimé Froidevaux,
Nelly Fromaigeat, Marcel Gigon , Jocelyne
Golay, Elisabeth Gotti , Agnès Ham-
merli , Daniel-Willy Jacot , Gertrude Ja-
kob, Nicole Jeanneret , Anne-Marie Jobin ,
Geneviève Kettiger , Jean-Marc Kilchœr,
Charly Kull , Violette Kunzi , Marypaule
Kuttel , Anne-Rose Lehmann, Christiane
Lienher, Denise Locatelli, Rita Macquat ,
Chantai Maréchal, Hedi Marti , Claudine
Monard Bernard Monnet, Janine Monnier,
Marie-Claude Monmn, Eliane Millier , Marc-
Antoine Oggier, Lucette Papaux , Guy Pel-
laud , Roger Perret , Brigitte Perruchot , Pier-
re Piaget, Maria Ravasio, Josette Richard ,
Pierre-André Rognon , Yves Rognon , Maria-
ne Rudolf , Mavy Sanzonio , Claude Schei-
bler , Marie-Ci. Schindelholz , André Schwab,
Henri Stàhli , Marinette Steiner , Michel
Storni , Monique Vaucher , Viviane Vauthier,
Marie-France Voirol , Chantai Von Allmen ,
Eliane Zanon.

Ont en outre obtenu le certificat de ca-
pacité, les élèves des écoles de métiers dont
les noms suivent et qui ont subi les exa-
mpnc finnlc ftUPC Slircès !

ECOLE IKLHrNUJUH,
DE NEUCHATEL

Dessinateur de machines.— Olivier Langer ,
Pierre-Edmond Quinche.

Mécanicien de précision.— Adrien Bessi ,
Pierre-Philippe Bourquin , Willy Breguet
Pierre Cima, Charly Eigenheer, Jean-Claude
Gabus, Eric Humair , Patrie Juif. Bernard
Kuhni , Pierre-André Lidy, Jean-Bernard Pa-
rait, Jean Pesenti, Denis Robert , Claude
Schlaepfer, Marc Schleger, Christian Seiler,
Jôrg Von Allmen, Pierre Waser. - - 

Mécanicien-électricien. — Frédéric Cou-
lomb, Michel Monnet, Claude Mosset , Mar-
tial Py, Michel Ribaux , Biaise Ruedin. Pier-
re Schild , Jacques Troyon , Patrick Wiesner.

Monteur d'appareils électroniques et de
télécommunication.— Eddy Burgcr. Roland
Burki . Michel  Grandjean , Edy Gril lon , Mar-
cel Gutknecht ,  Jean-Daniel Hofe r , Bernard
Moulin , Jean-Philippe Natali , Christian Sieg-
fried , Jean-Paul Valley.

ÉCOLE PROFESSIONNELLE DE
JEUNES FILLES, NEUCHATEL

Couturière.— Antoinette Binz , Suzanne
Botteron. Jacqueline Favre, Marlène Ga-

choud , Marie-Claude Oeiser, llierese Oo-
gniat , Annie Hiltbrunner, Ghislaine Jacot ,
Lisette Magnin, Michèle Rossier , Marie-Ma-
delaine Vessaz, Renata Vignocchi.

ÉCOLE DE MÉCANIQUE ET
D'ÉLECTRICITÉ, COUVET

Dessinateur de machines.— Martial Leiter,
Jean-Claude Lièvre.

Mécanicien-électricien.— Bernard Brunner ,
Jacques Descombaz, Jean-Philippe Roy.

Mécanicien-électronicien.— Jean-Jacques
Charrère, Juan-Antonio Lopez, Louis Mon-
nin.

Outillcur.— Luc-André Coulet, RamonTv,;m ,i

TECHNICUM NEUCHATELOIS,
DIVISION DU LOCLE

Dessinateur de machines.— Gilles Albini,
Claude De Bona, Christian Delhaye, Alain
Girardot.

Dessinateur en microtechnique.— Gilbert
Ummel.

Horloger-praticien.— Laurette De Bona,
Claude-Alain Linder. Daniel Luis, Philippe
Schaldenbrand, Onielio Tanchi, Marie-Hélè-
ne Unternehr.

Horloger-rhabilleur.— Joël Baudy, Fran-
çois Baumberger, Jean-Luo Breguet, J.-Pierre
Clamagirand, Bernard Gaston, Bénédict Nap-
pey, Walter Piacenti.

Mécanicien de précision.— Jean-Louis
Boichat, Michel Boichat, Fulvio Borel , Mi-
chel Clerc, Charles-Henri Hirschy, Bernard
Janey, Francis Joray, Laurent Matile, Lau-
rent Simon-Vermot, Raoul Trimèche, Philip-
pe Vuillemin, Eric Von Buren. Amor Zer-
zeri .

Mécanicien-électricien.— Jean-Louis Du-
bois, Chs-André Fluckiger, Eric Haldemann,
Bernard Liniger, Christian Monnier, Gérard
Progin, Jean-François Rebucini, Urban Rue-
ger, Virginie Tondat.

Micromécanicien.— Jean-François Cassis,
Jacques Simonin.

Monteur d'appareils électroniques et de
télécommunication.— Gilles Baehler, Domi-
nique Bartolomeo, Gilles Bergez, Thierry
Brand , André Brossard , Jean-Pierre Burnier,
Jacques Couvoisier, Jean-Pierre Ischer, Ro-
land Mœri, Rodolphe Muller, Claude Pe-
riat, André Reichen. Kurt Rœsch.

Régleuse.— Monique Choffet, Anne-Lisa
W al H,'m ann Tr\cinn« Wlltlîprt*

TECHNICUM rSKUUHAlJiLUlS,
DIVISION DE LA CHAUX-DE-FONDS

Bijoutier-joaillier.— Claude Cour Jean-
François Donzé, Pierre-Emile Dubied, Biai -
se Duplain , Michel Huber, Eric Willemin,
Jacques Zurbuchen.

Couturière.— Christiane Bouverat, Franci-
ne Calame, Sylvie Calame, Evelyne Donzé,
Marie-Ci. Froidevaux, Myriam Gerber. Flo-
rence Hertig, Manuela Martinez, Françoise
Noirat, Danielle Pellaton, Nicole Perret,
Yvelyne Quinche, Rita Ruegger, Patricia
Schiess, Nicole Sonderegger, Christine Steu-
dler, Liliane Tramaux, Catherine Walther.

Dessinateur de machines.— Jacques Dia-
con.

Dessinateur en microtechnique.— Claude
Blanc, Thierry Girardin. Daniel Jaunin, Do-
minique Mourey, Nicole Steiser, Raymond
Studer.

Graveur sur acier.— J.-Claude Froidevaux,
Jean-Claude Laurent, Pierre Soguel.

Horloger complet.— Sylvain Hoffmann,
Philippe Jeannot, Michel Parmigiani, Cathe-
rine Rohrbach.

Horloger-praticien.— Jean-Claude Pellaton ,
Gérard Rumo. Philippe Weiss.

Horloger-rhabilleur.— Daniel Chapatte,
Daniel Currit , Pierre-André Grimm, Fran-
cesca Perenzin, André Pinciroli, Elio Pinci-
roli , Jean-Willy, Ruegsegger, Jean-Claude
Schlichtig.

Mécanicien de précision.— Danilo Arseni,
Georges Brodbeck, Flavio Comino, François
Fabregas, Jean-Claude Moreau, Pierre Mo-
rabito . Ezio Peccolo, Jean-iuc Ramseyer,
Jean-François Robert, Willy Schnyder, René

- Wahli.
Mécanicien en automobiles.— Roland Du-

perthuis, Bernard Haas, Gérald Hostettler,
Gérald-Max Mock, Oswald Romanens, Fran-
çois Rusconi.

Mécanicien en étampes.— Denis Domon,
Lucien Jacot , Pierre Willen.

Micromécanicien.— Michel De Vincenzo,
Bernard Henguely, Michel Iseli, Gérard Ma-
tile, J.-Philipipe. Sonderegger.

Régleuse.— Danièle Boichat. Maria, Car-
retero, Francine Cattin, Mary-Claude Evard ,
Anï ta  r~ila,,c^r

Pour la sécurité
des piétons

ZURICH (ATS). — Dans une résolution
votée vendredi soir à Zurich, l'Association
suisse pour la protection des piétons exige
le retrait du permis de conduire pour
6 mois au moins pour les conducteurs
portant une lourde responsabilité dans un
accident survenu sur un passage pour pié-
tons. Le président de l'association , M. J.
Flachsmann, de Zurich, a expliqué que
les appels au respect des prescriptions sur
la circulation routière qui exi gent une atten-
tion particulière des automobilistes à l'égard
des piétons, n'ont pas porté leurs fruits.
En 1970, 545 piétons ont été tués sur
des « passages zébrés », soit 51 de plus
qu'en 1969 et 71 de plus qu'en 1967.

En outre, le rapport annuel de l'asso-
ciation fait remarquer qu'en principe, les
piétons ne sont pas tenus d' attendre jusqu 'à
ce qu'un automobiliste leur cède le passa-
ge, mais que les conducteurs doivent re-
doubler de prudence à l'approche d'un
passage pour piétons et s'arrêter en cas
de nécessité. Toutefois, le piéton ne doit
pas traverser la chaussée de manière sur-
nrpnnnle.

Le temps en mai
L'institut suisse de météorologie commu-

nique : la température de l'air , au nord
des Alpes, a marqué au mois de mai , à
nouveau, un excédent. Celui-ci a été de
I à 1.6 degré en Suisse occidentale et de
1,7 à 2,2 degrés en Suisse centrale et orien-
tale. Dans le Valais, l'excédent est plus
faible (0,7 degré) et dans le Tessin, il est
nul. La température voisinant effectivement
la normale. Aucune gelée blanche n'a heu-
reusement été observée en plaine en mai.

SURABONDANCE DE
PRÉCIPITATIONS

Les précipitations ont été surabondantes
au Tessin (+ 10 à 40 pour cent), en Va-
lais (Sion et Montana + 65 et 71 pour
cent), localement dans l'Oberland bernois
(Saanen + 35 pour cent). Dans l'extrémité
du pays (Heiden + 18 pour cent) et dans
la région de Davos (+ 8 pour cent). Les
quantités ont été normales ou presque à Bâle,
dans les Préalpes vaudoises, à Miirren
et en Engadine. Sur le reste du pays, el-
les ont été déficitaires. Dans le Jura de
40-50 pour cent, entre 25 et 50 pour cent
sur le plateau suisse, en Suisse centrale et
sur le relief oriental du pays.

Le nombre de jours avec précipitations
est très irrégulièrement réparti. En grandes
lignes, on peut dire qu 'il est , à quelques
exceptions près , excédentaire de 2 à 6
jours (Zermatt : 9 jour s) au sud d'une li-
gne Gcnève-Rorschach . Au nord de la li-
gne précipitée , il est soit normal (Lausanne ,
Berne , Weissenstein , Rigi), soit légèrement
déficitaire de 1 à 3 jours , 5 à Schaffhouse).
Le Saentis a été également trop sec (52
pour cent) et au nombre de jours de pré-
cipitations, il manque 4 unités pour égali-
ser avec la norme.

La durée de l'insolation n'a nullement
été excessive. Les déficits régionaux se ré-
partissent ainsi : 20-25 pour cent pour la
Suisse romande, 12-17 pour cent pour le
Valais, 10-25 pour cent pou r le centre, le
nord et le nord-est du pays , 4-16 pour
cent dans l'Est , 18 pour cent en Engadine
et environ 35 nour cent nour le Tessin.

TROIS SEQUENCES
L'évolut ion du temps est caractérisée ce

mois par trois séquences distinctes : # du
1-5 mai • du 6-22 mai • du 23-31 mai
(saints de glaces).

Du 1er au 5 mai , sur toute la Suisse le
temps a été frais , couvert et maussade
comme en automne, légèrement pluvieux
aussi. L'insolation minime , localement nulle
durant  ces iours.

Ce type de temps a été cependant ca-
ractérisé par une vaste zone dépressionnai-
re centrée au sol sur l'Italie du nord. En
plaine , les températures les plus basses du
mois on atteint 4 à 7 degrés au matin du
6 mai. Du 6 au 22 mai , la situation ba-
rométrique sur l 'Europe a été très chan-
geante, tantôt elle a été plate , tantôt elle
a été alternée entre un système anticyclo-
nique mobile. Il y avait beaucoup de foehn
dans les Alpes surtout les 16-17 et 18
mai. Cette séquence a vu des températures
agréables, par moments il a même fait
chaud. Les maximums absolus du mois ont
été observés ainsi à trois reprises, les
9-19 et 20 mai avec les valeurs suivantes :
28 à 29 degrés en plain e le 19 mai (par
fœhn), 18 degrés à 1500 m, 10 degrés à
2500 m. et 1 degré à 3500 m.

Les 6-9-10 et 19 mai, l'insolation a été
particulièrement longue sur l'ensemble du
pays. La nébulosité sur toute la Suisse,
variable , faible à modérée a été accom-
pagnée ça et là de foyers orageux. Des
chutes de grêle ont provoqué localement
des dégâts, le 9 sur le le Jura neuchâte-
lois et le 13 sur la région de Maennedorf
(ZH).

Du 23 au 31 mai , un vaste et profond
talweg d'altitude, quasi stationnaire, axé du
Groenland à la Méditerranée occidentale
perturbe le temps en Europe. Durant tou-
te la période on observe sur la Suisse
entière un type de temps variable avec
un ciel généralement très nuageux ou cou-
vert. Les pluies sont fréquentes. Souvent
de caractàre orageux. On a enregistré, par
exemple, au Tessin le 24 mai surtout et
le 25 de fortes précipitations totalisant 60
à 70 mm en 24 heures. Les 25-26 et 27
mai l'est et le centre du pays subissent
les influences du foehn. La chute de tem-
pérature amorcée le 21 mai déjà progresse
pour atteindre le 29 en altitude surtout.
Les minimums mensuels suivants : 1 degré à
1500 m d'altitude, 6 degrés à 2500 m et
13 degrés à 3500 m.

GROSSE FONTE DES NEIGES
La fonte des neiges hivernales dans les

Alpes a énormément progressé duran t ce
mois. Ainsi , on a mesuré le 31 mai au
Guetsch (ait. 2300 m) dans le massif du
Saint-Gothard une couche de neige de seu-
lement 30 cm d'épaisseu r, ce qui est assez
anormal pour la saison. L'année précédente ,
à la même date , une couche de neige de
405 cm recouvrait encore anormalement
(en excès la même réeion. (ATS)

Ecole des parents et Peut livre rouge
L Ecole des parents et d éducateurs neu-

châtelois, comme nous l'avons annoncé ré-
cemment, a tenu son assemblée générale an-
nuelle devant un public toujours aussi res-
treint malgré la promesse d'un débat sur
le bavard Petit livre rouge des écoliers...
Ce manque de participation des parents
neuchâtelois a d'ailleurs été discuté lors de
cette séance, il semble qu 'il faille l'attri-
buer tout d'abord à une carence de la pu-
blicité, c'est pourquoi le comité a décidé
de porter l' accent sur le point de l'infor-
mation dans les familles.

L'activité et le programme de l'Ecole des
parents de l'an dernier a été loin pourtant
de manquer d'intérê t : plusieurs conférences
traitant de sujets auxquels on ne peut tour-
ner le dos actuellement , drogue, abus de
médicaments, sport et santé , ainsi qu 'un cy-
cle d'exposés sur l' enfant de six à douze
ans, et, en collaboration avec l'Université
populaire, quel ques débats sur l'école ro-
mande. Toutes ces séances données par des
personnes qualifiées, suivies d'une discussion
entre les participants et le conférencier.

Le comité, présidé par M. A. Matile se-
condé par Mme E. Berthoud , a divers pro-
jets en cours de réalisation, tel un impor-
tant développement de la formation d' ani-
mateur de groupe , et l' achat d'une biblio-
thèque qui sera à la disposition des mem-
bres de l'Ecole des parents. Quant aux com-
ptes, ils se portent au mieux pour l 'instant
puisqu 'ils bouclent avec un bénéfice qu 'on
saura vite à quoi employer !

LE ROUGE ET LE NOIR...
Avant la partie administrative, les mem-

bres présents se sont donc livrés à un
débat autour  du Petit livre rouge des ly-
céens et des écoliers , sous la direction
de MM. A. Matile , W. Perret , J. Cardinet.
M. Jagg i et Mme J. -P. Feihl qui ont
cherché plus spécialement ce qu 'il y a
d'intéressant dans ce manuel , puisque la
plupart des gens jusqu 'à présent se sont
contentés de le peindre en noir. C'est M.
Perret qui a ouvert le tir , présentant l'ou-
vrage comme un < interlocuteur qui n 'a
pas été invité > dans les familles... Il en
a présenté l'histori que et la préface, a re-
levé que ce qui frappe tout d'abord , c'est
l'inégalité de la qualité d'un bout à l'au-
tre au fil des sujets. Et , en regardant
de plus près les griefs qui lui sont faits ,
on s'aperçoit qu 'ils visent la form e plus
que le fond, excepté pour le chapitre con-
sacré à la sexualité où les deux sont
particulièrement « controversés » ; mais là
on se heurte tout simplement encore aux
tabous de notre société , puisque dans le
canton de Vaud. Mme Feihl a entendu
les mêmes remarques de désapprobation
pour un cours d'éducation sexuelle prépa-
ré par l'Instruction publique qui ne de-
vait  ri.rtrs ripn avoir fin tnn « rnnnin  . et

désinvolte du Petit livre rouge. Sentiment
quasi général des jeunes au. sujet de ce
chapitre : ils y ont appris des tas de choses
que leurs parents ne leur avaient pas dites...

C'est encore Mme Feihl qui a avancé
un argument important quan t au repro-
che de l'éclairage très « technique », dé-
pourvu de tout le bagage sentimental sous
lequel ce manuel présente l'amour ; à jus-
te titre , Mme Feihl relève que le préfa-
cier a bien spécifié qu 'il doit être consul-
té comme un dictionnaire ; alors ne pour-
rait-on pas se récrier de même lorsque
le jeune homme, dont on n 'a pas fait
l'éducation sexuelle , s'empare d'un diction-
naire médical pour apprendre le comment
de la sexualité ? L'acte y est également
présenté sans cette dimension affective
nn'nn nt t p nd  dp l'nmnnr.

« SYNDICAT D'ECOLIJSKS »

II faut reconnaître que si certains cha-
pitres étaient « épurés » , on trouverait dans
ce petit livre de belles bases de la ré-
forme de l' enseignement ; il est vrai que
c'est une réaction saine que de réagir
contre l' enseignement traditionnel qui s'obs-
tine à faire ingurgiter à l'élève des ma-
tières inertes , le < bourrage de crâne » n 'a
plus de raison d'être dans notre société...

De plus l'aspect sociologique du livre ,
qui fait prendre conscience à la classe
de la notion de groupe, incite les jeunes
à prendre des initiatives , à participer acti-
vement aux discussions etc..._ à créer, ni
plus ni moins, un « syndicat d'écoliers » ...

Positifs encore les chapitres de documen-
tation sur le tabac et la drogue, alors
qu 'un point plus inquiétant est cette sorte
de coupure totale entre l'enfant et ses
parents , dont l'image n 'est souvent qu 'une
grotesque caricature (le monde des adul-
tes est d'ailleurs représenté presque uni-
quement par la classe des professeurs),
ce qui est naturellement nul du point de
vue éducation.

En résumé, pour répondre à ceux qui
s'inquiètent de l'influence néfaste que pour-
rait avoir ce livre sur leurs enfants, l'Eco-
le des parents est tombée d'accord sur un
point délicat : en fin de compte, l'adoles-
cent qui voit que ses parents s'aiment et
se respectent , qui vit leur at t i tude de cou-
ple , va-t-i l  attacher plus d'importance à
ce qui est écrit ou à l' exemple qu 'il a
chaque jour sous les yeux ?... Ce qui ra-
mène incontestablement au problème de
Pprlunntinn fnmilinlp.

Une fois encore, on a pu constater
qu 'on avait fait beaucoup de bruit autour
de ce petit manuel, que l'Institut de mé-
decine sociale préventive de Lausanne re-
connaît comme « mal écrit , mais tout bien
considéré possédant des côtés positifs et

ZURICH (ATS). — Le Conseil com-
munal de la ville de Zurich (législatif)
s'est réuni deux fois mercredi et au cours
de sa séance du soir, il a examiné les
projets d'octroi de divers crédits.

La revision de l'ordonnance d'exécution
de la loi sur les prestations complémen-
taires de l'AVS entraînera , sous la forme
eue propose de lui donner la commission
du Conseil communal, des dépenses plus
importantes que celles liées au projet du
Conseil municipal exécutif. Ce dernier a,
en effet, proposé à cet effet l'octroi d'un
crédit de 74,06 millions, alors que jusqu 'ici
la somme affectée à ces prestations com-
plémentaires se montait à 54,6 millions,
tandis que la commission du Conseil com-
munal estime de son côté qu'un montant
de 82,76 millions se justifierait.

En outre, le législatif de la ville de
Zuricji a accepté l'octroi d'un crédit de
3,7 millions pour les travaux d'aménage-
ment de l'Enzenbuehlstrasse et un autre
de 1,4 million pour la rénovation d'im-
meubles locatifs appartenant à la ville. Il
faudra, en revanche, soumettre aux citoyens
un projet de crédit de 27,5 millions né-
cessaires à la réfection de la Zehntenhaus-
strasse et de plusieurs rues adjacentes, le
montant de ce crédit dépassant les com-
pétences du Conseil communal.

Séances du Conseil
communal de Zurich

(c) 34.048 personnes , dans tout le canton
de Vaud, ont signe la pétition de « S.O.S.
Préalpes ». On sait que ce mouvement ,
présidé par M. Claude Bourgeois, direc-
teur du collège de Vevey, s'est créé en
réaction contre les projets d'aménagement
des hauts de Montreux , qui prévoient no-
tamment des remontées mécaniques dans
le vallon d'Orgevaux et sur le Folly.

La pétition , qui sera adressée au Grand
conseil , demande qu 'un plan d'aménage-
ment soit étudié pour l'ensemble du péri-
mètre préalpin , depuis la région de Vevey-
Mcxitreux jusqu 'au Pays-d'Enhaut et aux
Ormonts, et que ce plan distingue de ma-
nière claire les zones destinées à un dé-
veloppement touristique ou sportif , et celles
qui seront protégées , soit pour le beauté
du site , soit pour leurs richesses naturelles.
La pétition demande en particulier une
protection des crêtes contre toute construc-

«t S.O.S. Préalpes »» :
34.000 signatures

Conférence suisse
des services sociaux

publics
DAVOS (ATS). — Les services sociaux

publics d'aujourd'hui et de demain », tel
a été le thème principal des délibérations
de la 64me conférence suisse des services
sociaux publics , qui s'est réunie à Davos
lundi et mardi , sous la présidence de
M. R. Mittner , chef du service social
de la ville de Coire.

Les congressistes ont entendu les exposés
de MM. M. Hess, secrétaire de l'office
des tutelles et des curatelles de Zollikon ,
qui a traité du thème principal de la
conférence, et P. Urner , chef du service
social de la ville de Zurich , qui a parlé
du problème de l'aide matérielle. Le prin-
cipe du lieu d'origine et de domicile,
les droits et les devoirs des proches pa-
rents en matière de soutien et l'attitude
de plus en plus libérale de la Confédéra-
tion dans ce domaine ont été abordés
par les deux orateurs.

Des représentants de la division de
police du département fédéral de justice
et police et de l'office fédéral des _ assit-
n..̂ pc cnpi'alps nnt nsçistfi à In conférence.

GENEVJb (ATS). — Une personnalité
protestante fort connue, le pasteur André
Trocmé vient de décéder à Genève à l'âge
de 70 ans. Né à Saint-Quentin, le défunt
fit des études de théologie, notamment à
Bruxelles, Paris et New-York. Il pratiqua
le ministère pastoral dans diverses localités
du nord de la France puis fut  nommé
pasteur en 1933 au Chambon-sur-Lignon
dans la Haute-Loire au nord des Cevennes
où il resta jusqu'en 1950. Durant toute cet-
te période, le pasteur Trocmé déploya une
activité particulièrement intense. Ainsi pen-
dant la guerre, il joua un rôle dans le
mouvement de la Résistance et s'occupa
beaucoup des juifs. Il fonda à Chambon-
sur-Lignon un collège, le « collège protes-
tant » devenu depuis lors fort connu.

En 1960, le pasteur Trocmé vint à Genè-
ve où il fut jusqu'en 1970 pasteur de la
paroisse de Saint-Gervais, la plus importan-
te paroisse urbaine genevoise.

La TV française tourne
sur les bords du Léman

(c) En cette seconde moitié du mois de
juin , l'ORTF (Télévision française) tourne
dans le canton de Vaud quelques séquences
d'une de ses plus grandes productions : « les
Thibault », l'œuvre maîtresse de Roger Mar-
tin du Gard. A côté de nombreux comé-
diens venant de France, l'ORTF a engagé
près de 2000 figurants. Des scènes seront
filmées à Ouchy, dans le vieux Lausanne
et à Vevey. La tourn age durera au total
dix mois, pour la plus grande partie en
France. La réalisation représentera six épi-
sodes d'une heure et demie, en couleurs.

Décès d'une personnalité
protestante

BERNE (ATS). — Actuellement, aucune
allocation pour enfants n'est versée aux
ouvriers à domicile qui travaillent pour le
compte des arsenaux fédéraux. « Le Conseil
fédéral, demandait au mois de mars le
conseiller national Kurzmeyer (rad., _ LU),
dans une petite question, ne pense-t-il pas
qu 'il faudrait supprimer cette injustice, et
qu 'il y aurait lieu d'établir des dispositions
légales permettant de garantir des alloca-
tions pour enfants à ces travailleurs ? »

Les ouvriers et ouvrières à domicile , vient
de répondre le Conseil fédéral , travaillent
selon les dispositions du code des obliga-
tions relatives au contrat d'entreprise. Le
salaire par pièce, qui est alloué, comprend
la plupart des prestations sociales. Il n'est
pas possible en revanche de verser une al-
location pour enfants selon un barème uni-
forme, car le salaire des ouvriers à domi-
cile ne peut être déterminé que par le nom-
bre des pièces fournies et non pas d'après
la situation de famille. Une partie des ou-
vriers à domicile bénéficient cependant
d'allocations pour enfants versées par les
misses cantonales de compensation.

Travail à domicile
et allocations

Pour la transplantation
d'organes à Lucerne

(c) Un député radical lucernois, membre
du Grand conseil , a déposé une motion
à la chancellerie d'Etat concernant la trans-
plantation d'organes. Dans la motion il est
surtout question de la possibilité qui exis-
terait à Lucerne pour faire de telles trans-
plantations. Le motionnaire demande au
gouvernement lucernois de s'occuper inten-
sivement des possibilités offertes , ce d'au-
tant plus que l'hôpital cantonal de Lucer-
ne , qui dispose de chirurgiens hautement
qualifiés, serait le lieu rêvé pour de telles
opérations, permettant de sauver des vies
humaines. Il s'agit là incontestablement
A' ,i,na affaïrp à QTItVT'W

Routes nationales
et Rawyl :

résolution du TCS
(c) La section valaisanne du TCS qui grou-
pe actuellement plus de 17.000 membres
à l'échelon cantonal seulement, vient de
publier une résolution dont voici la teneur :

ILc TCS Valais soutient énergiquement
la décision du comité s'opposant à une
limitation de vitesse généralisée ;

II réclame l'achèvement rapide de la
correction de la route cantonale Saint-
Gingolph - GIctsch avec élimination com-
plète du trafic lent sur cette artère ;

Il invite les autorités à réclamer sans
délai la réalisation de la N 9 de Saint-
Maurice ù Martigny et ù soutenir le projet
de la N 12 sans préjudice pour le pro-
gramme de la route du Rawyl.

Il demande enfin aux autorités une ré-
partition plus équitable des crédits rou-

Des taureaux suisses
auront des fils et
filles américains

ZURICH (ATS). — Pour la première
fois dans l'histoire de l'exportation du bé-
tail , la commission des fédérations suisses
d'élevage et la fédération suisse pour l'in-
sémination artificielle sont arrivées a expé-
dier d'Europe aux Etats-Unis du sperme
de la race de Simmental et de la race
brune. En effet , après avoir entrepris de
longues négociations et rempli des condi-
tions compliquées de production et de qua-
rantaine, ces deux fédérations ont . envoyé
lundi par avion à New-York plusieurs
containers de sperme.

Les Etats-Unis n'acceptent aucun sperme
de tau reaux immunisés contre la fièvre
aphteuse, alors qu 'en Europe ces bovins
sont pratiquement tous vaccinés contre
.cette épizootie. Les taureaux choisis avaient
été soigneusement sélectionnés et mis en
quarantaine sous surveillance d'un membre
des services vétérinaires américains. C©
sperme sera utilisé principalement pour les
croisements avec les races Hertford, Aber-
deen, Angus et Shorthorn , mais également
avec des races laitières. Le but de cette
exportation est d'obtenir ce qu'on appelle
« l'effet heterosis », c'est-à-dire une amé-
lioration rapide de la quantité et de la
qualité de la viande.

L'Office suisse du tourisme
obtient un premier prix

en France
ZURICH (ATS). — Au cinquième Festi-

val international du film et de l'affiche
touristique de Tarbes (France),' auquel qua-
rante nations ont participé, l'affiche humo-
ristique de l'Office national suisse du tou-
risme suisse « Votre ligne, Tair des Alpes »,
a obtenu le premier prix parmi les affi-
ches graphiques. Elle représente un monta-
gnard avec son chien, ainsi que deux pro-
meneurs, photographiquement tous étirés en
longueur et rendus ainsi exagérément svel-toe
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• une expérience des pro

blêmes les plus délicat:
de composition typogra^
phique, d'impression e
de taçonnage

• une qualité de service i
la clientèle toujours dign«
de votre entreprise.
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PETIT FRIGO, modèle récent. Tél. 31 20 63.

UN AGNEAU femelle, pouvant se nourrir
lui-même. Adresser offres écrites à CV 1398
au bureau du journal.

ON CHERCHE D'OCCASION CHARIOT
remorquage. Tél. 25 51 64 (repas).

MUSICIENNE cherche chalet ou petite
maison à Neuchâtel ou environs. Adresser
offres écrites à DW 1399 au bureau du

. journal.

- APPARTEMENT DE 3 OU 3 M PIECES,
| région Neuchâtel - Serrières. Confort ou

mi-confort. Ecrire sous chiffres TL 1414

GARAGE dans les environs de Grise-Pierre.
Tél. 25 83 48 pendant les heures de bureau.

I — 
INGENIEUR cherche à louer pour le 24 sep-
tembre ou date à convenir , région ouest
de Neuchâtel , petite villa ou appartement

: avec jardin, 5 pièces. Faire offres par
: tél. 31 69 93.

APPARTEMENT DE 2 PIECES pour per
sonnes âgées, prix modéré. Tél. 25 94 73

CHAMBRE INDEPENDANTE , ou studic
meublé, au centre , pour jeune employé
d'administration. Adresser offres écrites i
186-848 au bureau du journal.

APPARTEMENT DE 3 J/2-4 PIECES, avec
soleil et vue , pour dame soigneuse et tran-
quille, à Neuchâtel ; date à convenir. Adres-
ser offres écrites à HV 1357 au bureau di
journal.

DAME SEULE cherche appartement de i
pièces, ou studio avec cuisine, avec confort
Neuchâtel ou environs. Adresser offres écri-
tes à BP 1143, au bureau du journal.

FIANCE cherche studio ou appartement J
pièces , meublés , avec cuisine, bains, à Neu-
châtel ou Serrières. Tél. 31 34 60.

APPARTEMENT 2 V2 OU 3 PIECES, loyet
modéré , région Corcelles , Peseux, Neuchâ-
tel. Tél. 31 72 50.

PETIT CHALET à l'année, région Provence,
Vue-des-Alpes, la Tourne, Chaumont , Pla-
teau-de-Diesse. Achat éventuel. Offre sous
chiffres CP 1366 au bureau du journal.

PEINTRE entrepreneur suisse, sans enfants,
cherche pour le 24 août ou date à con-

- venir appartement 3 pièces , confort , région
) Neuchâtel - Hauterive. Tél. 24 13 05.

t

' STUDIO MEUBLE, en ville. Tél. 24 57 33.
I : 

GARAGE 60 fr., libre fin juin. Av. des Por-
tes-Rouges. Tél. 24 37 81.

CHAMBRE TOUT CONFORT, bord du lac,
pour personne absente durant le week-end.
Tél. 25 76 53.

CHAMBRE INDEPENDANTE A COLOM-
BIER, avec douche, à jeune homme sé-
rieux. Tél. 41 13 65 dès 16 heures.

CHALET NEUF, août-septembre-octobre , ri-
ve sud du lac, 6 lits , confort , jardin. Tél.

¦ (037) 63 21 08 de 19 à 20 heures.

APPARTEMENT 3 % pièces , à personnes
i soigneuses et tranquilles, tout de suite.

Tél. 41 13 88, le matin.

A ANET, appartement de 4 pièces, 340 fr.;
appartement moderne de 4 pièces, avec ga-
rage, 430 fr. Tél. (032) 83 16 82.

APPARTEMENT D E VACANCES libre
pour juin-juillet-août , 4-5 lits , cuisinière
électrique , douche. Famille A. Dànzer .
Neubau, 3777 Saanenmôser.

STUDIOS MEUBLES à 1 et 2 lits , avec cuisi-
nette ou cuisine, confort , au centre , à jeu-
nes filles sérieuses. Libres le 1er juillet.
Tél. 25 10 36, entre 10 et 12 heures.

VAL-DE-RUZ, CHAMBRE INDEPENDAN-
TE, maison lisière de forêt. Tél. 36 12 70.

SAINT-BLAISE, JOLIE CHAMBRE indépen-
dante avec bain, pour début juillet. Tél.
33 14 12. 
BELLE CHAMBRE, cuisine , bains, au centre ,
à jeune fille. Tél. 25 17 76, dès midi.

SAINT-BLAISE, meublé 2 pièces, hall, im-
meuble neuf , grand confort , TV. Tél. (038)
24 13 41. 
CORTAILLOD - VILLAGE, Immédiatement ,
garages tempérés, 55 fr. par mois. Tél.
25 83 83.

CORTAILLOD - VILLAGE, 24 août 1971,
2 Vz pièces, confort. Loyer mensuel 315 fr ,
charges comprises. Tél. 25 83 83.

APPARTEMENT 3 pièces , terrasse , balcon ,
bain, avec garage, loyer 395 fr. + chauf-
fage. Libre 24 août , est de la ville. Adres-
ser offres écrites à PI 1411 au bureau
du journal. 
STUDIO tout confort , comprenant : grande
chambre , laboratoire , douche, W.-C. et ga-
letas , au Val-de-Ruz. Adresser offres écri-
tes à MF 1408 au bureau du journal.

HOUSSES POUR SIEGES DE VOITURE en
peau de mouton , dès 59 fr. Tél. 31 53 67.

POUR CAUSE DE DEMENAGEMENT ,
une cuisinière électrique 3 plaques dont
une ultra-rapide, grand four avec ther-
mostat , état impeccable. Tél. 24 21 40.

COURS DE COMPTABILITE avec diplôme
Tél. 55 17 64.

1 FRITEUSE Globo, 1 appareil de photo Po-
laroid, 1 lunette d'approche Blnoculars
12 x 50. Articles neufs. Tél. 31 14 77.

PAROI MURALE, plaqué noyer, état de
neuf. Prix intéressant. Tél. 46 14 51.

TELEVISION entièrement neuve, pour cause
de double emploi. Prix : 550 fr. Tél
41 14 45.

ROBE DE MARIEE, taille 42. Tél. 24 51 20.

ENREGISTREUR Philips stéréo . modèle
4407. Prix avantageux. Téléphoner entre 17
et 19 h au 31 25 59.

2 GUITARES électriques. Tél. 42 12 51.

2 LITS JUMEAUX, bon état, bols remis à
neuf; 1 petite table de toilette, blanche,
+ miroir 3 faces; 1 table de salon ron-
de. Tél. 45 11 48.

OCCASION UNIQUE : salon Louis XV , exé-
cution riche, état de neuf , (cause de dé-
ménagement). Valeur 6500 fr. cédé à
4500 fr. Tél. 24 74 13.

PERRUCHES, rossignol du Japon, mandarins ,
etc. Tél. (038) 42 10 81.

MOBILIER, en totalité ou séparément , com-
prenant : salle à manger style Henry II,
chêne massif , chambre à coucher , 2 lits ,
table de nuit, armoire à glace, lavabo et
literie neuve, divers meubles de salon. Le
tout en parfait état. Tél. (038) 25 44 77, les
samedis et dimanches matin de 9 h à
10 h 30.

CUISINIERE A GAZ presque neuve, 170 fr.
M. Schwendimann, Prise-Roulet , Colombier.

UNE CUISINIERE à gaz, 3 feux , état de
neuf, 200 fr. Tél. 31 39 92.

7 BOITES A LETTRES et 7 portes avec ser-
rures Yale, pour cause de transformations.
Le tout en bon état. Bas prix. Adresser
offres sous chiffres à JC 1405 au bureau
du journal.

CUISINIERE électrique 80 fr.; cuisinière à
gaz 80 fr.; 2 lits en fer, complets, la pièce
50 fr. ; 1 lit-divan complet 100 fr.; 1 lit
avec coffre , complet , 200 fr. Tél. (038)
51 21 81.

ARMOIRE DE CUISINE, 64 X 85 X 39, 30
francs. Etagère de cave, en bois, 130 x
132 x 70, 25 fr. Tél. 25 19 13.

LIT D'ENFANT, complet , 70 x 140; 1 lit de
voyage; 1 baby-relax combiné avec youpa-
la et balançoire; 1 pèse-bébé. Le tout en
parfait état. Tél. 24 48 31, heures des re-
pas.

PORTES, boiler 100 litres, brûleur à mazout ,
pour cause de transformations. Tél. (038)
53 17 22 aux heures des repas.

CHAMBRE A COUCHER, pour cause de
départ. Tél. (038) 41 29 20.

PETIT STUDIO laine, bon état , bas prix.
Tél. 41 37 88, dès 12 h 30.

GUITARE Angstrôm, 3 micros; manteau af-
ghan. Tél. 25 80 41.

PEAUX DE MOUTON comme descentes de
lit, rabais 10 %. Tél. 31 53 67.

ARMOIRES, commodes , lits, tables, marmi-
tes , casseroles (pour l'électricité). Tél.
25 66 32.

SOULIERS DE SKI et de marche, 34 à 44,
de 10 à 50 fr. Tél. 25 66 32.

1 ENSEMBLE 3 COINS FAUTEUILS cana-
pé, 1 chambre à coucher moderne, 1 salle
à manger style espagnol, 1 table de cui-
sine, 1 abat-jour en fer forgé , 1 table en
fer forgé, 1 tourne-disque, 1 grand tableau,
rideaux blancs. Se rendre à l'adresse sui-
vante : appartement 10, Diana Allen, Cas-
sarde 34. Tél. (038) 25 74 17 à partir de
18 h 30.

1 VIBROGRAF Reno, état de neuf; tente
Bantam, 6 places, 300 fr.; carabine Re-
mington, 15 coups , 22. Tél. 31 44 72. Ap-
peler le soir.

LITS de camp neufs , pour cause de double
emploi. Tél. 24 00 28.

4 CHIOTS EPAGNEULS BRETONS pure
race, feu , Tél (038) 41 21 33), heures des re-
pas.

ROBE DE MARIEE longue, voile et traîne.
S'adresser dès 18 heures à Mme Fernandes ,
Serre 2, Neuchâtel.

POUR CAUSE de départ , cuisinière électri-
que 3 plaques. Tél. 47 16 05.

ELEVE D'ECOLE DE COMMERCE cher-
che travail du 12 juillet au 7 août. Tél.
(038) 67 11 92.

ETUDIANTE, 18 ans , ayant terminé 3me éco-
le de commerce cherche travail du 12 juil-
let au 7 août. Tél. 31 27 69.

DAME cherche travail à domicile. Tél. 31 72 13.

JEUNE FILLE cherche du travail à domicile ,
pour le soir , dans n'importe quelle bran-
che de l'horlogerie : pose mécanismes des-
sus - dessous, pose barillets. Adresser of-
fres écrites à GZ 1402 au bureau du jour-
nal. 
JEUNE HOMME cherche travail tous les di-
manches. Tél. 41 16 88.

A LOUER CERISIERS A CHEZ-LE-BART,
chez B. Schreyer. Tél. (038) 55 15 71.

| JEUNES GENS, 23-25 ans, désirent rencon-
trer jeunes filles pour amitié et sorties.
Ecrire sous chiffres EX 1400 au bureau
du journal.

RECHERCHE : jeunes Suisses romands , 18-
25 ans , désireux de s 'intéresser aux problè-
mes actuels de la jeunesse. Expression du
groupe ; parution d'un journal. Ecrire à
LE 1407 au bureau du journal.

ASTROLOGIE. Amour, santé, argent , étu-
des, réussite. Tél. (038) 33 23 62 - 8 à 14 h.

ACTION TCHAD travaux divers : lavage vi-
tres , voitures, jardinage. Le 19 juin. Tél.
24 41 67 OU 25 66 3~3.

PETITE FABRICATION ARTISANALE, à
temps partiel, serait confiée à homme ro-
buste ayant éventuellement autre activité.
Mise au courant assurée. Adresser offres
écrites à SK 1413 au bureau du journal.

DAME AGEE CHERCHE GOUVERNANTE
ménagère , disposée à donner quelques
soins. Adresser offres écrites à KD 1406
au bureau du journal.

PARTICULIER CHERCHE PEINTRE dis-
posant de quelques heures pour l'entretien
de logements. Faire offres sous chiffres
IB 1404 au bureau du journal.

ON CHERCHE FEMME de ménage, 4 heu-
res hebdomadaires, Peseux. Tél. 31 75 35,
heures des repas.



Le Hollandais J. Krekels vainqueur à Fhck
\ M cydisme Louis Pfenninger troisième après la huitième étape du Tour de buisse

Pour sauver l'honneur , les « grands » ont
fait éclater le peloton dans les derniers
kilomètres de la huitième étape du Tour
de Suisse. Jusque-là , ce fut le calme plat ,
la promenade jurassienne. La détente...
L'aimable sortie de campagne, à défaut
du déjeuner sur l'herbe. Nullement décidé
à se battre, les ténors contrôlèrent la
course à leur guise. Oh ! bien sûr, par-ci ,

A ce jeu , c'était ii qui s'illustrerait d'une
façon ou d'une autre . Ne vit-on pas, dans
la montée sur les Rangiers, certains cou-
reurs propulser la « lanterne rouge », le
Hollandais Holst, aux avant-postes ? Mais
rien de bien sérieux. Visiblement, les Pin-
tens, Pfenninger, de Vlaeminck se réser-
vaient pour le final d'aujourd'hui , parti-
culièrement la course contre la montre.

SAUVER LA FACE
Alors, pourquoi cette brusque attaque à

une quarantaine de kilomètres de l'arrivée ?
Pour sauver la face, celle du directeur de
course reflétant le mécontentement. Le pe-
loton a la mémoire longue : en 1969, lors
de l'étape Lugano-Dnvos, les primes furent
supprimées en partie en raison de l'apathie
du peloton , une décision qu 'autorise le
règlement de course du Tour de Suisse,
entre autres.

Le maillot jaune et ses dauphins atta-
quèrent donc, ne faut-il pas voir ici éga-
lement une manœuvre pour tenter de perdre
Louis Pfenninger avant l'épreuve contre la
montre ? Le Zuricois ne s'y laissa pas
prendre.

Toutefois, deux hommes sortent marris
de l'aventure : le Genevois Vifian et le
Belge Poppc. Ils manquèrent la manœuvre
lancée par Roger de Vlaeminck et, de
ce fait, rétrogradent quelque peu au clas-
sement général.

Finalement, sur la ligne d'arrivée de
Frick, le sprint fut « royal ». Sans anicroche.
Sans fausse indication. Roger de Vlaeminck
— l'actuel chef de file du classement aux
points — profita de la présence de ses
coéquipiers van Ncste et Janssens pour se
placer en excellente position , à cent mètres
du but. Mais les Italiens (quatre hommes
dans l'échappée) possédaient également quel-

ques arguments avec, notamment , Caverzasi ,
cx-niaillot jaune. En fin de compte, ce fut
le Hollandais Krekels qui régla le sort du
petit groupe en résistant au retour de
de Vlaeminck.

Tout était dit pour cette étape de tran-
sition où, finalement , les coureurs auront
eu le dernier mot sur le directeur de
course.

Pierre-Henri BONVIN

KARSTENS. — Le Hollandais se signale, dans ce Tour de Suisse* en rempor-
tant la majorité des sprints spéciaux, ce qui lui permettra certainement de

gagner une auto, Il ne perd pas son temps.,.
(Keystonel
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TMi s classements
Huitième étape, Lyss-Frick (212 km) :

I. Jan Krekels (Ho) 5 h 58'0I. 2.
de 1 Vlaeminck (Be). 3. Caverzasi (It).
4. Pintens (Be) . 5. Pfenninger (S). 6.
Rub (S). 7. Laghi (It) . 8. Cavalcanti
(It) . 9. Colombo (It). 10. Janssens (Be).
II. van Neste (Be) tous même temps.
12. Karstens (Ho) à 2'45, suivi du
peloton.

Classement général : 1. Georges Pin-
tens (Be) 32 h 3216. 2. Colombo (It )
à . 25". 3. Pfenninger (S) à l'06. 4.
de Vlaeminck (Be) à l'IS. 5. Caver-
zasi (It) à 2'01. 6. Poppe (Be) à 3'13".
7. Janssens (Be) à 3'40". S. van Nestc
(Be) à 5'38. 9. Vifian (S) à 5*40".
10. Cavalcanti (It) à 6'U" . 11. Laghi
(11) 32 h 38'47" . 12. Prkisen (Ho)
32 h 38'55". 13. de Geest (Be) 32 h
40'26". 14. Schepers (Ho) 32 h 41'19".
15. Karstens (Ho) 32 h 42'37". 16.
Rub (S) 32 h 42'59". Puis : 18. Schnei-
der (S) 32 h 45'25". 19. Thalmann (S)
32 h 45'40".

Prix de la montagne à la Cibourg
(49me km, 1.085 m):  1. de Vlaeminck
(Be) 5 p. 2. Leite (Por) 4 à 8". 3.
van Neste (Be) 3 à 10". 4. Poppe (Be) 2.
5. Muddemann (All-O) 1. Classement
général : I. Pfenninger (S) 37 p. 2.
de Vlaeminck (Be) 24. 3. Leite (Por) ,
Poppe (Be) et Pintens (Be) 22. 6. Co-
lombo (It) 21. 7. Prinsen (Ho) 15.

Classement par points : 1. de Vlae-
minck (Be) 179 ; 2. Pintens (Be) 135 ;
3. Karstens (Ho) et Pfenninger (S) 125:
5. Caverzasi (It) 119 ; 6. Krekels (Ho)
110.

Classement par équipes : 1. Filotex
96 h 46'43" ; 2. Flandria à 2'21" ; 3.
Goudsmii-Hoff à 4'08" ; 4. Hertekamp
à 5'J8" : 5. Maerki à 19'36".

Un peu de sérieux, s il vous plaît
Le Tour de Suisse touche à sa fin.

Demain , tout sera dit et l'heure du bilat "
sonnera. Nous pouvons d'ores et déj à dire
que l'esprit général qui a régné sur l'épreu-
ve laissera un arrière-goût d'amertume.

SOLIDE ARGUMENT...
A commencer par les déclarations du

seul directeur sportif suisse , Eric Griesha-
ber ; avant que ne débute la boucle helvé-
tique, ne confiait-il pas à un confrère
suisse alémanique : ¦ Si Pfenninger prend le
maillot jaune , je me sentirai obligé de le
défendre , même si le Zuricois ne fait pas
partie de mon équipe. C'est un Suisse... »
L'argument ne résiste pas.

Depuis la disparition des équipes natio-
nales , les groupes extra-sportifs se sont
emparés du cyclisme professionnel. Et cha-
cun s'engage, moralement — tout comme
par le passé — à défendre les intérêts
financiers du groupe auquel il appartient.
Certes, les collusions ont toujours existé ;
elles existeront toujour s. Mais, par sa fra-

cassante déclaration , le patron des Vifian
et autres Thalmann et Rub n 'a pas contri-
bue à apaiser des esprits déjà excites
avant le départ de Zurich .

PAS TROP D'ITALIENS
Que s'est-il passe , en fait ? Un petit

peu d'histoire. En 1966, M. Voegeli , ex-
directeur du vélodrome de Bâle, reprenait
le Tour de Suisse en main. Mais , passé
de la piste au cyclisme sur route , M.
Voegeli c digéra » mal la permutation. Fi-
nalement , au seuil de l'épreuve 1971, il
confi a vouloir éviter que le Tour de Suisse
devienne un Tour pour les coureurs ita-
liens (treize succès depuis 1933, contre
quinze victoires suisses) . Cette année, il
renonça aux équipes italiennes alors que
plusieurs désiraient participer à l'épreuve
du SRB. En revanche , il convia un groupe
anglais et les sympathiques Portugais du
« Futebol-club de Porto ». Deux équipes
qui n 'apportèrent rien — absolument rien
— à la course.

Puis , il y eut l' « affaire Gimondi ». Suu-
ra-t-on un jour la vérité ? Côté organisa-
teurs , on avance comme argument princi-
pal , les prétentions financières exagérées de
Gimondi. Et il y eut la Ferreti , qui re-
nonça à trois jours du départ , alors que
M. Vœgeli dit avoir été mis au courant la
veille du départ de Zurich. Là encore, di-
vergence de vues puisque le mercredi pré-
cédant le départ du Tour de Suisse, no-
tre envoyé spécial au < Giro » nous faisait
part du forfait du groupe italien.

UN PEU DE SÉRIEUX
Et, maintenant , il y a les bruits (ils

se confirment peu à peu) selon lesquels
il faut absolument terminer avec quarante
coureurs aujourd'hui à Olten , d'où une cer-
taine mansuétude à l'égard des attardés !

Enfin , vint « l'affaire de Bellinzone »
(ignorant leur propre règlement , les orga-
nisateurs établirent un classement d'étape
qu 'ils rectifièrent le lendemain) puis l'auto-
risation faite aux groupes sportifs de dé-
panner un coureur ne leur appartenant pas.

Voyons, un peu de sérieux, messieurs
les organisateurs du Tour de Suisse. Vous
avez joué avec le feu en commettant des
erreurs et en faisant des « combines ». Heu-
reusement que Pintens , de Vlaeminck , Co-
lombo , Poppe et Pfenninger se sont em-
ployés à sauver votre course. P. -H. B.

Des courses pour les jeunes a Dombresson
La quatrième manche de l'« Omnium ro-

mand des cadets > et la quatrième manche
également du « Test du kilomètre » , épreu-
ves organisées par notre confrère « Semaine
sportive » , auront lieu dimanch e au Val-de-
Ruz, dans la région de Dombresson , plus
précisément.

Quatre vingt-quatre coureurs venant de
toute la Romandie participeront , le matin ,
à la manche de l'Omnium, qui emprun-
tera le parcours suivant : Dombresson , la
Rincieur , Landeyeux , Fontaines, Chézard,
Dombresson. Cette boucle sera couverte
trois fois , ce qui représentera un kilomé-
trage total d'environ 50 kilomètres. Préci-
sons que la première place du classement
général est tenue par le Vaudois D. Cham -

pion , qui a remporte les trois premières
manches.

L'après-midi, les jeunes Neuchâtelois se
mesureront dans l'épreuve dite « Test du
kilomètre > , entre Dombresson et Chézard.
A titre indicatif , les meilleurs temps, dans
les autres cantons , ont été obtenus par Y.
Michling (Valais) l'12", S. Demierre (Genè-
ve) l'12"l et G. Aebi (Fribourg) l'll"4.
Gardons-nous , cependant , de faire des com-
paraisons car les conditions de courses peu-
vent être très différentes d'un emplacement
à l'autre.

Souhaitons pleine réussite aux organisa-
teurs et concurrents de ces deux épreuves
propres à développer le goût du sport cy-
cliste en Romandie et à déceler d'éventuels
jeunes garçons talentueux dans ce domaine.

Une démission qui ressemble à une accusation
,0^- f ootball Gilbert Droz (arbitre) a voulu éveiller les consciences

Dans le monde des arbitres, les promo-
tions ou « relégations » s'accomplissent sou-
vent à l'insu du public, et sans doute est-
il bon qu'il en soit ainsi. Toutefois, il
peut arriver qu'un événement nous force
à rompre le silence. Par exemple, lorsqu 'un
arbitre connu et que rien n'oblige appa-
remment à abandonner sa fonction démis-
sionne en plein championnat, comme l'a
fait M. Gilbert Droz , de Marin. A 43 ans,
réputé hors des frontières suisses comme à
l'intérieur de celles-ci, M. Droz a, en
effet, annoncé, le 20 mai, qu'il n 'était

Le tournoi européen
pré-olympique

Le premier tour de l'éliminatoire pour
le tournoi olympique (zone européenne)
s'est achevé mercredi soir. Les équipes sui-
vantes sont qualifiées pour le 2me tour ,
lequel désignera les 4 nations européen-
nes qui participeront au tour final , à Mu-
nich , aux côtés de la Hongrie, dernier vain-
queur , et de l'Allemagne de l'Ouest , na-
tion organisatrice :

Group e 1 : France, URSS , Autriche.
Groupe 2 : Pologne , Bulgarie , Espagne.
Groupe 3 : Yougoslavie , Allemagne de
l'Est. Groupe 4 : Roumanie , Danemark.

plus a la disposition de la commission
suisse des arbitres.

Plusieurs raisons motivaient la décision
de ce directeur de jeu très estimé. Sa
profession , entre autres , qui ne lui laisse
plus autant de possibiltics qu'auparavant.
Mais, à entendre M. Droz, le travail ne
constituait pas le plus sérieux handicap.
Qu'y avait-il , alors, de plus grave ?

— Une incompatibilité d'humeur avec la
commission des arbitres , incompatibilité née
de divergences de vues sur la formation et
l'éducation des arbitres. Il ne s'agit pas,
contrairement à ce qu 'a écrit un journal ,
d'une déception due à une préférence ac-
cordée , pour certaine s rencontres , aux arbi-
tres alémaniques plutôt qu 'aux Romands.
Nous n'en sommes pas là , explique M.
Droz.

LES PARENTS PAUVRES
Ce contre quoi le « référée » de Marin

veut lutter en démissionnant d'une façon
spectaculaire , c'est l'insuffisance des moyens
financiers et techniques mis à la dispo-
sition des arbitres, sur le plan national ,
pour leur information et leur formation.
Depuis longtemps, force est de le recon-
naître, les directeurs de jeu sont les pa-
rents pauvres du football (dans d'autres
sports aussi). Dépendants de l'A.S.F., ils
n 'ont ni les fonds , ni la liberté de s'orga-

niser comme il le faudrait, mais cette
même A.S.F., qui « profite > d'eux, ne
prend jamais leur parti, bien Qu'ils soient
souvent dans leur bon droit. Ainsi, presque
tous les recours interjetés par les clubs
dans des cas de suspension de joueur
sont acceptés, partiellement pour le moins,
ce qui fait généralement passer les arbi-
tres pour des fantaisistes.

INTOLÉRABLES
Il n'existe évidemment, rien de tel pour

ôter à la corporation des directeurs de jeu
le dernier pouvoir qui lui reste. Cela dit
sans compter qu'à chaque recours, l'arbitre
« incriminé > perd du temps et de l'argent
en explications ennuyeuses et inutiles, sans
recevoir la plus maigre compensation, alors
que les avocats... Un exemple pour illus-
trer ce que nous venons de dire : quand
Lugano a déposé son recours contre la
suspension de Pullica (expulsé lors du match
Bàle-Lugano), M. Scheurer, arbitre de la
partie, a dû se rendre un jour à Lugano
et un autre jour à Bâle, afin de s'expli-
quer. Il n'a touché, pour ces deux dépla-
cements, aucun dédommagement. J'appelle
ça prendre les gens pour des guignols ,
nous dit M. Droz. Qui pourra lui donner
tort ?

LA TÉLÉVISION
Un autre problème est grave — et là

nous partageons également l'avis de notre
interlocuteur — c'est celui posé par la
télévision.

— Je pense qu il est normal que la télé-
vision transmette les matches et, à la ri-
gueur , qu 'elle en donne des extraits au
ralenti , le lendemain. Là, par contre , où
je ne suis plu s d'accord , c'est quand ces
séquences sont utilisées, lors de l'étude

d'un recours, pour confondre 1 arbitre.
L'« homme en noir » , pendant un match
ne dispose souvent que d'une fraction de
seconde pour juger et décider. C'est être
injuste envers lui que de se fier , plus
tard , à un film pour lui donner officielle-
men t tort ! Sur ce point aussi, nous devons
approuver M. Droz.

11 ressort des propos de notre interlo-
cuteur que la structure de l'A.S.F. doit
être modifiée, car elle laisse l'arbitre livré
à lui-même... et à ceux qui ne manquent
pas de lui tirer dessus à la première occa-
sion. En se séparant du pouvoir exécutif
(A.S.F.), l'Association suisse des arbitres
deviendrait sans doute à même de faire
respecter les siens. L'idée de Gilbert Droz,
que d'autres partagent sans doute, fera-t-elle
son chemin ? Il est permis d'en douter
car, au degré où la réaction devrait se
produire, certains intérêts particuliers sem-
blent passer avant le sens de la justice
et l'intérêt général.

A NEUCHATEL
Pour terminer sur une note positive et

un peu plus réconfortante, précisons que
M. Droz reste à disposition de la « région
neuchâteloise » des arbitres, à laquelle il
rendra encore, n'en doutons pas, d'émi-
nents services. Il est intéressant de noter ,
à ce sujet, que les arbitres de notre can-
ton sont fort bien organisés et qu 'ils sont
parmi ceux qui consacrent le plus de temps
(et d'argent) à leur formation et à leur
maintien. II n'empêche que, comme le pen-
se aussi M. Droz, trois conférences par
année sont tout à fait insuffisantes aussi
bien aux futurs arbitres qu'aux anciens.
Que deviendraient les footballeurs avec un
aussi faible entraînement ?

F. PAHUD
Moyenne éblouissante des «Mousquetaires» de Neuchâtel
[.fSEy tîr Résultats généraux du tir en campagne en pays neuchâtelois

Les Neuchâtelois se sont retrouvés au tir
en campagne avec des effectifs légèrement
inférieurs à ceux de l'an dernier , soit avec
2430 hommes au lieu de 2600 l'année
précédente. C'est là une régression qui dé-
passe sensiblement toutes celles que l'on a
antérieurement enregistrées. Les dirigeants du
tir neuchâtelois ,_ on le conçoit sans peine ,
n'ont pas « digéré » la pilule sans s'insur-
ger quelque peu. Il savent , aujourd'hui, que
la participation au tir en campagne a dimi-
nué dans tous les cantons ou peu s'en faut ,
et qu 'ils ne pouvaient raisonnablement échap-
per à la règle. Il s'agira simplement , pour
eux, de prendre certaines mesures sur le
plan local pour que l'équilibre soit rétabli.

UNE EXCEPTION
En deux mots , seul le Val-de-Travers a

renforcé ses rangs en alignant 8 tireurs de
plus au concours d'une année à l'autre. En
revanche, le district de Boudry a perdu 99
hommes sans que l'on sache trop pourquoi ,
celui de Neuchâtel 25, le Val-de-Ruz tout
autant , la Chaux-de-Fonds 23 et Le Locle 6.

Les résultats individ uels se sont mainte-
nus à leur niveau précédent , pour le moins ,
si l'on sait que 779 concurrents ont obtenu
leur distinc tion. Elle est ainsi allée à 32 %
d' entre eux. On est là , vraisemblableme nt ,
dans les normes fédérales.

Sur le plan collecti f , en commençant par
un point négatif , disons que les sociétés de
Sauges et d'Hauteriv e en classe D/2,ainsi

que celle des Geneveys et Coffrane en clas-
se D/3, n'ont pu être classées, faute d'un
effectif suffisant. Il faut espérer que la si-
tuation se modifiera l'an prochain , tant il
est vrai qu'elle exige certains remèdes im-
médiats. Pour le reste , il convient d'applau-
dir vigoureusement la moyenne de 80 p.
très exactement atteindre par les Mousque-
taires de Neuchâtel , venus au combat avec
27 des leurs. Même si on pouvait en at-
tendre davantage , leur résultat n'en demeu-
re pas moins un des meilleurs d'Helvétie.
Les 78,625 p. des Armes de guerre de Noi-
raigue restent de bonne facture eux aussi ,
à l'instar des 77 p. au moins des Armes
Réunies de La Chaux-de-Fonds , des Mous-
quetaires de Boudry, de Bôle, des Hauts-
Geneveys , d'Enges et Lordel , du Cerneux-
Péquignot , de St-Sulpice et du Tir en Cam-
pagne de Couvet.

BRILLANTS RÉSULTATS
Sur le plan individuel , on relèvera tout

d' abord les 88 p. d'Edouard Wanner (Cou-
vet), de Pierre Habegger (Saint-Aubin), et
du vétéran Frédéric Perret , (Neuchâtel),
membre d'honneur du comité cantonal et
plusieurs fois déj à à la pointe du combat.
Ils sont suivis de matcheurs chevronnés , tels
qu 'André Baillod (Boudry) Hans-Ruedi Dcn-
nler (Peseux) et son coéquipier Louis Lin-
der , au palmarès pour le moins glorieux.

Il n'y a donc pas lieu de peindre le dia-
ble sur la muraille : les Neuchâtelois ont

suivi le mouvement de régression générale ,
tout en trouvant ici et là des compensations
substantielles. Ils feront donc mieux , puis-
qu'avertis , la prochaine fois...

CLASSEMENTS CANTONAUX
Classements des sections : catégorie B/2 :

1. Le Locle - La Défense (132 participants !)
76,946 p. de moyenne ; 2. Neuchâtel - Sous-
officiers et Soldats 74,666 ; cat. C/I :
1. La Chaux-de-Fonds - Armes Réunies
77,951 ; 2. La Béroche 75,800 ; 3. Colom-
bier 75,658 ; 4. Peseux 75,262 ; C/2 : 1.
Boudry - Mousquetaires 77,966 ; 2. Neuchâ-
tel - Grutli 76,450 ; 3. Le Landeron 75,891 ;
4. Neuchâtel - Carabiniers 75,647 ; 5. Le
Locle - Carabiniers 75,119 ; C/3 : 1. Neu-
châtel - Infanterie 76,916 ; 2. La Chaux-de-
Fonds - Police 73,650 ; D/l : 1. Neuchâ-
tel - Mousquetaires 80,000 ; 2. Bôle 77,466 ;
3. Rochefort 75.615 : 4. Fontainemelon
75,222 ; 5. Marin - Les Fusiliers 74,354 ;
6. Corcelles - Cormondrèche 74,281 ; 7. Cou-
vet - La Carabine 71,500 ; D/2 : 1. Les

Hauts - Geneveys 77,769 ; 2. Enges et Lor-
del 77,200 ; 3. Saint-Biaise 76,518 ; 4. Neu-
châtel - Armes de guerre 76,285 ; 5. Dom-
bresson 76,235 ; 6. La Chaux-de-Fonds -
L'Helvétie 76,000 ; 7. Les Verrières - L'Ex-
trême Frontière 75,785 ; 8. Cressier 75,764 ;
9. Môtiers 75,428 ;10. Chézard - Saint-Mar-
tin 75,391 ; 11. Vaumarcus 75,000 ; 12. Li-
gnières 74,923 ; 13. Les Ponts-de-Martel
74,880 ; 14. La Chaux-de-Fonds - Carabi-
niers du Contingent fédéral 74,727 ; 15. Le
Pâquier 74,692 ; 16. La Sagne 74,300 ; 17.
Cornaux - Thielle - Wavre 74,291 ; 18. Fleu-
ricr - Grut l i  74 ,263 ; 19. La Chaux-du-Mi-
licu 73,933 ; 20. La Brévine 73,476 ; 21.
Montmollin 73,200 ; 22. Bcvaix73 ,192 ; 23.
Cortaillod 73,058 ; 24. Les Brenets 72,875 ;
25. Travers 72,750, 26. Fleurier - Armes
Réunies 72,714 ; 27. La Chaux-de-Fonds -
Sous-officiers 72 ,320 ; 28. La Côte-aux-Fées
72,000, 29. La Chaux-de-Fonds - La Monta-
gnarde 70.600 ; 30. Cernier 70,100 ; 31. Sa-
vagnier 68.000 ; D/3 : 1. Noiraigue 78,625 ;
2. Le Cerneux - Péquignot 77,769 ; 3. Saint-
Sulpice 77.500 ; 4. Couvet - Tir de Cam-
panile 77.166 : 5, Montalchez - Fresens
76,428 ; 6. Brot - Plamboz 76.000 ; 7. La
Chaux-.de-Fonds - Armes de guerre 75,833 ;
8. Auvernier 75,700 ; 9. La Chaux-de-Fonds
- Cavalerie 75,166 ; 10. La Chaux-de-Fonds
- Grutli  74,900 ; 11. La Côtière - Engollon
74,833 ; 12. Les Verrières - L'Helvétienne
73,400 ; 13. Buttes 73,000 ; 14. La Chaux-de-
Fonds - l 'Aiguillon 72,666 ; 15. Valangin -
Boudevilliers 72,166 ; 16. Fontaines 72,166 ;
17. Les Bayards 69,666 ; 18. Les Planchet-
tes 67,500 ; 19. Brot-Dessous 67,333.

Meilleurs résultats individuels : 88 p. :
Edouard Wanner (Couvet), Pierre Habegger
(St-Aubin) et Frédéric Perret scn. (Neuchâ-
tel) 87 p. : Charles Nyffeler (Neuchâtel)
B6 p. : Eugène Graf (La Côte-aux-Fées), An-
dré Baillod ( Boudry) et Louis Brodard (La
Brévine). 85 p. : Hans-Ruedi Dennler et
Louis Linder (Peseux), Georges Chabloz et
Francis Monnaie! (Boudry) , Fernand Steiner
(les Hauts-Geneveys), Rodolphe Walti (le
Pâquier) , Alfred Dapples, Johann Zannd ,
Jean Stuck i et André Dubied (Neuchâtel),
Francis Schleppi (Lignières). L.N.

Une exposition
intéressante
à Lausanne

WW  ̂ olympisme .

Le comité international olympique , qui
a son siège dans la capital e vaudoise , et
la municipalité de Lausanne ont inauguré
officiellement , au palais de Beaulieu , à
Lausanne, une exposition olympique inter-
nationale qui restera ouverte jusqu 'au 15
juillet.

Cette exposition comprend une salle à
la mémoire du baron Pierre de Coubertin ,
rénovateur des Jeux olympiques , la pré-
sentation des villes de Munich et de Sap-
poro (Japon), organisatrices des Jeux olym-
piques d'été et d'hiver 1972, et des villes
de Montréal et de Dcnver , organisatrices
des Jeux d'été et d'hiver 1976, une sélec-
tion d'œuvres d'art provenant de la bien-
nale du sport dans les beaux-arts, de Bar-
celone, ainsi qu 'un cinéma projetant des
films originaux sur l'olympisme.

FOOTBALL
Hasler à Bâle

• L'international « espoir » René Hasler
au F.C. Bâlc,club avec lequel il a signé
un contrat de deux ans. Hasler fera ses
débuts sous le maillot bâlois mardi, en
coupe des Alpes.

BOXE
# Les deux champions d'Europe en lice

au cours de la première partie des demi-
finales ont réussi à se qualifier pour la
finale. Pour le Soviétique Vladimir Trebu-
gov (surwelters) cette qualification fut pé-
nible. Il ne s'est imposé qu 'aux points,
par 3-2, face au Roumain Ion Gyoerfy .
Le Roumain Calistrat Cutov , champion
d'Europe des légers en 1969, qui boxe
maintenant  chez les surlcgers , fut beau-

coup plus expcditif. Face au Danois Erik
Siverbaek, son combat fut arrêté au pre-
mier round.

La deuxième partie des demi-finales ont
été marquées par l'élimination du champion
d'Europe en titre des poids coq, le Rou-
main Aurel Dumitrescu, qui s'est Incliné
aux points devant le Hongrois Tibor Ba-
dari.

TENNIS
9 Une nouvelle surprise a été enregis-

trée au tournoi sur gazon du « Queen 's
Club », à Londres : l'Australien Rod Laver,
tète de série No 1, a été éliminé en quart
de finale par l'Américain Tom Gorman.
En raison de la pluie , le match s'est joué
en salle , de sorte que Laver va devoir
entamer le tournoi de Wimbledon prat i-
quement sans entr aînement sur gazon.
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UNE ACTION EFFICACE ET UTILE
divers J Aide sportive suisse

Au moyen de diverses actions , la fonda-
tion dite « aide sportive suisse > s'efforcede trouver les ressources financières né-
cessaires pour aider et encourager les spor-
tifs suisses d'élite. Les premiers versements
en faveur de ces sportif s ont été effectués.
Il est évident que cette aide n 'intervientque dans le cadre des prescriptions du
C.I.O. et des fédérations internationale s
concernant I amateurisme.

Les sommes sont versées à chaque fédé-
ration par 1 interméd iaire d'un « mentor »,
c'est-à-dire d'une per sonne spécialement qua-lifiée et qui possède aussi bien la confian-ce de la fédération intéressée que celle del'aide sportive suisse. Les montants attri-bués individuellement dépen dent de la si-

tuation de chaque sportif intéressé. La ré-
partition proposée par le « mentor » de
chaque fédération est ensuite soumise, pour
approbation , au comité spécial de l'aide
sportive suisse.

Jusqu 'ici, l'aide sportive suisse a versé
une somme d'environ 360.000 francs. Pour
1971, il est encore prévu un versement de
108.000 francs pour les disciplines d'été
et un autre de 192.000 francs pour les
disciplines hivernales , ce qui repré sentera
au total , à la fin de l'année , une somme
de 660.000 francs.

Il est évident que l' aide sportive suisse
ne doit pas s'arrêter à ce premier effort.
Son action ne pourra se poursuivre que
grâce à des dons , petits et grands.

Gento cesse la compétition
Figure légendaire du football espagnol

Cette fois , c'est décide : à la fin
de la présente saison , Francisco Gento
mettra un terme à sa carrière de joueur.
C'est ce qu 'a annoncé Real Madrid
dans un communiqué, qui fait l'éloge
du célèbre ailier gauche, devenu une
figure légendaire du football espagnol.
Gento n 'en poursuivra pas moins sa
carrière au sein du même club , mais
dans une autre fonction.

253 BUTS
Découvert à Santander , Francisco

Gento s'est surtout signalé par sa vi-
tesse d' exécution , qui le rendait sou-
vent irrésistible. Onze fois champion
d'Espagne , six fois champion d'Europe,
une fois champion du monde des clubs
et vainqueur à deux reprises de la cou-
pe d'Europe des vainqueurs de coupe
avec Real Madrid, cet ailier gauche
exceptionnel , qui fut pendant 13 ans

le capitaine de l cquipe , a joue 761
matches avec le grand club madrilène,
pour lequel il a marqué 253 buts. Gen-
to a également porté 44 fois le maillot
national espagnol et il fut même rete-
nu dans la sélection de la F.I.F.A.

Gento est le seul joueur qui a par-
ticipé aux 6 finales européennes de Real.
Celte année encore (il aura 38 ans le
21 octobre prochain), il a évolué à
Athènes , en finale de la coupe d'Eu -
rope des vainqueurs de coupe , contre
Chclsea , mais sa présence n 'a pas suf-
fi à donner une nouvelle victoire à
Real.

# Rudolf lllovsky (49 ans) a été nom-
mé entraîneur de l'équipe de Hongrie
en remplacement de Jozsef Hoffer. Le
nouveau responsable de la formation
magyare avait déjà exercé cette fonc-
tion en 1960-61 el en 1966.

lis sont «fous» ces... Roumains
LO boxe Amateurs à Madrid
I r" . : - : :  ' ¦ y '' ' ' ¦ ¦ ¦  : ¦• : '

On connaît , maintenant , les 44 boxeurs
appelés à participer aux demi-finales des
championnats d'Europe amateur , desquelles
sortiront les 11 champions 1971. La Rou-
manie , qui s'était déjà distinguée il y a
deux ans à Bucarest en faisant jeu égal
avec l'URSS (4 titres chacune), arrive lar-
gement en tête avec 9 qualifiés , précé-
dant la Pologne (6), l'URSS et la Hon-
grie (5). Les autres qualifiés se répartissent
comme suit : Allemagne de l'Est 4, Irlan-
de 3, Angleterre , Espagne, Danemark et
Yougoslavie 2, Italie , Turquie , Allemagne
de l'Ouest et Finlande 1.

La journée de mercredi a donc été très
favora'ble aux Roumains qui ont réussi

l'exploit de placer six nouveaux finalis-
tes, dont le superléger Cutov fut évidem-
ment le meilleur. Le champion d'Europe
des poids légers triomphait par 4 voix à
1, du coriace bulgare Stoychev , qui lui
opposa une sérieuse résistance à l'issue d'un
superbe combat, le meilleur , incontestable-
ment , de la soirée. Stoychev disparaissait
donc du tournoi alors qu'il avait été fi-
naliste à Bucarest , comme l'avait été, pré-
cédemment , le Turc Tatar , un habitué lui
aussi des championnats d'Europe, battu par
l'habile Polonais Szczepanski , celui-là mê-
me qui élimina le Suisse Hans Schaelle-
baum.

WmïË SPORTS WmmWÈJS. TMDKItiMDŒRk

par-là , il y avait un courageux qui pre-
nait une centaine de mètres d'avance avant
de réintégrer le peloton. Il y eut aussi les
chasseurs de primes. Mais jamais ils ne
purent creuser un écart suffisant pour créer
l'échappée du jo ur.

jjjj De notre envoyé spécial ^m

L'élite nationale
dimanche à Boécourt

*&& motocyclisme

Un service au public améliore. Une parti-
cipation record , les champions du moment
au départ , une attraction inédite , tout doit
concourir au succès de la 4me course de
côte Boécourt —¦ La Caquerelle qui se dé-
roulera samedi et dimanche, 19 et 20 juin.

Les champions suisses 1970 Haeuptli ,
Greub, Biirki (record de la piste en l'32"9)
et d'autres chevronnés comme Peier, Weiss
et Campiche seront au départ. Et, pour la
première fois, les frères Castella , les célè-
bres coureurs de side-car , actuellement bien
classé au championnat du monde, partici-
peront à l'épreuve de Boécourt.

i.e cnampion a turope des poids super-
welters , le sourd-muet espagnol José Her-
nandez (27 ans), mettra son titre en jeu
ce soir, aux arènes de Barcelone, devant
son « challenger » officiel , l'Italien Dome-
nico Tiberia (33 ans). Ce dernier est arri-
vé mercredi soir dans la capitale catala-
ne, venant de Rome. Calme et détendu ,
it ne paraît pas être préoccupé par l'issue
du combat.

Si les pronostics sont en faveur de Her-
nandez , certains commentateurs n 'écartent
pas une victoire de l'Italien : « Tiberi a est
coriace , calculateur et puissant. Dans les
corps à corps, il a de grandes chances
de l'emporter. >

L'Espagnol n 'a pas négligé sa prépara-
tion. Depuis un mois , il se trouve à Or-
rius , dans la montagne , au nord de Bar-
celone.

Un titre professionnel
en jeu ce soir à Madrid

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction général e : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler
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Confortable et pratique

TABLIER-ROBE
coton à grand imprimé, manches 'StfS f̂tfîcourtes, 2 poches, ceinture à nouer, 19̂ ^col chemisier boutonnage devant, M %®

40-46 1V
48-50 22.80 _. , _ _ -, _ .

Timbres Coop ou 5 % rabais
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TISSOT
Nous cherchons, pour nos services financiers, un jeune

comptable
qui bénéficie de quelques années d'expérience sur des systèmes
mécanographiques. Il sera chergé principalement :

— de tenir la comptabilité générale de l'entreprise
— de l'établissement de rapports comptables mensuels j
— de participer à la mise en place d'un système comp-

table sur ordinateur 
^

Il est souhaité que le candidat, après une période d'instruction,
soit capable de travailler de façon indépendante. La connaissance
de l'allemand serait un avantage.

Pour la Direction des services financiers, nous cherchons égale-
ment une

secrétaire
qui sera chargée de la correspondance financière avec les clients S
étrangers et les banques et de divers travaux de secrétariat. Des
notions de comptabilité faciliteraient ce travail, de même que la
connaissance des langues.

Une candidate ayant la formation désirée mais peu de pratique
pourrait entrer en considération.

Les personnes intéressées sont priées de faire des offres ou de
prendre contact à la Direction du personnel de la : ]
Fabrique d'horlogerie - CHS TISSOT & FILS S.A. - 2400 le Locle )
Tél. (039) 31 36 34. ?

¦̂¦¦ «« ¦̂¦¦ ¦¦«¦¦¦ ¦̂ ¦̂ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ na ĤHiim m̂mjiiii mmHi v̂ffaMMMiMN».

VETn i 85I50 53 1214Vernïer-Genève
Fabrique de machines 37/ 39, chemin Philibert de Sauvage

Nous sommes une nouvelle entreprise industrielle (fabrique de ma-
chines) en pleine expansion, située entre Genève et Vernier. ;î

Nous occupons actuellement environ 250 personnes.

Nous faisons du travail de grande et de moyenne série.

Nous cherchons :

des chefs d'équipe
des affûteurs qualifiés
des ouvriers sur machines

Notre bureau du personnel vous aidera à trouver un appartement.

Les intéressés sont priés de faire leurs offres par écrit, en joi-
gnant les copies des certificats des places antérieures.

VERNTISSA SA
37, chemin Philibert-de-Sauvage
1211 Châtelaine - Vernier

lf ||| MORB1S ffl TRIUMPH ] i
GARAGE R. WASER NEUCHATEL W
Seyon 34-38 Tél. (038) 2516 28 [U
chsrch© iHc

EMPLOYÉ DE BUREAU I
pour son département ventes, service des attributions. K2
Travail intéressant et varié, administration du stock et jo
communications téléphoniques avec les clients - Factu- RS
ration. IjSj
Place stable et bien rétribuée, semaine de cinq jours, 55
avantages sociaux. Wi
Adresser offres écrites à R. Waser , Seyon 34-38, Ife
2000 Neuchâtel. <M

—MIGROS—
cherche

pour son Marché, rue de l'Hôpital, Neu-
châtel

magasiniers
aux départements fruits et légumes et ali-
mentation générale

pour son nouveau magasin à MARIN
(ouverture début juillet 1971)

magasinier
vendeuse-caissière

POSSIBILITÉ DE FORMATION PAR NOS
SOINS

Places stables, bonne rémunération, ho-
raire de travail régulier, avantages sociaux
d'une entreprise moderne.

H>/v3l M-participation

Veuillez adresser vos offres ou téléphoner à
la Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL,
tél. 33 31 41, ou présentez-vous à la réception
de notre siège central, 13, route de la Gare,
à MARIN, de 11 à 12 h ou de 16 à 18 heures.
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Afin de comp léter notre personnel des |j
ateliers de composition et de stéréo'typie, m
nous désirons engager tout de suite ou
pour date à convenir H

AUXILIAIRES
D'IMPRIMERIE

Nos exigences : Homme actif, sérieux, dé- p
brouillard et ayant de l'initiative. le
Notre travail : Collaborer à la fabrication
de nos journaux. ta

Nos prestations : Place stable. Salaire inté-
ressant. Indemnité de repas. jS

Notre service : 44 heures en cinq jours *
du lundi au vendredi. S£

Notre horaire : 7 h 05 - 11 h 55 ; 13 h 35 - 9
17 h 30; vendredi jusqu'à 17 h 45. m
Notre adresse : Direction technique de la LI

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S. A., ™
4, rue Saint-Maurice Neuchâtel Z

Tél. (038) 25 65 01 (interne 253) I
H

i RESTAURANT TERMINUS

j 2300 la Chaux-de-Fonds
l| cherche

j cuisinier qualifié
2 pour restauration soignée.
i Nous offrons une place stable dans
i une brigade moyenne, ambiance de
Ç travail agréable. Congés réguliers.

 ̂
Bon salaire.

5 Date d'entrée : 1er juillet ou à con-
, venir.

i Faire offres écrites ou téléphoner au
S (039) 22 56 04.

On cherche

chauffeur
sur train routier
Man, pour la Suisse
et l'étranger.
S'adresser à
G. Egger & Fils,
16, ch. du Pesay,
1212 Grand-Lancy-
Genève.
Tél. (022) 42 78 86.

Désirez-vous améliorer votre situa-
tion ?... Alors...

Venez travailler au sein de notre
entreprise, qui groupe déjà plus de
700 collaborateurs.
Nous cherchons desnœ

POSEURS
qualifiés et sérieux, pour un travail
indépendant et varié.

Vous pourrez ainsi bénéficier de
notre caisse de pension et participer
au rendement de votre activité.

Adressez-vous aux
USINES EGO S.A.

E

1844 Villeneuve
Téléphone (021) 60 12 92
Normes Gôhner
Portes, fenêtres ,
éléments , cuisines.

| HOTEL TOURING AU LAC

| Neuchâtel. Tél. 25 55 01
êj cherche :

. femme de chambre
portier d'étage

Places à l'année.
Faire offres ou se présenter
à la Direction.

Notre programme de fabrication varié
comprend, mis à part les accumula-
teurs électriques, aussi les appareils
à courant faible ainsi que le moulage
et injection de pièces en matière plas-
tique.

En vue de compléter notre équipe
de collaborateurs dans ces départe-
ments, nous désirons engager

AGENT D'EXPLOITATION
auquel nous confierons les tâches sui-
vantes :

— Etude du travail et du temps
nécessaire à son accomplissement

— Précalcul des prix
— Documentation à valeur indicative
— Etudes de rationalisation et leur

réalisation en collaboration direc-
te avec nos constructeurs.

Notre entreprise, située au bord du
lac de Neuchâtel , offre à candidat
capable, en plus des prestations socia-
les, de réelles possibilités ainsi qu'une
activité indépendante au sein d'une
petite équipe.
La connaissance de la langue française
serait utile, mais n'est pas une con-
dition.

Veuillez adresser vos offres de ser-
vice à — ou vous mettre en rapport

• 

par téléphone avec

ELECTRONA ELECTRONA S.A., 2017 BOUDRY
A. Tél. (038) 421515, interne 31 ou 32.

Fabrique d'Horlogerie de
Saint-Biaise S.A., Saint-Biaise,
engage

OUVRIÈRES
pour montage d'appareils et tra-
vaux sur machines.

Faire offres ou se présenter.
Tél. (038) 33 28 62.

Technicum neuchâtelois
Division du Locle

MISE AU CONCOURS
du poste de

directeur de l'école d électrotechnique
Le titulaire est chargé d'assurer le bon fonctionnement des ate-
liers, bureaux techniques et laboratoires destinés aux :

— classes de praticiens
— classes de techniciens
— classes d'ingénieurs-techniciens ETS de la division d'apport

du Locle (1re et 2me années).
Titre exigé : Ingénieur diplômé d'une Ecole polytechnique, en élec-
tricité ou titre équivalent, avec bonne pratique de l'électronique
industrielle.
Obligations et traitement légaux.
Entrée en fonction : à convenir.
Pour de plus amples renseignements, les candidats sont priés de
se renseigner auprès du Secrétariat du Technicum neuchâtelois,
division du Locle, tél. (039) 31 15 81.
Formalités à remplir avant le 31 juillet 1971 :
1. Adresser une lettre de candidature avec curriculum vitae et

pièces justificatives à M. Pierre Steinmann, directeur général du
Technicum neuchâtelois, 2400 le Locle.

2. Informer simultanément de l'avis de candidature le département
de l'Instruction publique, château, 2001 Neuchâtel.

Le Locle, 15 juin 1971.
La Commission

Répondez,
s. Y. p.,

aux offres
sous

chiffres...
Nous prions les

personnes et les
i entreprises qui pu-

blient des annonces
avec offres sous
chiffres de répon-

i d r e promptement
aux auteurs des
offres qu'elles re-
çoivent. C'est un
devoir de courtoisie
et c'est l'intérêt de
chacun que ce ser-
vice fonctionne nor-
malement. On ré-
pondra donc même
si l'offre ne peut
pas être prise en
considération et on
retournera le plus
tôt possible les co-
pies de certificats,
photographies e t
autres documents
joints à ces offres.
Les intéressés leur
en seront très re-
connaissants, car
ces pièces leur sont
absolument néces-
saires à d'autres de-
mandes

Feuille d'avis
de NeuchâtelI
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MIKRON HAESLER
ingénieurs-techniciens ETS
employés techniques
dessinateurs

Elaboration de projets techniques, études pour
offres dans le département ventes. Dessins de dé-
tails à partir des études, dessins et calculation
des cames, lancement des machines au bureau
technique. Secteur mécanique.

Nous sommes une entreprise dynamique affi-
liée au groupe MIKRON, qui est synonyme de
haute précision et de technique avancée.

Nos machines-transfe rts répondent aux exigen-
ces de branches les plus diverses (automobile ,
robinetterie, serrurerie, appareillage, horloge-
rie, etc.).

Désirez-vous participer à une évolution techni-
que fascinante ? Aider à la production d'une
machine-outil qui porte, dans le monde entier,
la grande réputation de la qualité suisse ?
Si vous aimez un climat de franchise et un
esprit ouvert aux nouvelles méthodes, et si
vous appréciez encore de nos jours le sens de
la responsabilité et l'intérêt pour de belles
performances, téléphonez à

MIKRON HAESLER S.A.
Fabrique de machines-transferts
73, rue du Collège, 2017 Boudry Û

Tél. (038) 42 16 52. B
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Le 39me Rallye de Genève commence ce soir
Pour la première fois , le Rallye inter-

national de Genève , organisé par un .co-
mité permanent présidé par M. Georges
Filipinetti  et par la section genevoise de
l'Automobile-club de Suisse, sera couru en
une seule manche. L'épreuve sera , cepen-
dant , divisée en deux demi-étapes , étant
donné que le circuit de montagne Lente-
Cime du Mas, qui devra être couvert qua-
tre fois , nécessitera une neutralisation.

Ce 39me rallye se courra sur 1300 km avec
départ à 20 h 01 (pour le premier con-
current), de l'esplanade des Vernets, à Ge-
nève , et arrivée le dimanche vers 8 h 15,
devant le siège genevois de l'A.C.S.

Comme d'habitude , le rallye sera couru
sur les routes de la Haute-Savoie, de la
Savoie , de la Drome, de l'Ain et des can-
tons de Vaud et de Genève.

Le parcours est des plus classiques , puis-
que sur les dix épreuves des spéciales chro-
nométrées figurant au programme , neuf sont
connues des spécialistes. On note , cepen-
dant , deux innovations : l'épreuve du col
de la Charmette et les quatre tours .du cir-
cuit du Vercors , Lente-Cime du Mas. Il
convient , en outre , de mentionner que les
concurrents seront chronométrés à deux re-
prises tant au Mont Revard qu 'au terme-
du secteur Quintal-Leschaut.

Le parcours routier ne comprend aucune
difficilté , majeure , mais il faut toujours
craindre les conditions atmosphériques (le
brouillard surtout) qui régnent dans cer-
taines des régions empruntées.

Les organisateurs avaient prévu de faire
courir les quatre tours du circuit du Ver-
cors, samedi de 7 h 30 à 20 heures. A

la demande des autorités françaises , l'épreu-
ve devra se terminer à 14 h 30. Les voi-
tures resteront , ensuite , en parc fermé jus-
qu 'à 20 heures , moment du départ de la
seconde demi-étape.

LES ÉPREUVES SPÉCIALES
Les épreuves spéciales chronométrées se-

ront les suivantes :
Première demi-étape, Genèvc-Lcntc : Cru-

sailles-Mont Salève , 5 km 500 en côte -
Col du Corbier , 8 km 100 montée et des-
cente-Quintal-Leschaut , 23 km 100 montée
et descente - Mont Revard , 11 km 200
en côte - Lente-Cime du Mas , 33 km 100
(circuit de montagne à couvrir quatre fois).

Seconde demi-étape, Lentc-Gcnèvc : Col
de la Charmette , 10 km 500 en côte -
Mont Revard , 11 km 200 en côte - Quin-

tail-Lcschaut 23 km 100 montée et descen-
te - Les Neyrolles , 5 km 500 en côte -
Le Marchairuz , 5 km 500 en côte.

Dans le Critérium de Genève (réserve
aux licenciés C et aux na t ionaux français
limitrophes , les épreuves spéciales seront
les suivantes : Cruseillcs-Mont Salève, col
du Corbier , Mont Revard , Lente-Cime du
Mas (un tour), Mont Revard , les Neyrol-
les et Marchairuz.

LES JUNIORS
Cinquante-deux équipages seront au dé-

part du rallye proprement dit et trente-
deux participeront au Critérium de Genè-
ve. Dans les rangs des Français figurent
p lusieurs candidats à la victoire , notam-
ment Fiorentinogelin (Simca CG), Gredcr
(Opel GT). Ragnotti-Thimonier (Opel
Com.), Chasseuil-Baron (Alfa 1750), Nico-
las (Alpine) et Henry (Alpine).  Pour eux ,
la concurrence viendra surtout  des Suisses
Vctsch-Olivicr (Porsche), Ramu-Caccia
(NSU) et Lier-Franlt ini  (Porsche), ainsi que
de Haldi-Chappuis (Porsche) et Mauris -
Grasso (Alpine). On peut également citer
Neyret-Terrartiorsi (Alpine) et Trautmann -
Mme Dcsvignes (Alpine), de même que
l'Allemand Tohne (BMW) et les Espagnols
Biugue-Buscaron (Seat).Panorama du championnat suisse interclubs

(3% . • I D a e hl h o e l z li  B e r n e  en lève le t i t re  s u p r ê m e

Daehlhrcl zli Berne a remporté le cham-
pionnat suisse interclubs de li gue A, à h
faveur de son succès sur Bâj e, le relégué.

La rencontre avait dû être interrompue
dimanche sur le résultat de 2-4, à Bâle , en
faveur des Bernois, alors qu 'il restait encore
trois parties à jouer. Finalement , Daehlhoel-
zli a triomphé 6-3.

Classement final de la ligue A:  1. Daehl-
heolzli Berne 5 matches-11 points ; 2. Gras-
shoppers 10. ; 3. Lausanne-Sports 8 p. ; 4.
Fairplay Zuri ch 7 p. ; 5. Coire 6 p. ; 6. Bâ-
le 3 points.

Le champion suisse de ligue B — il rem-
placera Bâle en ligue A — sera désigné le
11 juillet , à Lausanne, à l'issue de la fi-
nale devant opposé les deux champions de
groupe, Drizia Genève I et Stade Lausanne.

Dans les autres séries, à quelques excep-
tions près, toutes les rencontres à l'intérieur
des groupes sont maintenant jouées et , le
prochain week-end , débuteront les matches
qualificatifs pour la promotion en série su-
périeure.

Voici du reste , les résultats du 3me tour :
PREMIÈRE LIGUE

Stade Lausanne - Drizia 2-7 : Genève I -
Morges 8-1 ; Nyon - Sion 6-0 (interrompu) ;
Lancy - Lausanne Sp. 2-4 ; Carouge - Ge-
nève II S 1.

Classements : Groupe 1 :
1. Nyon 12 points ; 2. Genève 11 p. ; 3.

Stade Lme 6 p. ; 4. Sion 6 p. ; 5. Drizi a 5 p.
6. Morges 1 points. Groupe 2: 1. Carou-
ge 14 points ; 2. Mail Ne 8 p. ; 3. Genève
H 8 p. ; 4. Viège 7 p. ; 5. Lancy 3 p. ;
6. Lausanne II 1 point.

Nyon' et Carouge joueront les matches
pour la promotion en ligue B, alors que
Morges et Lausanne II sont relégués en
2me ligue.

DEUXIÈME LIGUE
Montchoisi I - Chippis II 8-1 ; Desa -

Onex 5-4 ; Viège - Neuchâtel II 1-8 ; Bc-
thusy - Moudon 4-5 ; Veveysan I - SBS
Lausanne 6-3 ; Neuchâtel I — Aubonne 8-
Lausanne Sp. - Morges 9-0; Brigue - Mont-
charmant 2-7 ; International - Marly Fri-
bourg 5-4 ; Gesève - Sion 6-3 ; Ecublens -
Stade Lausanne 0-9 ; Mail II - Yverdon 3
6. Monthey - Veveysan II 1-8 ; Carouge - Ai-
glon 3-6 ; Serv. Ind. - Montchoisi II 5-4 ;
Martigny - Bulle 9-0 ; Chippis I - Mail I
4-5 ; Nestlé - Carouge II 8-1.

Classements Groupe 1 : 1. Montchoisi 11
points ; 2. Montreux 6 p. ; 3. Desa 5 p. ;
4. Onex 1 p. ; 5. Chippis 0 points. Grou-
pe 2:  1 Neuchâtel II 10 points ; 2. SBS
Lne 7 p. ; 3. Viège 7 p. ; 4. Veveysan 6 p. ;
5. Bethusy 3 p. ; 6 Moudon 3 points. Grou-
pe 3 : 1. Neuchâtel I 15 points ; 2. Lausan-
ne Sp. 11 p. ; 3. Montcharmant 10 p. ; 4.
Brigue 5 p. ; 5. Aubonne 2 p. ; .6 Morges 2
points. Groupe 4: 1. International 14 points;
2. Marly 11 p.; 3. Stade 10 p. ;  4. Genève
6 p. ; 5 Ecublens 2 p. ; 6. Sion 2 points.
Groupe 5: 1. Veveysan II 14 points ; 2.

Aiglon 9 p. ; 3. Carouge S p. ; 4. Mail II
5 p. ; 5 Monthey 5 p. ;'6. Yverdon 4 points.
Groupe 6: 1. Serv. Ind. 11 p . ;  2. Mont-
choisi II  9 p. ; 3. Drizia 6 p. : 4. Marti gny
4 p.:  5. Bulle 0 points. Groupe 7 :  I. UNI
Ge 11 points ; 2. Nestlé 7 p . ;  3. Msil 5p. ;
4. Chipp is 5 p. : 5. Carouge II 2 points.

Montchoisi , Neuchâtel I , International , Ve-
veysan , Serv. Industriels et UNI Ge joue-
ront les matches de promotion en 1ère li-
gue en compagnie du champion du groupe
II , qui sera désigné demain.

DAMES
PREMIÈRE LIGUE

Sion - Nyon 1-5 ; Mail - Lancy 4-2 ; Dri-
zia - Stade Lausanne 4-2. Classement : 1.
Drizia 10 points ; Nyon 6 p. ; 3. Stade 4 p. ;
4. Mail 4 p. ; 5. Lancy 4 p. ; 6. Sion 0
points.

Drizia est champion romand et partici pe-
ra aux demi-finales suisses pour l'ascension
en ligue nationale.

DEUXIÈM E LIGUE
Aiglon - Serv. Ind. 3-3 ; Stade - Viège

4-2 ; Grandson - Carouge 0-6 ; Desa - Dri-
zia renvoyé ; Marly - Lausanne Sp. 4-2 ;
Brigue - Morges renvoyé ; Veveysan - Sion
6-0.

Classements : Groupe 1 :1 .  Stade Lausan-
ne 8 points ; 2. Mail 4 p. ; 3. Aiglon 3 p. ;
4. Serv. Ind. 3 p. ; 5. Viège 2 points. Grou-
pe 2 : 1. Desa 6 points ; 2. Drizia 5 p. ; 3.
Carouge 5 p. ; 4. Monthey 2 p. ; 5. Grand-
son 0 points. Groupe 3 : 1 .  Marly 8 points ;
2. Lausanne Sp. 4 p. ; 3. Nestlé 3p. ; 4.
Morges 1 p. ; 5. Bri gue 0 point. Groupe 4:
1. Montchoisi 4 points. (+8) ; 2. Internatio-
nal 4 p. (+6) ; 3. Sion 2 p. ; 4. Veveysan
2 points.

Stade Lausanne , Marly Fribourg et Mont-
choisi joueront les finales pour la promo-
tion en 1ère ligue , en compagnie du vain-
queur Desa-Drizia.

La Fête cantonale neuchâteloise promet
des prestations colorées et de qualité

W-»^ I Demain et dimanche à la Chaux-de-Fonds

Que verra le promeneur ou l'amateur de
gymnastique qui se rendra demain et di-
manche au Centre sportif de la Charrière,
à la Chaux-de-Fonds ? Il y verra , naturel-
lement, les plus belles et les plus vastes
installations sportives de notre canton , dont
le gazon ou la cendrée seront foulés par
800 gymnastes neuchâtelois et invités accou-
rus dans la Métropole horlogère à l'occa-
sion de la Fête cantonale. Les trois socié-
tés de la ville, l'Ancienne, l'Abeille et les
Hommes, ont unis leurs efforts, avec l'aide
des autorités communales, pour mettre sur
pied cette grande manifestation.

ATHLÈTES ET LUTTEURS
S'il se lève de hon matin , le visiteur du

samedi pourra assister au début des con-
cours individuels d'athlétisme léger et aux
jeux nationaux. Longilignes, les athlètes ac-
capareront le stade et l'égayeront de leurs
survêtements multicolores. Plus imposants
dans leur stature, les lutteurs attireront au-
tour des ronds de sciure le public des spé-
cialistes.

Après la pause de midi , le stade s'ani-
mera à nouveau avec la venue des sections.

Les plus forts contingents viendront de
Strengelbach, Couvet , Vevey, Saignelégier ,
Neuchâtel , Travers, Sorvilier, Montilicr, Bra-
mois, Untersecn , Fontainemelon et Chiasso.
Vers quel style ira la préférence de notre
v isiteur ? Probablement vers celui de Chias-
so, un style bien latin , léger, réglé et élé-
gant , inimitable.

REMISE DE LA BANNIÈRE
Après avoir apprécié à leur juste valeur

les efforts des hommes en blanc, le visi-
teur cherchera un coup d'œil un peu plus
coloré en se rendant, en fin d'après-midi,
à la réception de la bannière cantonale.
Venant du Locle, l'étendard passera des
mains de M. René Felber dans celle de
M. Maurice Payot , les maires des deux
grandes communes des Montagnes neuchâ-
teloises. La bannière sera, ensuite, condui-
te en cortège sur la place de fête de la
Charrière.

Le soir , le visiteur passera quelques ins-
tants au Pavillon des sports, non seulement
pour y goûter l'ambiance propre aux fêtes
de gy mnast ique ,  mais pour y applaudir quel-

ques-unes des meilleures gymnastes fémini-
nes de notre pays : les gracieuses et talen-
tueuses artistiques de Lucerne-Ville , qui se
produiront en démonstration. Un spectacle
de choix !

DIMANCHE BIEN REMPLI
Le visiteur du dimanche devra également

s'éveiller de bon matin s'il veut suivre les
concours individuels à l'artistique et la suite
des épreuves athlétiques (décathlon). Paral-
lèlement, se dérouleront les tournois de jeux
(volleyball et balle à la corbeille), la Jour-
née cantonale des Gymnastes-Hommes et la
réunion annuelle des vétérans-gymnastes.

Notre visiteur ne manquera pas les dé-
monstrations du dimanche après-midi, soit
les exercices d'ensemble des sections se li-
vrant à l'école du corps avec éléments pres-
crits, les présentations des meilleures sec-
tions et autres productions gymniques
d'excellente facture. La fête se terminera
par la procl amation des résultats et le cou-
ronnement des bannières, dont le défilé met-
tra le point final à la manifestation.

PAH

Championnat d'Europe
La 2me manche du championnat d'Euro-

pe s'est déroulée à Utrecht (Ho). Elle a
donné lieu au classement suivant :

100 cmc : 1. Goldstein (Be). 2. Necchi
(It) 3. Gorini (It). 4. Peters (All-O). 5.
Heier (All-O). Puis : 12. Corbaz (S). 14.
Gysin (S). 15 Hagenbuch (S) 16 Carnelli
gysin (S). 15. Hagenbuch (S). 16. Carnelli
(S). Par équipes : 1. Allemagne de l'Ouest
268 p. 2. Italie 267. 3. Suisse 244. 4. Suède
238. 5. Belgique 229.
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Des bruits et des certitudes
Joueurs Ancien club Nouveau club

Engel Ih.ich (2me ligue) Lucerne (prêt)
Voj kcrt Zurich Hambourg
Bionda Bellinzone Zurich
Peters Bienne Young Boys
* Jcasdupcux La Chaux-de-Fonds Zurich
Brenniqger Bayers Munich Young Boys
Guggisberg Young Boys Lausanne
* Koblung Oberhauscn (AU) Lausanne
* Rub Audax Neuchâtel Xamax
* Debrot Audax Boudry
* Barbezat Saint-Imier Audax
T. Allemann Soleure Schaffhouse
Konietzka Winterthour Zurich
'- '• Rieder Neuchâtel Xamax Audax
Blusch Cologne Neuchâtel Xamax
' Schweizer Berthoud Neuchâtel Xamax

Schaller Moutier Sion
* Schindelholz Servette Vevey
* Pottier Servette Meyrm
* Thomann La Chaux-de-Fonds Bienne

* Les joueurs précédés d'un astérisque sont ceux dont le transfert n'est pas
conclu.

Les transferts en football
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- ffoiJBiÉŝ 'v l'jffiBfcWi y. ' ' r ~ .- ¦ ¦  ̂ ' .'- " *" ' . ¦-" • ¦; ,;." ¦ - " ¦ ' " >:>' ' ¦¦ >V: . ¦ ¦ .-.'. '.- . ' " " ",": j
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' ooSÎ"' " * ' '̂̂ ^̂ m^̂ ^̂ ^LWm WÊ Ŝi ¦H9BfëlÉ& ': ¦ •"<•¦¦'-: . ' ' : ¦¦''' \

j &r  J&B^HKI^B IT̂ W flHHHS«§&' ' 'i

¦ ila^H "* * «Vr * ' '" ' ¦ ' "* I ' : "'* fffrPEHfc ' ¦¦ illlilP' ^HsO; 
mmmm ¦ . . . : - . ¦, ' :.. . ¦ - -.;- ."¦'¦:: .;.:¦;< :. ¦ . ¦ ¦ ¦ ¦

¦• ¦ ¦ : ¦ ;

^ 
n *$ ¦- ,* r? -̂  j t jj n .'' -**» ¦%Vb/iB ^ "¦"¦• ^  ̂

¦ '.̂ .̂ tiiiS.-'¦ '.¦.':ï|

JEë̂ HR -." ¦*, A'IV" • v^w^ .. ¦** v : % . ]JKS$BBHHB{ V̂ ' ' ¦¦ ¦ ¦ ¦ 
^>:' ¦*¦' ¦¦ . . . ¦ i

MlaHraSn i ~* mW^mmmm\% S^MH
SI Î 
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W fêle cantonale ft II fl fllf lfl il 'l&#âl &neucgiâîeSoise de gymnastique H U H Uy llllI udlCd
La Chaux-de-Fonds
H S 19 A\0 î lj itl 1Q71 Samedi, dès 7 h 30 et 13 h, concours de sections et Samedi 19 juin, dès 20 h 30, pavillon des Sports (2300

' individuels (athlétisme, artistiques, nationaux). Dimanche, dès places), démonstrations féminines par la section Lucerne-

Cfintr  ̂ SDOI'tif di& IA dlAfriÀfA 7 h 30, suite des concours - Dès 14 h' grandes démons- Ville. Jusqu'au matin, GRANDE FÊTE DE LA BIÈRE, avec
" "" " """ "' trations, exercices d'ensemble, défilé final et couronnement. l'orchestre allemand Dinkelberger Blaskapelle (10 musiciens).

i

I EXCURSION TOURISTIQUE SPÉCIALE I
ps à l'occasion de l'ouverture de 1||

1 L'AUTOROUTE du LÉMAN j
|| ' LE PLUS BEAU PANORAMA DE SUISSE p

I CHAQUE JOUR du 22 au 27 juin 1971 i
i DÉPART 7 h 30 QUAI DU PORT, NEUCHÂTEL 1
tëM Notre programme : S§|

| j] LG matin l Le Gros de Vaud et Oron ï0:
\-Z ' '] Films documentaires présentés par GLOBOMAT S. A. &fe

( j  LE LJ1 lni| C K l excellent repas servi à discrétion dans une sympathique auberge W
^

ï - ' ' ¦ i bv ci *'V ^Ç]

rm NotrC menU * consomimé, rôti, ja rdinière de légumes, pommes frites, salade, dessert 
^IZ. s, * ¦ ' :' ¦. [£§§

|J L'aprèS midi '. Pittoresque balade en M

i train touristique BLONAY - CHAMBY 1
ByJB E

¦
0j\ le week-end : traction à vapeur ! }>M
:: 3 et excursion en car par la nouvelle ff|j

P 
AUTOROUTE VEVEY - RENNAZ M

||j et retour par la RIVIERA VAUDOISE et la route du lac l||Il Arrêt à MONTREUX : 1 heure §%
*yy > wï&

Ss! Ne manquez pas de vous inscrire pour cette unique sortie au prix |fe|j
È'Z\ vraiment sensationnel de Fr. 16.50 seulement par personne |S
WQ (menu compris) O

S INSCRIVEZ-VOUS PAR TÉLÉPHONE A :  M
I WITTWER VOYAGES - Neuchâtel Tél. 25 82 82 i

ORGANISATION GLOBOMAT S. A., Bâle 9

Hako-Jardinette
Une binette autotractée légère. Moteur de 4 CV, 2 vitesses. Un
outil particulièrement maniable pour les propriétaires de jardins et
pour travailler dans les vignes.

tmr-.  ̂
Tout compris

WÊÊm&JV Fr 1290 ~
^̂ LjgpjE»lg /̂ 

Veuillez demander la documen-

V Û S T l / m  fnf talion ou une démonstration.

Ç^ t̂SKT" SERVICE
**J DANS TOUTE LA SUISSE

m ^^ 
Succursale

1H 1 i Km JB ERIC GASCHEN,

"™ ** ̂ * *™ 2035 Corcellesi (NE)

Nouveau 
P|̂ Q£$

plus simple et encore plus avantageux
(jusqu'à 35% au-dessous des taux autorisés)

Je désire un prêt personnel de frs. (max. frs. 25000.-) remboursable en mensualités (max. 60 mois»

; Nom Date de naissance Revenus supplémentaires frs. ¦

Prénom Etat civil (salaire de l'épouse etc.) M

Rue Nombre d'enfants Avez-vous des immeubles M

NP/Lieu Nationalité 
~~ 

Loyer mensuel frs. B

No. de tél. Profession Prêt destiné à I

Demeurant ici depuis Emp loyeur Date B

! Ancien domicile A cette place depuis le Signature f|
i Rue Salaire mensuel frs. B

Discrétion remplir-envoyer-l'argent comptant arrive!
garantie-pas de * m mr m

S& 35 ans Banque Rohner SA
parents) H|

\^ 
H8I 1211 Genève 1 31, rue du Rhône tél. 022-2413 28 J

DATSUN 1800 JHWI
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GARAG E M. BARDO Sablons 47 Neuchâtel 0 (038) 241842
Voiture d'essai à disposition — Livrable tout de suite
Ouvert samedi toute la journée et dimanche matin

V O Y A G E S

"WfBTr VIf ER,
vous proposent

MAJORQUE dès iss-
pour'1 semaine, chambre et petit déjeuner.
Départs le 26 juin de Genève

ILES CANARIES dès 395-
pour 1 semaine, chambre et petit déjeuner.
Départs les 19 juin et 3 juillet de Zurich.
Départ le 26 juin de Genève

ITUNISIE 
dès 395 —

pour 1 semaine, pension complète.
Départs leis 26 juin et 3 juillet de Genève.

ÏTÏÏK» AUTOCARS WITTWER
2, rue Saint-Honoré, Neuchâtel - Tél. (038) 25 82 82

Je cherche

cadres
vieux livres
vieux
meubles
vieux objets
vaisselle et outils.
Raymonde Olivier
1165 Allaman.
Tél. (021) 76 34 36

f^s F̂ S F*d y^s r%i 
f^s

Une carte
de visite
soignée est l'affaire
de l'Imprimerie Cen-
trale, à Neuchâtel.
Le bureau du jour-
nal vous présentera
un choix complet et
varié

A remettre
dans ville industrielle du canton de Neu-
châtel

CABARET-DANCING
Excellente affaire. Capital nécessaire pour
traiter : Fr. 200.000.—. Renseignements sur
demande écrite à J.-B. Thuet, agence immo-
bilière, route de Boujean 10, 2500 Bienne.

A remettre (pour cause de départ), à Bul-
le (FR),

salon de coiffure
moderne
2 places dames, 2 places messieurs, con-
viendrait à des jeunes. Bon chiffre d'affai-
res. Très bas prix. Tél. (029) 2 69 32, le
soir de 19 à 20 h, ou écrire à T. Cas-
tella, les Alpettes, 1627 Vaulruz.

¦̂il̂ WHÎ IIIlMW IIWl IBlMWWlWWé^miWftti l'ygffTH
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V̂=̂ ====== ŷ SERVICE S^

jf PRÉBARREAU
A[ / 3| Wffj lv-^  ̂Neuchâtel (038) 25 62 62

— f̂g^̂ ^lNormale 

90-92 

oct.-.61
RENÉ NYDEGGER SUPCF 98-100 OCt. -.63

Successeur : Raphaël Maillard
In Hl

Société Immobilière de 1858
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

des actionnaires
le 1er juillet 1971, à 15 h 30, à l'étude
Clerc , notaires, 2, rue Pourtalès, Neuchâ-
tel.

j ORDRE DU JOUR :
' 1. Procès-verbal de l'assemblée générale du

29 juin 1970
2. Rapports du Conseil d'administration et

de l'Office de contrôle
3. Discussion et votations sur les conclu-

; sions de ces rapports
4. Nominations statutaires
5. Divers
Le bilan, le compte de profits et pertes,
les rapports du Conseil d'administration et
de l'Office de contrôle sont à la dispo-

m- sition des actionnaires à l'étude Clerc , no-
taires, qui délivrera également les cartes
d'admission pour l'assemblée générale.

Le Conseil d'administration
Neuchâtel, le 15 juin 1971.
Sous réserve de ratification par l'assemblée
générale, le coupon No 87 sera payable dès
le 2 juillet 1971 à l'étude Clerc, notaires,
2, rue Pourtalès. 

Samedi 19 juin PLANEYSE B
dès 13 h 30 11

TOURNOI VÉTÉRANS Ë
du F.-C. COLOMBIER-VÉTÉRANS |9

Challenge offert par la fabrique Froidevaux-Neuchâtel _9
dès 20 heures M

KERMESSE - DANSE I
à la halle de gymnastique Planeyse. LES RODGYERS Ëi

Ht Q11 H S "̂ if "MANCHE I ,

musicaux I ___ W
Bl SALLE DES CONFÉRENCES ^̂ ^̂ "̂ "Ë̂

1 Orchestre Gymnase - Université M
B avec le concours d'élèves de Philippe Hutten- '& >.
«S locher. Direction : Théo LOOSLI ,̂1
H BASTIEN ET BASTIENNE, de Mozart ||j
SE Version originale. Conseiller pour la mise en i
MM scène : Edwin FABIAN. 

^ 
3

El Entrée : Fr. 6.—. Etudiants et apprentis Fr. 3.—. p̂
$2$ Agence Hug jfej

COUTURE
retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouchés, réparés,
etc., par spécialiste
Veston-Pantalon
Toutes retouches
Pitteloud, couture
Temple-Neuf 4
Neuchâtel
Toi 9F, 41 93

La bonne
friture

au
Pavillon

Tél. 25 84 98

J'ai trouvé
le moyen de faire
exécuter mes photo-
copies et circulaires
à la minute, sous mes
yeux, à un prix avan-
tageux, chez Rey-
mond , Saint-Honoré
5, à Neuchâtel.

le club
Bar à café-glacier

21, fbg du Lac
Chaque malin

un délicieux café
avec

vos journaux
préférés.

OUVERTURE OFFICIELLE
Monsieur et Madame MARCEL BÉGUIN MM Mm K MM OM I I U H 1 ¦ 'Vfcvous avisent qu'ils ont repris le... MP I ii «L flAl I il m 11 MM

Aujourd'hui:une attention pour _ . _ . M ..,, T ,m,R^A ^«* . ... Cassarde 34 Neuchâtel Tel. (038) 24 3013
aHBHMiBiF^iaiitous nos visiteurs ^—^——Î M̂ ^̂ —

¦ —~™——.—— 1— ' ¦— ¦ ' i

EXCURSIONS '
"WlTTmWEkmX

Dimanche 20 juin

LE BEAU JURA
FRANÇAIS EN ZIGZAG \

Vallée du Dessoubre
Cirque de Consolation

(passeport ou carte d'identité)
Dép. 13 h 30, Fr. 17.- (AVS: Fr. 14.-) *

LES RASSES -
MAUBORGET

Visite du Musée de l'Auberson
i Dép. 13 h 30, Fr. 13.- (AVS : Fr. 11.-)

Inscriptions : i

AUTOCARS WITTWER '
Neuchâtel, Saint-Honoré 2 <0 25 82 82 >

I



rt'nureui 10 juin ¦ 7/ ¦

Y 12 juin Expositions 10 octobre 
^1 Toos les jours (sauf kmdi) 10-12 et 14-17 heures

La Chaux-de-Fonds Musée des beaux-arts* ao-
tomates, montres, documents, cinéma
Le Locle Château des Monts : horloges, docu-
ments, cinéma. Musée des beaux-arts : Cent
ans de gravures 1750-1850, documents
Musées d'horlogerie La Chaux-de-Fonds - Le
Locte t un derfti-millénaire de chefs-d'œuvre
de mesure du temps

\ Visitez le Jura neuchâtelois, berceau de l'horlogerie i
—  ̂

industrielle suisse AM

BilH
HB «M.¦U

mÊm
Son bon goût

f r u i té
vaut bienp tus
quesonp rix!

"V ••
"
• ' . ' ¦' .

! ..- ' : :

en litre avantageux

m,
Pratique pour la maison
de campagne ;$fesilb$

Lorso se dissout y y :d^̂ Ẑ '-¦-'--^^mm^̂̂ LmW^mj f-l
instantanément et se garde ' - '» JP>*
longtemps. Parce qu'il est en 

B-̂ ^B|̂ naÊ MBHHH

wflK ^̂ BH ' 10
ï 1

r ' -¦• " 8{ . ... .!: : ;:: ; :iii;! ::r ;

WbmÊ

Bosch
le frigo
qu'on achète

. da confiance . ï_j î (

modèle 140 I
à Fr. 318.— déjà.

congélateurs
à partir de
Fr. 528.—
Visitez notre
exposition
permanente des
derniers modèles

Parcage en face
des magasins.
Tél. 31 12 43.

¦aaiHAiumiiaunaa«M™

TOI? O r̂®Sramm*A wjn.v-r vê ette l971
¦ -̂  Connaissez-vous les nouveaux modèles TORO,
S"-™"* p. ex. laTORO-Windtunnel 53 cm tractée?
•̂ 

'û A. Une tondeuse à gazon pour toutes
V^ \ /A\ *̂f ex'9eances supérieures. A choix:
Vl̂ ^\ /Â7i—\^^m/ 

démarreur électrique. Largeur de
» ïi f̂iùjOr %^̂ /̂ 00UPe 53 cm- La tondeuse TORO avec
Jî^|f m »*- M£dispositif ramasse-herbe vous facilitera
^̂ ^Sa j|( ~̂̂ r*y de 

tondre 

aisément 
votre gazon.

P&X̂i V .̂ tj^̂ ^commande séparé pour moteur et

\4jjÉ||î f̂  TORO

Prenez-nous au mot, demandez une démonstration sans engagement!

J. JABERG Saint-Biaise. Tél. (038) 33 57 22

-dp
apprécié
porteipi

hug
musique

Pour insérer une petite annonce
au tarif réduit de 30 centimes le mot

vous avez la possibilité de passer à
notre bureau de réception, 4, rue
Saint - Maurice, ou d'inscrire votre

. . annonce au dos du coupon d'un bul-
letin de versement postal.

Ces annonces ne sont pas acceptées
par téléphone et elles doivent être
payées avant la parution.

Les annonces commerciales ainsi que
les annonces pour la vente de véhi-
cules à moteur ne sont pas admises
dans la catégorie des petites annonces

^KZÛjyoiturederêve
/fTSBgT .̂ $_,.. Maintenant a l'essai!

^^'̂ ^^^^^^^'"
¦':':':''''"i'"''̂ "̂ ^̂ ^BBBfcB^. ,m\ "' " ¦ " *'¦'¦'-<-¦-¦¦¦ * ~̂ ^* ̂ dtZ^ Ẑ^ŷ^̂  i,~sy- (̂SPSSfr r̂̂ ŷ ' ¦¦'¦ ¦'¦ . -^^ -̂ ''''- ''- ''¦'¦'-r.-.

. , . , ' K70 L 10S CV-SAE fr 13 300- ^̂ ^^B l Collez ce coupon sur une cane postale que vous adressezà:

Schinznach Bad + (r. 40.-pour transport. " ' - H .  '"""''.:' I ' '

irêm
Pavag-Sac à ordures

en papier
Pavag-Ochsner

en plastiqua
La solution idéal pour
l'enlèvement des
ordures
PAVAG SA, 6244 NEBIKON

Magnifique choix de

BOUTONS
CENTRE DE COUTURE BERNINA

L. Carrard
Epancheurs 9 Neuchâtel

Confiez au spécialiste

la réparation
o de votre appareil
s NOVALTEC I

est à votre service

Parcs 54 Tél. 25 88 62

... encore une bonne affaire

m$AmmmW / m  ̂
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m$ÊËà$'' ' "¦ "¦¦ </-%*% zi * i*
\W!0:->̂ 3HW£MM€M' \ ||

Les chaussures mode ne sont pas \
forcément des chaussures chères S H S

Rue du Seyon / Temple-Neuf Faubourg du Lac 2

La Chaux-de-Fonds : Av. Léopold-Robert 38 Le Locle : Rue D.-Jeanrichard
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I Avantageux I

B un Show de tttpls d'Orient chez wyss I

ŴHhff?iftiAĉ "̂ it T^• 'fo^Hr?̂ Hk ^'• ' " 1 ^̂  *"fHB ^p̂ ^Ĥ â BpPBIBByj^Hr TB \̂. '/filf*. mfmT fcr^3

le tapis PAKISTAN de prix si avan- " Bl <̂ Sp jl 1." 1 NOUS aimer JOI1S VOUS i
tageux. Une belle pièce pour orner Wm * Il 1 réservez Une bonne B. • • , • &̂mmPwLWL\m .̂mt JSBH "" g» EKBEflBftCTa " »•• ¦ w ^P^M WH H^M mmw

mm̂ m IB 1̂ 0 C è̂HI

h sur la paroi, élégante et décorative 'M m'M f f  jap if Slirpi*DSG X ||

! • ]  C'est au Pakistan occidental que ^liiil Kl I Bill f«n> DAI/KTAM W x
* Hl! voient le jour ces merveilleux tapis |H|| MB iÉ 'P m\ ' 9 ***P'* "AivIS TAN QCS m

aux reflets soyeux , noués serrés, Îfp** f|»S 300* "¦ nOUS VOUS /$
en laine, selon des motifs turkmènes, I» HjB  ̂' ^̂ î  IL »'• '• •'; Affmne arariAiieik * 

Sanatoliens , persans ou caucasiens m 
^̂ ^

fe »̂7

*¥*r, ;:T^
,

r̂''̂  " *' **¦¦¦**"» g" aCleUSe- 
^(nombre de nœuds dans les qualités Ë$Ppl̂ MT-̂ î $̂g' i

; HlCHt Ulî âbOMiei TIGrit ltM moyenne à fine: 250 000 à 600 000 W^̂ ^ M̂ÊjW Ê̂ B d'un an à <ELLE> 
* 

fe

ISA. /ÀW Notre seule adresse : 1»N̂  ,/âr
^̂ ^̂ ^̂ ^̂^̂

-̂  ̂ Jean Wyss 
S. A., 6, Place-d'Armes ^̂ t̂mmm t̂ m̂ m̂im m̂mmmmaW«̂lil ^MHH B  ̂ 2000 Neuchâtel , tél. (038) 25 21 21 ^MBBWMtftillllBl ^

NOS OCCASIONS I
DE 1er CHOIX i

Avec garantie et expertise : m

Marque Modèle Année Prix ijg '!

TRIUMPH 1200 1969 51,000 km 4500.— WL
limousine 5 place» . jR#|

TRIUMPH vitesse 1969 32.000 km 5700.— |̂
limousine 5 places Sî 'ji

TRIUMPH 1300 1967 30,000 km 5400.— m
limousine 5 places f ĵjj

TRIUMPH GT 6 1969 39.000 km 8900— 11
coupé 2 + 2 places fç*j

TRIUMPH TR IV A 1965 moteur neuf 7200.— jÊ
cabriolet sport 3 places f?$

Grandes facilités de paiement K3

Essais sans engagement — Echange sSçj
GARA GE R . WASER , Seyon 34-38, Neuchâtel 1|

Tél. (038) 25 16 28 §1

SEMAINE DE L'AVIATION DU NORD VAUDOIS

YiiPPPîîM samedi i9 j uin' dès 9 h SFRûimniuir1
V IÂIlU Ufl dimanche 20 juin, dès 9 h £HàH|| |JIWIll ll

OAND MEETING D'AVIATION
Courses d'avions - Acrobatie - Parachutisme Modèles réduits - Hélicoptères Démonstration de la
patrouille de Suisse Entrée : Fr. 5.— Enfants gratis

'r ^A 1968, bleu clair |ijj

^ËjïjgX 8200.- /£_§&

m _ WÊ JpnB Se«MfeÉa» g A^SH

MUFS L̂MW E ôBE^̂ BlH5̂ K̂?^̂ 3 Ĵl ¦ 
w-n

Si w- ^Ê

PriM vacances
Citroën Ami 6 break 1968 2700.—

Hillman Minx 1967 1900.—

MG Mldget MK2 1964 2900.—

Opel Record 1700 1962 1300.—

Opel Record 1700 1963 1500.—

VW 1200 1961 . 1500.—

VW 1200 1961 1300.—

VW 1300 expertisée 1966 2900.—

Austin 1100 1965 1900.—

VW 1302 S 1970 6000.—

GARAGE MARIO BARDO
Sablons 47 Neuchâtel Tél. 2418 42

ouvert samedi toute la journée et
dimanche matin.

f FORD TAUNUS 12 M 1

1

1969, 36.000 km U

Expertisée "A

Achat - Vente - Reprise Rj
Facilités de paiement .Z

m
 ̂

par crédit G.M.A.C. M
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-o. LE MAGASIN SPÉCIALI SÉ

f^S ĵ vous offre le plus grand
/ ŝgjj . W'-wk choix et les meilleures

f(/%%!~S&\ J ĴÊÈ qualités de

m̂ÊSs volailles
^̂ n r W  toujours fraîches

'̂
an de son abattage quotidien

Poulets, petits coqs, poules, canetons muets
Cabris frais , pigeons, cuisses de grenouilles fraîches !

Lapins frais du pays, entiers ou au détail-Escargots maison

Lehnherr frères
Neuchâtel - Place des Halles - Tél. (038) 25 30 92

OPEL KADETT
caravan. 1967, expertisée,
5,49 CV grise, 67.000 km, très
bon état mécanique et d'entre-
tien.

Fr. 3700.-
Tél. 25 78 82, heures des repas.

Chienne
berger
belge
noire, 20 mois,
pedigree. Bas prix ,
mais bons soins
demandés.
Tél. (038) 61 26 24.

A vendre
magnifique

Opel 1900 S
modèle 1970,
29.000 km.
Prix à discuter.
Tél. (038) 46 15 45 ,
dès 18 h 30.

Importation - Echange - Crédit

EXPOSITION DE BATEAUX
dans nos locaux en bordure de la route suisse (du lac) ffîm
Saint-Sulpice - Lausanne. *.!

^Le plus grand choix en cabines et cruisers pour la j3§«ri
famille, le sport et la pêche. f N!

Hors-bord — canots — pneumatiques ||
Remorques et attelages de voitures - Moteurs. %'%
Catamaran AQUA-CAT américain , le plus populaire des gsj
petits voiliers. &.-.
NAUTICAR René Tolck, 1025 Saint-Sulpice. JK|
Tél. (021) 24 74 93. jsçH
Dimanches , ouverture de 10 à 19 heures. k£j{

A vendre
Mercedes
2305
1966.
Tél. 53 12 48.

MORRIS 1300
automatique 19.000 km

Limousine moderne, traction avant ,
bleu foncé, de première main, état
de neuf.
Voiture équipée boîte automatique
B.L.M.C. pneus neufs, radio , etc.

Z Très belle occasion c_ A KQQ  _

GARAGE PLACE CLAPARÈDE S.A.
Tél. (022) 46 08 44.

A vendre

Opel Kadett
modèle 1965,
30.000 km.
Tél. 31 64 28.

Garage Hirondelle
Pierre Senn Neuchâtel

Téléph one (038] 24 72 72

A vendre

bateau
à moteur
3 \. CV„ polyester.
M. Louis Muriset ,
La Tène-Plage
No 60. Caravane.

A vendre

Taunus 17 M
1963, première main ,
parfait état ,
97.000 km.
Prix : 2200 fr.
Tél. 57 66 56.

A vendre
Alfa Romeo
modèle 1965,
moteur révisé,
bon état ,
80.000 km,
2800 fr.
Tél. 47 17 85.

A vendre

VW Variant
1600 L
1969, 42.000 km,
parfait état.

Peugeot 404
dans son état actuel ,
800 fr. Facilités
de paiement.
Garage Beausite ,
Cernier.
Tél. (038) 53 23 36.

A vendre

Triumph
Spitfire
modèle 1967.
Expertisée. Borgna.
Tél. 47 11 94.

A vendre

Fiat 124
caravane, 1967,
39.000 km ,
parfait état ,
avec pneus neige.
Garage
Hubert Patthey,
Pierre-à-Mazel,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 44 24.

A vendre

BMW 2500
année 1970,
23.000 km.
Garage Joss,
2068 Hauterive.
Tél. (038) 3315 22.

A vendre, pour
cause de double
emploi ,

Simca 1500
modèle 1966.
Bon état.
Téléphone
privé 31 41 21
bureau 31 44 77.

A vendre

un bateau
hors-bord
50 CV, en
parfait état ,
avec chariot de
mise à l'eau.
Prix à discuter.
Tél. (039) 23 70 77,
heures de bureau.

A vendre

Alfa Romeo
1750
berline verte
45.000 km ,
état impeccable.
Expertisée, garantie.
Garage du Château,
2520 la Neuveville.
Tél. (038) 51 21 90.

A vendre

Vaurien
voilier complet avec
accessoires
de navigation, voiles ,
bâche et chariot ,
état de neuf, .
2200 fr.
Tél. (032) 2 2011.

A vendre

Peugeot 504
injection
rouge, 47.000 km,
toit ouvrant, 1970,
état impeccable ,
garantie.
Garage du Château,
2520 la Neuveville.
Tél. (038) 51 21 90.

A vendre

Alfa Romeo
1600 Super

90.000 km , 1967.
Etat général
impeccable.
Expertisée, garantie.
Garage du Château ,
2520 la Neuveville.
Tél. (038) 51 21 90.

Superbe occasion

VW 1300 L
année 1970, pour
cause de double
emploi. 25.000 km.
Avec radio.
Payée 8000 fr ,
cédée à 5900 fr.
R. Iseli, Concise.
Tél. (024) 4 5319.

A vendre

Mustang
modèle 1967,
6 cylindres,
40.000 km,
vert métallisé.
Prix : Fr. 7200.—
Tél. (038) 33 28 42,
privé 25 27 00,
bureau.

A vendre

Opel Kadett
Caravan
blanche, bon
état général,
expertisée.

Fr. 1550.—
Tél. 25 78 82,
heures des repas.

A vendre

CAMION MERCEDES BENZ
type 608, modèle LP 1965, 4 cylindres, 3 tonnes,
charge utile, moteur Diesel , 80 CV, roulé 34.000
kilomètres, en parfait état.

Adresser offres sous chiffres AS 1396 au bureau
du' journal.

AVANTAGEUSES
PEUGEOT 404 1962 9 CV, bleue, toit ouvrant,

intérieur simili.
PEUGEOT 404 1964 9 CV, beige, Intérieur drap,

r accessoires.
PEUGEOT 404 1966 9 CV, blanche, toit ouvrant,

h intérieur simili, moteur neuf.
| PEUGEOT 404 SUPERLUXE INJECTION 1966 9 V .C

blanche, toit ouvrant, intérieur cuir , moteur neuf.
PEUGEOT 404 1967 9 CV, beige métallisé, toit

ouvrant, intérieur cuir, moteur neuf. f'-
i VW 1500 1961 8 CV, beige, 2 portes, intérieur ï

i drap. (s:
VW 1500 1963 8 CV, beige, 2 portes, intérieur f

~ : simili.
ï FORD ANGLIA 1965 6 CV, grise , intérieur simili.
M FORD 12 M 1968 7 CV, grise, 2 portes, intérieur U
¦• simili. Z:.
ff FORD 17 M 1967 9 CV, bleue, 2 portes , inté- t.
| rieur simili.
i. OPEL 1700 1965 9 CV, beige, 2 portes, intérieur >
S simili.

OPEL KADETT 1965 6 CV, rouge, 2 portes , inté-
|; rieur simili.

LANCIA FLAMINIA 1959 13 CV, bleue, 2 portes ,
coupé, intérieur cuir.

VAUXHALL VX/90 1966 8 CV, bleue, 4 portes ,
intérieur simili.

f. Facilités de paiement - Essais sans engagement

£ Demandez liste complète avec détails et prix

? ^'
h '̂ S^^mmmmmmT^ÊL%\^^J:^- *̂ mmf^^ ^ j S

A vendre
de particulier
Triumph 1200
en parfait état
6 CV, modèle 1969,
4 places, 38.000 km,
3800 fr. Pendant
les repas,
Tél. 24 65 38 ou
42 10 72.

L'occasion du Jour e

ROVER 2000 TC ••1965, moteur 14.000 km, blanche, •radio , pneus neufs, expertisée I •

Garage Mario BARDO •
Sablons 47 Neuchâtel Tél. 24 18 42 •

A vendre

DKW
moteur révisé, ,
peinture neuve.
Expertisée, 850 fr.
Tél. 25 55 45.

A vendre

VW 1200
modèle 1962, radio,
2 pneus d'hiver
à clous, blanche,
1200 fr.
Tél. 24 42 54.

A vendre
Vauxhall
Viva
familiale,
modèle 1970
(double emploi).
Tél. (038) 31 44 89.

A vendre

cyclo-
moteur
t rès bon état, .

. moteur Sachs. ¦.
Prix : 400 f r; ,
Tél. 24 29 56.': '

On cherche à acheter
remorque
pour auto
charge environ
300 kg.
Tél . (039) 37 13 75.

Particulier vend

VW Combi
1963, moteur
1200 cem, 35 CV,
moteur et boîte en
bon état. Bas prix.
Tél. 31 39 65.

VOLVO 144 S
1968, bleu clair Fr. 8.200.—

DS 21 PALLAS
1970, bleu métallisé Fr. 14.500.—

NSU 1200 TT
1968, rouge Fr. 4.400.—

SUNBEAM IMP
1969, brune Fr. 3.400 —

FIAT 1100
1964, grise Fr. 1.900.—

OPEL COMMODORE
1970, coupé rouge Fr. 11.300.—

AMI 6 BREAK
1967, beige Fr. 2.900.—

ï SIMCA 1500
1964, beige Fr. 1.900.—

k DYANE 6 |' 1969, blanche Fr. 3.800.—
SUNBEAM ALPINE GT

1970; blanche Fr. 8.200.—

MORRIS 1000
1968, rouge Fr. 3.600.—

COUPÉ
AUTOBIANCHI

1969, rouge Fr. 8.200.—

A vendre

Alfa Romeo
1600 Super
modèle 1966-67,
bleue, en bon état.
Garage du
Val-de-Ruz.
Tél. (038) 36 15 16.
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Quelle demoiselle , ou dame seule, parlant
le français , donnerait
leçons privées de français
à Suisse allemand de 28 ans, contre bon
paiement .
Adresser offres écrites à RJ 1412 au .
bureau du journal.

EMPLOYÉ DE COMMERCE
27 ans, connaissant tous les travaux de
bureau de l'industrie, cherche

POSTE A RESPONSABILITÉS
Entrée à convenir.

Adresser offres écrites à FY 1401 au
Kl ira ai i Hn imirnal

Médecin-dentiste
cherche une jeune fille désirant
faire l'apprentissage et obtenir le
diplôme

d'aide en médecine dentaire
Entrée à convenir.
Adresser offres écrites à BT 1397
au bureau du journal.

Le service de radiologie de
l'hôpital Pourtalès, à Neuchâtel,
engage

1 APPRENTI (IE)
TECHNICIEN EN RADIOLOGIE

Durée d'apprentissage : 3 ans.
Age minimum : 18 ans.
Date d'entrée à convenir.

Nous demandons une bonne for-
mation scolaire.

Adresser offres, avec curriculum
vitae, au secrétaire administratif
de l'hôpital Pourtalès, rue de la
Maladière 45, 2000 Neuchâtel.
Tél. 24 75 75. interne 514.

On cherche place de

MONTEUR
de lignes électriques ou de manœuvre pour
n'importe quels travaux.

Adresser offres à SIEVI CAMINADA ,
7131 Vrin. Tél. (086) 6 12 27.

rtproa ctvun it iiimiiti iiiuu ci[j (j i t-'uuàsciya uuin-
mercial, le 15 septembre 1971, environ, je
cherche place comme

employé de commerce
éventuellement banque ou comptabilité) pour
me perfectionner en langue française.
Adresser offres sous chiffres A 25-27243,
à Publicitas, Lucerne.

2 Suissesses allemandes
(17 et 21 ans) cherchent place dans une
famille de langue française, avec des en-
fants, pour 3 semaines environ, pendant
leurs vacances d'été (du 5 ou 12 juil-
let). L'une fréquente l'école de commerce,
l'autre l'école professionnelle ménagère , divi-
sion supérieure.
Adresser offres écrites à OH 1410 au
bureau du journal.

Etudiant , 19 ans, cherche

emploi
dans hôtel ou magasin , du 30 juin
au 2 septembre.
Urs Brander, Scalettastrasse 143,
7000 Coire.
Tél. (081) 22 86 48.

DAME 35 ans
bilingue, possédant diplôme du cours des
cafetiers du canton de Berne, cherche

GÉRANCE d'un bar à café
ou restaurant, ou autre situation intéres-
sante.
Adresser offres sous chiffres R 321579 à
Publicitas S.A., 48, rue Neuve, 2501 Bien-
ne.

Etudiante tessinoise, 16 ans

CHERCHE PUCE
auprès d'enfants, pendant les
mois de juillet et août , dans fa-
mille ne parlant que le français.
Adresser offres sous chiffres P
11-130566 à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de-Fonds.

VUIWUU UU JUUIIIUI.

Jeune employée
de NOTAIRE,
diplômée, ayant 6 ans de pra-
tique, cherche place dans étude,
région Bienne-Neuchâtel.
Entrée à convenir.
Faire offres sous chiffres
14-22549 à Publicitas,
Delémont.

On cherche

extra
Tél. 31 51 98 dès
10 h ou se présenter
au Cercle de
Serrières.

J'engage

OUVRIER
pour travaux
de garage et
de démolition.
Bon salaire.
Bruno Borer ,
démolition d'autos,
2006 Neuchâtel.
Tél. 31 66 66.

RESTAURANT DU BATEAU
PORTALBAN

cherche un

CUISINIER
Bon salaire ; entrée immédiate
ou à convenir.

Tél. (037) 7711 22.

&N ^
- Une publicité bien étudiée sera

3̂ L claironnante

Jm̂ \ ^  ̂
si elle paraît

^̂ «-—»• régulièrement dans

LA FEUILLE D'AVIS DE NEU CHÂTEL
La plus forte diffusion du canfon

 ̂ J

Organisation professionnelle de faîte cherche à engager au plus tôt

juriste ou économiste
ce (tte) collaborateur (trice) sera chargé (e) de tâches variées ayant
trait aux relations extérieures' d'une importante industrie suisse
d'exportation. Le poste à repourvoir conviendrait particulièrement à
personne douée d'initiative, ayant le goût de l'étude des problè-
mes généraux et aimant les contacts avec l'extérieur.

La préférence sera donnée à candidat (e) :

— ayant une formation universitaire complète

— connaissant les langues allemande ou anglaise

— capable de rédiger parfaitement en français

— âgé (e) de 25 à 35 ans.

Faire offres, avec curriculum vitae, photographie et en indiquant
prétentions de salaire, sous chiffres P. 11-130562, à Publicitas, Neu-
châtel. Discrétion assurée. ,

Nous cherchons

représentant
éventuellement
retraité ou à la
demi-journée,
pour vente d'articles
publicitaires
nouveaux auprès
des commerçants
de Suisse romande.
Gain intéressant.
Réponse sous
chiffres B-61510-18
à Publicitas,
1211 Genève 3.

A remettre

travail
à domicile
bien rétribué.
Faire offres , avec
timbre réponse à :
Mme Marianne
Boschung,
Mûhletal,
3185 Schmitten (FR).

On demande

DAME
pour travaux de
nettoyages de
bureaux
le soir, dès
18 heures.
Tél. 24 05 17.

I " 1

Equipée d'un ordinateur IBM/360-40 à bandes, 8
¦ disques et data-cell-drive

ï LA CENTRALE DE COMPENSATION AVS/AI.

| cherche, pour sa section de l'informatique :

I 1. CHEF DE PROJET j
'\ jeune et dynamique, qui sera chargé de résou- .
¦ dre de manière indépendante des problèmes com- M
¦ plexes de statistiques et autres dans les assu- ¦
O rances sociales. Sont jugées indispensables, expé- .
¦ rience de plusieurs années en programmation et J]
, analyse Sme génération et bonne connaissance ¦

| de l'allemand. .

I 2. Programmeurs expérimentés ,
| pour problèmes administratifs difficiles des assuran-

ces vieillesse et invalidité. Pratique COBOL et n
ASSEMBLER indispensable. ij

g A personnes de nationalité suisse, nous off rons ¦
postes stables d'avenir et possibilité de perfec-

¦ tionnement technique par cours de formation. Cais-
| se de retraite et bons avantages sociaux. ¦
' Adresser offres détaillées, avec prétentions de |
¦ salaire, à :

¦ FJp CENTRALE DE COMPENSATION
1211 GENÈVE 14 (tél. 32 38 00). '

! l

I LA ROTONDE
Neuchâtel, engagerait pour le 1er
juillet, pour le bar du 1er-Mars,

UN BARMAN OU
UNE BARMAID

de 16 h à 24 h. Congé le lundi
Se présenter ou prendre rendez-
vous au 24 48 48.

LA ROTONDE
Neuchâtel, engagerait pour une
date à convenir

UNE BARMAID
qualifiée pour le cabaret.
Prendre rendez-vous au 24 48 48.

Nous cherchons

un(e) employé(e)
de commerce
bilingue

f pour travaux de bureau.
Semaine de 5 jours , climat de
travail agréable

PARTS SERVICE S.A.
Boîte postale. 353 2501 Bienne.
Tél. (032) 6 6417.

EMPLOYÉE
DE BUREAU
35 ans, bilingue,
aimant les chiffres ,
cherche travail
intéressant, ainsi
qu 'un

appartement
de 3-4 chambres.
Ecrire sous chiffres
350.014 à
Publicitas,
2800 Delémont.



Zoom La première
savonnette dépilatoire
Epilez-vous avec le sourire en recou-
vrant vos bras et vos jambes d'une
mousse agréablement douce.
Le secret de Zoom est d'être une
savonnette. Voilà pourquoi Zoom est
entré dans l'hygiène de la femme mo-
derne.

KHSTPT /FIR

Etre mince
grâce -à

CZcJxUvi
Madame J. Parret

Trésor 9 Neuchâtel £5 25 61 73

j fj _  BOUTI QUE

SmzZEmm^^^ SOUS LES ARCADES

Ses modèles inédits
en toutes tailles et

son choix incomparable
en font la boutique

en vogue.

Sous le soleil des vacances

Voici deux modèles signés Molyneux : ensemble saharienne et combinaison-short
•n rouge et blanc A droite, robe en soie mélangée orange el blanc.

(Agip)

Le pain est-il encore un aliment mocerne ?
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Cette question semble audacieuse.
Mais elle a servi de titre à une ma-
gistrale conférence donnée récemment
par un médecin , M. Aebi , directeur de
l'Institut de biochimie et recteur de
l'Université de Berne.

Avant d'émettre un jugement , l'ora-
teur a considéré notre mode de nutri-
tion actuel dans son ensemble et l'a
comparé avec celui des générations pré-
r.ftdnntes.

Diminution
de l'effort physique

L'existence des machines et des au-
tomobiles entraîne une diminution de
la dépense physique de l'homme mo-
derne. Il doit donc, de ce fait , réduire
proportionnellement son apport en ca-
lories, soit la quantité d'aliments s'il
veut garder « la ligne », symbole de la
silhouette idéale vers laquelle on tend
aujourd'hui avec quelques raisons.

Pour garder un taux de calories
équilibré , on consomme de moins en
moins d'hydrates de carbone et de ma-
tières grasses, hautes sources d'énergie.
Ce fait n'est pas blâmable en soi, car
le grand ennemi de la santé de l'hom-
me vivant dans une société de consom-
mation , est bien justement la surali-
mentation.

Une vie trop trépidante
Le rythme de vie de plus en plus

rapide , et trop souvent trépidant pro-
voque chez l'homme moderne une
double réaction : il préfère de plus en
plus une forme de nourriture qui le
rassasie en lui demandant un minimum
d'effort da mastication et de digestion
et qui, en même temps, exerce sur lui
un effet stimulant C'est pourquoi le

Des pains de toutes les formes et de toutes les couleurs...
(Interpress]

consommateur moyen (en tout cas, ce-
lui qui évolue dans un contexte urbain)
est de moins en moins attaché à une
nourriture substantielle et se tourne
davantage vers une alimentation con-
centrée sur l'albumine, même si cela
lui coûte beaucoup plus cher.

Le recul important enregistré dans
la consommation moyenne de pain et
de pommes de terre, et d'autre part
l'augmentation de la consommation de
viande indiquent bien un accroissement
du bien-être matériel et témoignent
ainsi d'une adaptation aux changements
de modes de vie.

Il ressort des statistiques fournies par
l'Administration fédérale des blés que,
dans les familles d'ouvriers et d'em-
ployés qui tiennent les comptes du mé-
nage, on consomme à peu près autant
de pain que de pommes de terre et de
viande, soit, par an environ 70 kg par
personne.

La quantité et la qualité
La proportion d'aliments raffinés ,

c'est-à-dire traités pour se conserver
(comme par exemple la farine, les
graisses, le sucre), ne cesse d'augmen-
ter. Mais ces procédés de conservation
détruisent dans les aliments de nom-
breuses substances protectrices , spécia-
lement les vitamines et substances mi-
nérales. Celui qui se dépense peu phy-
siquement et qui, de ce fait , réduit la
quantité de ses aliments, doit faire très
attention à la qualité de sa nourriture
ets'assurer de sa teneur en vitamines.
C'est pourquoi il faut réserver dans son
régime une grande place aux aliments
porteurs naturels de substances protec-
trices (comme le lait, le pain bis, les
fruits , les légumes , le foie) .

Le pain, aliment neutre
Au cours des cinquante dernières an-

nées, ce n 'est pas seulement la con-
sommation moyenne du pain qui a di-
minué de plus de la moitié, mais c'est
la conception même du pain qui a

change. Le pain , autrefois considère
comme l'aliment sacré et primordial ,
un peu comme le sel, l'huile ou le vin ,
a perdu cette place , du moins dans les
pays industrialisés.

A l'image du pain quotidien , centre
du repas, a succédé celle de supplé-
ment. Ce pain a encore bonne presse
comme « support » pour la charcuterie ,
le fromage ou la confiture. Le concept
« d'aliment neutre », dont on se sert
souvent pour désigner le pain , mon-
tre combien le goût même du pain
n'est plus un critère déterminant. Cette
évolution est soigneusement suivie par
les médecins et les experts en sciences
de la nutrition.

Tous les efforts entrepris pour met-
tre un terme à cette évolution méritent
pleinement d'être soutenus. La campa-
gne lancée actuellement en faveur du
pain , elle aussi, permet de souligner la
valeur nutritive du pain et la place
qu 'il doit avoir dans un régime mo-
derne équilibré.

Quelle est sa valeur
nutritive ?

Soulignons tout d'abord que le pain
ne fait pas plus ou moins grossir que
n'importe quel autre aliment contenant
des graisses ou de l'amidon. II faut
donc considérer le pain exactement
comme tous les autres aliments riches
en calories et savoir « se mettre la
ceinture » si l'on veut lutter contre
l'excédent de poids.

Le pain est un des aliments les plus
précieux car il contient , outre de l'ami-
don énergétique, de l'albumine en
grande quantité (environ 8 %) ainsi
que de nombreuses vitamines et subs-
tances minérales. La répartition de ces

éléments sur les différentes parties du
grain de blé n'est pas uniforme. Les
vitamines et les substances minérales
se trouvent avant tout sur l'enveloppe
extérieure et dans le germe. C'est pour-
quoi la composition de la farine dé-
pend fortement du degré de mouture
des céréales : plus on moud les céréa-
les, plus la teneur en amidon est éle-
vée et plus les substances protectrices
diminuent.

Si l'on compare la composition des
pâtisseries faites à partir de farine
blanche non traitée et celle du pain
complet, par exemple, on voit que
c'est grâce au procédé de mouture em-
ployé que le pain complet contient un
peu plus d'albumine et un peu moins
d'amidon, donc de calories, mais aussi
une grande richesse en vitamines Bl ,
B2, en niacine et en fer. Il faut ajouter
que les substances impures contenues
dans le pain complet ou dans le pain
bis (surtout la cellulose provenant de
la mouture du grain et de son envelop-
pe) stimulent les activités intestinales.
Cette action est particulièrement favo-
rable aux personnes qui travaillent as-
sises et souffrent souvent des suites de
paresse intestinale. La teneur beaucoup
plus élevée en substances protectrices et
l'effet actif que produit sur les intes-
tins la cellulose indigeste en soi, sont
deux arguments tels qu 'ils incitent la
majorité des médecins à recommander
vivement les mérites du pain bis.

Pain blanc et pain noir
Cependant , des obstacles psychologi-

ques de toutes sortes se dressent contre
cette recommandation. C'est ainsi que
le pain blanc passe depuis toujours
pour un symbole d'Etat. (Lors de la
Révolution française, on brûlait publi-
quement les tamis qui avaient servi
aux « riches » pour fabriquer de la fa-
rine blanche en période de crises. Ega-
lité même pour la pain !)

Les débats sur le pain blanc et le
pain noir diffèrent beaucoup selon les
régions. Il ressort des statistiques four-
nies par les boulangers qu 'en Suisse
alémanique , et surtout dans la Suisse
centrale , on consomme toujours relati-
vement beaucoup de pain bis tandis
qu 'en Suisse romande et au Tessin , on
achète surtout du pain blanc et mi-
blanc. A en juger d'après les données
statistiques des minoteries en Suisse sur
la production de farine, on tend tou-
jours à préférer le pain blanc ou mi-
blanc au pain bis ; c'est un mouvement
qui a commencé à se dessiner dès la
fin de la Seconde Guerre mondiale.
Cette préférence est très regrettable du
point de vue médical. Bien que l'on
ait déjà beaucoup écrit et prêché dans
ce sens, il faut être suffisamment réa-
liste et considérer cette tendance com-
me un phénomène isolé dans l'évolu-
tion constante des coutumes alimen-
taires.

Le pain romain a été lancé sur le marche il y a deux ans. H a connu
un beau succès. (ASL)

Comment améliorer
la nutrition ?

Il faut considérer la farine blanche
et , par suite , le pain blanc , comme des
aliments raffinés , c'est-à-dire plus ou
moins comme de simples porteurs de
calories. On comprend ainsi aisément
que les pays dans lesquels on con-
somme en grande majorité du pain
blanc, aient commencé, pendant la Se-
conde Guerre mondiale, à rajouter sous
une forme chimiquement pure les sub-
stances protectrices les plus importantes
qui avaient été supprimées lors de la
mouture. Les expériences faites
aux Etats-Unis étaient si positives que
l'on se décida à garder ce procédé
d'enrichissement même en temps de
paix.

En Suisse, cette « revitamination » de
la farine et du pain a été officiellement
autorisée en 1959, mais elle n'est pas
obligatoire.

Il existe encore aujourd'hui des di-
vergences d'opinion sur la revitamina-
tion du pain. Les uns pensent qu'on ne
doit pas transformer le pain en médi-
cament et faire de la nourriture une
véritable alchimie. Cette idée n 'est re-
tenue que dans la mesure où les pro-
cédés de revitamination obéissent à de
sévères règlements officiels. C'est ainsi
que pour le pain blanc et mi-blanc,
les ingrédients ajoutés ne font que com-
penser les pertes do vitamines causées
par la mouture.

Ceux qui défendent une revitamina-
tion raisonnable du pain, pensent que
c'est le seul moyen de parvenir au pro-
fit de tous, à une amélioration capitale
de l'approvisionnement en vitamines. Ce
sont ainsi des considérations d'ordre so-
cial-politique et physiologique qui ont
incité la Commission fédérale de l'ali-
mentation à opter pour une revitami-
nation facultative du pain. Il est clair
d'autre part que le pain complet n'a
pas besoin d'un tel soutien sur le plan
physiologique alimentaire.

La conservation
Le facteur de conservation, devenu

si important de nos jours, a détourné
le principe louable en soi de renoncer
en général à pratiquer des adjonctions

sur les aliments. Une telh concession
s'est produite récemment irsqu 'on a
admis des lécithines. Il s'agid' un grou-
pe de substances graisseusesle compo-
sition complexe , qui se trou'nt de tou-
te façon clans l'organisme (\ particu-
lier dans les membranes cellaires) et
qui jouent un rôle vital. L'adjiction de
ces substances (panfresh) gare au pain
sa fraîcheur plus longtemps, 2e délai
de fraîcheur prolongé répondau sou-
hait de nombreux consommaurs qui
st s'assurer de sa teneur en vamines.
ter du pain tous les jours.

Maintenir la bonne qulité
Malgré la disparition croissae des

petites entreprises artisanales, laquali-
té du pain ne doit pas subir le con-
séquences de l'automatisation etie la
grande production. Le client exij au-
jourd'hui plus que jamais un pai qui
ait bon goût, qui soit bien cuit i di-
gestible. Les efforts que poursuivei ac-
tivement dans ce sens les écoles '.'ap-
prentissage et les associations pefes-
sionnelles de boulangers, sont apréciés
à leur juste valeur. On tient ompte
de l'évolution des critères d'aaat et
surtout de cette tendance qui snsiste
à acheter du pain déjà coupé e tran-
ches, et on ajoute des lécithines u pain
pour qu'il soit frais plus longteips. On
concourt ainsi à répondre au souait du
consommateur qui veut avoir d pain
toujours frais.

Un assortiment varii
de pains

Le consommateur a l'habituo au-
jourd'hui , même s'il s'agit de pai , d'a-
voir des exigences. Il aimerait , pur le
pain comme pour le fromage, puvoir
choisir entre différentes sortes. ïrâce
à un choix de plus en plus variédans
les magasins ou sur la table (on i par
exemple le pain graham, le kacke-
brot, le pain bis et les fameuses tres-
ses »), cet aliment se voit attribue une
considération toujours accrue.

Un bon repas — qu'il soit simp ou
solennel — ne saurait simplemet se
distinguer par une viande de qilité,
qui occupe toujours le centre de nos
pensées culinaires, mais il demandeius-
si un choix judicieux dans l'assortiient
des garnitures, et surtout du pain.

La plus récente variété de pain : le panfresh, qui reste frais pendant deux
iours au moins. (Photopress)

Vos enfants deviendront-ils
ingénieurs en alimentation ?

Depuis un certain nombre d'années,
aux Etats-Unis et en Europe, des uni-
versités form ent des ingénieurs en den-
rées alimentaires ou ingénieurs en ali-
mentation. La Suisse, à son tour, va pro-
poser aux étudiants de choisir cette voie
fort  intéressante qu'est l'étude de la
technologie alimentaire.

En effet , en 1975-76, les premiers in-
génieurs en alimentation quitteront
l'Ecole polytech nique fédérale de Zurich.
La nouvelle section de la division de
l'agriculture du Poly est née d' une réor-
ganisation de la formation technique
fromagère et en agrotechnologie. Les
études dureront huit semestres, y com-
pris le semestre du diplôme. Elles seront
axées surtout sur la technologie laitière ,
la microbiologie et . la technologie ali-
mentaire générale. Dans notre pays,
l'Ecole polytechnique fédérale de Zurich
sera la première et la seule qui mènera
au diplôme d'ingénieur en alimentation.

Les ingénieurs en alimentation trouve-

* ;r ; *

ront des débouchés dans l' industrie ali-
mentaire et dans les services officiels ,
notamment dans les gouvernements des
pays en voie de développement où la
mise en valeur des matières premières
agricoles (café , sucre, etc.) est détermi-
nante.

L'existence d' une section formant des
ing énieurs agronomes d' une part et d' une
autre préparant de futurs ingénieurs en
alimentation indique bien que la division
de l'agriculture du Polytechnicum fédé-
ral est soucieuse d' envisager non seule-
ment la production des denrées alimen-
taires mais égalemen t leur élaboration et
leur évolution jusqu'à la consommation.

De la gymnastique pour
conserver de belles jambes

1 — Pour les raffermir : Debout , sur la pointe des pieds mains sur les han-
ches. Lancez une jambe puis l'autre sur le côté, aussi loin que vous pouvez.
2 — Pour les allonger : Même position mais pieds à plat. Lancez une jambe ,
puis l'autre, en arrière le plus loin possible.
3 — Pour devenir plus souple : Même position de départ , penchez le buste sur
le côté en pliant le genou du côté opposé alternativement d'un côté puis de
l'autre.
4 — Pour étoffer les jambes : Main s sur la nuque , marchez pointes des pieds
bien écartées.
5 — Pour amincir les jambes : Debout mains aux hanches, pliez une jambe
en ramenant le genou vers la poitrine aussi haut que possible.
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S.CÎB "ECS un grand nom
au service de la beauté

. uri ., J
Institut de soins esthétiques

jessica
NEUCHÂTEL - 0 25 12 29

PHARMACIE DE L'ORANGERIE

DAF
Deux 5-places sportives

carrossées par Michelotti,
Turin

100 % automatiques
Type 44 5 CV : Fr. 7800.-
Nouveau modèle 4 cyl.
Type 55 6 CV : Fr. 8450.-

Type 33 4 CV : Fr. 6650.-
Type Deluxe : Fr. 6850.-

M. et J.-J. Segessemann
& Cie

GARAGE DU LITTORAL
Neuchâtel Tél. 25 99 91

Ecoutez
les conf idences de

votre moteur.
La prochaine fois que vous mettrez
votre voiture en marche, prêtez l'oreille
aux discours de votre moteur.

«Pourquoi ne me lubrifies-tu
pas avec de la Valvoline? Une huile qui
possède une telle expérience de la
compétition me donnerait certainement
un regain de nerf.»

«Si tu pouvais enfin te décider
à choisir ce qu'il y a de meilleur!...
La Valvoline améliorerait profondément
ma santé et prolongerait mon
existence...»

«Tu sais, ces démarrages en
trombe avant que je n'aie réussi à bien
me réchauffer, la Valvoline me les
faciliterait beaucoup.»

«Et je consommerais moins
d'huile. Donne-moi de la Valvoline.
Tu ne le regretteras pas.»

Ecoutez votre moteur.
Il sait ce que parler veut dire.

les moteurs valeureuxne/urantvuep a ''Valvoline
Valvoline Oil Co. Ltd., Talacker42,8022 Zurich •
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mmkmP 'z ' _VL**Sï V tit Ĵ%  ̂f f  "BS  ̂ & "' ¦ ' ¦ fBJHI Ka t̂fmm mwm SsWwaSBgÈM-. imi i':! «!¦
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Ĥ i^^M̂i^^ t̂̂̂ ^̂ âim̂wi^F^̂ ^^̂^̂ ' T- L rÊIÊ-''k V̂ mm^̂ ^̂ '̂ Àammm\̂*1̂ ^̂  '--WA » t̂ -.. ".. .'-.r-^.J •-. -. t ¦> - ... :¦¦- ¦>¦ - '. - mpira Vw» ¦-¦¦>- ¦¦ ̂  ̂ |*îy '̂j^Vp ̂ MrffBjHByTCf? '"i»* $> • *ïw>* 5! iflSMfi

IRâ^ f̂lSl 4â-l7kfà mmWêêêêÈÊêêÈ *  ̂A,lff
^^iT nfvT iT jffî Velours de Gênes, teinte à Qaniiro anroahlû^»̂ '"'**' s

sa! ^̂  
choix. Matelas à ressorts. OtSlVIUfe; dgreaul©

¦iamjim  ̂ mmmm* mm. Fauteuils à Fr. 540.- • Livraison rapide gratuite
HH-WIJ^SÎ ^mmmm̂ JIL ,i, _ _ Modèle exclusif Pfister, • Paiement net Jusqu'à 90 Jours

ffi lBolÉ Iffl M MBFtt 
N°10/1113 K • Crédit avantageux Jusqu'à

•̂k l̂ ' lu I 11L̂  • Essence gratuite ou billetmm l̂  m̂ ŵHi  ̂ ^™ ̂ ^̂  ̂¦¦ CFF pour tout achat 
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Camping des Pins
Corcellettes, sur Grandspn

Samedi et dimanche 19 et 20 juin

EXPOSITION
de moteurs hors bord Evlnrude.
Essai sur votre bateau.
Agence Evinrude
F. FATTON, Tombet 13, 2034 Peseux.
Tél. (038) 31 72 50.

ROCHEFORT
Samedi 19 juin dès 9 heures précises, grand

MARCHE AUX PUCES
Meubles de style et anciens, meubles d'occasion,

et quantité d'objets hétéroclites

Baba aux f raises
Préparer une pâte à baba, la déverser

dans un moule en couronne et faire
cuire au four. D'autre part, préparer
une crème citron épaisse. Laver, couper
et sucrer des fraises, ajouter un peu
de kirsch.

Au moment de servir, verser la crème
citron au milieu du baba (préalablement
aspergé de kirsch). Garnir de fraises
et de crème chantilly. La crème citron
peut également être remplacée par de
la glace.

Poulet printanier
Mettre un poulet dans une cocotte,

le faire rôtir et lui ajouter des courgettes
et carottes coupées en rondelles, du céle-
ri et des poireaux nouveaux.

Mouiller d'un peu de vin blanc et
d'eau et laisser cuire. Servir le poulet
garni des légumes.

La perruque à travers les âges
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Portée indifféremment par les hommes et par
les femmes, la perruque répond à des fins esthé-
tiques aussi bien qu'utilitaires. Elle constitue, en
effet, un subterfuge idéal pour pallier les caren-
ces de la nature, une protection contre les
rigueurs climatiques, ou la rigidité de certaines
lois en vigueur.

Il semble que ce soit en Egypte que la per-
ruque ait commencé à être réellement d'un usa-
ge courant et généralisé. Il est, en effet, fort
peu probable qu'une seule tête ait pu fournir la
masse de cheveux suffisante aux édifices savants
qu'étaient les coiffures égyptiennes. La perruque
devint rapidement un objet de luxe et une piè-
ce indispensable à la toilette féminine, dans cette
civilisation florissante où, pour la première fois,
la femme commença à se vêtir avec une recher-
che qui atteignait parfois un faste éblouissant.

D'Egypte, la mode de la perruque passa en
Grèce. L'île de Lesbos, célèbre pour son raffi-
nement suprême, fut particulièrement réputée par
la qualité de ses perruques.

Les Romains, quant à eux, s'affranchirent rapi-
dement de ces scrupules et adoptèrent la perru-
que avec enthousiasme. Elle constituait , en effet ,un rempart indispensable aux railleries et à lasatire d'un peuple qui considérait la calvitie com-me une infirmité digne de répulsion.

DU MOYEN AGE AU XXe SIÈCLES
Moyen âge : La perruque, après l'heure de gloirequ elle avait connue dans l'Antiquité, disparaîtrapeu à peu et entrera dans les ténèbres du Moyenâge. Personne, à cette époque, ne porte plus de che-

Qu'elle soit faite en cheveux véritables ou en fi-
bres synthétiques, la perruque ne doit pas être
portée trop longtemps ou trop souvent. Et la
femme ne doit jamais renoncer à une séance chez
son coiffeur en camouflant des cheveux ternes
et sales sous une perruque I

En quelques secondes, l'homme chauve possède
une spiendide chevelure.

(Agip)

veux postiches. La seule exception notable fut sans
doute Saint-Louis, ce qui lui valut de devenir, pai
la suite, patron des perruquiers de France. La
reine Blanche de Castille, en effet, pour préser-
ver du froid la tête de son fils qui avait perdu
ses cheveux, demanda à chaque seigneur de la
Cour, dont la nuance de cheveux se rapprochait
le plus de celle des cheveux tombés, une mèche
qu'elle cousut ensuite au bonnet du roi.

Avant 1914 (c'est-à-dire avant que l'on trouve
le moyen d'onduler les cheveux) on assiste à une
certaine vogue des moumouttes, des toupets, des
chichis, etc... Puis, ce sont les petites franges, les
petits chignons qui sont à la mode.

En 1925, la perruque va rapidement devenir, au
même titre que la voiture, le réfrigérateur , et le
manteau de fourrure , une indication de son stan-
ding pour l'Américaine.

En 1957, le couturier Givenchy s'aperçoit à quel
point les mannequins peuvent se décoiffer en enfi-
lant leurs robes : il demande aux coiffeurs d'y
remédier... et ainsi se développe la perruque-mode,
redonnant aux posticheurs une activité débordante...

On assiste à une passion nouvelle pour les pos-
tiches, dont se parent , en premier lieu, les vedet-
tes et les élégantes du Tout-Paris... Les perruques
sont encore à des prix élevés. .Selon sa longueur,
son volume et sa nuance, une perruque entiè-
rement faite à la main exige, en effet de 20 à
40 heures de travail d'une ouvrière ! Les femmes
ont redécouvert la perruque qui reste, cependant ,
du domaine du rêve pour la plupart d'entre elles,
et demeure un article de luxe coûteux...

En 1966, on se met à l'heure du petit pos-tiche, de la mèche frange, du pouf... C'est aussile début de l'industrialisation de la fabrication.
Le coût de la production diminue... Les posti-
ches vont « descendre dans la rue > I

Déjà un premier virage s'est amorcé avec les
importations de cheveux asiatiques qui mettent la
perruque à la portée d'un plus grand nombre de
femmes (mais encore restreint)... Elle n'a toujours
pas acquis véritablement droit de cité...

Sur le plan mondial, on constate • que les Etats-
Unis ont une avance de dix ans sur nous : L'Amé-
ricaine moyenne pour qui la perruque représen-
tait il y a quelques années, une indication de son
« standing », possède maintenant quatre ou cinq per-
ruques ! Une marchandise, en somme, aussi renou-
velable qu'un sac à main ! Notre marché natio-
nal n'est pas encore arrivé à ce stade. Pourtant ,
la demande du postiche poursuit son évolution...

Dans ce domaine, à côté des « petites pièces »,
la perruque a une position dominante ; elle n'est
plus seulement un ornement de la coiffure, mais
un complément de l'habillement, un accessoire de
mode, se substituant au chapeau !

L'HEURE DU SYNTHÉTIQUE
Et l'heure du synthétique est enfin arrivée, démo-

cratisant encore les prix. Le synthétique qui, au
début, servait à réaliser toutes sortes de fantai-
sies (ornements, tresses, bonnets de bain ou de
ski, perruques de couleur, etc..) amène les labo-
ratoires américains, anglais, japonais et français à
réaliser des fibres qui imitent le cheveu naturel...

Les mannequins, lors de défilés de mode, chan
gent de coiffures plusieurs fois en une heure.

(Agip)

Un Bouquet « été - vacances >
Valentino, ça vous rappelle quelque

chose ? Le grand séducteur qui déchaîna
la folie des femmes pendant les années
folles du cinéma ? « Bouquet » poursuit
son reportage sur cette « idole », une ido-
le qui perd parfois de son p restige, mais
ne le crions pas pour ne pas trop dé-
cevoir celles qui l'ont adorée .

Le célèbre magazine féminin romand
vous propose , Madame , de « le tromper

en lui restant fidèle ». Non, ce n'est pas
ce que vous pensez, c'est simplement une
manière de changer votre p hysionomie
de temps en temps.

Les cent trente pages de < Bouquet »
ve suivent sans se ressembler avec, com-
me toujours, des fleurs pour tout le
monde et pour tous les goûts. Il y en
a même pour les cannibales !
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PRETEMA un déshumldificateur PR 200-HQ dans un
entrepôt de sucre

Déshumidificateur d'air
enlève l'humidité à l'air ambiant

k facilite la fabrication des marchandises
\ hygroscopiquev

K protège- les matériaux
entreposés des dégâts dus à l'humidité.

i W 5 modèles pour toutes dimensions de locaux
et toutes températures

p débit d'eau extraite : 16-60 litres par jour

 ̂ Installations mobiles ou fixes

; t installations spéciales sur demande
conseils sans engagement par spécialiste.

I Le froid à des prix exceptionnels I
i frigos ef congélateurs des grandes marques mondiales 1
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M! frigo de luxa 140 I, freezer-dégivrage *B~~> '— „ — . i ~̂ 5̂|f igl&3WaB[ —H '̂S^ïl U0lRi automatique - casier à beurre - tiroir à HÎÎ

I S;rran/ Iaira9e compresseur ga 205 I GRANDE CLASSE Congélateur grand froid É
K| £BK mm mm super freezer - dégivrage automatique - Ë£s|
WM i \àW Âmï 5m\ éclairage - rayons réglables - casiers à 3 lampes-témoins - compartiment congélation 58»
WÊ NOTRE PRIX fmm ¦fifQraB> beurre, fromage, bouteilles - tiroir à légu- rapide - poignée avec serrure - éclairage - ES
SH mes - compresseur super-économique garantie 5 ans sur le compresseur llg

I NOTRE PRIX 39y.« 200 1 ^98-- §
m Prix sans concurrence — Exposition unique et féerique H^Sl P
M BAUKNECHT — BOSCH — ELAN — ELECTROLUX — IGNIS 26° ' *pécM ^™w>" M
M PHILCO — SIEMENS — ZOPPAZ g

I Ace prix-là je n'hésite plus, j 'achète mon frigo chez le spécialiste du froid 1

P F Ç-T * 1 I 1 I T — 1 Â ̂ -T mfflm* * % 0 *  mm] rT |Le plus grand p T «J f j I 1 I T ~L Tfl^-T ÊlPF îi ;\l ^̂ ^1
¦̂ ¦É̂ MvCB^P̂ n̂ H^mSwli Î ÀÉa 
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ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
D'ACTIONNAIRES

MM. les actionnaires de la société
immobilière des PARCS S.A., sont con-
voqués en assemblée générale pour
le mercredi 30 juin 1971, à 8 h 15,
en l'étude de MM. Ch.-Ant. Hotz & B.
de Montmollin, 2, ruelle Mayor, aveo
l'ordre du jour suivant :
1. Opérations et nominations statutaires
2. Dissolution de la société
3. Divers
Le bilan, le compte de pertes et pro-
fits, le rapport de l'administrateur et
du contrôleur sont à la disposition des
actionnaires au siège social.
Pour participer à l'assemblée, les
actionnaires devront être porteurs de
leurs titres d'actions ou d'un récépis-
sé de ceux-ci.
Neuchâtel, le 18 juin 1971.

A LA TERRASSE
DU RESTAURANT

Le Faubourg
SOF-ICE

COUPE
Menus sur assiette
de 12 à 13 h.
(ouvert du lundi
au vendredi,
de 8 à 18 h 30.)
Tél. 24 39 52

9lff £~Q! M̂I T fr 'AmmV

y ^w r̂ Ŵy Tm\

DÉTECTIVE PRIVÉ
Missions privées, industrielles et
commerciales.
Discrétion assurée.
Pour tous renseignements,
s'adresser : route de la Gare 29,
2017 Boudry. .

DE F IL IPPI  S Roger
ancien gendarme de la Police
cantonale vaudoise.

Etudiant 20 ans
(6me année de gymnase) cherche place dans
famille parlant le français (éventuellement
famille d'instituteur ou de petit commer-
çant), pour la période de mi-juillet à fin
août, afin de se perfectionner dans la lan-
gue française. (Payera pension.)

Faire offres à
Damian Weber , c/o Mlle Knobel ,
Bahnhofstrasse, 6430 Schwyz.
Tél. (043) 3 24 28 (de 18 à 19 h).

AUVERNIER
¦tél. 31 67 46 c

°Uv*rt fouï \cs N°

dès 10 heures
HII I II iii iiim i ¦¦¦¦¦¦iipin'Mimwi i wamàm^^mm

Je cherche

Petits déménagements
Transports fixes

2 jours par semaine.
Tél. 6314 72.

Commerçants
Ne vous creusez pas la tête pour vos problèmes de publicité.
Mous avons pour les résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel
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V |JI- ' . ;. ' ' - - ,  Ç -, '\. .̂". L& ' . 'I?- '- , ¦ ' - ' ^ * -  - " -'Y ''

v ..j Bw . "j ixJRfytt ~ *~ .̂~ " "T^̂ î ^' '̂ ^î  K-'-̂ ^ ŴPJ - ¦¦ - '¦¦ " - ""I

• f̂l 9B- - ¥- Ŵ tïal mL—. ^KmWmWm W ¦*m m ? J r' &\

i z\ i M ¦ BB$p-':;:-̂ fj^B|ffi sratt J1H ' MëL ÎlliiW P̂N l̂̂ i }
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LE COMPLET DISCOUNT j
Dans cet élégant complet aux rayures mode, cintré à la taille, vous vous sentirez au frais et en
forme pour voir venir les beaux Jours. Les teintes: aubergine, r̂rhrriTn'nirT îmrrncf
olive et ciel vous mettront déjà de bonne humeur, et vous ne la V Jli X JllJVLJJLlJM Xg
perdrez pas devant le prix: C-, "IIQ ^—S «C* \Tmm\ àP\

i

A Neuchâtel: 12, rue St-Maurice.
Aarau, Amriswil, Arbon. Baden, Bâle, Berne, Bienne, Coire, Fribourg, Horgen, La Chaux-de-Fonds, Lucerne, Lugano,

Neuchâtel, Schaffhouse, Shopping Center Spreitenbach, Sion, Saint-Gall, Thoune, Winterthour, Zurich.

A prix égal,
la garantie de ia marque
les services du spécialiste

Imbattable: \
Bicyclette «JET» \

exécution traditionnelle \
ou pliable, \
éclairage et feu arrière \

électriques, dispositif antivol, £>L
pédales réfléchissantes, '

/ ^r*~~>.porte-bagages avec pince, SkA V^S.
pompe, sacoche etc. Ŝ^SsSftçfc "̂ '

3 vitesses «Sturmey» 4j flfêl î Bicyclette

Fr.i98. -WJEr
et toujours la gamma « ïl|\

complète CILO: li \1M
enfants, pliables, tourisme, &\ TËrîsport et course, aux prix A/S*3r̂les plus judicieux. 'IrCMJ^Ki

ï ~Gjg^̂ J

¦ 

NEUCHATEL : R. Schenk (0 25 44 52
SAINT-BLAISE : J. jaberg (Q 33 57 22
COLOMBIER : R. Mayor (0 41 25 34
BUTTES : P. Graber @ 61 13 93
La Neuveville : E. Fischer ® 51 27 77
Les Verrières : E. Studer (Q 66 13 44
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Cafésoir "

à f̂ ^̂ | spécialement léger et inoffensif tout en
fl 

 ̂
procurant 

un 
plaisir complet I

^̂  ̂
JB Savourez-le...à loisir., .sans restrictions...

B toBMS  ̂ B à toute heure !
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M fflL.§M WÈ MERCURE ou au BOUQUET ^

Als MOf 
Mercure. <

^  ̂^̂ mw7 ~*mmtmr Prière de découper et de présenter ce Bon 1 S

' — J
MERCURE

Machines à coudre
d'exposition

A la suite du changement de
type, à vendre quelques modèles

BERNINA CL 730
(Nombre limité)

CENTRE DE COUTURE BERNINA

L. GARRARD
Epancheurs 9 Neuchâtel

Tél. (038) 25 20 25

A vendra
quelques
appareils
neufs de
soudure
électrique,
100-150-170
ampères, complets ,
avec garantie 3 ans.
Fr. 400.—, 580.—,
680 —
J. Blerl , Fribourg.
Tél. (037) 24 25 15.

Machines
à laver
Indesit
neuves , avec légers
défauts d'émaillage.
Rabais ou reprise
jusqu 'à Fr. 500.—
Garantie : 1 an.
Service après-vente
assuré.
Livraison et mise
en service gratuites.

Cretegny
& Cie
Comptoir ménager
fbg du Lac 43
Neuchâtel.
Tél. 25 69 21.

€UA. ZtiUu**.

Une spécialité :

La céramique
d'Italie

Trésor 2

Un saucisson...
Goûtez ceux de la

BOUCHERIE
CHARCUTERIE

F. GUTMANN
Avenue du ler-Mars

A vendre

salle
à manger
ancienne , de style
baroque ,
comprenant :
1 buffet , 1 table ,
6 chaises.
Téléphoner dès
19 h ou entre 12
et 13 h 30 au
(024) 2 91 37.

1510 MOUDON
rue du Poyet

Sans caution de
Fr. 500.- à 3000.-
Mod. remb. varié*
Tél. (021) 95 24 24

"lt" i JmTmm ^^i Permanence > du 22 juin au 26 juin ï

I
f I dans notrei rayon do parfumerie, _

! a*̂ B| 'tîjm Pour vous donner, à titre gracieux, S
PT 3y* %s. JH -

1"' "" '-̂ i tous conseils utiles pour les soins i
¦ wjpliSP5" m •] Elle vous guidera dans le choix des fi
I W' Tmr '-* t " "~ = ^1 produits qui vous conviennent, 6

| Dans le salon de beauté de la |

Ça y  est ! elle a p aru ! i j
ma petite annonce. Je comprends pourquoi tout est ji ^̂ ^J
vendu depuis ce matin 1 Tout de même, ça paie I ¦Ért îW
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SPORT SERVICE
R. DELLEY, Promenade-Noire 10
Neuchâtel - Tél. (038) 24 57 87

Tout pour
le sport et la

montagne !

—* 

V J  (2"F_ J Depuis 1942
ll[̂ Tiwiûi't<iH.i'Jif:iM| au service des

| 
CHAVANNES S NEUCHÂTEL 

motocydîstes
l Tél. (038) 25 44 52

et de tous
i les sportifs

BBHHI FI 1IH /[ T^iX BSÊ
x ^Êm /f \'n ' (\\ Ĥ

Vente et exposition
de tous

les appareils

AEG

0 25 69 21

1  ̂"̂ ï ^" ,h n " .I . I .
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^^Color
 ̂
"H Center

' Nos vernis

SUPER KEM-TONE
KEM-GLO

sont aussi maniables
; qu'un ballon entre les

mains d'un
Harlem Globetrotters.

J^^Jj mmm,

WrJy ) - '

• Choix
• Qualité
• Service

Un mobilier idéal !

Exposition : Peseux et Neuchâtel

Hôtel-Restaurant au

#1 X Spécialités italiennes SAINT-BLAISE

I ^̂  ̂ f J 
CUISINE SOIGNÉE

V ^̂ O / BONNE CAVE
V^̂ ^

V SERVICE IMPECCABLE
m̂^̂ y CADRE ACCUEILLANT

Pas de fermeture Réserver par téléphone ——
hebdomadaire (038) 33 36 80 \m\ Privé

¦ 

Adia
Intérim

Rue de
l'Hôpital 19

NEUCHÂTEL
Tél. (038)
24 74 14 ;

MONTRES
Vaste gamme de montres de qualité

Vente aux particuliers
Comptoir de vente : fbg du Lac 9,
immeuble imprimerie Seiler,
2me étage, à côté du cinéma Studio.
Tél. 25 27 55.

FLORIMONT S. A., Neuchâtel
Vitrines d'exposition à la poste prin-
cipale et au faubourg de l'Hôpital 9

i

Les vedettes PUCH 1971
PUCH SUPER PUCH
VELUX 30 SPORT MAXI
Fr. 935.— Fr. 985.— Fr. 690.—

Chez RIND DEL FABBRO
CYCLES ET MOTOS

Neuchâtel Ecluse 27

T Ê T E - D E - R A N
LA PERLE DU HAUT-JURA NEUCHATELOIS

(Altitude 1425 m)

Belvédère des Alpes - Ouvert tous les jours

Snack - Grill-Room - Bar - Carnotzet
Salles de banquets - Terrasse
Chambres plein sud tout confort
Dortoirs modernes avec douches

G. Azzoppard, directeur Tél. (038) 53 33 23

TOUT
POUR LE SPORT

Mardi 22 juin, à 20 h 30
Location : Agence Wittwer saint-Horwé 2 - Neuĉ

Patronage : FAN

Hubert Ausbie, surnommé Ozzie, est le comédien des Harlem Globetrotters (1 m 90, 86 kg)

EN ATTRACTIONS :
Les Jarle's
Acrobates, fantaisistes, cascadeurs

Mariska
Jolie et talentueuse antipodiste

Les Yong Brothers
Acrobates et équilibristes

Mike Brunn
Jeune jongleur étonnant

Eddy Seif ert
Extraordinaire contorsionniste

Et le match de la soirée :
Harlem - New-Jersey

Equipe professionnelle
américaine

LES «HARLEM »
GLOBETROTTERS
au Panespo
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L'annonce
reflet vivant du marché

l'annonce dans la
Feuille d'avis de Neuchâtel
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f^y 7̂ oss m OvO, \ * / * /UN AS DE PLUS À LAS VEGAS\ * \ j
D'après es romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : Dans sa chambre d'hôtel , à Las-Vegas, Hubert
Bonisseur de la Bath reçoit la visite nocturne d'un nommé Bob.

« J'ai reçu ce soir par radio des instructions qui vous concer-
nent , dit Bob à mi-voix. D'abord, une chose que vous ignorez
sans doute : Shepperd Nichols est mort.  » Huber t réussit à ne
pas broncher : « Mort naturelle ? » s'enquit- i l  € Sûrement pas. On
l'a trouvé hier soir flottant entre deux eaux dans le lac Mead ,
avec une balle dans la poitrine. Rien n 'a été volé dans sa voi-
ture. Son canot en caoutchouc n'avait pas été gonflé. On croit
qu 'il a été tué dans la nuit de vendredi à samedi , mais il faut
attendre les résultats de l' autopsie pour être sûr. •

« C'est tout ? > demanda Hubert. « Non. Vous prenez demain
matin la placé de Nichols à la tête du 4-B. » — c Comment?»
— « Un avion a déjà .apporté des instructions pour le
directeur de la commission de l'énergie atomique. J'ai
ordre de me mettre à votre disposition avec les moyens dont je
dispose sur place. Vous savez comment me joindre ? • — « Je
sais. » Bob se leva : « Besoin de rien pour l'instant ? » — t Mer-
ci. > — « Ça sera pour bientôt. Bonne nuit. » Hubert repoussa
le verrou , et Bob s'en alla d'un pas nonchalant. Songeur, Hubert
referma la porte. En toute autre circonstance, la mort de Nichols
lui eût causé un vrai chagrin. Mais le travail devait passer
d' abord.

Au volant du cabriolet qu'il venait de louer, Hubert se rendit
au bureau 4-B. Une route soigneusement entretenue conduisait à
de hautes grilles métalliques que contrôlait un poste de garde.
Il produisit son laissez-passer au sergent qui s'approchait de sa
voiture. « O.-K., dit le sous-officier. Nous avons été prévenus ,
monsieur Michael Hudson. > Hbert sourit : « Merci. J'ai rendez-
vous avec Harry Kimball. » — « Le directeur du service des
études ? Je vais vous expliquer la route. » A travers le grillage ,
on pouvait voir d'innombrables baraquements épars sur une éten-
due désertique.

Harry Kimball était un homme de haute taille , portant ses
cheveux gris coupés ras. 11 observa le nouveau venu à travers
les verres de ses lunettes sans monture. « Qui êtes-vous ? » de-
manda-t-il sur un ton peu aimable. € Mon nom est Michael Hud-
son », rrépondit Hubert. Le regard de Kimball se durcit. « Je viens
prendre la place du pauvre Nichols » , ajouta Hubert. Kimball
hocha la tête sans répondre, fich a une cigarette entre ses lèvres
minces, et l'alluma sans se presser. « Si je vous dérange, dit
sèchement Hubert , je peux repasser à un autre moment. »
(Copyright Opéra Mundi)

Demain : Deux femmes et quatre hommes
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Le bureau 4-B.

Mort électrique
pour les bactéries

Un courant électrique ordinaire de 50 hertz
se révèle mortel pour les bactéries conte-
nues dans une solution contenant du chlo-
rure de sodium ou d' ammonium. Cette tech-
nique de stérilisation a été employée par
deux microbiologistes français de Toulouse ,
A. Parelleux et N. Sicard. Comme la mort
des bactéries survient environ trente minu-
tes après l'application du courant, il na
semble pas que celui-ci soit directement
responsable de cette mort. 11 agirait plutôt
en € activant » la solution. Une telle tech-
nique pourrait recevoir des applications dans
la stérilisation du lait , ou même le traite-
ment de certaines eaux polluées.

NEUCHATEL
EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :

Exposition Les Touareg.
Centre culturel neuchâtelois : Exposition
Claude Ballaré , photographies.
Galerie de la Tour de Diesse : Exposition

du peintre Moscatelli.
Jeunes-Rives : Zoo Beauverd.
CINÉMAS. — Bio : 18 h 40 et 20 h 45,

Les Clowns.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Willie Boy. 16

ans.
Palace : 20 h 30, Message chiffré. 16 ans.
Arcades : 20 h 30, Mélodie en sous-sol.

18 ans.
Rex : 20 h 30, Variations erotiques. 20

ans.
Studio : 20 h 30, Le Corbeau. 16 ans.
DANSE ET ATTRACTIONS

L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

DANCINGS
Le Corsaire de 20 h 30 à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.

Pharmacie d'office : J.-C. Bornand , Saint-
Maurice - Concert.
La période de service commence à 8 h.
La pharmacie de service est ouverte jus-
qu 'à 23 h. De 23 h à 8 h le poste de
police (25 10 17) indique le pharmacien
à disposition en cas d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : Rég ion
Boudry - La Côte : Dr W. Gauchat , Pe-
seux, tél. 31 11 31.

AUVERNIER
Caveau des Abbesses : Bar-Dancing.

BEVAIX
Galerie Pro Arte : œuvres diverses du XVIlc

au XXe siècle et œuvres de l'Ecole neu-
châteloise.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Une poignée de

plombs.
PESEUX

Cinéma de la Côte : 20 h 30, James Bond
007 contre Dr. No.

MARIN
Au Cafignon : peintures et aquarelles de

Daniel Bolle.

Journée placée sous le signe de la détente et de la bonne humeur. Les démarches importan-
tes seront assurées de succès.
Naissances : Les enfants de ce jour seront très optimistes, ardents , mais peu attirés par les
études.
BÉLIER (21/3- 19/4)
Santé : Vous êtes trop nerveux , reposez-vous.
Amour : Consacrez plus de temps à vos en-
fants. Affaires : Tout n 'ira pas comme sur
des roulettes.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Vous vous nourrissez n 'importe com-
ment. Amour : La rupture n 'est pas défini-
tive. Affaires : Très bonne initiative d'un
collaborateur.
GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Vos intestins sont fragiles. Amour :
Votre légèreté entraîne des disputes. Affai-
res : Rendez votre travail moins routinier.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Partez plus tôt en vacances. Amour :
Ne vous laissez pas influencer. Affaires :
Des perspectives encourageantes s'offriront.
LION (23/7 - 23/8)
Santé : Vos réflexes sont moins bons. A-
mour : Vous êtes trop sûr de vous. Affaires :
Vos affaires vous donneront du fil à retor-
dre.
VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Gorge très fragile. Amour : Corri-
gez votre jalousie maladive. Affaires : N'en-
treprenez pas trop de choses.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Etat général assez médiocre. Amour :
Excellente entente sentimentale. Affaires :
Faites admettre vos idées.
SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Ne prenez pas n'importe quel médi-
cament. Amour : Exposez vos plans à votre
entourage. Affaires : Faites preuve d'ingé-
niosité.
SAGITTAIRE (23/11 -21/12)
Santé : Compensez les efforts par un long
repos. Amour : Acceptez les invitations de
vos amis. Affaires : Sollicitez des appuis,
revoyez vos relations.
CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Ne vous fatiguiez pas au volant.
Amour : Ne vous laissez pas emporter par
la passion. Affaires : Sachez tirer parti des
événements.
VERSEAU (20/1 -18/2)
Sanét : Des exercices physiques vous main-
tiendront en forme. Amour : Vous avez ten-
dance à être € rouspéteur ». Affaires : Mettez
un peu d'ordre dans vos affaires.
POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Reprenez votre régime sans atten -
dre. Amour : La confiance est la base de
l'entente. Affaires : Vous avez bien des cho-
ses à revoir.

HORIZONTALEMENT
1. Elle irrite le taureau de combat. 2.

prière — On y voyait un monde fou. 3.
Rivière de France. — Degrés d'éclat des
teintes. 4. Fleuve de Russie — Voisins du
Grand-Lac-Salé. 5. Conjonction — Ville de
Chaldée — Orient. 6. Plante de Madagas-
car. 7. Mesure de notre passé — Vendit
facilement. 8. Il était attaché à la glèbe —
Possédé — Lettres numérales. 9. Conduite
— Sert de tuteur. 10. Se propager en rayon -
nant.

VERTICALEMENT
1. Effets de jambes — Humanistes hol-

landais. 2. Favorisée. 3. Amas de neige en
cours de glaciation — Chanceux. 4. Cri en
l'honneur de Dionysos — On ne le croise
pas sans danger. 5. Sur la carte d'un doc-
teur — Vieille mesure de longueur — Dé-
sinence verbale. 6. Pièce qui suit l'entrée —
Elle se perd au premier croisement. 7. Aussi
— Qui manque de finesse. 8. Le poitrail
en forme un — Animal arboricole. 9. Cau-
ses un dommage — Petit citron. 10. Sur
une peau d'âne — Vapeur.

Sottens et télédiffusion
6 h , bonjour à tous, informations. 6.32,

de villes en villages. 6.35, 8.10, la route
ce matin. 6.35, 7.25, roulez sur l'or. 6.59,
horloge parlante. 7 h , miroir-première. 8 h , in-
formations , revue de presse. 9 h, informa-
tions. 9.05, Eve au rendez-vous. 10 h , in-
formations. 10.05, cent mille notes de mu-
siques. 11 h , informations. 11.05, bon week-
end. 12 h , le journ al de midi , informations.
12.05, aujourd'hui , un an déjà. 12.29, si-
gnal horaire. 12.30, miroir-midi. 12.45, le
carnet de route. 13 h, variétés-magazine.
14 h, informations. 14.05, chronique bour-
sière. 14.15, émission radioscolaire , l'océa-
nographie. 14.45, moments musicaux. 15 h ,
informations. 15.05, concert chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures, Rebecca (fin). 17 h, informa-
lions. 17.05, tous les jeunes, bonjour les
enfants. 18 h, le journal du soir , informa-
tions. 18.05, le magazine économique. 18.30,
le micro dans la vie. 18.59, bulletin mé-
téorologique pour le week-end. 19 h, le
miroir du monde. 19.30, magazine 71. 20 h ,
charades. 20 h 30, orchestre de chambre
de Lausanne. 22 h, la terre est ronde.
22.30, informations. 22.40, club de nuit.
23.25, miroir-dernière. 23.30, hymne natio-
nal.

Second programme
10 h, œuvres de Smetana. 10.15, radio-

scolaire. 10.45, œuvres de Smetana. 11 h,
l'université radiophonique internationale.
11.30, initiation musicale. 12 h , midi-mu-
si que. 14 h, Musik am Nachmittag. 17 h ,
musica di fine pomeriggio. 18 h, tous les
jeunes. 18.55, bonsoir les enfants. 19 h ,
émission d'ensemble. 20 h, informations ,
cette semaine en pays valaisan. 20.15, pers-
pectives. 21.15, dialogue. 22 h, idoles du
jazz. 22.30, la Suisse à la rencontre de
l'Europe. 23 h , hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h , 8 h , 10 h , 11 h , 12.30, 15 h ,

16 h, 23.25, informations. 6.10, bonjour
champêtre. 6.20, musique populaire. 6.50,
méditation. 7.10, autoradio. 8.30, concert.
9 h, succès d'hier à la mode nouvelle.
10.05, musique de chambre. 11.05, Schweiz-
Suisse-Svizzera. 12.40, rendez-vous de midi.
14 h, magazine féminin. 14.30, radiosco-
laire. 15.05, conseil du médecin. 15.15, dis-
ques pour les malades.

16.05, téléphone du Tour de Suisse.

16.10, thé-concert. 17 h, jeunes musiciens.
17.30, pour les enfants. 18 h , informations ,
météo, actualités. 18.15, radio-jeunesse.
18.55, bonne nuit les petis. 19 h , sports ,
communiqués. 19.15, informations , météo,
actualités. 20 h , Der Karpfe , pièce en dia-
lecte bernois. 20.30, variations sur une
chanson estivale. 20.45. la politique sous le
feu de la critique littéraire. 21.15, inter-
mède. 21.30, a propos de lait. 22.15, in-
formations , commentaires, revue de presse,
22.30, rapide de nuit.

IMPERMEABLES

REGENPFEIFER
BIENNE-12, rue Dufour

? 18.00 Téléjournal

2 18.05 (C) Les Aventures de
S Saturnin
Zi 18.20 Avant-première sportive
| 18.40 (C) Croquis

g 19.00 (C) Babar
"% 19.05 (C) La Demoiselle d'Avignon
~p 19.40 Tèlèjournal

| 20.05 (C) Carrefour
£. 20.15 Tour de Suisse
g 20.25 (C) Caméra-sport

g" 20.45 (C) La Redevance du fantôme
3 22.15 La voix au chapitre

y 22.40 L'actualité artistique

| 22.45 Téléjournal

i Ettffl âBSH gEBl
J? 9.15 Télévision scolaire
•y 10.00 Analyse d'un tableau
Z 10.15 (C) Las pituras romanicas da
i.. Ziraun

g
1 

17.00 La terre est ronde
"% 18.15 Télévision éducative

y 18.45 Fin de journée
T. 18.55 Téléjournal
- 19.00 L'antenne-?
g 19.25 Les étranges méthodes de
2 Franz Josef Wanninger

y 20.00 Téléjournal
r 20.30 (C) Hans-A. Traber donne des
d. renseignements
? 21.00 The Caretaker
2 22.45 Téléjournal
ta.

§ 12.30 Midi chez vous
2 13.00 Télé-midi
y 13.30 Cours de la Bourse
Zy 18.30 Dernière heure

* 18.35 Vivre au présent
ZZ. 18.55 Pour les petits...

g 19.00 Actualités régionales
2 19.25 Rien que la vérité

y 19.45 Face aux Lancaster
~ 20.30 Christa
'(•¦ 21.00 Le club de la presse

C 22.00 Sérieux s'abstenir
? 22.50 Télé-nuit
¦JS.

2 

14.30 (C) Aujourd'hui, Madame g
15.10 (C) L'Eventail de Séville 2
15.40 Fin 9
18.00 Cours du Conservatoire na- «

tional des arts et métiers K.
19.00 Actualités régionales g
19.20 (C) Colorix |
19.30 (C) 24 heures sur la II y
20.00 Journal y
20.30 18 juin 1940 |
21.00 (C) Cette terre qui est mienne 6.
22.30 (C) Visages du cinéma g
23.00 (C) On en parle g
23.30 (C) 24 heures dernière 2

18.10 (C) Per i ragazzi ~
19.10 Telegiornale
19.15 Guten Tag g
19.50 li prisma j?
20.20 Telegiornale 2
20.50 (C) Tacito appelle -g
21.40 Specchio dei tempi r,
22.55 Telegiornale ^

16 h, téléjournal. 16.05, le corsai- g
re de la reine. 16.30, tournoi entre 2
gymnasiens. 16.50, télétechnicum. »
17.20, les ouvriers étrangers. 17.55, g
téléjournal. 18 h, programmes régio- -g
naux. 20 h, téléjournal, météo. £
20.15, les pionniers de l'aventure, g
21 h, nouvelles de Bonn. 21.25, le 

^septième sens. 21.30, trahi et ven- ^
du. 23 h, téléjournal. g

t16.30, le trésor du Hollandais. S
16.55, des roues qui font l'histoire, g
17.30, informations, météo. 17.35, 2
télésports. 18.05, plaque tournante, ~
18.40, un film de Laurel et Hardy. £
19.10, les fruits délicieux. 19.45, in- J
formations, météo. 20.15, le commis- ^
saire. 21.15, le meilleur des mon- g
des. 22.30, journal catholique. 2
22.45, informations, météo. 23.05, Ç:
ciné-revue. y

2s. ;-
g CONSULTEZ CHAQUE JOUR FAN MAGAZINE ou L'EXPRESS MAGAZINE, sup- I!
2 pléments hebdomadaires de la FAN et de l'EXPRESS. Guides indispensables 2
| du téléspectateur, FAN MAGAZINE et l'EXPRESS MAGAZINE vous rensei- |
g gnent sur les émissions à ne pas manquer et vous apportent les commen- 2
y taires et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des program- 3
S mes de télévision. ~t l
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Un menu
Bouillon
Bouilli
Légumes divers
Couronne de riz aux abricots

Le plat du jour :

Couronne de riz
aux abricots
Pour huit personnes : 250 g de riz, un
litre de lait , une gousse de vanille, douze
abricots, 350 g de sucre, 20 g de beurre ,
fruits confits , set.
Mettre le riz dans de l'eau froide , légè-
rement salée, fai re bouillir pen dant cinq
minutes puis verser le riz dans une pas-
soire pour l'égoutter. Le rincer sous le
robinet d'eau froide. Pendant ce temps,
faire  bouillir le lait avec la vanille. Ajou-
ter 150 g de sucre et le beurre. Verser
le riz dans le lait bouillant , amener de
nouveau à ébullition puis couvrir et ter-
miner la cuisson au four  pendant une
demi-heure. Laisser refroidir.
Faire fondre d'autre part 200 g de sucre
dans un quart de litre d' eau, porter à
ébullition et faire cuire dedans, huit à
dix minutes, les abricots coupés en deux
et dénoyautés. Garder seize demi-abri-
cots, passer le reste au moulin à légu-
mes très f i n  et le mélanger au sirop dans
leque l ont cuit les abricots. Passer un
moule à l' eau fraîche et y verser le riz.
Bien le tasser puis le démouler en cou-
ronne sur un p lat rond. Garnir au centre
avec les demi-abricots, arroser le riz avec
le sirop, garnir avec quelques frui ts  con-
f i t s  et mettre au frais.
Ce dessert peut également être servi com-
me goûter pour des enfants , ou au re-
pas du soir.

Rwns un peu
Cette dame bavarde avec un vieil ami
de la famille qui lui demande si tout
marche bien dans son ménage :
— Naturellement , affirme-t-elle. D 'ail-
leurs, je dois vous dire que je ne me
dispute jamais avec mon mari. Quand
il a tort, il est le premier à le recon-
naître.
— Et quand il a raison ?
— Ça n'arrive jamais...

Albâtre
Comment nettoyer et entretenir l'albâ-
tre ? Dégraisser avec un tampon d'ouate
humecté d' essence de térébenthine. Laver
ensuite à l' eau savonneuse tiède. Rincer
à l'eau pure, essuyer et sécher. On peut
protéger l'albâtre en le pol issant avec
une crème pour cuirs f ins  aux silicones.

Frédéric vient du germanique Frid (paix).
Frédéric signifie donc « celui dont dé-
pend la paix ».
Les Frédéric sont d' une nature contra-
dictoire, généreux , tout en sachant veiller
de très près à leurs intérêts. Dominateurs,
ils manquent souvent de confiance en
eux ; ils sont dotés d' une intelligence réel-
le qui ne fai t  hélas pas toujours le poids
face à leur nature instable.

Â méditer
Lorsqu'une femme obtient de son mari
tout ce qu 'elle veut , c'est qu 'elle ne lui
demande pas assez.

Rosine LUGUET

Votre prénom :
Frédéric



I POURQUOI LE

I Exposition permanente
I du vendredi 18 au dimanche 20 juin

I dans le péristyle de l'Hôtel de Ville de Neuchâtel
I 500 JEUNES

travailleront le samedi 19 juin en faveur d'un projet «SWISSAID» au Tchad

HP ¦ " * — il

i Antiquités I

I Enorme choix
g sur E étagesi||
M — restaurations soignées |
S|l — avec chaque meuble un 1

certificat d'authenticité
flg — visite sans engagement f

W È]  Où avez-vous plus de j
¦B;; chance de trouver quelque
H ï chose à votre convenance ?

|S. ; G. Hauser, Antiquités
i»; Schwarzenburg/BE 031930173 |
||| "i Fribonrg: Grand'Rue 45 1 1

. JL. -^̂ %̂ : I
| M CANADA DRY j i
* RWM? *-es boissons sans alcool de l
i &̂ _̂W renommée mondiale S

UNIPHOT SA
I

LeS Spécialistes Neuchâtel : Photo-ciné Américain

phOtO-Ciné Photo-ciné Gloor
Photo-ciné Castellani

3 VOtre SerVICe Saint-Biaise : Photo-ciné Lanzoni

Peseux : Photo-ciné Schneider

ordonnances
spécialités
parfumerie

montandon pharmacien I
neuchâtel
épancheurs 11
place pury

, tél. (038) 25 49 09

T> L I B R A I R I EPAYOT I
2001 NEUCHATEL - Angle Bassin - Epancheurs - Tél. 24 22 00

CONFISERIE

wâ l  J*» û m»f*\ m — Vacherins glacésI (JL/G!ÙGUL\ _ par,aits g,a.és
Croix-du-Marché — BoRlbeS glaCéeS

Tout à l'emporter
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FLEURS — Tél. 25 46 66 -̂-̂
Seyon 30 2000 Neuchâtel 00f^k 
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Membre Fleurqp hOITie
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QUINZAINE DE LA GASTRONOMIE

I de la TRUITE au ^S X̂
1 dela ftlouette
H 

VAUMARCUS S 80-100 voitures

1 Du 11 juin au 26 juin
pi • Mme DROZ, ancienne pafronne du restaurant du

lll Doubs aux Brenets, et son frère M. FALCONI

H$ se feront un grand plaisir de vous recevoir et
|:;i de vous faire savourer leur grande spécialité.

jÇp| • Il est prudent de réserver sa table.

B?| • Pas de jour de fermeture.

H Tél. (0S8) 55 14 44
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6,3 c/0 LA FONCIERE Ï&ÎZL.
Portefeuille immobilie r Immobiliers

du cours d'émission initiale env. Fr. ̂ 76.000.000.— , Fondée en 1954

Paiement du coupon semestriel No 34 dès le 30 juin 1971
DOMICILES OFFICIELS DE PAIEMENT :
Banque Cantonale Vaudoise, Lausanne

Certificats de Crédit Foncier Vaudois, Lausanne
Banque de l'Etat de Fribourg, Fribourg

1 part 2 parts Banque Cantonale du Valais, Sion
Banque Cantonale Neuchâteloise, Neuchâtel \

Montant brut Fr. 15.50 Fr. 31.— Caisse Hypothécaire du canton de Genève,dont à déduire Genève
i,r,„At =ntî î i w •/ c A cc e- n on Banque Vaudoise de Crédit, Lausanne i- impôt anticipé 30 % Fr. 4.65 Fr. 9.30 Bar̂ ue Ga||and & cje s A ; Lausanne j

»*„„?,„» „„f r. -m oc ¦_. -v. ,„ Banque de Dépôts et de Gestion, LausanneMontant net Fr 10-85 Fr- 21J0 Schweizerische Depositen- und Kreditbank,
i ., ., .,.* r, ¦ ZurichLes porteurs de parts domiciliés en Suisse Solothurner Handelsbank, Soleurepourront demander I imputation ou le rem- Banca So|ari & B,um S A j Lugan0boursement de I impôt anticipe. Von Emst & Co A G banquiers, Berne
Les porteurs de parts domiciliés dans un Heussler & Cie, Bankgeschàft, Bâle
pays avec lequel la Suisse a conclu un Schweizerische Depositen- und Kreditbank,
accord de double imposition pourront deman- , saint-ban
der le remboursement de l'impôt anticipé dans Luzerner Landbank A.G., Lucerne
le cadre et les conditions de ces conven- So°let? Bancaire Barclays (Suisse) S.A.,
tiens Genève

Banque Suisse de Crédit et de Dépots,
Banque dépositaire : Genève

Banque Privée S.A., Genève ;
BANQUE VAUDOISE DE CRÉDIT Banque Suisse de Crédit et de Dépôts, Sierre

Investissements Fonciers S.A., Lausanne
Lausanne Direction :

INVESTISSEMENTS FONCIERS S.A.
2, chemin de la Joliette, Lausanne

TV
couleur

noir et blanc

Vente
Location
Echanges

Modèles depuis
Fr. 575.—

Service impeccable,
rapide et conscien-
cieux par personnel

spécialisé

||[>
Neuchâtel

Radios - TV

POUR ALLONGER
et ÉLARGIR toutes
chaussures, notre
grande installation de
26 appareils garantit
un travail impecca-
ble. Cordonnerie de
Montétan, P. Moll-
terni, av. d'EchalIens
96, 1000 Lausanne.

Viande fraîche de 1er choix

Bœuf - porc - veau - agneau
BOUCHERIE- £ SUD ANCHARCUTERIE V »  V̂Î A%I^

Avenue du Vignoble 27
La Coudre - Neuchâtel - Tél. 2519 42
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Profitez ! maintenant H
OFFRE SPÉCIALE ¦

BLAZERS TERYLENE H

COMPLETS TREVIRA |

| à partir de ¦Hwi ISB
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Café du Théâtre
au centre de la ville
1 ballon, pas n'importe
lequel ?
Hôpital Pourtalès 1970.

A toute demande de rensei-gnements p rière de j oindre untimbre p our la rép onse.
Administration de la

Feuille d'avis de Neucbâtel



BERNE. — Selon un communiqué de la
direction générale des douanes, le commer-
ce extérieur de la Suisse s'est à nouveau
accru en mai alors qu'en avril on notait
une baisse. Au regard de la période corres-
pondante de l'année précédente, les impor-
tations se sont intensifiées de 17,8 % (mai
1970 : -f- 16,8 %). L'accroissement des en-
trées ne serait que de 8,4 % si l'on faisait
abstraction de l'achat de deux avions va-
lant 201,0 millions de francs.

D'une année à l'autre, les importations
se sont élevées de 381,5 millions de francs
pour atteindre 2520,9 millions. Les exporta-
tions ont augmenté de 165,0 millions de
francs pour se fixer à 1876,4 millions. Ainsi,
le déficit de la balance commerciale s'est
accru de 216,5 millions de francs ou de
50,6 % pour s'élever à 644,5 millions de
francs. Le taux de couverture des importa-
tions par les exportations est descendu dans
le même temps de 80,0 à 74,4 %.

Pour l'ensemble des cinq premiers mois
de cette année, les entrées ont atteint
12.149,5 millions de francs , ce qui représen-
te une hausse de 988,9 millions ou de 8,9 %(janvier - mai 1970 : + 28,7 %), les sor-
ties se sont accrues de 688,0 millions de
francs. Dans la même période, le solde pas-
sif de la balance commerciale s'est alour-
die de 300,9 millions de francs ou de
12,0 % pour s'élever à 2802 millions de
francs. (ATS)

Le commerce extérieur
suisse en mai 1971

sapmr société anonyme de participations
horlogères et industrielles, Zoug, va émettre
un emprunt 6 % % ae 7.000.000 fr. dont
le produit est destiné au développement
technique et à la consolidation des moyens
de financement du groupe.

Saphir contrôle trois entreprises horlogères
dont les produits de marque sont bien
connus et commercialisés dans le monde
entier : Favre-Leuba à Lancy-Genève, Jae-
ger-Le Coultre à Genève et Le Coultre
au Sentier.

Le groupe emploie actuellement quelque
1200 personnes et son chiffre d'affaires,
est supérieur à 50 millions, il se place
aux tout premiers rangs des entreprises
horlogères de Suisse.

Valeurs
suisses à l'étranger :

près de 5 milliards de fr.
Zurich. — Les bénéfices nets des valeurs

suisses à l'étranger ont atteint l'an dernier
entre quatre milliards et demi et cinq mil-
liards de fr., a annoncé l'Union de banques
suisses.

Le montant de ces valeurs s'est accru de
15 pour cent pour atteindre un total de
166,4 milliards de fr.

Emprunt 6 3U o/0 1971-83
, Saphir S.A.

de participations
horlogères et industrielles

Pour Hoffmann-La Roche & Cie S. Â.
1970 fut une année de consolidation

BALE. — Les 75 actionnaires présents à
l'assemblée générale de « F. Hoffmann-La
Roche et Cie SA » qui s'est tenue à Bâle
ont approuvé toutes les propositions du
conseil d'administration et en particulier la
distribution d'un dividende de 500 (440 fr.
l'année précédente) par action ou par bon
de jouissance — et même d'un dividende
de 1000 fr. si l'on adjoint aux titres de
« Hoffmann-La Roche » les actions de la
« Sapac Corporation » nord-américaine —.
Une participation des collaborateurs aux
bénéfices a également été prévue, ainsi que
l'institution d'une « Roche Research Foun-
dation » dotée d'un capital de 10 millions de
francs. Enfin , l'assemblée générale a décidé
l'émission sans frais de 6400 bons de jouis-
sance sans valeur nominale, ce qui porte
le nombre de ces bons à 54.400. Dix ac-
tions ou bons de jouissance donnent droit
à l'acquisition d'un nouveau bon.

ANNÉE DE CONSOLIDATION
< Hoffmann-La Roche » a vécu en 1970

une année de consolidation, car aucune ac-
tivité nouvelle n'a été entreprise. Les chif-
fres d'affaires ont augmenté, mais n'ont
pas été révélés, selon une tradition ancrée
chez « Hoffmann-La Roche ». Certaines
spécialités pharmaceutiques , telles les vita-
mines < Bulk », ont progressé de façon ré-
jouissante. Les efforts sur le plan de la
recherche ont été intensifiés. Une succur-
sale a été fondée en France aux fins de
produire des appareils dans le domaine de
l'électronique médicale selon les procédés
et les licences du groupe Dassault.

Le bénéfice net, sans le report de l'exer-
cice précédent et après dotation de 7 mil-
lions de fr. à la fondation de prévoyance,
se monte à 60,6 millions de fr. dont 32
millions seront affectés à la distribution de
dividendes, tandis que 28 millions iront à
deux fonds de réserve, 250.000 fr. seront
consacrés aux travaux menés en commun
avec l'hôpital cantonal de Saint-Gall dans
le domaine de la bio-électronique et
250.000 autres francs seront versés au labo-
ratoire de cristallographie de l'Université de
Genève.

Dans son allocution présidentielle , M. A.
W. Jann a retracé l'histoire de l'entreprise
qui fête cette année le 75me anniversaire
de sa fondation. Pour le président du con-
seil d'administration , l' attribution par l'as-
semblée générale de 22 millions de fr. à
une fondation pour la participation des col-
laborateurs aux bénéfices est un fait qui
montre la voie à suivre aux autres entre-
prises suisses. Chaque travailleur ou em-
ployé qui aura adhéré à la fondation re-
cevra chaque année une somme équiva-
lente au dividende versé pour une action
ou un bon de jouissance. Cette participa-
tion a été prévue sous forme de « parts »,
qui augmenteront proportionnellement à
l'accroissement du produit du groupe. Le
premier versement sera de 100 fr. Les 22
millions versés à la fondation serviront à
alimenter le fonds de retraite et à cons-
tituer un avoir pour les collaborateurs ac-
tifs. Il est prévu pour chacun de ceux-ci
une somme de 400 fr. par année de ser-
vice. (ATS)

Le marche de I argent et des capitaux
après les récentes mesures monétaires

Les récentes mesures monétaires relève
le Bulletin du Crédit suisse n 'ont pas en-
core fait refluer vers d'autres devises, en
particulier vers le dollar, les énormes quan-
tités de capitaux qui , en avril et au début
de mai , étaient entrées en Allemagne fédéra-
le surtout , et en Suisse dans une moindre
mesure. En ce qui concerne notre pays
toutefois , on a noté certains transferts ces
derniers temps. Notre marché monétaire,
de même que celui de l'Allemagne fédéra-
le, n'en reste pas moins liquide, bien que
des mesures aient été prises pour neutrali-
ser la pléthore de disponibilités .

Les taux pour les dépôts en francs et
en DM sur les euro-marchés ne se sont
dès lors guère modifiés dans la période
considérée, tandis que ceux des dollars
U.S. se raffermissaient un peu sous l'effet
d'une légère hausse du loyer de l'argent
aux Etats-Unis. Sur le marché des euro-
obligations , les cours n'ont en définitive
pas changé, les transactions étant peu nour-
ries.

Néanmoins la libération du cours du DM
et du florin hollandais ébranle les assises
mêmes des euro-marchés issus de la libre
convertibilité des monnaies à parité fixe.
Si ces parités fixes sont abandonnées les
euro-marchés perdront une grande partie
de leur efficacité. C'est pourquoi les euro-
transactions en DM et en florins ont nota-
blement diminué, ces deux devises n 'ayant
plus de marché à terme solide. Les affaires
en dollars sont restées volumineuses et les
taux ont tout d'abord sensiblement monté
sous l'effet de la spéculation monétaire pour
baisser ensuite un peu.

Les • événements monétaires ont également
affecté le marché des euro-obligations au-
quel un élément de stabilité est indispen-
sable à longue échéance. C'est ainsi que
le volume des émissions est tombé en mai
à quelque 200 millions de dollars seulement.

En ce qui concerne les marchés finan-

ciers étrangers relevons que les autorités
américaines ont déjà laissé entendre qu'elles
allaient définir leur politique monétaire et
de crédit moins en fonction de la balance
des paiements et de la situation monétaire
extérieure que selon la situation conjonc-
turelle intérieure et de l'emploi.

Tout au contraire les pays à monnaie
forte ont pris récemment des mesures des-
tinées à faire refluer les capitaux qui leur
étaient parvenus, la plupart ayant choisi
d'interdire la rémunération des fonds étran-
gers. Sous une forme ou une autre cette
mesure a été appliquée en Allemagne fédé-
rale, en Belgique et au Japon.

Sur le marché monétaire suisse les excé-
dents de liquidité diminuent quelque peu,
cela d'autan t que les demandes de billets
sont considérables et que pour éponger le
marché, les banques d'affaires ont été pres-
senties par les autorités d'acheter 250 mil-
lions de dollars assurés contre les risques
de change. Par cette politique, les avoirs
en compte de virement qui avaient atteint
à la mi-mai le montant record de 8 mil-
liards de fr. soit 4,3 milliards de plus qu'un
an auparavant ont été réduits d'un milliard
environ. Ils ont diminué de 2,1 milliards
par l'achat de dollars à l'institut d'émission
et par l'augmentation de la circulation mo-
nétaire de sorte qu 'en fin de mois ils s'é-
tablissaient à 4,9 milliards de fr. Les réser-
ves monétaires, elles, s'élevaient à 16 mil-
liards de fr. et couvraient les billets en
circulation à raison de 124 %. Pour la
Banque nationale la réévaluation représente
une perte de 1,2 milliard de francs.

Sur le marché des obligations les cota-
tions ont pu rattraper une partie du terrain
perdu à la suite de la réévaluation. En ce
qui concerne les emprunts nouvellement lan-
cés les souscriptions continuent à dépasser
les montants offerts. Les obligations émises
pour compte étranger en mai ont totalisé
128 millions de francs.
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NEUCHATEL 16 Juin 17 juin
Banque nationale . . . .  540.— d 520.— d
Crédit foncier neuchât. 690.— d 690.— d
La Neuchâteloise as. g. 1400.— d 1425.— d
Gardy 150.— d 150.— d
Cortaillod 4500.— d 4600.—
Cossonay 2250.— d 2275.— o
Chaux et ciments . . . 560.— d 560.— d
Dubied 1750.— o 1750.— d
Ciment Portland . . . .  3200 — d 3200.— d
Interfood port 5450.— d 5450 — d
Interfood nom 980.— d 1010.—
Tramways Neuchâtel . 490.— d 490. —d
Navigation Ntel priv. . 65.— d 65.— d
Girard - Perregaux . . . 900.— o 900.— o
Paillard port 430.— d 430.— d
Paillard nom 115.— d 120.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1035.— 1040.—
Crédit foncier vaudois 795.— 795.—
Innovation 355.— 360.—
Romande d'électricité . — .— —.—
Ateliers constr. Vevey 540.— 525.— d
La Suisse-Vie ass. . . . 2600.— 2600.—
Zyma 3200.— 3250 —

GENÈVE
Grand Passage 505.— 490.—
Charmilles port 1180.— d 1200.—
Charmilles nom 220.— d 220.—
Physique port 520.— d 530.—
Physique nom 430.— 430.—
AKZO 96.— 96.50
Philips 52.25 52.75
Royal Dutch 176.50 176.50
Monte-Edison 4.60 4.90
Olivetti priv 14.35 d 14.60
Allumettes B 92.— 86.— d
S. K. F. B 291.— 290.— d

BALE
Pirelli internat 210.— d 213.—
Bâloise-Holding 181 — 180.—
Ciba - Geigy port. . . . 2510.— 2490.—
Ciba - Geigy nom. . . . 1585.— 1595.—
Ciba - Geigy bon . . .  . 2240 — 2235.—
Sandoz 4120.— 4115 —
Hoffmann-L. R. 1/10 .18800.- 18825.—

ZURICH
Swissair nom 566.— 555.—
Swissair port 670.— 660.—
Union banques suisses 3860.— 3870.—
Société banque suisse . 3430.— 3420.—
Crédit suisse 3395.— 3395.—
Bque hyp. com., port. 1200.— d 1200.—
Bque hyp. com., nom. 1100.— d 1100.—
Banque pop. suisse . . . 2020.— 2020.—
Bally 1170.— d 1190 —
Electro Watt 2480.— 2480 —
Motor Colombus . . . 1465.— 1465.—
Italo-Suisse 257— 257 —
Réassurances Zurich . . 1910.— 1900 —
Winterthour ass. nom. 910.— d 925.— -
Zurich ass 4225.— 4225.—
Alu. Suisse port 2540.— 2425.—
Alu. Suisse nom 1190.— 1160.—
Brown Boveri 1370.— 1375.—
Saurer 1530.— 1540.—
Fischer 1245.- 1250.—
Landis .& Gyr 1600.— 1580.— d
Lonza 2045.— 2050.—
Nestlé port 3010.— 3020.—
Nestlé nom 1825.— 1820.—
Sulzer 3040.— 3020 —
Oursina port 1470.— 1465. —
Oursina nom 1450.— 1465.—
Alcan 90.— 90.—
Am. Tel. & Tel. . . . 184.— 183.50
Canadian Pacific . . . .  261.— 263.—
Du Pont 580.— 577 —
Eastman Kodak . . . .  327 — 331 —
Ford Motor 252.50 d 251.50
General Electric . . . .  240.50 245 ex
General Motors . . . .  332.— 336.—
I. B. M 1318.— 1327.—
International Nickel . . 158.50 157.—
Kennecott 141.50 138.50
Litton 128.— 128.50
Std Oil New-Jersey . . 317— 318.—

16 juin 17 juin
Union Carbide 188.50 187.—
U. S. Steel 129.— 129.—
Machines Bull 68.50 67.75
Italo-Argentina Cia . . 26.— 25.25
Sodec 128.50 128.50
A. E. G 197.— 199 —
Farben. Bayer 164.50 165 —
Farbw. Hœchst 187.— 187.—
Mannesmann 182.— 182.—
Siemens 239.— 240.—

PARIS
Air liquide 409 — 406.—
Aquitaine 624.— 629.—
Cim. Lafarge 223.50 223.—
Citrëon 93.— 90.70
Fin. Paris Bas 259.60 256.50
Fr. des Pétr 221.70 222.—
L'Oréal 1930.— 1918.—
Machines Bull 94.50 93.90
Michelin 1330 — 1337 —
Péchiney 163 — 163.—
Perrier 272.— 274.50
Peugeot 254.— 256.40
Rhône - Poulenc . . . 207.60 206.50
Saint - Gobain 144.90 144.40

LONDRES
Anglo American . . . .  329.— 338.50
Brit. & Am. Tobacco . 316.50 321.50
Brit. Petroleum . . . .  619.50 622.50
De Beers 229 — 231.—
Electr. & Musical .. . 155.— 157.—
Imp. Chemical 288.— 285.—
Imp. Tobacco 83.50 84 —
Rio Tinto 248.— 251 —
Roan CM 248.50 248.50
Shell Transp 413.— 421 —
Western Hold 860.— 857.50
Zam. Anglo-Am. . . . 230— 230.—

FRANCFORT
A.E.G 168.10 ¦
Audi NSU 152.— !
Bad. Anilin 137.— i
B.M.W 215.— d I
Daimler . . . . .. . . . .  374.50
Deutsche Bank 307.— «
Dresdner Bank 267.— S
Farben. Bayer 138.50 g
Hôchst. Farben . . . .  158.— f s ,
Karstadt 368 —
Kaufhof 265.— jj
Mannesmann 157.— 3
Siemens 204.80 S
Volkswagen 174.10 |

Cours communqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK 16 juin 17 juta

Allied Chemical . . . .  32-3/8 32-1/2
Allumin. Americ. . . . 63-1/4 61-3/4
Am. Smelting 24-5/8 24-5/8
Am. Tel. & Tel. . . . 45-7/8 45-1/8
Anaconda 20-1/2 20-1/4
Boeing 20 19-7/8
Bristol & Myers . . . .  62-3/4 60-3/4
Burroughs 126 127
Canadian Pacific 70-3/8 70-1/4
Caterp. Tractor . . . .  50-3/4 50-1/2
Chrysler 28-7/8 28-1/4
Coca-Cola 104-1/8 103
Colgate Palmolive . . . 45-7/8 47
Control Data 61-1/4 59-1/2
C.P.C. int 35-3/4 35
Dow Cheminai 100-1/2 101-3/4
Du Pont 141-5/8 141-3/4
Eastman Kodak . . . .  81-1/2 81-1/2
Ford Motors 61-3/8 60-3/4
General Electric . . . .  160-1/4 160-1/2
General Foods 38-1/4 37-7/8
General Motors . . . .  82 81-5/8
Gillette 44-1/8 45-1/4
Goodyear 32-3/4 33-1/4
Gulf Oil 32-3/4 32-1/8
I.B.M 323-1/2 321
Int. Nickel 38 37-1/2

16 juin 17 juin
Int. Paper 35-3/4 36
Int. Tel. & Tel 62-3/4 62-7/8
Kennecott 33-1/2 33-1/8
Litton 31-5/8 31-3/8
Merck 102-3/4 102-1/4
Minnesota Mining . . . 116-5/8 117-7/8
Mobil Oil 56-1/8 56-1/8
Monsanto 
National Cash 46-5/8 46-3/8
Panam 14-5/8 13-7/S
Penn Central 5 5
Philip Morris 65-1/2 65
Polaroid 114 112-3/4
Procter Gamble . . . .  64-1/4 64-1/4
R.C.A 39-7/8 40-1/8
Royal Dutch 45 44-3/4
Std Oil Calif 57-1/2 56-7/8
Std Oil New-Jersey . . 78-1/8 77-7/8
Texaco 37-1/2 36-7/8
T.W.A 29-3/8 29
Union Carbide 46-1/8 47-3/8
United Aircraft . . . .  37-1/2 37-3/8
U.S. Steel 31-3/8 31-1/4
Westingh. Elec 92-3/4 92-7/8
Woolworth 50 50
Xerox 114-5/8 117-1/2

Iiidice Dow Jones
industrielles 908.59 906.25
chemins de fer 219.95 219.21
services publics 113.97 115.13
volume 14.300.000 13.980.000

Cours communiqués
par Emmanuel Deetjen S.A., Lausanne

La tendance
NEW-YORK (AP). — Une irrégularité

a prévalu tout au long de la séance de la
Bourse, du fait des hésitations de nom-
breux opérateurs à s'engager fermement
dans la conjoncture actuelle.

Billets de banque étrangers
Cours du jeudi 17 juin 1971

Achat Vente
Angleterre (1 £) . . . 9.75 10.15
U.S.A. (1 S) 4.03 4.12
Canada (1 S can.) . . 3.95 4.10
Allemagne (100 DM) . 115.— 118.—
Autriche (100 sch.) . . 16.20 16.60
Belgique (100 fr.) . . .  8.10 8.50
Espagne (100 ptas) . . 5.75 6.05
France (100 fr.) . . . .  72.50 76.—
Danemark (100 cr. d.) 53— 57.—
Hollande (100 fl.) . . . 113.— 116.—
Italie (100 lit.) —.63 —.66
Norvège (100 cr. n.) . 56.— 60.—
Suède (100 cr. s.) . . . 77.— 81.—

Pièces d'or
Suisse (20 fr.) 45.50 49.50
France (20 fr.) 43.— 47.—
Angleterre (1 £) . . . . 40.— 44.—
U.S.A. (20 S) 250.— 270.—
Lingots (1 kg) 5230.- 5310.—

Cours communqués sans engagement
par le Crédit suisse
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ŵË?y Société Anonyme de Participations

N~ 7 Horlogères et Industrielles, Zoug

Holding des Sociétés:

«JAEGER-LECOULTRS» A LE COULTRE & c FAVRE-LEUBA <db

Genèva Le Sentier/VD Genève

EMISSION D'UN EMPRUNT
6%% 1971 -83 DE FR. 7000000

Le produit de cet emprunt est destiné au développement technique et à la consolidation
du financement du groupe.

i

Modalités de l'emprunt

Taux d'Intérêt: 63A% p.a.; coupons annuels au 15 juillet

Durée de l'emprunt: au maximum 12 ans; avec faculté de remboursement anticipé
pour la Société après 8 ans

Cotation: aux bourses de Zurich, Lausanne et Genève

Prix d'émission: 99°/o + 0,60% moitié du timbre fédéral sur titres = 99,60%

Délai de souscription: 18 au 24 juin 1971, à midi

Les souscriptions sont reçues sans frais par le siège et toutes les succursales et
agences en Suisse des banques soussignées; elles tiennent également à la disposition
des intéressés le prospectus ainsi que le bulletin de souscription.

Union de Banques Suisses
Banque Cantonale Vaudoise

Un touriste dans une voiture de location Hertz. On le reconnaît au«T» . *T* commit touriste. Et *T» comme HerTz.

Une bonne idée va
rendre la Suisse encore
plus hospitalière.

¦ 
i .

Depuis que les étrangers ont découvert de taper notre front du doigt. voitures louées à des touristes. Vous
les beautés de notre pays, la Suisse a Nous pardonnons beaucoup aux serez étonné de constater combien
toujours su se montrer hospitalière. plaques étrangères. elles sont nombreuses.
Nos hôtes l'ont constaté avec un plaisir Toutefois, nombre de touristes Ainsi, vous saurez tout de suite
d'année en année plus vif. circulent avec des plaques suisses. à quoi vous en tenir s'il vous arrive de

Les Suisses en conçoivent une cer- Ce sont les plus débrouillards de tous: rouler derrière une voiture «T» .
taine fierté, bien naturelle du reste. venus en avion ou en train , ils louent Alors... soyez gentil et ne sautez pas en
La satisfaction des étrangers prouve une voiture Hertz sitôt arrivés dans l'air si cet étranger s'attarde un peu
que nous savons jouer notre rôle d'hôte, notre pays. à contempler les beautés de notre pays.
Notre sens de l'accueil se manifeste Malgré leur qualité d'hôtes, ces Pays touristique, la Suisse a l'occa-
même dans la circulation. Lorsque nous touristes n'ont pas la vie aussi facile que sion, une fois de plus, de mériter sa
voyons un touriste tourner dans la les autres. Les Suisses les tiennent réputation de terre exemplairement
mauvaise direction, étudier le plan de pour des compatriotes et, à la moindre hospitalière,
la ville au moment où les feux passent faute, ils les blâment en conséquence. r 3
au vert ou interpréter de travers le II faut que cela change. 

^ If uertz
sens d'un panneau de signalisation, Désormais, nous marquerons d'un
nous fermons les deux yeux plutôt que «T» noir sur fond blanc et jaune les 9

Pour aller de l'avant.

vrm Nous louons des Ford et d'autres voitures de grande morgue.

I Prêts i
I express I
Hl de Fr. 500.— à Fr. 20,000.— |§j
yÉ • Pas de caution: p|
Mi Votre signature suffît M
ïp • Discrétion totale ;>f :;

Hl Adressez-vous unique- HÉ
'M ment à la première É|
yp banque pour fÊ
fM prêts personnels. ||

g Banque Procrédit 3
h 
JI 2001 Neucbâtel, av. Roueseac 5 ljL"î

>t$ «1. 038/24 8363 j$H
'
$$, wm. AW ouvert °8-00-12.15 et 13.45-18.00 • ¦'- 'i
j|ji! Wk mmW fermé le samedi "),$

' NM ^LmmmW ^ous vous recevons «
IU Wm discrètement en local
EU JE Wm. privé të$

l/Vaii»-- ,-7-- ll
;%3 | Nom . y ,r,

W'i J Rue ] [y ;.]

•r- 'i I Endroit I 'tWi

\?pî j| © emballage protecteur rigide
• arôme préservé par feuille d'alu

1 j t plaisir de fumer10x20 minutes

Nature sports
Alpinisme, ski de fond, ski alpin. Organisation de

i cours et de courses. j

Chambres confortables , logements pour groupes. ;

Restauration très soignée.

Conception moderne.

Ouverture : 1er juillet 1971.

HOTEL DES MARTINETS S. A.
CENTRE SPORTIF
1881 Les Plans sur Bex. Tél. (025) 7 8415.

Les réparations de votre voiture
à des prix avantageux

et discutés d'avance , seront exé-
cutés par le garage H. C o m t e s s e ,

Parcs 40, Neuchâtel. Tél. 25 28 77.

Caslano - lac de Lugano
CANVA - Malcantonese
la maison agréable, chambres avec ameu-
blement moderne, eau courante froide et
chaude, salle-jardin couverte. Demandez les
prospectus aux propriétaires,
M et H. Steinmann-Bucher ,
tél. (091) 9 65 84.
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Voyez les nouveaux modèles

\ ÉLECTRICITÉ - INGÉNIEUR EPZ
j Orangerie 4 ^25 28 00 Neuchâtel

Malgré votre absence, votre 61

téléphone est toujours prêt
pour vos clients !
Aucune communication, aucune
commande n'est oubliée
ou perdue!

1 ï ' ^fi ****** tww^Twnwwn.W1,

A-Zet
Alibicord
Alibi-Nota
avec ou sans
téléquestionnement

L'un de nos télé-automates peut
répondre et noter pour vous aussi
quand vous êtes absent ou ne voulez
pas être dérangé. A partir de

Fr. 695.—. Tous les appareils sont
entièrement transistorisés.

Vuilliomenet & Co S.A., Grand-Rue 4
2000 Neuchâtel Tél. (038) 25 17 12

® 

SNACK-BAR
NEUCHATEL

Av. ler-Mars 22
<P 24 65 82

vous propose : 5jR
ses wimpys variés !££;
ses assiettes chaudes et froides H
son assortiment de coupes, etc. 1
Restauration de 11 h à 23 h K

Ouvert tous les jours jEw



Melon de Cavaillon
MIGNONS DE VEAU

FORESTIÈRE
(aux chanterelles)

B9Q> National: débat sur la stabilité du franc
Le Genevois Raymond Deonna apporte

l'approbation et l'appui de son groupe aux
objets en discussion. Il relève que, contrai-
rement aux assurances données , la réévalua-
tion a bel et bien eu un motif conjonc-
turel , même s'il n'était pas le seul. Un
engrenage dans le sens de la manipulation
monétaire serait funeste. Il faut donc bien
agir sur plusieurs fronts , sans se faire
pourtant d'illusions sur la portée ,de chaque
mesure. La Suisse n'est pas une île. Au-
rait-on dû réévaluer plus ? C'était difficile
eu égard au sacrifice demandé à certaines
industries d'exportation comme les textiles
ou l'horlogerie. Quant au rabais du coût
de nos importations, consécutif à la rééva-
luation , il faut espérer qu'il ira jusqu'au
consommateur et que des marges de béné-
fice abusives ne viendront pas l'annuler.

M. Deonna rappelle aussi que la demande
ne pourra être apaisée que si la consom-
mation privée, qui en représente les deux
tiers , se calme aussi quelque peu. La lutte
contre l'inflation ne peut s'accomplir que
si elle crée un choc psychologique et ren-
contre l'adhésion nationale.

Quant à l'arrêté sur la construction , M.
Deonna se félicite de ce que le Conseil
des Etats ait ajouté l'obligation de consul-
ter les cantons intéressés. Il craint quelques
difficultés d'application. Par exemple, qu'en
sera-t-il pour les constructions mixtes (un
home d'enfants handicapés ayant salles de
jeux et de gymnastique, etc.) ? Il attend
des précisions de M. Brugger. De même
d'ailleurs, pour ce qui est du moment
déterminant où les constructions tomberont
sous le coup de l'arrêté. Si un simple
coup de pioche a déjà été donné au mo-
ment de l'entrée en vigueur, l'arrêté ne
s'appliquera-t-il pas ? Ou bien faudra-t-il ,
pour continuer des travaux , que l'ensemble
du projet de construction soit déjà sur
ses rails , organisé et planifié jusqu 'à son
terme ? Si l'on songe que de nombreux
maîtres d'œuvres vont essayer de passer
avant le coup de hache , on comprend
que la question a toute son importance.
Enfin , M. Deonna se félicite de ce que
l'on ait laissé en dehors les constructions
industrielles nécessaires à la rationalisation
d'une industrie déjà touchée par les autres
mesures.

Le communiste Muret voit dans les crises
actuelles les contradictions d'un capitalisme
occidental imbriqué dans la politique des
Etats-Unis, soutenant une balance des paie-
ments américaine en déficit , ce qui permet
de poursuivre la guerre du Viêt-nam.

M. Muret appuie malgré tout les propo-
sitions débattues.

Le démocrate Schalcher et le PAB Tschu-
mi appuient également les projets et pren-
nent acte de la réévaluation , non sans
avoir aussi appelé de leurs vœux une in-
tervention plus coordonnée de l'Etat.

Plusieurs interventions personnelles, dont
celle du socialiste Stick, iront dans le
même sens, réclamant un renforcement de
l'instrument étatique.

Pour entendre un autre son de cloche,
il faudra que le chef des arts et métiers
vienne mettre en garde contre un mou-
vement soudain , irraisonné, qui voudrait
donner à l'Etat des compétences trop va-
gues, trop larges sapant le fondement mê-
me de notre dynamisme économique. Mais ,
sous cette réserve, il viendra aussî dire
oui à la tribune. Tout comme le démocrate
rhrp . l îpn Frnnynnni.

LES INDÉPENDANTS SE REBIFFENT

L'opposition viendra , une fois de plus ,
des indépendants. Pour eux, toutes ces me-
sures sont partielles , vouées à l'inefficacité.
Elles manquent de courage et de logique.
Les conseillers nationaux Biel Suter et Geh-
rig défendront , tour à tour, ce point de
vue. La réévaluation aurait dû être faite
bien avant. On a trop voulu épargner
notre industrie d'exportation. Elle n'a pas
été suffisante. Le franc est toujours sous-
évalué par rapport au dollar. Déjà, la
baisse des importations a été rattrapée par
des accroissements de marges bénéficiaires ,
et le consommateur n'en a rien vu. La
Banque nationale continue à agir à la
petite semaine.

Les indépendants refusent donc l'entrée
en matière pour l'arrêté sur la BNS. Quant
à l'arrêté sur la construction, il ne trouve
pas davantage grâce. Ils trouvent aussi,
comme M. Deonna, que trop de règlements

sur la construction existent , que tout est
à revoir. S'ils sont d'accord pour que
le luxe soit frappé, ils craignent que le
système ne soit trop arbitraire , le choix des
régions hâtif.

Bref : ils accusent en bloc les autorités
publiques de faiblesse et d'amateurisme, les
milieux traditionnels de l'économie d'égoïs-
me.

M. Gehrig attaquera l'attitude de l'indus-
trie d'exportation. Les indépendants veu-
lent renvoyer l'arrêté sur la construction
au Conseil fédéral et attendent de lui
un éventai l de propositions plus percutantes ,
plus cohérentes. Us ne semblent pas se
rendre compte que ces mesures sont des
mesures d'urgence.

Quant à M. Schwarzenbach , la dépendan-
ce à l'égard des Etals-Unis ne lui plaît

pas plus qu 'au communiste Muret. Il trouve
que la Banque nationale soutient artificiel-
lement un dollar malade, qu'elle favorise
inconsciemment toutes les tares du système,
à commencer par la spéculation. Tandis
qu'une partie des socialistes ne veulent
pas entrer en matière sur l'arrêté concernant
la Banque nationale , afin d'exi ger un véri-
table « instrumentarium », M. Schwarzen-
bach , lui , veut le renvoyer au Conseil
fédéral pour étude supplémentaire.

Il est certain que toutes ces offensives
cherchent un peu la publicité et que les
objets passeront le cap du Conseil natio-
nal. Mais le but est aussi d'obliger les
représentants du Conseil fédéral à se dé-
fendre. Ils le feront sans doute lundi soir.
Le débat sera encore long.

J. E.

Une heure de session aux Etats
pour des affaires secondaires
BERNE (ATS). — Jeudi matin , le Con-

seil des Etats n'a siégé qu 'environ une
heure. Il a liquidé différents projets . et
interventions parlementaires d'importance se-
condaire.

C'est ainsi qu 'il a autorisé le Conseil
fédéral à adhérer aux amendements des
règles contenues dans les annexes à la
convention internationale de 1960 pour la
sauvegarde de la vie humaine en mer. U
a approuvé à son tour la motion adoptée
par le Conseil national qui invite le Con-
seil fédéral à préparer la conclusion d'une
convention internationale pour la protection
des détenus politiques, convention qui doit
étendre et compléter le droit humanitaire
Croix-Rouge internationale. Sans discussion ,
la motion est transmise au Conseil fédéral
pour exécution.

M. Jauslin (rad-BL) interpelle le Conseil
fédéral au sujet des subventions fédérales
versées pour les bassins d'eau anti-incendie.
Ne conviendrait-il pas de subsidier les bas-
sins également utilisés comme piscines au
même taux qu'un bassin anti-incendie d'exé-
cution simple. Quelle qu'en soit l'utilisa-
tion ? La pratique actuelle n'est pas claire.
M. von Moos, conseiller fédéral , admet
que la réglementation au sujet des bassins
d'eau anti-incendie de la protection pu-
blique prête à des interprétations diverses ,
lorsque ces bassins servent de piscine dan s
certaines communes. Aujourd'hui , la ques-
tion a été réglée par des directives claires.,
de la part de l'Office fédéral de la protèc:
tion civile. L'interpellateur se déclare par-
tiellement satisfait de cette réponse.

LES INTENTIONS DE BERNE
APRÈS L'INTRODUCTION
DU SUFFRAGE FÉMININ

M. Naenny (rad-AR) développe une in-
terpellation pour connaître les intentions
du Conseil fédéral au sujet de la situation
nouvelle créée par l'introduction du suf-
frage féminin, et notamment faut-il aug-
menter le nombre de signatures requis pour
l'initiative populaire et le référendum ? Le
temps serait venu de procéder à une adapta-
tion des dispositions légales. M. von Moos,
conseiller fédéral , fait l'historique des droits
populaires et du développement constant
du chiffre des citoyens aptes à voter. Ce
chiffre continuerait à monter si l'on auto -
risait les jeunes à voter dès 18 ans. En
admettant le bien-fondé de l'argumentation

de l'interpellateur , le Conseil fédéral est
en principe prêt à entreprendre la revision
de la loi. Cependant, rien n 'est encore
décidé quant aux chiffres à fixer dans la
loi. Il conviendra de procéder à une étude
approfondie pour éviter à la fois une
« inflation » référendaire et d'initiatives po-
pulaires , et que les droits populaires ne
deviennent le privilège de seuls groupes
puissants. Le Conseil fédéral présentera un
projet de revision en temps voulu. L'in-
terpellateur se montre satisfait de cette
décision.

Réorganisation de la distribution et présentation
de meilleurs films, impératifs de rentabilité

Assemblée de l'Association cinématographique suisse

SAINT-GALL (ATS). — C'est sous le
signe de l'autocritique que s'est déroulée ,
mercredi à Saint-Gall, l'assemblée générale
de l'Association cinématographique suisse.
Elle s'est en particulier occupée de la
modification de ses structures et de l'image
quelque peu ternie, selon certains , de la
publicité cinématographique.

Dans une résolution, l'assemblée a qua-
lifié d'inquiétant le fait que la publicité
cinématographique ne respecte pas dans de
nombreux cas les prescriptions de l'asso-
ciation. La direction de l'association a été
chargée de punir les abus dans la publicité
et d'intervenir pour que celle-ci soit moins
choquante, plus claire et plus informative.
En outre, l'association demande aux dis-
tributeurs de films de mettre à la dispo-
sition des cinémas une meilleure documen-
tation. Les producteurs sont priés quant
à eux d'améliorer l'offre en bons films.

L'IMPOT SUR LES BILLETS —
« UN TRUC USÉ »

Plusieurs participants ont qualifié l'impôt
sur les billets de « truc usé » que l'on
pourrait supprimer. Le comité a été chargé
de s'occuper de cette question. En ce qui
concerne la production et la distribution
cinématographique , le président de l'asso-
ciation , M. W. Weber, de Soleure, a sou-
ligné qu'il fallait maintenir et renforcer
les entreprises rentables. Il faut pour cela
de bons films , livrés dans des conditions
permettant une exploitation rationnelle. La
diminution des spectateurs représente quel-
que 25 % depuis 1965 dans les grandes
villes suisses alémaniques. Les recettes ont
diminué de 5 %, de 10 % au moins si
l'on tient compte de la dépréciation de la
monnaie. En même temps, les frais, en
particulier la location des films, ont aug-
menté.

La diminution du nombre des cinémas
n'est pas grave, par rapport à la situa-
tion à l'étranger. De 1964 à 1967, le
nombre des cinémas a baissé de 43 pour
s'établir à 603. Ce qui est moins réjouis-
sant , c'est qu'à Zurich, des cinémas pré-
sentant des premières et bien situés ont
été liquidés pour céder la place à d'autres
entreprises. L'association demande aux can-
tons et aux communes de revoir certaines
prescriptions surannées afin d' autoriser la
construction de cinémas en sous-sol.

Afin de demeurer concurrentielle , l'asso- et ne réunissent que peu de spectateurs,
ciation va en particulier revoir sa politique Ils représentent une énorme charge et in-
face aux

^ 
distributeurs, encore que les 420 fluencent le résultat général,

longs métrages de bonne qualité importés C'est enfin avec satisfaction que les par-
constituen^ un chiffre important. La ma- ticipants ont pris acte du fait que plusieurs
jeure partie des autres films importés , d' une cantons avaient supprimé par la voie desqualité moindre , ne sont que peu présentés urnes les prescriptions sur la censure.

La contamination radioactive
reste très faible en Suisse

Centrales nucléaires: les mesures internes ont atteint leur but

BERNE (ATS). — En 1970, la conta-
mination radio-active dans notre, milieu na-
turel et dans le corps humain est demeurée
très faible , a annoncé la commission fé-
dérale de la radioactivité dans son rapport
annuel . Il est cependant regrettable que
la poursuite d'explosions atomiques ait em-
pêché une diminution de la contamination ,
qui n 'apparaîtra pas non plus en 1971.
en raison des essais faits l'année dernière.

La commission, que dirige le professeur
O. Huber , et qui travaille en collaboration
avec le comité d'alarme en cas d'augmen-
tation de • la radioactivité, créé en 1964,
accomplit une surveillance permanente 

^ 
de

l'air et des précipitations, des contrôles
réguliers des eaux superficielles et souter-
raines, des denrées alimentaires, de l'herbe,
du sol, ainsi que des examens sur les subs-
tances radioactives accumulées dans le corps
humain. Les exploitations industrielles tra-
vaillant avec des substances radioactives et
les centrales nucléaires font l'objet d'une
surveillance particulière.

PAS DE VARIATION
Les mesures faites en 1970 ont donc

révélé que la radioactivité de la biosphère
en Suisse n'a pas varié par rapport à
l'année précédente. La contamination radio-
active annuelle moyenne au-dessus du niveau
naturel de l'air et ce celui des précipita-
tions n'a pas augmenté notablement. Elle
s'élève à moins de 0,2 picocurie (1 pico-
curie équivaut à la quantité d'une substance
radioactive dans laquelle le nombre de
noyaux atomiques qui se décomposent est
de 2,2 par minute) par mètre cube d'air
proche du sol et à environ 20 picocuries
par litre d'eau de pluie. Si on calcule la
dose d'irradiation qui en résulte pour l'hom-
me, on obtient des valeurs infiniment pe-
tites par rapport à la dose d'irradiation
naturelle.

Le strontium-90 est le produit de
fission à longue vie le plus dangereux pro-
venant d'explosions atomiques. Il s'accu-
mule dans les os et irradie les organes
produisant le sang. L'activité spécifique
moyenne du strontium-90 dans le lait était
de douze picocuries par litre en plaine

(comme en 1969). La population absorbe
par la nourriture environ .18 picocuries de
strontium-90 par jour , soit environ 5 pour
cent de la quantité admissible. Selon des
normes internationales prudentes, la concen-
tration en strontium-90 admissible dans les
os est de 70 picocuries par gramme de
calcium. Or, en Suisse, la teneur moyenne
a été de 1,5 picocurie par gramme de
calcium en 1969 et de 1,4 picocurie en
1970. Un autre produit de fission , le
césium-137 a été décelé dans la proportion
d'un centième de la teneur admissible.

Enfin, il a été constaté que les échan-
tillons d'eau usée de centrales nucléaires
et d'exploitations travaillant avec des subs-
tances radioactives accusaient de faibles
concentrations d'activité par rapport aux
prescriptions. Les mesures internes prises
par les exploitants pour l'évacuation des
substances radioactives ont donc atteint leur
but.

Assemblée générale de 1 union
suisse d'articles de marque

La 42me assemblée générale ordinaire
de l'Union suisse d'articles de marque Prq-
marca a eu lieu le 17 juin sous la prési-
dence de P. Kiefer , de Neuchâtel. L'as-
semblée a approuvé le rapport annuel 1970,
de même que les comptes annuels et le
rapport de revision , et a adopté le budget
1971.

Après 18 ans d'activité, M. Kurt Degge-
ler , Belp (délégué du conseil d'administration
de Galactina / Biomalt S.A.) s'est retiré
du comité de direction. L'assemblée l'a
élu à l'unanimité membre honoraire de
l'Union et lui a exprimé ses remercie-
ments pour les services rendus.

ALLOCUTION PRÉSIDENTIELLE
Dans le cadre de son allocution prési-

dentielle. M. P. Kiefer a souligné que

la valeur et le caractère d une union dé-
pendent du comportement de ses membres
entre eux et à l'égard de l'Union. En
un temps où l'industrie subit plus que
jamais un développement dynamique et où
la lutte pour la part au marché est âpre.
M. Kiefer estime qu 'il faut du cran pour
renoncer à des mesures qui permettraient
d'obtenir le succès à court terme, lorsque
le succès à long terme serai t par là com-
promis. Il est également d'avis que, comme
partout , il existe souvent ' au sein d'une
union économique des intérêts particuliers
diamétralement opposés aux intérêts géné-
raux.

Précisément , une union comme celle de
Promarca — qui n'exige pas d'unité obte-
nue de force par conventions cartellaires
ou pénalités fixées dans une convention
— forme un forum de discussion par excel-
lence permettant de déceler les intérêts
communs à long terme et de faciliter une
collaboration libre , basée sur la franchise ,
de même qu 'un comportement raisonnable
des membres en matière de concurrence.

Après l'assemblée générale, M. Robert
Eibel , conseiller national , de Zurich , a fait
une conférence sur le thème « l'économie
privée face aux problèmes actuels » , et
M. Rudolf Braun, professeur à l'EPF, de
Zurich , président de l'Association suisse
pour la protection des eaux et la propre-
té de l'air , a parlé du < maintien de la
propreté de notre environnement > . Les deux
sujets sont d'une grande actualité et té-
moi gnent , une fois de plus , de l'intérêt

soutenu de l'Union suisse d'articles de mar-
que pour les problèmes de notre époque.

La Fédération routière soisse dit
oui à la surtaxe sur les carburants

LAUSANNE (ATS). - La Fédération
routière suisse (FRS), organisation faîtière
des associations du trafic routier , a accep-
té , jeudi , lors de sa 26me assemblée géné-
rale tenue à Lausanne , que la surtaxe
douanière à affectation spéciale perçue sur
les carburants soit portée de 15 à 20
centimes. Elle rappelle cependant que les
prestations fiscales de la circulation routiè-
re ont dépassé pour la première fois deux
milliards de francs l'an passé.

La FRS demande une fois de plus l'éla-
boration d'une conception générale du tra-
fic. Attachée à une économie de libre
concurrence, elle suit avec inquiétude l'ex-
pansion tentaculaire de subventions dans
le trafic public. La primauté que ce dernier
réclame ne peut être valable que dans
la mesure où il maintient et accroît sa
capacité fonctionnelle.

ACCIDENTS
D'autre part , la FRS s'inquiète de la

montée en flèche du nombre des accidents :
74.709 accidents ont fait 1694 tués et 35.981
blessés en 1970. Jamais encore, il n'a été
enregistré, en Suisse, un taux aussi élevé
d'accidents , de morts et de blessés sur

la route en une année. La cause essen-
tielle réside dans une vitesse non adaptée
aux conditions de la route, de la circu-
lation et de la visibilité.

Dans son allocution présidentielle , M.
J.-P. Marquart a notamment parlé de l'éli-
mination des épaves de voitures , qui dé-
parent les paysages et polluent les eaux.
Sur la base d'une disposition fédérale , une
solution peut être recherchée avec les can-
tons, en dehors de toute spéculation com-
merciale.

L'assemblée a été suivie d'un exposé
de M. Pierre Oberson , collaborateur du
délégué à la défense nationale économique,
sur le transport et l'approvisionnem ent en
carburants en cas de crise. Il a rappelé
que l'ensemble des stocks obligatoires dé-
tenus par l'industrie privée était d'environ
800 millions de francs et que l'objectif
était de couvrir les besoins du pays pen-
dant six mois. Quan t à l'acheminement
des carburants et combustibles liquides , il
est de plus en plus assuré par l'oléoduc
au détriment du chaland et du vagon-
ritp.rnp.

Reprise du travail à
l'usine « Monteforno »
BODIO (ATS). — Les quelque 800 ou-

vriers de la « Monteforno » de Bodio qui ,
mercredi matin , s'étaient mis en grève pour
obtenir de la direction de l'usine la satis-
faction de leurs revendications économiques,
ont décidé jeudi de reprendre leur activité
à partir de 22 heures. C'est presque à
l'unanimité que l'assemblée des ouvriers ,
convoquée jeudi après-midi , a accepté les
nouvelles propositions de la direction de
l'entreprise : une augmentation du salaire
horaire de 25 centimes, une indemnité de
renchérissement de 2,2 %, ainsi qu 'une in-
demnité de vacances de 150 francs et le
droit à un huitième jour férié payé par
nnnée.

Réorganisation
de « British Leyland »

(c) Le conseil d'administration de « British
Leyland Motor Corporation » (Europe) a
annoncé une réorganisation des fonctions
de ses bureaux à Lausanne. Etant donné
l'augmentation continue des exportations
« British Leyland » dans le monde , et pour
préparer la voie à une entrée britannique
dans le Marché commun , le groupe ren-
force ses opérations mondiales dans le do-
maine du « marketing » au sein de « British
Leyland International » (BLI), qui a son
siège à Londres. Cette « restructuration s
va entraîner la suppression de trente-cinq
emplois sur la place de Lausanne.

Histoire d'oiseau
ou conte de fées?

(c) une savoureuse histoire d' oiseau
vient de se passer dans une carrière
valaisanne plus exactement à Sarvaz dans
le district de Martigny .

Depuis plusieurs semaines, un chauf-
feur  de poids lourd, M. Raymond Bridy
s'étonnait de voir une bergeronnette venir
le saluer chaque fois  qu'il arrivait avec
son camion à la carrière. Dès que le
véhicule: arrivait , l' oiseau se précipitait
à sa rencontre, tournait autour du véhicu-
le' et disparaissait. Il fal lut  p lus d' un
mois au chauffeur et aux autres ouvriers
de la carrière pour se rendre compte
que la bergeronnette avait bâti son nid
sur le camion même, soit sous le châs-
sis. Le camion faisait sans cesse la na-
vette entre la carrière et les chantiers
de la région. Chaque fois  que le véhicule
revenait, la mère allait nourrir ses petits.

On se demande comment avec l 'inces-
sant va-et-vient du camion, la bergeron-
nette a pu construire son nid, couver
ses petits et assurer une pitance régulière.

Vive opposition au projet
du Molard: M. Tschudi étonné

GENÈVE (ATS). — • Après bien des
rebondissements, deux immeubles, abritant
notamment deux brasseries fort connues
des Genevois , vont être démolis, dès cet
automne, et reconstruits, dans un délai
d'environ 3 ans, dans le style de la place
historique du Molard, au centre de Genève,
là même où ils se dressent aujourd'hui.
Le conseiller fédéral Tschudi s'est déclaré
étonné de la vive opposition suscitée par
ce projet.

Ce projet de démolition et de recons-
truction , connu en septembre 1970, avait
en effet soulevé une vive émotion dans
différents milieux de la population. Une
pétition , signée par 16.008 personnes, a
été adressée au Conseil d'Etat , ses auteurs
s'opposant à la démolition des deux im-
meubles et estimant en particulier essentiel
de ne pas toucher à l'architecture de la
place. Mais le Conseil d'Etat devait faire
savoir , peu après, qu'il ne pouvait accep-
ter une procédure de classement des im-
meubles. Quant aux propriétaires et à leur
architecte , ils donnaient l'assurance que les
façades des immeubles seraient réalisées
dans le style de la place et que les
deux brasseries seraient maintenues.

Le dernier rebondissement de l'affaire
vient d'intervenir au cours d'une conférence
de messe donnée par l'architecte et les

propriétaires des immeubles touchés. Ils ont
annoncé qu'ils avaient eu , au début de
ce mois, un entretien à Berne avec le
conseiller fédéral Tschudi , auquel le projet
de reconstruction avait été adressé trois
jours auparavant. A la vue de ce projet ,
M. Tschudi a déclaré à ses interlocuteurs
genevois qu'il lui paraissait tout à fait
convenable par rapport à l'environnement
de la place du Molard et qu 'il lui était
difficile de comprendre l'opposition qu 'il
avait suscitée. Pour sa part , M. A. Rol-
lier , président central du « Heimatschutz > ,
s'est également déclaré favorable au projet
qui , a-t-il dit à ses interlocuteurs , ne cor-
respondait pas à ce qui lui avait été
décrit primitivement.

Pour sa part , la commission chargée
d'examiner la pétition des opposants a dé-
cidé, à l'unanimité, de proposer au Grand
conseil de renvoyer la pétition au Conseil
d'Etat en demandant , notamment , à l'exé-
cutif que sa décision autorisant la démo-
lition des deux immeubles du Molard ne
soit pas un précédent pour justifier d'au-
tres projets de reconstruction dans la vieil-
le ville. Ce n'est, en revanche, qu'à une
faible majorité , que la commission a jugé
que la conservation et l'assainissement des
deux immeubles n'étaient guère possibles.

La Suisse et le Marché commun
Ce n'est plus une affaire de oui ou non mais de
plus ou de moins, dit M. Jean Rey à Zurich
Celui qu 'on a appelé le « père de

l'Europe » , M. Jean Rey, ancien prési-
dent de commission des communautés
européennes , était l'hôte de la Chambre
de commerce belgo-luxembourgeoise réu-
nie à Zurich.

Il a prononcé une allocution sous
le titre « Etat présent de la construction
européenne » . Étant donné son actualité ,
elle était attendue avec l'intérê t qu'on
devine.

Après avoir retracé les étapes parfois
dramatiques de la communauté , M. Jean
Rey a abordé le point névralg ique pour
nous : le cas de la Suisse.

L'ancien président de la communauté ,
à vrai dire , s'est montré prudent et
discret. Il ne pouvait en être autrement.
Ce qu 'il a dit n 'en est pas moins
important.

Les premiers contacts datent de près
de dix ans. Ils ont été pris par le
conseiller fédéral Wahlen. Depuis lors ,
il y a eu le succès de l'accord doua-
nier , surnommé Kennedy Round.

La Suisse, actuellement , ne souhaite
pas, si elle s'associe à la CEE, voir
se rétablir des cordons douaniers à
l 'intérieur de la zone de libre-échange
dont elle fait partie. Il y a dix ans,
cela aurait suffi pour que Bruxelles
cise non. Mais le non n 'a pas été
prononcé , c'est déjà un succès. Cela
peut paraître assez mince. Tombons
d' accord avec M. Jcân Rev une ce

n'est qu'un premier pas et qu'on ne
peut juger d'une négociation qui vient
de commencer.

Parlant de la construction européenne ,
M. Jean Rey a dit qu 'il fallait passer
de l'état de nations souveraines à l'uni-
té européenne. Il est grave que l'Europe
ne joue aucun rôle dans le conflit
du Proche-Orient qui nous touche de
près ; il est grave que , depuis la fin
de la guerre , les grandes décisions sont
prises par les Etats-Unis d'Amérique
et l'URSS en l' absence de l'Europe.

Si l'on veut faire l'Europe, il faudra
naturellement la doter d' autorités ayant
le pouvoir d'agir efficacement. Il y aura
des luttes semblables à celles que nous
connaissons en Suisse entre fédéralistes
et centralisateurs. M. Jean Rey a abordé
sur la pointe des pieds le problème
de la neutralité de la Suisse. C'est ,
dit-il » aux Etats neutres à se détermi-
ner en premier lieu. Quand le Conseil
de l'Europe a été créé, c'était un enga-
gement politique et la Suisse n'aurait
pu y souscrire. Mais la notion de neu-
tralité évolue dans tous les pays. L'es-
sentiel est de ne pas brûler les étapes !

Comme on voit , le sort de la Suisse
se jouera dans les prochaines négocia-
tions. Nos partenaires savent très clai-
rement ce qu 'ils veulent et où ils vont.
Rien ne nous empêche de les imiter
sur ce point.

W.
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EBEEt Agression à Genève
U s'agit d'un Genevois , ne en 1949,

Jean-Claude Moret , qui était sorti de pri-
son le matin même. Le mobile de cette
agression est donc la vengeance.

Mais M. Egger devait déclarer :
— Je ne connais pas cet individu. J'igno-

rais même qu'il existait. Je n'ai donc joué
aucun rôle direct dans sa détention.

L'homme est interrogé par la sûreté et
aura à expliquer ses « motivations ».

A première vue, il s'agit d'un dangereux
déséquilibré.

sut de palier , il put être arrête peu après
par une patrouille , à environ 500 m de là.

Claude Moret avait été condamné le
29 mars dernier par la Cour correction-
nelle de Genève à cinq mois de prison ,
pour vol et tentative de vol. Cet homme
était déj à titulaire d'un casier judiciaire
comportant une condamnation pour viola-
tion des devoirs prescrits en cas d'accident.

La police a encore apporté la précision
suivante : Claude Moret affirme avoir été
menacé par le personnage qui lui ordonna
d'attaquer le procureur , assertion qui reste
naturellement à vérifier.

A L'hôpital cantonal , Mme Egger est gar-
dée en traitement. Son état est moins gra-
ve qu'on ne pouvait le craindre au premier
abord. Elle souffre de très fortes contu-
sions à la tête et naturellement d'un choc
nerveux. Avant de prendre la fuite l'agres-
seur a asséné une dizaine de coups de
crosse de fusil. Il était porteur d'un couteau
à cran d'arrêt dont il ne s'est toutefois pas
R#.rvi. R. T.

L'AGRESSEUR PRETEND AVOIR
ÉTÉ « INCITÉ » A AGIR...

Face au feu roulant des questions des
policiers qui l'ont soumis à un interroga-
toire serré, l'agresseur du procureur gé-
néral a répondu de manière floue et s'est
cantonné dans de vagues déclarations.

De ses propos , il ressort toutefois un
élément qui ne manque pas d'intriguer les
inspecteurs de la sûreté.

Claude Moret prétend , en effe t , avoir
été en quelque sorte • téléguidé » .

Un personnage (qui reste pour l'heure
mystérieux) lui aurait conseillé de s'en
prendre au magistrat , en le dépeignant
à ses yeux comme le responsable de tous
ses maux.

Claude Moret aurait été « incité » à
attaquer le plus haut magistrat de la Ré-
publique. Les enquêteurs veulent en savoir
davantage et ils ne lâcheront pas leur
< client » tant que celui-ci n'aura pas fait
des révélations plus précises.

Mais sans doute le funeste conseilleur
est-il un ex-compagnon de cellule , indivi-
du aigri et se servant diaboliquement d'un
comparse un peu simple d'esprit pour faire
exécuter ce vilain coup. Une sorte de ven-
geance par agresseur interposé.

Dans la soirée , on ignorait encore le
résultat des tests tendant à démontrer que
l'agresseur était en état d'ivresse.

Lors de l'attaque le malfaiteur parvint
à prendre la fuite , mais grâce à la promp-
titude de l' alerte déclenchée par un voi-

Cocktail Molotov
contre la porte

de la gendarmerie
à Champel

(c) Emoi à Champel, jeudi peu après une
heure du matin. Un cocktail Molotov a été
jeté contre la porte de la gendarmerie de
ce quartier. La gendarmerie était fermée
de sorte que les policiers n'ont pu inter-
venir. L'essence était contenue dans une
bouteille d'eau minérale.

L'engin a explosé, mais faiblement , et
des voisins purent éteindre les flammes
avant même l'arrivée des pompiers , en uti-
lisant des seaux d'eau que l'on se passait
à la chaîne.

La porte a tout de même souffert de
cet attentat. Les vitres ont été brisées. .

Regroupement des forces
dans l'industrie textile

(c) A l'occasion d'une conférence de presse
tenue hier à Genève, les dirigeants d'un
important groupe du secteur textile Besise
Holding S.A., dont le siège est à Fribourg,
ont présenté et analysé les motivations du
regroupement de quatre entreprises de ca-
ractère familial : Bclfa S.A., Arthur Schi-
bli S.A. et Serjal S.A, ainsi que la société
Serge Lepek , à Cruseilles en Haute-Savoie.

Ces mutations socio-professionnelles s'ins-
crivent dans le cadre général d'une politique
concertée qui vise à restructurer l'industrie
textile genevoise afin qu'elle demeure con-
current ielle.

GENÈVE (ATS). — « La paix et les télé-
communications sont inséparables : l'une ne
pourrait exister sans les autres » : cette af-
firmation a été faite par le secrétaire gé-
néral des Nations unies , M. Thant , dont
un message a été lu jeudi lors de l'inaugu-
ration de l'exposition « Telecom 71 s par le
directeur général de l'Office des Nations
unies à Genève, M. V. Winspeare Guic-
ciardi. Dans son message, U Thant ajoute
que les techniques de télécommunications
doivent être mises au service du progrès
économique et social , et notamment des
pavs pauvres.

Ouverture de
« Telecom 71 »

(c) Il y a deux ans, un important vol de
cuivre était commis dans la grande entre -
prise Willy Buhler, à Vétroz-Sion. La po-
lice avait ouvert une longue enquête qui
n 'avait rien donné. Plus de 4000 kilos de
cuivre avaient disparu.

On vient cette semaine de découvrir lors
de circonstances étonnantes les auteurs du
vol.

En effe t , la police a arrêté à la suite
d'un vol dans une boucherie un jeune
homme de Chamoson. Celui-ci a cru être
dénoncé par un camarade et pour se ven-
ger a raconté toute l'histoire à la police, et
dénoncé tous ses complices. La police vient
d'interroger une dizaine de personnes de
18 à 30 ans. On parle pour l'instant de
sept ou huit arrestations.

Plusieurs arrestations
dans l'affaire du vol

de cuivre

SUISSE ALEMANIQUE jg

BERNE (ATS). — La « Correspondance
politique suisse » (CPS), agence d'informa-
tion dont le siège est à Berne, a élu son
nouveau président en la personne de M.
Ulrich Luder, conseiller aux Etats, direc-
teur de Vogt-Schild S.A. et rédacteur en
chef du quotidien « Solothurner Zeitung ».
M. Luder a succédé à M. Louis Guisan ,
conseiller aux Etats vaudois , qui a assumé
la présidence de la CPS pendant sept ans.
Cette élection s'est déroulée au cours de
l'assemblée générale de la CPS qui s'est tê-
tue mercredi à Berne.

La présidence d'honneur a été conférée
à M. Louis Guisan en récompense de ses
mérites. Le directeur de la CPS, M. Jo-
seph Jaeger, a prononcé une allocution sur
la position de la CPS sur la « carte poli-
tique » de la Suisse.

Nouveau président à la
« Correspondance
politique suisse »



Le « New-York Times » refuse de rendre
les dossiers au gouvernement Nixon

NEW-YORK (AP). — La direction du
« New-York Times » a exposé devant le
tribunal les raisons pour lesquelles elle es-
time ne pas avoir à faire droit à la re-
quête du gouvernement la mettant en de-
meure de lui communiquer les documents
secrets du département de la défense qui
ont fait l'objet d'une série d'articles publiés
dans son journal.

Le procureur général adjoint Hess a
déclaré que l'examen de ces documents
était important pour l'action entamée par
le gouvernement en justice afin d'obtenir
l'interdiction de la publication de la suite
des articles, et le juge Gurfein a ordonné
au journal de la suspendre pendant qua-
tre jours en attendant que l'affaire vienne
aujourd'hui devant le tribunal .

Le « Times » a fait savoir qu 'il ne com-
muniquerait pas les textes incriminés vo-
lontairement car il craint que des tests
scientifiques ne permettent d'en identifier la
source.

Quinze copies du rapport, élaboré à
la demande de M. Macnamara, secrétaire
à la défense, ont été réparties, a indique
le journal, dans divers services officiels.

Parallèlement à l'action judiciaire, la con-
troverse sur cette affaire continue de se
développer aux Etats-Unis. A Los-Angeles,
le vice-président Spiro Agnew a, au cours
d'une conférence de presse, mis en doute
le jugement et l'honnêteté du « New-York
Times ».

M. Sulzbcrger, président et éditeur du
« Times », de retour d'un voyage d'affaires

a Londres a déclare aux journalistes à
l'aéroport Kennedy, qu'il ne considérait pas
que la publication des articles incriminés
ait mis en danger la sécurité nationale ,
comme le prétend le gouvernement.

« Ces documents, dit-il , font partie de
l'histoire et il y a longtemps qu'ils auraient
dû être rendus publics. »

LA LOI
M. Klein , chef des services de transmis-

sion de la Maison-Blanche, a déclaré, à
l'issue d'une conférence avec les dirigeants
républicains de l'Etat du Dclawore qu'il
ne s'agit pas d'une mesure de censure, mais
de faire respecter les lois fédérales sur la
sécurité.

A cela le « Times » a répondu dans un

éditorial , qu'il n'aurait jamais public ces
articles « s'il avait estimé que la vie d'un
seul soldat américain, la paix mondiale ou
la sécurité nationale , s'en trouveraient me-
nacées » .

L'OPINION DE TAYLOR
M. Maxwell Taylor, ancien chef de l'état-

major combine et qui était ambassadeur
au Viêt-nam du Sud dans les années 1964-
1965, a, en revanche, déclaré dans une
interview télévisée par ln C.B.S. que la di-
vulgation des documents était « une trahi-
son délibérée de secrets du gouvernement ».

Quant au droit pour l'opinion publique
d'être informée, il ne considère pas que
ce soit un principe général.

L'affaire a soulevé une vive émotion au
Congrès où un porte-parole de la sous-com-
mission de l'information a annoncé qu'elle
allait procéder à une enquête sur l'initia-
tive du gouvernement à rencontre du « Ti-
mes » qui dit-il , constitue, à la fois, une
censure des informations à la source, et
une violation de l'amendement 1er de l'ar-
ticle de la constitution sur la liberté de
la presse.

DÉCISION RÉSERVÉE
Le juge new-yorkais ayant à se prononcer

sur la requête du gouvernement des Etats-
Unis demandant au tribunal de rendre une
ordonnance mettant en demeure le « New-
York Times » de communiquer au gouver-
nement, pour examen, les documents secrets
du Pentagone ayant fuit l'objet d'une série
d'articles parus dans le journal a finalement
réservé sa décision.

Le gouvernement a sollicité également
qu'une ordonnance enjoigne au journal de
cesser la publication d'extraits du rapport
secret.

Le juge Gurfein a demandé aux avocats
du .¦ Times » de consulter la direction du
journal et d'établir si elle est disposée ù
donner au gouvernement une liste de tous
les documents secrets du Pentagone qui
lui ont été communiqués.

L'arrivée du «Coral Sea»
EILATH (Israël) (AP). — Le pétrolier

libérien de 68.000 tonnes « Coral Sea »
qui avait été attaqué par les bazookas
d' une vedette rapide vendredi dernier dans
le détroit de Bab-el-Mandeb, au large du
Yémen, est arrivé dans le port d'Eilath.

Shiman Amar , chef stewart , a déclaré
que le capitaine grec Moscos a rapidement

organisé la lutte contre le feu après l'in-
cendie d' un des réservoirs si bien qu il
n 'y a pas eu de blessés parmi l'équipage,

Shimon Cozocaro , chef mécanicien , Is-
raélien comme Amar , a affirmé que l'obus
de bazooka a été tiré d'une cinquantaine
de mètres. (Téléphoto AP).

Nouvelle faillite outre-Manche ?
LONDRES (AFP). — Trois jours après

la faillite spectaculaire des chantiers na-
vals d'Upper-Clyde , une autre entreprise
risque de tomber sous le couperet du
ministre de l'industrie. Il s'agit de la so-
ciété nationalisée des transports routiers , la
« National freight corporation » qui , en trois
ans , a accumulé un déficit de 44 millions
de livres . Celui des chantiers d'Upper-Clyde
n'était que de 28 millions de livres.

Le Trésor aurait averti les dirigeants de
ce groupe qu 'il leur fallait assurer la viabi-
lité de la société en procédant à une

vaste restauration ou fermer la principale
société du groupe , « National carriers », dont
le bilan est particulièrement négatif. Plus
de 20.000 emplois seraient dans ce cas
menacés.

En 1968, le gouvernement travailliste
avait apporté une aide de 60 millions de li-
vres à la « National freight corporation ».
Mais , malgré la suppression de 14 % des
emplois et la fermeture de 105 dépôts,
les pertes du groupe, qui possède un parc de
9000 véhicules lourds , se sont maintenues
au rythme de 10 à 15 millions de livres pat
an.

Tito se fâche et laisse entendre qu'une
purge pourrait avoir lieu en Yougoslavie

BELGRADE (AFP). — Le maréchal
Tito est mécontent de la Ligue des com-
munistes de Yougoslavie : il l'a déclaré
avec vigueur en annonçant aux activistes
du parti de Belgrade que la ligue allait
être « réformée » lorsque se tiendra sa pro-
chaine conférence, au plus tard à la mi-
octobre.

Le maréchal estime que le parti , avec
plus d'un million de membres, est trop
nombreux et qu'il devrait être réduit.

« Les éléments passifs feraient mieux de
s'en aller d'eux-mêmes, pour que l'on n 'en
arrive pas à des purges », a-t-il déclaré.

Le président de la ligue a néanmoins
souligné la nécessité d'une « sélection », afin
que la ligue redevienne « un parti de ca-

LE DROIT DU PARTI
Bien que le parti en Yougoslavie ne

joue théoriquement qu'un rôle d'orienta-
tion politique de la société , a poursuivi
le maréchal Tito , cette mission doit être
entendue dans un sens actif. « Il a le
droit de se mêler aux affaires , d'agir si
c'est nécessaire », a-t-il déclaré, sans empié-
ter pour autant sur les droits d'autogestion
du travailleur.

Le maréchal Tito s'en est pris avec
une vigueur particulière aux demandes
« absolument inadmissibles » de ceux qui
voudraient que le parti soit transformé en
tenant compte de la répartition entre na-
tionalités yougoslaves, en une « union » des
Ligues des communistes de chaque répu-
bli que fédérée.

« Il est clair que la Ligue des commu-
nistes est la principale force de cohésion
de notre pays », a déclaré le maréchal.
« Qu 'advicndra-t-il de la Yougoslavie s'il
n 'y avait pas de ligue des communistes ?
Qu 'adviendrait-il de notre communauté si
des confrontations de type nationaliste s'en-
venimaient ? Quelle autre force ia proté-
gerait ? »

Le chef de l'Etat yougoslave, pour illus-
trer la nécessité d'un esprit combattif che;
les communistes yougoslaves a enfin évo-
qué la confrontation de 1948 avec le Ko-
minform. « La question qui se posait alon
pour notre pays, pour notre communauté
était celle d'être ou de ne pas être », :

déclaré le maréchal qui a affirmé que le
combat avait été gagné parce que le parti
avait la confiance du peuple , de même qu 'il
avait appelé à l'insurrection pendant la Deu-
xième Guerre mondiale < sans demander à
personne » s'il fallait le faire ou non.

Mardi dernier c'était un autre style. Tito, chapeau de paille sur la tête et fleur
à la main, déambulait joyeusement dans le quartier du « Montmartre » de

Belgrade.
(Téléphoto AI>;

VIET-NAM
Un jour qu'il était en veine de con-

fidences , Dean Rusk, de passage à Paris ,
parla ainsi de ses présidents : « Là où
Kennedy utilisait cinq mots différents.
Johnson se débrouille pour n'en pro-
noncer qu'un quitte à le répéter cinq
fois de suite » ...

C'est peut-être pour cela que 1..II.. I.
avait réussi à faire croire ù ses parti-
sans, avant son élection à la Maison-
Blanche, qu'il allait « en prendre poui
10 ans », car sa présidence serait poui
les Etats-Unis une « ère étineelante ».

On soit qu'il n'en fut rien. On sait
que ce fut pour les Etats-Unis des
années de violence, d'échecs, de con-
testation, des années où le « leadership >:
américain fut bien près de son crépus-
cule avec, en point d'orgue, quelques
assassinats et beaucoup de sang. Le
sang de Robert Kennedy et de Martin
Luther King. Le sang des garçons morts
si loin de l'Amérique.

Tout paraissait dit, cependant. Jour
après jour, Nixon s'appliquait à la dif-
ficile remise en marche de la machine
américaine. Mois après mois, il cher-
chait, en dépit de la mauvaise volon-
té communiste, à appliquer son plan de
désengagement en Asie. Il faisait en
somme le contraire de Johnson. Promet-
tant lu paix, Nixon cherchait à l'obte-
nir dans l'honneur des engagements pris,
Johnson prêchait la guerre à la pau-
vreté, mais ne In faisait qu'en Asie
du Sud-Est.

Tout paraissait dit et voici que le
.< New-York Times » publie des docu-
ments qui rappellent que le moindre
des caprices de Johnson n'était pas
cet orgueilleux besoin du secret, alors
que certaines décisions auraient deman-
dé une concertation confiante. Voici que
cette guerre agonisante jette encore une
fois l'émoi dans le monde politique
américain. Alors que l'on se préparait
à fermer le livre , d'autres chapitres
encore demandaient à être lus.

Je n'entends pas mc faire ici l'avo-
cat du « New-York Times ». J'ai suffi-
samment critiqué certaines opinions dé-
fendues par le grand journal new-yor-
kais pour qu'il ne puisse y avoir là-
dessus aucun malentendu. Et puis, après

Américains, a depuis longtemps annon-
cé la couleur. Il y a des années qu'il
lutte pour l'évacuation des troupes amé-
ricaines d'Asie. De Mac Carthy à Ed-
ward Kennedy en passant pur Mac
Govern, il a toujours soutenu la poli-
tique de ceux qui demandaient le rapa-
triement des troupes américaines du
Vict-nnm. Si le « New-York Times »
n'a pas manqué l'occasion de publier
les documents secrets du Pentagone ,
c'est qu'il y voyait un moyen de déci-
mer lu troupe de plus en plus réduite
des « éperviers » , un moyen aussi de
contraindre Nixon à forcer l'allure, ù
l'obliger à prendre la décision de fi-
xer un calendrier pour l'évacuation des
troupes. La chose est certaine. Le « Ti-
mes » a. comme l'on dit, plaidé pour
son saint.

Nous avons sous les yeux une page
du « New-York Times » de 1964. Les
éditorialistes y demandent ù longueur
de colonnes la « neutralisation totale
de l'Indochine » . L'un d'eux souhaite
« des relations commerciales confiantes
avec Hanoï » et, horreur des horreurs ,
à l'époque où cette phrase fut écrite
un autre journaliste appelle de ses vœux
la naissance d'un « Viêt-nam du Sud
neutre, libéré des bases étrangères ». On
voit que si les documents qui font
tant de bruit aux Etats-Unis devaient
être publiés avec la complicité de telle
ou telle filière, ils ne pouvaient vrai-
ment l'être que dans le « New-York

Mais l'important ce n'est pas cela.
Où en sommes-nous ? Vraisemblable-
ment ù la fin d'une époque c'est-à-dire
à lu fin de l'engagement militaire amé-
ricain en Asie. Le moment est donc
venu de réfléchir sur un dossier, d'exa-
miner d'une façon presque chirurgicale
les événements de ces 14 dernières an-
nées, car il y a 14 ans que, d'une fa-
çon nu d'une autre, les Américains se
battent en Asie. Le problème n'est pas
de savoir s'ils pouvaient faire autrement,
lieu , mais pourquoi cette guerre a été
déclenchée, dans quelles conditions les
Américains ont été appelés à interve-
nir, pourquoi et comment ils ont été
contraints à l'escalade. La question est
de savoir s'ils pouvaient faire autrement,
si ce que l'on nous a dit pendant tou-
tes ces années correspondait bien à
ce que. normalement, on était obligé
de nous taire encore...

L. GRANGER
(à suivre)

Vers une grève
des chantiers navals

LONDRES (AP). — Les dirigeants syn-
dicaux des chantiers navals d'Upper-Clyde

ont lancé un mot d'ordre de grevé pour
mercredi prochain, afin de l'aire pression
sur le gouvernement pour qu 'il vienne en
aide à l' entreprise en diff icul té .

Ils estiment que 100.000 ouvriers cesse-
ront le travail pendant trois heures dans la
plupart  des usines de l'ouest de l'Ecosse
par solidarité avec leurs camarades des
chantiers.

L'anniversaire du soulèvement
à Berlin-Est

BERLIN (AP). — Berlinois de l'Ouest
et Allemands de l'Ouest ont célébré jeudi
clans le calme le 18me anniversaire du sou-
lèvement populaire de Berlin-Est qui est
aussi « la journée de l' unité allemande ».

Les manifestations officielles à Berlin-
Ouest ont eu lieu avec la présence du
bourgmestre , M. Schutz. Jeudi , un groupe
d'anciens prisonniers politiques d'Allemagne
de l'Est s'est recueilli devant le mémorial
des victimes du stalinisme en Allemagne.

« Saliout » : vingt-cinq jours
dans l'espace

MOSCOU (AFP). — Le programme éta-
bli pour l'expérience « Soyouz-Saliout » en
cours prévoit que les trois cosmonautes,
actuellement dans l' espace , y demeureront
vingt-cinq jours , apprend-on de source so-
viét ique informée.

« A pollo-16 »
WASHINGTON (AP). — La N.A.S.A

a choisi jeudi de faire atterrir en mare
prochain les astronautes d'Apollo-16 dan;
la région des hauts plateaux Descartes , qu
fi gurent parmi les zones les plus élevées
de la face visible de la Lune.

L'endroit choisi se trouve à près de
500 km au sud de l'équateur lunaire,  à
1200 km au sud et à 160 km à l' est de
l' endroit où doit se poser Apollo-15 le
30 juillet.

L'équipage d'Apollo-16 sera composé de
John Young (commandant de bord), Tho-
mas Attingly (pilote du module de com-
mandement) et Charles Duke (pilote du
module lunaire).

Collaboration spatiale
soviéto - américaine

HOUSTON (Texas) (AP). — Des ex-
perts américains et soviétiques vont se
rencontrer à partir de lundi au centre
ele contrôle spatial de Houston pour étu-
dier la possibilité de normaliser les sys-
tèmes d'amarrage des engins spatiaux des
deux pays, ce qui leur permettra en cas
de nécessité de réaliser une jonction en
orbite. Leurs travaux doivent durer cinq
jours.

Le général Minh pour la fin
de la guerre

SAIGON (AFP). — Le général Duong
Van-minh a demandé publiquement j eudi
la « cessation de la guerre fratricide » au
Viêt-nam , la « libération de tout contrôle
étranger » et la « réconciliation entre les
Vietnamiens sur la base d'une coexistence
pacifique ».

Le général Minh , héros de la révolution
qui renversa le régime du président Diem
a fait ces premières déclarations publi ques
dans un discours intitulé : « La paix pour le
peuple et pour la nation » prononcé devant
plus de trois cents personnes réunies à sa
résidence saigonaise à une centaine de mè-
tres du palais présidentiel.

Il n'a cependant pas annoncé s'il serait
candidat ou non à la présidence de la
République.

Epidémie de choléra
en Mauritanie

GENÈVE (AP). — L'Organisation mon-
diale de la santé (O.M.S.) signale une
épidémie de choléra en Mauritanie où 11
personnes se trouvant  dans une rég ion pro-

che du Malt sont malades. Deux d'entre
elles ont succombé.

Le nombre des décès causés par le
choléra au Tchad est passé à 1492 (sut
4464 cas) . L'O.M.S. a envoyé à Forl-
Lamy ele la tetracycline et du sérum physio -
logique.
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Faux espoir : Brigitte Grapin
ne se trouvait pas en Savoie

PRALOGNAN-LA-VANOISE (AP). —
Dès l' aube jeudi matin , une vingtaine

de policiers venus de plusieurs départe-
ments ont fouillé des chalets de la station
de Pralognan-la-Vanoise , pour essayer de
retrouver Brigitte Grapin , 16 ans , l 'étudian-
te disparue depuis le 3 juin , ainsi que
nous l' avons annoncé.

C'est sur la foi de renseignements four-
nis par un détective-radhiesthésiste que 12
policiers et M. Grapin s'étaient rendus dès
l' aube , dans la station.

Apres avoir fouillé un chalet qui leur
avait été indiqué comme encore habite
dimanche dernier , ils n 'ont rien découvert
qui puisse laisser supposer que Brigitte
Grapin l' avait occupé.

Dépité après cette matinée de recherches
infructueuses , M. Grapin a déclaré: « J' avais

beaucoup d' espoir de retrouver ma fille
ici. Je suis inquiet car , au fur et à mesure
que les jours passent , j' ai l'impression que
les chances de la retrouver diminuent. Je
suis confiant cependant car je sais que la
police judiciaire dispose d'éléments sérieux
qui devraient finalement aboutir à la dé-
couverte de Brigitte. »

UNE ARRESTATION
Par ailleurs, on apprenait que Philippe

Bcrautl-Béclouin , photographe de mode ,
avait  été arrêté le 14 juin à Stockholm ,
pour une banale affaire de fraude.

Philippe Béraud-Bédouin est ce jeune
homme avec qui Brigitte Grapin avait ren-
dez-vous dans l' après-midi du 3 juin au
drugstore de l'Etoile à Paris.

Son interrogatoire permettra peut-être de
retrouver la trace de l' adolescente disparue.

La «Britchonne»
Des fraises succulentes , ma-

cérées dans un mélange de li-
queurs. Le tout bien arrosé
d'Hôp ital Pourtalès et couronné
par le Comte de Castillan.

Un rafraîchissement subtil , •
réservé exclusivement aux gour-
mets.

ÏWPEXsssJI

La maladie
d'Ulbricht

BERLIN (AP). — L'agence A.D.N.
a annoncé jeudi que M. Walter Ul-
bricht a été atteint lundi de troubles
circulatoires aigus qui l'ont empêché
d'assister à l'ouverture du congrès du
parti socialiste unifié.

L'agence a précisé que l' ancien chef
du parti ne souffre d'aucune complica-
tion , mais que les médecins lui ont
ordonné de garder le lit.

La nouvelle constitue la première
explication officielle de l' absence de M.
Ulbricht  à la séance inaugurale du
congrès , mardi. L'ancien premier secré-
taire , qui célébrera son 78mc anniver-
saire le 30 juin , a dû démissionner le
mois dernier de ses fonctions.

Des heurts sanglants au Japon pour
la signature du traité sur Okinawa

La voiture n'a pas résisté aux chocs entre policiers et manifestants.
(Téléphoto AP)

WASHINGTON (AP). — Les Etats-Unis
et le Japon ont signé , au cours d'une, cé-
rémonie retransmise en direct , via satelli-
te, par les télévisions des deux pays , le
traité par lequel Washington restitue au
Japon l'île d'Okinawa qu 'ils occupaient de-
puis 27 ans.

Il prévoit que les Etats-Unis conserve-
ront 88 bases mais contient l'assurance du
président Nixon et du premier ministre
japonais , M. Sato , que les Etats-Unis ne
conserveront plus d' armes atomiques à Oki-
nawa , même sur ces basées , une l'ois que
l'île sera repassée sous la souveraineté ja-
ponaise , dans le courant de l'année pro-
chaine.

Le traité prévoit que le Japon versera
une indemnité de 320 millions de dollars
aux Etats-Unis , en compensation des ins-
tallations que les Américains abandonnent

à Okinawa. Au total , ce sont 46 bases,
dont l'aérodrome de Naha , et 4800 hecta-
res que les Etats-Unis rendent au Japon.

Vingt-six policiers japonais ont été bles-
sés jeudi soir par une charge explosive
lancée par des manifestants protestant con-
tre les conditions de la signature de l'ac-
cord américano-japonais sur le retour d'Oki-
nawa au Japon.

D'après la police , l' engin se composait
d'un tube d'acier bourré d' explosif. Huit
policiers ont été atteints grièvement.

Près de 40.000 manifestants — étudiants
syndicalistes et pacifistes — avaient ré-
pondu à l'appel des organisateurs d' une
marche sur la résidence du premier minis-
tre et sur la diète.

L'attentat contre les policiers a eu lieu
prè s du stade national , où trois véhicules
ont été incendiés. Les manifestations ont
fait au total 220 blessés.

Un «employé» du Pentagone serait à
I origine des fuites sur le rapport

NEW-YORK (AP). — Sidney Zion , an-
cien journaliste du « New-York Times » et
ancien procureur adjoint du New-Jersey,
a déclaré , dans une interview radiodiffu-
sée , que le rapport secret du Pentagone
sur la guerre du Viêt-nam avait été com-
muniqué au journal par Daniel Ellsberg,
ancien employé du département de la dé-
fense maintenant attaché de recherches à
l'institut de technologie du Massachusetts.

M. Zion a refusé de dire comment il
avait obtenu l'information , mais a ajou-
té qu 'il jugeait ses sources « impeccables ».

Le département fédéral de la justice ,
qui cherche à obliger le « New-York Times »
à restituer les documents , s'est refusé à

tout commentaire sur les allégations de
M. Zion. Selon ce dernier , le professeur
Ellsberg aurait obtenu le matériel de la
r. Rand corporation », organisation de re-
cherches faisant de nombreux travaux pour
le compte du gouvernement.

Le gouvernement australien a ordonné
l' ouverture d'une enquête immédiate sur les
circonstances qui ont conduit l'Australie à
participer à la guerre du Viêt-nam , décla-
re-t-on à Canberra de source proche de la
défense.

L'enquête, qui doit être menée par le
comité de la défense , fait suite aux révé-
lations publiées par le « New-York Times ».

Selon ces documents , Washington aurait

poussé l'Australie à intervenir au Viêt-nam.
Jusqu 'à présent , Canberra a toujours af-

firmé que l'envoi de troupes australiennes
au Viêt-nam en 1965 avait été opéré à
la demande de Saigon.

Pour sa part , le ministre des affaires
étrangères canadien , M. Sharp, a protesté
auprès de l' ambassadeur des Etats-Unis à
Ottawa et auprès du département d'Etat à
Washington contre les passages du rapport
du Pentagone publiés par le « New-York
Times » selon lesquels un membre cana-
dien de la commission internationale de
contrôle au Viêt-nam aurait servi de mes-
sager entre Washington et Hanoï en 1964
et 1965.

MARINER-9 ARRIVERA PLUS TOT
Apres les péripéties dramatiques vécues

par les responsables américains des vols
planétaires , avec l'échec du lancement de
Mariner-8 et les retards apportés à celui
de Mariner-9 , de meilleures nouvelles ont
été fournies par les spécialistes de Pasa-
dena : Mariner-9 se porte à merveille et
poursuit sa route à la vitesse de plus de
cent mille kilomètres à l'heure.

Il a opéré la semaine dernière sa pre-
mière correction de trajectoire. Infime en
termes de vitesse — une différence de
quelque 24 kilomètres à l'heure — elle
aura néanmoins pour conséquence d'avan-
cer d'un jour la date d'arrivée de la sonde
à proximité de Mars : Mariner-9 touchera
au but le 13 novembre au lieu du 14
comme prévu initialement.

La raison de cette correction n'est pas
le désir d'arriver plus tôt près de la pla-
nète rouge — pour y brûler éventuellement
les deux sondes soviétiques Mars-2 et Mars-
3 — mais un besoin de pure astronau-
tique : en avançant de 24 heures cette
échéance , les spécialistes de Pasaclcna s'as-
surent une injection en orbite martienne
plus exacte.

On sait en effe t qu 'après l'échec élu
lancement de Mariner-8 il avait fallu char-
ger Mariner-9 de l' ensemble des missions
c]iie les deux sondes auraient dû se par-
tager. Il a été prévu de placer Mariner-9
sur une orbite inclinée à 65 °, qu 'il par-

courra en 12 heures , en s'éloignant succes-
sivement à 1200 kilomètres et 17200 ki-
lomètres de la planète.

La correction de trajectoire permettra en
outre de mieux « écouter » et de mieux
« parler » à Mariner-9 , le 13 novembre
à l' aide de l' antenne géante de Goldstonc ,
en Californie.

Eric SCI1AERLIG

Le minuscule circuit imprime ayant
causé l'échec du lancement de « Mari-
ncr-8 » : l'une des connexions avait été

rompue accidentellement.
(Avipress - Cedos)
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Le «New-York Times» publie les noms
des auteurs du rapport «top secret»

NEW-YORK (AFP). — Selon d'anciens
Fonctionnaires , l'anonymat avait été assuré
aux quelque 36 personnes qui avaient été
chargées par le Pentagone de choisir, de
résumer et de commenter les documents
sur les origines et le développement de la
guerre du Vietnam dont la publication par
le « New-York Times » a fait l'effet d'une
« bombe > aux Etats-Unis et dans le monde
entier.

L'anonymat, précise le « New-York Ti-
mes », leur avait été promis afin que leurs
opinions, telles qu'exprimées dans le volu-
mineux rapport, ne risquent pas de leur
faire du tort dans leur future carrière.

Malgré cet anonymat, le « New-York Ti-
mes » a eu connaissance de l'identité de
plusieurs des auteurs de l'analyse du Pen-
tagone.

- Le iournal cite notamment les noms de

M. Leslie Gelb, le coordonnateur du projet,
qui appartenait au bureau du secrétaire
adjoint de la défense pour les affaires de
sécurité internationale , du colonel Gorman
qui commande actuellement In lOlme di-
vision aéroportée au Vietnam, de M.
Moorstein , des mêmes services que M.
Gelb, aujourd'hui avec la « Rand corpora-
tion », de M. Holbrooke, diplomate de
carrière, aujourd'hui chef du corps des
volontaires de la paix au Maroc, de M.
Ellsberg actuellement à l'institut de techno-
logie du Massachusetts, de M. Heymann et
de Melvia Gurtev qui travaillent mainte-
nant à la <• Rand corporation ».

RÉACTION DU CONGRÈS
M. Moorbead, président de la sous-com-

mission de l'information de la Chambre
des représentants, a déclaré que l'adminis-
tration Nixon va être priée par le Congrès
de fournir les documents confidentiels du
Pentagone impliqués dans l'affaire du « New -
York Times ».

« Cette affaire déclenche une revision dé-
chirante par le Congrès des lois et règle-
ments qui empêchent la libre circulation
de l'information », a déclaré M. Moor-
head.

Celui qui , paraît-il , « mangea le mor-
ceau » : un ancien employé du Penta-

gone, Daniel Ellsberg.
(Téléphoio AP)

LE SUPERSONIQUE RUSSE A DES ENNUIS
VARSOVIE (AFP). — L'appareil supersonique soviétique « TupoIev-14 », qui avait été exposé au

Salon du Bourget à la fin du mois de mai, a eu des ennuis techniques sur le chemin du retour en
Union soviétique, apprend-on à Varsovie, dans les milieux des compagnies aériennes étrangères. L'ap-
pareil avait deux moteurs en panne à son arrivée à Varsovie, où il a cependant réussi à se poser.

II avait fait tout d'abord escale à Berlin-Est plusieurs jours. Jeudi , il faisait un nouvel arrêt
imprévu à l'aéroport d'Okecie - Varsovie , où il se trouve encore sur un parc de garage.

La presse de Varsovie indique, pour sa part, que le « Tupolev-14 » s'était arrêté plusieurs jours
à Berlin-Est, où il a été présenté à l'occasion du congrès du parti communiste est-allemand.

Elle précise qu'il s'est arrêté ensuite à
Okccie-Varsovie c à la demande des spé-
cialistes polonais de l'aviation qui auront
ainsi la possibilité de prendre directement
connaissance de ce nouveau type d'avion
commercial ultra-moderne constituant une
acquisition majeure de la technique sovié-
tique sur le plan mondial ».

A LA RESCOUSSE

A la direction do l'aéroport d'Okecie, on
précise que le c TU-144 » ne sera pas pré-
senté au public et l'on déclare ignorer
la date de son départ.

Certains observateurs mettent en doute
les raisons données par la presse polonai-
se et inclinent à penser que des ennuis
techniques répétés motiveraient les escales
imprévues de l'appareil rival du « Concor-
de » franco-britannique à Berlin-Est et à
Varsovie.

L'appareil soviétique a pu atterrir sans
dommage et , deux heures plus tard, un
« Tupolev-134 . arrivait de Moscou avec
des spécialistes à son bord , venus vrai-
semblablement pour examiner les réacteurs
de l'avion supersonique.

L'appareil alors qu'il se trouvait à Berlin-Est.
(Téléphoto AP)

SOUCIS DE VACANCES
L'approche des vacances est pour quantité d'employeurs suisses l'occasion

de manifester leur inquiétude. « Les travailleurs étrangers à notre service revien-
dront-ils après leur séjour estival au pays natal ? », se demandent-ils. Il sem-
ble bien que pour plus d'une entreprise, la crainte soit justifiée. Les travail-
leurs italiens, notamment, seront sans doute encouragés à rester chez eux ,
grâce à un système plus perfectionné que celui des « recruteurs à la frontière »,
qui avait déjà été signalé l'an dernier.

C'est ainsi que, selon le bulletin de l'Office zuricois de contact entre Ita-
liens et Suisses, des avantages substantiels vont être offerts , par la région du
Frioul-Vénétie, en accord avec Rome, en vue de « la protection morale, de l'aide
matérielle et de la promotion sociale d'ouvriers émigrés et de leurs familles ».

Les rapatriés se voient proposer notamment une prime dite « de recom-
mencement », de 100.000 lires ; le remboursement de 75 % des frais de. voyage
et de transport lorsqu'ils reviennent d'autres pays européens ; le rembourse-
ment de 75 % de leurs frais de déménagement, jusqu'à concurrence de 500.000
lires, s'ils rentrent de pays non européens ; des prêts de trente ans, à concur-
rence de cinq millions de lires, à 2 % d'intérêt, pour l'achat, la construction,
la modernisation et l'agrandissement de maisons d'habitation.

Pour faciliter l'intégration à l'école italienne, des classes spéciales accueil-
leront les enfants des rapatriés. Des allocations sont prévues pour les enfants
Fréquentant ces écoles.

Entre 1962 et 1968, plus de 400.000 Italiens ont définitivement quitté
la Suisse. Treize mille autres de leurs compatriotes sont rentrés chez eux à la
suite de l'initiative Schwarzenbach au printemps 1970. Un certain nombre est
également allé s'établir dans d'autres pays membres du Marché commun euro-
péen, étant donné que dans ces pays ils ne souffrent d'aucune discrimination
en matière de politique sociale, d'assurances, etc... Au total, plus de deux
millions d'Italiens travaillent actuellement en Europe, hors d'Italie.

Une commission permanente du parlement, à Rome, est chargée de se
tenir au courant de leur sort. On peut penser que les Italiens de Suisse n'échap-
peront pas à sa sollicitude...

R. A.

UN TEMPS QUI
FAIT LA M O U E

Si vous voyez un petit rayon de
soleil , ne pavoisez pas trop vite , car
les pronostics pour le week-end sont
p lutôt réservés. Le ciel , en e f f e t ,
sera nuageux , couvert même, et quel-
ques pluies sont attendues. Vous ne
pourrez guère vous rattraper sur la
temp érature car, comme l'on dit , il
fera frais  pour la saison. Et cela
n'ira pas mieux dimanche. Bon
courage...

Centralisation malvenue
LES IDÉES ET LES FAITS

Parmi les conseillers fédéraux, on doit
le reconnaître, M. Tschudi est l'un de
ceux qui possède le plus le tempéra-
ment d'homme d'Etat Mais, en dehors
de cette considération, U est loisible
dans une démocratie de juger avant
tout l'orientation qu'il imprime à son
action en tant que chef du départe-
ment fédéral de l'intérieur. Et ici se
révèle en lui une assez singulière du-
plicité. A l'occasion, et surtout quand
il s'explique devant un public romand,
M. Tschudi aime à broder sur le
thème dn fédéralisme ; mais en fait
et en bon socialiste qu'il est, il ne
cesse de travailler à renforcer la cen-
tralisation.

Nous n'en voulons pour preuve que
l'avant-projet de deux articles constitu-
tionnels relatifs à l'instruction que ses
services viennent de publier. Aux ter-
mes de ces dispositions, celles-ci relè-
veraient du « domaine commun de la
Confédération et des cantons». Or, jus-
qu'à présent, conformément à un in dis-

-'''"¦-pensable fédéralisme politique et cultu-
rel (sans lequel le visage de la Suisse
serait défiguré et sa substance vidée),
c'était aux cantons seuls qu'étaient ré-
servés le domaine de l'instruction pu-
blique et les matières d'enseignement.
Aussi bien l'esprit et la mentalité des
petits Romands, des petits Alémaniques

( et des petits Tessinois ne sauraient-ils
'¦ être façonnés sur un même moule.
t M. Tschudi fait bien une conces-
< sion au sujet de l'enseignement pri-

maire. Il ressortirait encore à l'autorité
cantonale. Mais par le biais de sub-
ventions fédérales qui seraient accor-
dées (à une époque où se dresse le
spectre de l'inflation en Suisse !), on
tendrait forcément à une uniformisa-
tion généralisée. A l'échelon secondaire
où M. Tschudi voudrait désormais avoir
la haute main, des plaintes se sont déjà
élevées à Lausanne notamment où l'on
déplore que nos gymnases doivent s'ali-
gner pour la délivrance du baccalau-
réat sur les exigences de la maturité
fédérale.

A la limite, ce sont les disciplines
humanistes qui . pâtissent au profit de
disciplines techniques. Or, contrairement
à nne opinion trop répandue, la cul-
ture humaine reste la meilleure forma-
tion et n'est nullement le bourrage de
crâne que d'aucuns prétendent. La cul-
ture, disait Edouard Herriot, c'est ce
qui reste quand on a tout oublié.

Ne parlons pas ici du problème de
l'Université, qui est un problème à
part, mais inclus lui aussi dans l'avant-
projet de M. Tschudi. Sauf pour rap-
peler l'aide fédérale qui est prévue,
mais qui ne doit pas porter atteinte
à la sauvegarde de l'autonomie de l'uni-
versité qui est son bien le plus pré-
cieux. C'est dans le cadre de cette
autonomie, et nullement dans celui d'une
quelconque loi d'orientation, selon le
style Edgar Faure, qu'on pourra le
mieux intégrer nos étudiants dans l'Ai-
ma mater et les faire participer à sou
fonctionnement.

A la vérité, nous ne sommes pas,
bien au contraire, contre la coordina-
tion scolaire et nous pensons qu'uuc
rationalisation est nécessaire dans cer-
tains cas (durée de la scolarité, manuels
scientifiques, etc.). Mais précisément,
les cantons romands notamment ont
entrepris, depuis quelque temps, par voie
concordataire, nn sérieux travail pour
harmoniser leurs méthodes d'enseigne-
ment là où cela se révèle indispensa-
ble, tout en conservant leur personna-
lité propre.

La voie concordataire est la vérita-
ble voie suisse. On a souvent reproché
aux cantons de ne pas prendre d'ini-
tiative en refusant d'y recourir. Main-
tenant qu'ils l'empruntent dans un sec-
teur aussi vital pour eux comme pour
l'avenir de la jeunesse, voilà que l'ad-
ministration fédérale leur coupe l'herbe
sous les pieds. Qu'est-ce à dire sinon
que le centralisme est fortement ancré
dans le cerveau de M. Tschudi '.' Il
appartient à ses collègues de la majo-
rité du Conseil fédéral de le ramener
à la conception du fédéralisme en ma-
tière culturelle.

René BRAICHET

L'homme à la clé d'or
Cet homme si entouré sur le quai de la gare d'Interlaken est le
commandant de la mission « A pollo-10 », Tom S ta f fo rd , qui vient
ie recevoir les clés d'or de la ville. Ce que veut cette foule

juvénile ? Une signature de l 'homme du cosmos.
fTélénhoto AP)

Pages neuchâteloises :

JEUNE MOTOCYCLISTE TUÉ
PRÈS DE SAINT-BLAISE

«Entre le tout et le rien, il y a une marge », dit-on à Berne
BRUXELLES (ATS-DPA). — Avant que soient déterminées définitivement les conditions qui régiront les

rapports entre la Communauté élargie et les pays neutres, ces derniers bénéficieront de leur statut de libre-
échange avec la Grande-Bretagne, l'Irlande, le Danemark et la Norvège pour deux ans encore.

Ils pourront, deuxième solution, faire subsister, au sein de la Commu-
nauté élargie, les réductions douanières déjà obtenues.

Telles sont les deux termes de l'alternative contenus dans les proposi-
tions de la commission du Marché commun, rendues publiques vendredi
à Bruxelles.

Le rapport relève que les deux formules seraient d'une exécution simple.
Elles rendraient superflue la recherche d'arrangements spéciaux avec les
divers pays de l'A.E.L.E. qui, à Bruxelles, lors des pourparlers explora-
toires, ont fait valoir des désirs spéciaux. En outre, les deux formules sont
compatibles avec les règles du GATT.

Selon la première formule, les quatre candidats à l'adhésion quitteraient
l'A.E.L.E. dès le jour de leur adhésion. Mais , pour deux ans, ils main-
tiennent leur libre échange avec la Suède, la Suisse, l'Autriche, la Finlande,
le Portugal et l'Islande. Pendant ce délai , on s'efforcerait de trouver une
formule définitive. Les dispositions de l'A.E.L.E. allant au-delà du lihrc-
échaiige industriel seraient abolies, car elles feraient concurrence aux règles
du Marché commun.

AUTRE VERSION

Selon la seconde formule, on réduirait progressivement entre les pays
de l'A.E.L.E. et ceux de la C.E.E. les contingents et les taxes pour les
produits industriels, ainsi la franchise douanière de l'A.E.L.E., menacée par
le départ de l'Angleterre et des trois autres pays candidats, serait main-
tenue. Dans ce cas toutefo is, la Communauté élargie devrait conclure des
accords séparés avec chacun des pays de l'A.E.L.E.

(Lire la suite en avant-dernière page)
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